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Mot de notre Evêque

Le [8 août 1840, le vénérable évêque de Montréal. Mgr.
Ignace Bourget, détachait de leurs paroisses respectives des
familles de St-Eustache, de Ste-Thérèse et Ste-Scholastique
pour Les réunir en une nouvelle communauté chrétienne qui
s'appellerait "Paroisse de St-Augustin". Le chambardement
n'a pas été sans heurts, et aux requêtes il y eut des contre
requêtes. En dépit de toutes ces difficultés, la nouvelle
paroisse a bien démarré, grâce à des prêtres qui ont réussi à
y implanter le sens de l'appartenance.

Depuis cent cinquante ans, dix-sept curés ont contribué
à faire de cette paroisse une famille unie, au sein de Ja
quelle la vie chrétienne a grandi. Le curé actuel, M. Jean
Paul Maisonneuve, est ici depuis vingt-cinq ans. Ce fait est
à souligner, comme est à souligner, aussi, le quarante-cin
quième anniversaire de son ordination presbytérale. Vous
me permettrez d'exprimer à Monsieur Maisonneuve la
reconnaissance de l'Eglise de St-Jérome pour son dévoue
ment et pour le service désintéressé qu'il a rendu soit au
Séminaire de Ste-Thérèse, soit à la paroisse St-Hermas, soit
ici, à St-Augustin. Je remarque qu'il a passé la majeure
partie de sa vie presbytérale dans votre paroisse, à votre
service. Vous appréciez, j'en suis sûr, le beau chant qu'il a
toujours suscité, et sa parole précise et nette qui retentit
clans votre église à l'architecture remarquable.

Aussi, je ne puis que me réjouir de tous ces événements
que vous allez célébrer, et qui doivent être, d'abord, occa
sion pour tous et pour toutes de rendre grâce au Seigneur.
Oui, grâces Lui soient rendues pour cette foi vécue et
entretenue par la pratique religieuse, les sacrement.s, la
Parole annoncée, les beaux exemples de piété, de dévoue
ment de bienfaisance. Grâces Lui soient rendues pour les
vingt-cinq années de présence de M. Jean-Paul Maison
neuve qui a mis tout son coeur de prêtre au service de
paroissiens qu'il aime bien.

Depuis Vatican II, votre paroisse - comme toutes les
autre d'ailleurs - a connu des adaptations non seulement
dans la liturgie qui a pris une autre langue et suscité
d'autres rites, mais aussi dans l'organisati on de la pas
torale. Ce mot "pastorale" signifie l'ensemble des activités
poursuivies en vue d'aider le peuple de Dieu il vivre une
relation intime avec Lui. Vous et moi, nous devons, je
crois, remercier aujourd 'hui tous ceux et toutes celles qui
coJlaborent au bien spirituel de la paroisse et, notamment,
certaines personnes qui ont été mandatées pour une
fonction particulière. Je pense à Mme Lucie Sansfaçon, qui
fut si dévouée sur le plan pastoral, à Mme Carole Metcalfe,
actueHement agente cie pastorale paroissiale, et à Mme
Suzanne Graton, agente de pastorale paroissiale et scolaire.
rI est important de souligner le travail que les Soeurs de
Sainte-Croix ont fait et continuent d'accomplir dans votre
paroisse. Ces religieuses ont assuré, durant de nombreuses
années, le service de J'éducation catholique dans vos
écoles. Aujourd'hui, trois d'entre elles collaborent béné
volement avec votre pasteur dans la pastorale des malades,
des personnes âgées et de la préparation aux sacrements.

Je félicite aussi tous les laïcs engagés dans un secteur
particulier, qui travaillent en partenariat avec l'équipe
pastorale de la paroisse. Ces personnes, hommes et fem
mes, son! conscientes de leur mission dans l'Église et sont
des pien-es vivantes de l-édifice spirituel établi par Jésus
Christ. Dans son exhortation apostolique "Les fidèles
la"lcs", le pape Jean-Paul II a longuement parlé du devoir
des baptisés et des confirmés dans l'Église: "II est absolu
ment nécessaire que chaque fidèle laïc ait toujours la vive
conscience d'être "un membre de l'Église", à qui est con
fiée une tâche originale, irremplaçable et qu'il ne peut délé
guer, une tâche à remplir pour le bien de tous." (p.78-79)

Je n'oublie pas le beau travail de Messieurs les Mar
guilliers, soucieux qu'ils sont de répondre aux attentes de
la communauté chrétienne qui les a délégués. Merci, aussi,
à ceux qui ont organisé ces fêtes vraiment dignes, qui les
on! pensées, menées à terme et qui, aujourd 'hui, se réjouis
sent avec toue la paroisse.

En remerciant le Seigneur dans la messe d' action de
grâce, je demanderai au grand Saint Augustin, votre patron,
de continuer à VOliS guider, tous et chacun, dans la recher
che du Dieu Vivant. Augustin m'apparait un patron très
adapté à notre monde moderne. Durant de nombreuses
années, il a pris des distances avec la foi de ses parents.
Grâce aux prières de ceux-ci, et surtout à celles de Moni
que, sa mère, il est revenu au service de Celui qu'il avait
négligé.

Dans la charité du Christ,

Charles Valois
évêque de Saint-Jérôme

J
~------------------------------------------1

3



Le mot du curé

La fondation d'une paroisse, comme toute oeuvre dura
ble d'ailleurs, exige beaucoup de foi. L'auteur de la lettre
aux Hébreux, au chapilJ'e LO, verset 38, nous dit que c'est
par sa foi en Dieu que le juste vil. Et il nouS en donne quel
ques exemples.

C'est par la foi que le juste Abel offrit des sacrifices qui
ont plu au Seigneur. C'est par la foi que le patriarche Noé
fut sauvé du déluge dans son arche. C'est par la foi que le
grand Abraham a quitté son patelin pour prendre possession
de l<l terre que le Seigneur lui avaic indiquée. C'est par la
foi que Sara a donné naissance, dan sa vieillesse, à son fils
Isaac.

Tout au cours de l'histoire de l'humanité, nous retrou
vons ainsi des hommes et des femmes qui ont cru femle
ment à la parole de Dieu et qui ont construit quelque chose
de permanent. Les gens qui ont bâti notre pays n'om pas
fait exception à cette constatation.

De même également, les 239 braves paysans d'ici, qui
ont présemé, le 9 juin 1840, à Mgr Ignace Bourget, évêque
de Montréal, la requête demandant l'érection canonique de
la paroisse de Saint-Augustin, ont fait un admirable acte de
foi en Dieu. Et le germe qu'ils ont ainsi jeté en terre est
devenu, 150 ans plus tard, en 1990, une paroisse florissante
de quelque 1400 familles. Hommage donc à ces pionniers'

lean-Paul Maisonneuve

curé de St-Augustin

.~!\lNT·
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Notre Premier n1inistre

Je suis heureux de transmettre mes salutations les plus
cordiales à tous les résidents de Saint-Augustin à l'occa
sion des célébrations soulignant le ISOe anni versaire de
fondation de leur municipalité.

Ces fêtes vous permettent de commémorer le souvenir
de tous ces hommes et de toutes ces femmes qui ont choisi
Saint-Augustin pour s'y établir et y constituer une com
munauté dynamique et prospère. Chacun à VOLre manière,
vous avez su mettre en valeur le patrimoine que vos cou
rageux prédécesseurs vous ont légué. En réaffirmant votre
appartenance et vou-e foi dans l'avenir de Saint-Augustin,
vous contribuez à préserver et à enrichir le caractère unique
de votre localité, tout en participant à l'édification d'un
pays harmonieux et fon où il fait bon vivre.

Au nom du gouvemement canadien, je vous rends hom
mage pour votre esprit civique et vous offre mes meilleurs
voeux de bonheur et de prospérité.

Brian Mulroney
Premier Minisu-e du Canada

Notre députée fédérale

En élaborant un album-souvenir sur l'histoire de la
Parois~e el de ses habitants, le Comité organisateur des
fêtes du ISOe anniversaire de Saint-Augustin nous permet
de revivre la glorieuse époque de leurs ancêtTes.

Ce genre d'événement est toujours propice aux retrou
vailles t:ar les différentes manifestations qu'on y retrouve
nous u-ansportent avec une certaine nostalgie dans un passé
riche en découvertes tout en nOUS portant à la réflexion face
à l'avenir.

Je souhaite que le lS0e anniversaire de Saint-Augustin
ravive en vous le souvenir de ces hommes et de ces
femmes qui ont bâti votre paroisse à force de courage et de
détermination.

Félicitations et meilleurs voeux de succès aux orga
nisateurs et bénévoles de ces fêtes.

Lise Bourgault,
Députée fédérale - Argenteuil-Papineau

-----&-S



Notre Prelnier ministre

Aux paroissiens et paroissiennes de Saint-Augusti.n,
Il m'est très agréable de saluer le clergé et les fidèles de

la paroisse de Saint-Augustin, à l'occasion du cent cin
quantième anniversaire de la célébration du culte dans leur
église.

Centre de la vie religieuse et spirituelle de vOIre com
munauté depuis cent cinquante ans, votre église témoigne
de ]a permanence de votre engagement chrétien dans un
monde en constante mutation. EUe prouve, en outre que si
le matérialisme est l'une des règles de l'existence, la foi
demeure le point d'ancrage de )a vie.

Je vous adresse mes félicitations el mes meilleurs voeux
à cette occasion mémorable de réjouissances et d'action de
grâces.

Roberl Bourrassa
Premier Ministre du Québec

Notre député provincial

En ce 1SOc anniversaire de fondation, je suis heureux de
m'associer de tout coeur à la joie des paroissiens et des
responsables de la communauté paroissiale de Sainl
Augustin.

Nous devons beaucoup aux hommes et aux femmes
entreprenants el courageux qui vinrent s'établir à Sainl
Augustin en 1840 dans le but de créer un milieu de vie per
manent. A J'occasion de cet anniversaire de fondation.
j'adresse à tous ceux qui ont bâti et développé Saint·
Augustin, mes sentiments de respectueuses gratitudes. A
tous les résidents, à )' autorité reugieuse, el aux dirigeants
municipaux, j'adresse mes félicitations amicales et mes
voeux cordiaux de rayonnements et de progrès dans la
prospérité et la bonne entente.

Puissions-nous continuer longtemps à oeuvrer ensemble
dans un esprit d'ouverture et de confiance pour la qualité
de vie de Saint-Augustin et de la ville de Mirabel.

Claude Ryan
Député prov incial d' Argenteui 1

SAINT',
~'~~G=U=ST~IN,-,--- _
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Mot du maire

ViLLE DE

MIRl\BEL
Mesdames,
Messieurs,

En ce lS0e anniversaire d'existence de la paroisse
Saint-Augustin, je ne peux ressentir que de la tïené
d'appa11enir à cette collectivité imbue d'un fort sentiment
d'appartenance et animée d'un grand respect pour ses
semblables.

Je profite d'ailleurs de l'occasion qui m'est donnée pour
faire part de toule mon admiration aux bénévoles qui ont
consacré plusieurs heures de leur temps à la recherche de
documents et d'images évoquant 150 ans de vie paroissiale.

Je pense ici, entre autres, à c~~t album qui saura sans
aucun doute rappeler à nos aînés une foule de souvenirs
incrustés dans leur mémoire et qui constituent la toile de
fond même de notre histoire.

Il est clair que la célébration de ce ISOe anniversaire est
le fruit d'une amitié qui n'a cessé de grandir au mdes ans
et qui a tissé des liens indestructibles entre chacun de nous.

Un l50e anniversaire, c'est avant tout J'occasion de dire
merci à nos fondateurs qui ont su nous communiquer ce
sens des valeurs et du respect d'autrui et perpétuer ainsi le
sentiment d'entraide qui règne au sein des membres d'une
même paroisse et qui fail toute la richesse et la force de
notre communauté.

Pour moi qui suis né dans la paroisse Saint-Augustin,
ces festivités se veulent en quelque sorte un temps de
rét1exion. Elles me font prendre conscience de l'impor
tance des liens qui nous unissent et qui nous aident à
traverser plus facilement les épreuves que la vie met sur
nos chemins.

En tenninant, je puis vous assurer que votre Conseil, à
l'instar de ses prédécesseurs, continuera de gérer les affai
res municipales de façon à perpétuer ce sens des valeurs et
d'en étendre la p011ée à tout le territoire de cette jeune ville
d'avenir qu'est Mirabel.

~~M
Le maire
Hubert Meilleur
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Mot du président

Année L84011 Saint-Augustin l ! Année 1990 1!

Depuis cent cinquante ans, la paroisse de Saint
Augustin s'épanouit grâce à des gens fiers de leurs origines
et de leur culture. C'est dans le passé que nous trouvons la
source de nos valeurs et de nos traditions.

La croissance de notre paroisse est intimement reliée à
l'investissement de temps et énergies des hommes et des
femmes passant outre aux obstacles et difficultés qui se
sont dressés devant eux. Si nous nous permettons de citer
quelques familles pionnières de la paroisse de Saint
Augustin, nous oserions nommer les familles Amyot dit
Villeneuve, Binetle, Bouchard, Charbonneau, Cloutier,
Corbeil, Desjardins, Éthier, Filion, Giroux, Graton, Guay,
Guilbault, Labelle, Lalande. L'Allier dit Marcheterre,
Maisonneuve, Meilleur, Meloche, Morrin, Ouellette,
Paiement, Renaud, Rochon, Saint-Jacques, Sanscartier, et
bien sûr beaucoup d'aulres que nous oublions. Grâce à eux,
nous bâtissons tous un coin de terre bien à nous et qui fait
bon vivre.

Cet album-souvenir se veut un reflet de nos pionniers.
Cet écrit ne veut montrer aUCune prétention, c'est tout
simplement un mol, une photo, une histoire, un souvenir,
un événement, une festivité. Tout au long de celte lecture,
vous ferez place à l'étonnement, au bonheur et à l'émotion.

Le comité remercie tous les gens ou organismes qui ont
participé beaucoup plus souvent bénévolement à la réalisa
tion de ce souvenir. Merci pour ce petit mot, merci pour
celte photo pittoresque, merci pour ce souvenir remémoré.
Tous et chacun, nous donnons l'occasion au;.; générations
fu tu res de faire connaître notre histoi re, Leur h isto ire
comme une belle fêre de famiIJe qui se perpétuera.

En tant que président ainsi que tous les membres du
comité, nous vous souhaitons que toutes les activités
présentées au cours de cette annj versaire soient un souvenir
de joyeuses retrouvailles, d'amitié et de plaisir.

Lucien Guilbaul\,
Président du Comité 150e Paroisse Saint-Augustin

8
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Avant-propos

Il n'est pas passible, dans un court laps de temps,
quelques mois, d'écrire l'histoire d'un patelin, bistoire
qui s'échelonne sur plus de 150 ans. Aussi, nou

i· implorons l'indulgence de nos lecteurs pour celte
présentation peu élaborée mais qui compor~e, par la
version presqu'intégrale des textes à partir desquels un
historien averti peut travailler, un avantage certain:
celui de vou~ laisser à chacun le plaisir et l' oppor
umité de découvrir le passé et créer de ,yolls-mêmes
les synthèses nécessaires à une meilleure compré
hension de ]'histoire, notre histoire.

Un peuple peut-il avoir un avenir s'il n'a pas de
passé?

Et une ville, un village, une parois e,une famille?
La culture, ne fut-elle que maraîchère, oblige à

fouiller le sol, à creuser, à trouver et se donner des
racines, à déterrer ce je ne sais quoi qui échappe à
l'usure du temps, à l'érosion de la mémoire, afin de
retrouver des signes, un sens, des significations...ct
ainsi échapper à l'absurde, au chaos... l'en deça de

, l'intelligence et de l'intelligible, l'engloutissement
dans l'occulte, le fétichisme et la magie. Et il n'est pas 1

un coin de (eITe, un coin de pays qui ne puisse définir
la nature des êtres qui ont laissé leurs trac· ...

es propos n'ont d'autres buts que de relever des
traces et nous resituer dans la lignée des enfants
d'Adam et Eve, des fils et filles, des héritiers. héri
tières.

SAm,'
lI!~.. ~G=u~lsm~;~ ~ _



NOTRE ÉPONYME
SAINT PATRON

Saint Augustin naît à Tagaste, en
Numidie, (Algérie, Afrique du Nord)
le 13 décembre 354, d'un père pa'ien
et d'une mère (Sainte Monique) fer
vente chrétienne.

Elle veille à l'inscrire au catéchu
ménat et lui inculquer le sentiment
profond que le seul salut de l'homme
est dans le Christ. Mais son éducation
offic ieUe, païenne, l'absence de sa
mère et la légèreté de son âge con
tribuent à anémier sa foi. Il se lie à
une femme qui lui donne un fils,
Adéodat né en 372. Toutefois, il ne
perd jamais sa conviction profonde de
l'existence de Dieu. La lecture de
l'Honensius de Cicéron l'incite à la
recherche d'une sagesse immortelle et
le convainc que le bonheur ne réside
pas dans la possession des biens
sensuels et passagers, mais dans la vie
spirituelle qui seule peut atteindre la
vérité, l'immuabilité.

C'est alors qu'Augustin trouve
dans le manichéisme, une solution à
ses problèmes: Manies enseigne qu'il
n'y a aucune réalilé supérieure au
corps, l'âme étant partie de la divinité,
et que le mal est une substance sé
parée qui ne vient pas de Dieo,

En 384, il obtient la chaire de rhé
torique de Milan et rencontre Am
broise qui le confond par son élo
quence et le fait tomber dans le scepti
cisme et le probabilisme pratique;
mais il demeure convaincu de ne pas
trouver de salut hors du Christ. C'est
pourquoi ils' inscrit comme caréchu
mène en attendant la vraie lumière.

La lecture de Platon lui apporte la
solution spéculative, le Dieu, intelli
gibJe et éternel, le mal, une privation
liée au non-être. Mais sa vie tempo
relle n'avait pas changé.

C'est pourquoi l'exemple d'Am
broise, de Simplicien eL des saints
achève de le convertir et l'incite à se
consacrer définÎtivement à la recher
che de la vérité: Dieu,

Il quitte le monde pour la vie reli
gieuse et il reçoit le baptême le jour de
Pâques 387, à l'âge de 33 ans.

Il ouvre un monastère après s'être
départi de tous ses biens, est ordonné
prêtre en 391, puis évêque d'Hippone
en 395.

Augustin compose alors. entre 386
et 427, la majorité de son oeuvre litté
raire et philosophique, dont "Les
Confessions"(400) el "La Cité de
Dieu" (413-426).

Tl meurt le 28 août 430 à l'âge de
76 ans.

Par sa vie et son oeuvre. Augustin
nous apporte le témoignage d'un être
en cheminement et qui n' a de cesse de
chercher la vérilé et l'absol u, un être
incarné qui reconnaît l'erreur et ses
erreurs mais dans une quête de vérité,
de soi et d'authenticité. D'abord, ravi
par le monde extérieur et sensuel, au
fur el à mesure qu'il apprend à se con
naître et à rentrer en lui-même, il par
vient à l'intuition de celui qui est plus
intérieur à 1ui que 1ui -mème, forme
ultime de la mystique chrétienne.

LE SYSTÈME MONÉTAIRE
S'il fallait aujourd'hui recourir à

autant de devises que celles qui
avaient cours au moment de l'Acte
d'Union en 1840, nous serions davan-

tage conscients des influences di
verses que peuvent exercer le~ pays
étrangers sur noIre économit, na
tionale.

Il est bien évident que la livre an
glaise el le dollar américain sont om
niprésents, et, malgré les pressions de
l'Angleterre pour que nous adoptions
son système de Ponds "shillings", and
"pence", (en 1851, la livre anglaise
vaut 4.862/3).

C'est finalement le système déci
mal qui est adopté en 1851. Après
que cette monnaie, frappée en Angle
ten'e, nous soit parvenue (en 1858), on
commença à utiliser cette nouvelle
dénomination. Toutefois, il est courant
de rencontrer dans les textes de celte
période des références à la livre "an
cien cours" ou "nouveau cours", au
louis. au sou, au chel in. à la piastre,
même espagnole. au dollar, au franc,
au sols. coppers, toules monnaies dont
la valeur paraît aujourd'hui d'un im
broglio inextricable.

Déjà l'interdépendance et les cri
tères d'évaluation liés à la technolo
gie, au savoir faire, au "self control"
se dessinaient à l'horizon.

II



REMARQUEJMPORTANTE:
NOUS AVERTJ:SSONS AIMA

BLEMENT NOS LECTEURS QUE
L'ORTHOGRAPHE DES TEXTES
ORIGINAUX RECOPIÉS DANS CE
LIVRE A ÉTÉ SCRUPULEUSE
MENT RESPECTÉE... NOUS N'A
VONS FAIT QUE CONSTATER
QU'ELLE ÉTAIT DÉJÀ SUJETTE
À, OU VICTIME DE BIEN DES
FANTAISIES ...

2576
le 29 Novembre 1798
Concession par Louis Eustache
Lambert Dumont, Ecuier,
à Pierre Filion fils de Joseph.

29-11-1798
Par devant Je Notaire du District de

Montréal, en la Province du Bas
Canada, résidant au Bourg et paroisse
saint Eustache, comté d'York, sous
signé et témoins enfin nommés.

Fut présent, Louis Eustache Lam
bert Dumont, Ecuier, seigneur et pro
priétaire en partie de la seigneurie des
Mille îles, lequel a volontairement
confessé avoir baillé et concédé et par
les présentes, cède et concède, à titre
de cens et rentes foncières seigneu
riales, annuelles et perpétuelles et non
rachetables, dès maintenant et tou
jours, à Pierre Filion, fils de Joseph,
habitant de la Côte Saint Augustin dite
paroisse de Saint Eustache, à ce pré
sent et acceptant preneur, et retenant
au dit titre, pour lui, ses hoirs et ayant
cause à l'avenir, une terre sise à la dite
côte Saint Augustin faisant la conti
nuation de la terre que possède le dit
preneur au dit lieu contenant la dite
continuation quatre arpens six perches
de front sur vingt arpens de profon
de ur plus Ol! moins sans garantie de
mesure précise tenant par devant à la
dite première concession, par derrière
à la terre de François Normand, des
deux côtés aux terres non concédées,
la dite terre en bois debout. Ainsi
quelle se comporte. et s'étend de
tou tes parts, que le dit preneur a dit
bien connaître, et dont il est content.
Pour en user, user, faire et disposer par

12

le dît preneur ses dits hoirs et ayant
cause à perpétuité aux changes.
clauses, conditions, servitudes et ré
serves ci-après: savoir que le di 1 pre
neur, ses dits hoirs et ayant cause,
seront tenus de porter leurs grains à
moudre au moulin de la dite seigneu
rie et non à d'autres, à peine de confis
cation des dits grains et d'amendes
arbitraires, même de payer la mouture
des grains qu'ils auront fait moudre
ailleurs. Y tenir feu et lieu dans un an
d 'hui au plustards déserter la dite con
cession le plus diligemment qu'il lui
sera possible; découvrir les déserts de
ses voisins à fur et mesure qu'ils en
auront besoin; cultiver les dites terres,
et souffrir sur icelles tous les chemins
que le dit sieur seigneur jugera néces
saires, les faire et entretenir à toujours
praticables et en bon état, clorre la dite
concession sur la dite devanture et
dans les lignes, conjointement avec
ses voisins, et y fossoyer par tout ou
de besoin sera, et d'en payer par
chacun an, au dit sieur seigneur ou à
ses receveurs en son hôtel seigneurial
du dit lieu, ou autres endroits qui leur
seront indiqués, cinq sols de cens pour
toute la dite concession et six livres, la
livre de vingt coppers, pour tous cens
et remes, payables par chacun an au
jour et fête Saint Manin, onzième
novembre dont la première année du
payement choira le onze novembre
prochain. Et ainsi continuer de là en
avant, tant et si longuemenl que le dit
preneur, ses dits hoirs et ayant cause
seront possesseurs et détenteurs du
tout ou partie de la dite concession, les
dits cens ponant profit de lods et
ventes, défauts, saisines et amendes,
avec tous au tres droi ts seigneuriaux
quand le CHS y choira, dès maintenant
et toujours suivant la coutume de Paris
; se réservant expressement le dit sieur
seigneur, tous les bois de chênes et
pins en propriété; et le droit de pren
dre sur icelle tous les autres bois pro
pres tant pour la construction des vais
seaux du roi que son principal Mansin,
et autres édifices publics, Eglises,
presbytères et moulins, même pour ses
clôtures et auLJes bâtiments, sans lien
payer au dit preneur: le dit sieur sei-

gneur se réserve en outre tous les
mines minières et minéraux., même les
carrières de Pierre de Moulanges, et
places de moulins quelconques qui
pourront se trouver sur la dite con
cession, le droit de retrayer sur icelle,
en cas de ventes du tout ou partie, par
préférence à tous acquéreur mêmes
aux parents lignagers, en remboursant
l'acquéreur du prix principal de son
acquisition, frais, mises et loyaux
coûts, sans que le. dit preneur, ses dits
hoirs et ayans cause puissent vendre.
donner, céder. quitter ni autrement
transporter la dite concession, ni partie
d'icelle en aucune main morte ni
communauté, ni y mettre cens sur cens
et sans que ces présentes puissent nuir
ni préjudicier aux droits du dit sieur
seigneur ni à ceux d'autrui. Et lors
qu'à l'avenir le dit sieur seigneur, ses
hoirs et ayants cause voudront bâtir
des moulins, tant à eau qu'à vent, il
leur sera pennis de prendre occuper et
couper des terres pOlir faire passer les
eaux. en tels lieux et endroits qui leur
semblera bon, en payant le défriche
ment et diminuant les cens et renIes, à
proportion du terrain qu' i ls occupe
ront, sera aussi tenu, le dit preneur, de
travailler incessamment Sur la dite
concession et l'entretenir en bon étal
et valeur, tellement que sur icelle les
dits cens puissent aisément être pris el
perçus par chacun an au dit jour,
comme dit est. Le dit preneur sera
encore tenu de faire bomer et mesurer
la dite concession en fronL et profon
deur par un arpenteur juré et du dit
bornage fournir copie du procès
verbal, à ses présentes, en bonne et
due forme, dans huit jours d'hui,
comme aussi le premier jour du mois
de mai, par chaque année d'aider aux
autres habitans à planter un mai au
devant de la porle du die même Sei
gneur à son principal manoir à peine
de trois livres d'amende. À toutes
lesqueJles c:harges, clauses, condit.ions,
servitudes et réserves, le preneur ~ 'est
volontairement soumis et ohligé, ses
hoirs et ayans cause, et a promis y
satisfaire: et le tout suivre et exécuter.
à peine de nullité des présentes, et de
tous dépens, dommages et intérêts; el



si le dit preneur ses hoirs et ayans
manquent ou contreviennent à quel
q ues unes des clauses ci-dessus la dite
terre demeurera réunie de plein droi t
au domaine du dit sieur seigneur pour
en disposer en faveur de qui bon il lui
semblera sans autre fomle de procès,
demeurant néanmoins propriétaire de
leur force el vertu, pour raisons d'ar
rérrages qui en seront lors dus et
échus.

El pour l'exécution des présentes,
le dit preneur a élu domicile en sa de
meure sllsdite auquel lieu vc nonobs
tant vc car ainsi vc promettant vc obli
geant vC renonçant vc.

Fait et passé au Bourg Saint Eusta
che en l'étude l'an mil sept cent qua
tre vingt dix huit le vingt neuvième
jour de novembre après midi en pré
sence des sieurs Paul Ethier, cultiva
teur et François Saintonge, huissier,
témoins résidants en ce bourg qui ont
signé avec mon dit sieur seigneur et
nous NOlaire, le preneur a dit ne sca
voir signer de ce enquis lecture faite.

signé / Dumont/ signé/Paul Ethier
signéJFr Saintonge témoin

signé/P.R. Gagnier
NC

Collationné sur la minute des pré
sentes trouvée dans le notariat de feu
Maître Gagnier, vivant Notaire Public
à Saim Eustache, lequel Notariat est
déposé dans les archives de la cour du
Banc du Roi pour le district de Mont
réal et expédié pour une vraie copie
par nous Protonotaires de la dite Cour
et dépositaires des dites archives.

Montréal, ce treizième jour de Dé
cembre mil huit cent quarante trois.

(signé) monk?monaghpatten (?)

Le 28 septembre 1800
Contrat de Mariage
entre Pierre Filion ms et
Marie Thérèse Charbonneau

Par devant le notaire public du
district de Montréal résidam au Bourg
et paroisse de St Eust'lche, comté
d'York, et témoins en fms nommés,

furent présents Pierre Filion, gar
çon culti vateur, résidant la Côte des
anges en cette paroisse, fils de Joseph
Filion, arpemeur et d'Élisabeth Nolin,

ses père et mère aussi de cette paroisse
stipulant pour lui et en son nom d'une
part comme majeur, élant âgé de vingt
deux ans révolus, el Joseph Charbon
neau aussi habitant de cette paroisse
stipulan t pour Marie Thérèse Ch ar
bonneau sa fille issue de son maliage
avec marie thérèse godin âgée de
vingt ans révolus et de SOn consente
ment de leurs parents et amis pour ce
assemblés sçavoir de la part du dit
Pierre Filion de son dit père de Joseph
Antoine et Joseph le cadet, ses frères,
de Marie Apoline,Marie Angélique et
Marie Joseph Filion ses soeurs, d'an
toine garau son beaufrère, de François
Déjardin et jean maisonneuve ses
neveux, et de la part de la dite Marie
Thérèse Charbonneau, de son dit père,
de Joseph Charbonneau son frère, de
Pierre Godin son ayeul, de Joseph
Lauzon son oncle, d'Antoine Lapierre
stipulant comme ami avec Louis
Labrèche ont fail entre elles les traités,
accords et conventions de Mariage qui
suivent savoir que le dit Pierre Filion
et la dite marie Thérèse Charbonneau
ont promis et promettent se prendre
l'un et l'autre pour mari et femme par
loi de Mariage en face de j'église et
aussitôt que l'un des parties en requer
rera l'autre. Les futurs époux seront
communs en tous biens meubles et
conquêtes immeubles qu'ils feront
pendant leur mariage suivant la dispo
sition de la coutume de ce pays, selon
laquelle les con ventions apposées en
leur contrat de mariage seront réglées
et à laquelle ils seront soumis, déro
geant et renonçant à toutes les autres
coutumes.

Ne seront néanmoins tenus des
dettes l'un de l'a litre parts et créés
avant leur mariage et si aucune se trou
vent, elles seront payées et acquittées
par et sur les biens de celui ou celle
qui les aura faites et créés sans que
ceux de l'autre en soit aucunement
tenu. Se prennent les dits futurs époux
avec les biens et droits à eux apparte
nant et tels qu'Us pourront leur échoire
à l'avenir: a déclaré le futur époux
qu'il possède: à titre de propriétaire
une terre sise à la côte saint augustin
en cette paroisse de quatre arpens et

demi de front sur quinze arpens de
profondeur tenant par devant aux traits
quarrés de la côte St louis, par denière
au bout des terres du petit chicot ou St
augustin, de côté et d'autre au terrain
nOn concédé, laquelle le dit futur
époux dit qu'il veut qu'elle soit ameu
bli par les présentes aux fins d'enITer
en la future communauté en qualité de
biens meubles. Le futur époux a doué
el doue la dite future épouse de la
somme de trois cents livres la livre de
vingt chelins ou cheling ancien cours
de douaire préciput une fois payé du
quel elle sera saisie dès l'instant qu'il
aura lieu sans être tenue d'en faire
demande en la justice, le préciput sera
égal et réciproque en faveur du survi
vant de la somme de cent cinquante
livres ancien cours que le dit survivant
prendra en deniers comptant ou en
meubles suivant la prisée de l'inven
taire hors part et sans avis prendra en
outre le survivant son lit garni tel qu'il
se trouvera alors, les linges, hardes et
habits à son usage, si c'est le fulur
époux qui survit, ses armes, et la fu
ture épouse ses bagues et joyaux. Lors
de la dissolution de la dite commu
nauté il sera permis à la dite épouse ou
aux enfants qui naitront du présent
mariage de l'accepter ou d' Y renoncer;
et dans le cas elle prendra franche
ment et quittement tout ce qu'elle jus
Iifiera avoir apport au dit mariage [out
ce qui pendant icelui lui sera avenu et
échu tant par succession donation,
legs qu'autrement, ensemble ses
douaires et préciput tels que dessus
stipulés, sans être tenue des dettes de
la communauté encore qu'elle y eut
parti, s'y fut obligée ou y eut été con
damnée; dont aux dits cas, elle sera
garantie et indemnisée sur les biens du
dit futur époux sur lesquels elle aura
hypothèque à compter de ce jour.

En considération de la bonne et sin
cère amitié que se portent les dits
futurs époux, il se sonl fait et ils fonl
d 'eux le acceptant, donation égale,
mutuelle et réciproque des tous les
biens meubles, acquêts et conquêtes
immeubles plus les propres qui se
trouveraient être et appartenir au pre
mier mourant au jour de son décès à

---------1œ-
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Maison anceslrale de M. Léo Filion, descendant de M. Pierre Filion, construile aux
environs de 1840

cette quantité et qualité que les dits
biens pourraient monter, et consister,
pour en jouir par le dit survivant pen
dant sa vie durant à sa caution jura
toire en faisant bon et loyal inventaire
seulement, pour le dit usufruit éteint
retourner les dits biens aux héritiers
des dits futurs époux du côté ... et
ligne d'où ils procéderont; la présente
donation ainsi faite pourvu routefois
qu'au jour du décès du premier mou
rant, il n'y ait aucun enfants vivant du
futur mariage; Si néanmoins il y avait
enfants et qu'ils vinssent à décéder en
minorité ou avant d'être pourvu pour
mariage, en ce cas la présente dona
tion reprendra sa même force et vertu
et pour faire insinuer les présentes ou
besoin sera, les dits futurs époux ont
constitué leur procureur, le porteur,
car ainsi, se promettant et renonçant
fait et passé au bourg St Eustache en
l'étude, l'an mil hui! cent, le vingt
huitième jour de septembre avant midi
en présence des sieurs André Omer St
germain et pierre François Careau,
négoci<wts de cette paroisse, témoins
qui ont signés avec le dit sieur joseph
filion, père du futur époux, sieur An
toine LapielTe, avec nous nolaire, les
futurs époux, avec leurs parents et
amis ont dit ne savoir signer de la en
quis lecture faite ainsi signé la minute
restée en l'étude:

Jo filion, Antoine Lapierre, André
Omer St germain, frcs Careau, té
moins.... Gagnier N.P.

15.03.38
Acte de donation des terrains né

cessaires à l'érection de l'Église de St
Augustin.

Par devant les Notaires Publics
pour la Province du Bas Canada, rési
dants dans la Paroisse de St Eusrl1che,
dans le district de Montréal, sous
signés,

Furent présents Pierre Filion
Senior, Pierre FiJion junior, Joseph
Desjardins, senior. et Jean Labelle,
junior, cultivateurs, résidants dans la
dite Paroisse St Eustache, dans la côte
de St AugusÜn, Lesquels sont con
venus de ce qui suit, savoir:

10 Le dit Pierre Filion Sr s'oblige

14

de donner en pur don à qui il appar
tiendra et de la manière ci-après men
tionnée, un terrain situé à la dite Côte
St Augustin tenant par devant au che
min du roi, par derrière au terrain
appartenant au dit Pierre Filion Sr
d'un côté au dit Pierre Filjon Jr et
d'autre côté une plus grande étendue
de terre appartenant au dit Filion Sr ;
le dit terrain ci-donné contenant un
arpent de front sur deux arpens de pro
fondeur.

20 Le dit Filion JI', s'oblige pareil
lement à donner en pur don à qui il
appartiendra de la manière et pour les
buts ci-après mentionné un terrain
voisin de celui qui vient d'être désigné
en dernier lieu COnulle objet de la pré
sente donation tenant devant au dit
chemin du roi, par derrière à un terrain
d'une plus grande étendue appartenant
au dit Filion JI' d'un côté au dit Filion
jr, et d'autre côté au dit Filion Sr, ter
rain ci-donné par le dit Filion jr con
tenant un arpent et demi de front sur
deux arpens de profondeur.

30 Le dit Jean Labelle s'oblige de
donner aussi en pur don pour le bu! ci
après mentionné et fi qui il appartien
dra, un tenain voisin de celui qui vient
d'être désigné en dernier lieu et ap
partenant au dit Filion Jr, tenant par
devant au dit chemin du roi, par der
rière et d'un côté à un telTain de plus

grande étendue appartenant au dit La
belle et d'autre côté à un telTain appar
tenant au dit Joseph Desjardins et en
partie appartenant à celui au dit Filion
Sr, lequel terrain ci-donné par le dit
Labelle contenant un arpens et demi
de front sur deux arpens de profon
deur.

40 Le dit Joseph Desjardins donne
pareillement pour le but ci-après men
tionné et à qui il appartiendra, un ter
rain d'un arpent quarré ef joignant au
dit Filion Sr au dit cbemin du roi et au
dit LabeUe. Le dit Desjardins fait ce
don à condition toutefois que le dil
Labelle / ce que celui-ci s'oblige de
lui donner en pur don / lui donne sa
propriété voisine. c'est à dire à cinq
arpens de distance des terrains donnés
en ces présentes pour le but en ques
tion et dans la ligne de séparation
entre les terres du dit Labelle et celle
de Joseph Manie, savoir: un terrain de
même étendue que celui ci-donné par
le dit Desjardins et celui-ci aura le
droit d'enlever la maison et la clôture
qui se trouvent sur le terrain ci-donné
par lui. Il est à observer / et cetle
clause est de rigueur / que les dési
gnations de terrain ci-mentionnés sont
faites de manière que les dits terrains
vis-à-vis les lins des autres et forment
un rout de forme régulière autant que
possible. Ces dits terrains sont donnés



par ces présentes par les dits donateurs
pour l'érection d'une église, presby
tère et dépendances à être fai tes sur
les terrains sus-dits, et les dits dona
leurs s'obligent de payer titre légal de
donation de ces terrains pour le but ci
dessus mentionné aussitôt qu'il Y aura
Wle ou des personnes appointés par les
autorités compétentes pour recevoir et
accepter le dit acte de donation. Les
maisons et autres bâtiments qui se
trouvent sur les terrains ci-dessus dé
signés devront être en levés par leur
propriétaire respectif aussitôt que les
autorités compétentes ['ordonneront.
Pour la garantie de l'exécution des
présentes, les dits donateurs hypothè
quent leurs lieux présents et à venir.

Fait et payé dans la maison du dit
Labelle, dans la côte de St Augustin le
quinze mars mil huit cent rrente huit;
les dits donateurs ont déclaré ne savoir
signer, de ce enquis et les dits No
taires ont signé après lecture faite .

signé/Stephen Mc Kay N.E
J.L.Debellefeuille N.P.
Vraie copie de la minute demeurera

en l'étude du notaire soussigné, deux
renvois en marge sont approuvés.

J.L. Debellefeuille
Not.Pub.

ORDRE DE CONSTRUCTION
DE L'ÉGLISE

à l'exrrémité de quelle église on cons
truira, également en pierre, une sa
cristie de trente huit pieds de long en
dedans, sur vingt cinq pieds de large
aussi en dedans; et qu'autour de la
sus dite église, on clora en bois de pa
lissade ou en pieux de cèdres,un cime
tière d'un arpent au plus en superficie.

20 Qu'à l'ouest de j'église sus-dé
signée, et sur la place fixée par le sus
dit rapport, il sera construit un Presby
tère en pierre de quarante deux pieds
de long en dedans sur trente deux de
large aussi en dedans, et quinze pieds
de hauteur de la lambourde au quarré,
le lout mesure Française, aussi bien
que dans les dimensions de l'église et
de la sacristie, et qu'il ~era joint au dit
Presbytère, comme dépendance de la
Cour, un bâtiment en bois de vingt
quatre pieds sur vingt, avec les autres
constructions nécessaires pour la rési
dence habituelle d'un curé auprès de
la susdite église: entendu que les ha
bitants feront J'enclos du lerrain entier
de l'établissement, ainsi que les
clôtures particulières du jardin, de la
Cour tels qu' ils seront jugées à propos
par l'Évêque.

30 Que, dans le cas ou les habi
tants ne se trouveraient pas en état de
bâtir maintenant l'église en pierre ci
dessus désignées, il sera libre aux dits

habitants. au lieu de bâtir la dite église
pour le présent. d'élever un mur de
refente dans le susdit Presbytère en
pierre à douze pieds de l'un des pi
gnons ... par lequel pignon on passera
une arcade de dix à douze pieds de
large et l'espace entre le pignon et le
susdit mur de retente servirait de
choeur et de sanctuaire à une Chapelle
en bois qu'on ajouterait au susdit pi
gnon, de soixante-huit pieds de long
sur la même largeur que celle du Pres
bytère, avec une hauteur qui pennit de
mettre un jubé dans la dite Chapelle,
s'il en était besoin. On fennerait aussi
d'une cloison ou colombage, l'espace
qui se trouvera de chaque côté, entre
l'arcade et les murs latéraux du Pres
bytère jusqu'à la Chapelle en bois, et
cet espace pounait servir de sacristie.

40 Qu'enfin les habitants, el terres
et terrains renfemlés dans la circons
cription marquée dans le dit rapport de
Mr St Germ~in, appartiendront à la
dite église et desserte. Donné à Mont
réal, le quatorze de Juillet mil huit
cent trente huit, sous nOIre seing et
sceau, avec le contre seing de notre
secrétaire.

signé:
+ J.J.Ev. de Montréal
par Monseigneur: L.F.Fruteau(?)
Ptre Secrétaire

14.7.38
Jean Jacques Lartigue;
Évêque de Montréal.

VÛ le rapport à nous fait par écri t le
onze de Juin dernier par Mr St Ger
main, Curé de St Laurent, sur la com
mission que nous lui avions donnée le
douze de Mai précédent, relativement
à une nouvelle église à bâtir dans la
Côte de St Augustin, laquelle faisait
ci-devant partie de la paroisse de St
Eustache dans la Rivière du Chêne,
Nous avons approuvé le dit rapport
dans son ent.ier ; et Nous ordonnons
en conséquence:

10 Qu'il sera bâti en pierre,dans le
heu désigné par le dit rapport, une
église de cen t pieds de long en de
dans,sur cinquante pieds de hauleur
depuis la lambourde jusqu'au quané ; Le presbytère de Saint-Augustin d'après une photo datant dc la tin du siècle dC01;er
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OUVERTURE DU REGlSTRE
OFFICIEL DE LA PAROISSE

01-10-38
Registre présenté par Messire Dn

charme prêtre Curé de la Paroisse de
Ste Thérèse de Blainville et désser
vant St Augustin, contenant trois cents
feuillets - celui-ci y compris - pour
servir à l'enregistrement des Actes de
Baptêmes, Mariages et Sépultures qui
se feront à la dite Déserte de SI Au
gustin à compter du premier d'Octo
bre de la présente année mil huit cent
trente huit et les suivantes, cotés et
paraphés par nous soussigné l'un des
Juges de la Cour du Banc du Roi pour
ce district.

Montréal, ce 1er octobre 1858
signé:?? Rolland J.B.R.

MARIAGE
Ml
Ce premier Octobre mil huit cent

trente huit,après la publication d'un
banc à la messe paroissiale sans
opposition. entre Pierre Filion cultiva
teur veuf majeur de défunte Marie
Rochon de celte paroisse d'une part,et
Isabelle Girou majeure de défunt
Louis Charbonneau cultivateur aussi
de cette paroisse d'autre part.au con
sentement des parents, dispense des
deux autres bancs ayant été accordée
par Monsieur Quiblieca , grand vi
caire, nous vicaire soussigné avons
reçu leur mutuel consentement de ma
riage et leur avons donné la bénédic
tion nuptiale en présence de Antoine
et Joseph Fili on, frères de l'époux.
Joseph Charbonneau fils de l'épouse
qui tous n'ont su signer.

BAPTÊME
BI
Ce cinq Octobre mil huit cent

trente huit par nous soussigné a élé
baptisée Marie Olivine née hier du
légitime mariage de François Filiatrau
et de Françoise Paquet de cette pa
roisse, parrain André Paquet, marraine
Françoise Charbonneau qui n' ont su
signer ainsi que le père.

signé: F. De Sève, ptre

BAPTÊME
B2
Cc cinq octobre mil huit cent trente

huit par nous soussigné, a été baptisée
Adélaïde, née hier du légitime ma
riage de François Langevin, culti
vateur et de Marguerite Meilleur de
cette paroisse, parrain François
Paquet, marraine Marie Tailfer qui
n'ont su signer ainsi que le père.

signé: F. De Sève, ptre

ARPENTAGE DE TERRAIN

15.8.39
Le Quinzième Jour du Mois d'août

de l'an de Notre Seigneur mil hui t
cent trente neuf Je soussigné Juré Ar
penteur dans la Province du Bas Ca
nada résidant au Bourg St Eustache,
certifie à tous qu'i! appartiendra
m'être exprès transporté en la Paroisse
St Augustin à la Réquisition de Joa
chim Duquette, Marguillier en charge
de l'Oeuvre et Fabrique de la dite Pa
roisse aux fins de lui aligner, mesurer
et bomer, un lopin de terre de fOffile
irrégulière conœnant cinq arpens en
supeltïcie donné à la dite Fablique St
Augustin par les Srs Pierre Filion père
et fils suivanl l'extrait de donation ex
hibé, de la contenance les dits terrains
de deux arpens et demi de front en
totalilé sur une profondeur suffisante
pour former ensemble cinq arpens de
superficie tenant par devant au Nord
du chemin de front, par derrière et des
deux côtés aux dits donateurs, sur les
quels terrains sont actuellement bâtis
une chapelle en bois et un pres bytère
en pierre, une peti te maison laiterie et
une grange. Et en outre un terrain
situé au sud ouest du chemin de front
opposément situé à celui ci-dessus dé
signé de la contenance d'un arpent et
demi de front sur une profondeur suf
fisante pour former attenanl aux
sinuosité du chemin de front. une su
perficie de trois arpens, donné à la dite
Fabri4ue St Augustin par Jean La
belle, tenant par devant au dit chemin
par derrière et d'un côté au dit dona
teur el partie à Prosper Chance, d'au
tre côté à Pierre Filion père et partie
au Sr Neil Scotr. Ou étant, parties

présentes c'est à dire les trois dona
teurs ci-dessus mentionnés ensemble
avec une partie des Marguilliers et
Syndics de la Fabrique, les quels au
raienl contesté contre la manière ordi
naire de mesurer le front des dits ter
rains, mais de faire les mesurages sur
l'alignement du chemin de front qui
court obliquement les lignes latérales
tel que l'intention des donateurs avait
été donnée avant la passation de
l'acte. pourvû néanmoins que les huit
arpens de superficie pour loul le dit
terrain ci-dessus donnés fussent com
plètement rempli et renfermés en bor
nage. C'est donc après un tel aveu de
leur part que J'ai mesuré un arpent et
demi pour les fronts opposés des deux
lopins de terre ci-dessus donnés, sur
l'alignement du chemin de front, Sa
voir cetui de Pierre Fihon fils et celui
de Jean Labelle. Mais l'arpent de front
de Pierre Filion père a été mesuré sur
une perpendiculaire aux lignes laté
rales. Après quoi J'ai levé de chaque
côté du terrain. des lignes de nancs
parallèlement aux lignes de terre adja
centes et terminé à une profondeur
suffisante par une perpendiculaire ou
trait quarré à chaque profondeur. et
après avoir régulièrement calculé la
superficie de chaque lopin de terre, Je
les ai terminé à chaque angle par des
bornes de pierre sous lesquelles J'ai
mis des morceaux de fayance pour
témoins, Savoir; ABC EFGHIO (cf.
Plan annexé, p. 17) renfermall[ les
dites bornes ADCDE cinq arpens de
superficie. FGHIO trois arpens de
superficie. Les bornes AEDIOE fixent
la largeur de trente six pieds pour le
chemin de front. Les distances sont
marquées en chiffre au Mai cy-contre
sur le contour des terrains ci-dessus
donnés signifiant arpens, perches et
pieds. Le tout ci-dessus a été fait avec
exactitude de l'arpenteur et des Té
moins Chaîneurs Louis Giroux,
Prosper Chance et Jacques Laurent.
En foi de quoi J'ai dressé le présent
Procès-Verbal avec le plan figuratif du
Terrein de la dite Fabrique à côté
d'icelui pour faciliter, servir et valoir
ce que de raison.

Emery Fêré. - Géom.arp.
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Pla.n des terrains concédés pour "éreclion de j'égilse leI que présenlé par J'arpenIwr géomèlre Féré
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ATMOSPHÈRE D'ÉPOQUE
L'année 1990 marque le 150e anni

versaire de l'érection canonique de la
paroisse de St Augustin. Nous de
vons, en effet, nous reporter à l'épo
que des troubles de 1837, celle des
patriotes et de la cruelle répression de
Colborn qui, le 14 décembre 1837, à
la tête de 1200 hommes bien armés,

Le Dr Jean-Olivier Chénier
d'après l'Opinion PubUque

déloge le docteur Jean Olivier Chénier
et ses quelques deux cents patriotes de
l'église, du couvent et du presbytère
de St Eustache. Chénier et ]a plupart
de ses hommes sont tués, le village
mis à feu et à sac, la population mo
lestée, jetée à la rue et livrée aux ri
gueurs de J'hiver. Colborn et les an
glais continuent leurs représailles à St
Benoît dès le lendemain et sèment la
terreur dans tout le canton. Nous
SOHunes à la veiUe de l'Acte d'Union
du Bas et du Haut Canada en 1840,
époque où le Haut Canada est grevé
de dettes et particulièrement sous
développé comme région éloigné. A
cette époque de régime seigneurial
dont les privilèges et prérogatives ne
seront abolis qu'en 1854, le foisonne
mem de la population paysanne dOll.ne
lieu la création de plusieurs paroisses
nouvelles. Les divisions du territoire
el leurs délimitations respectives sus-

citent des différents et des frictions
multiples ou chacun essaie d'étendre
ses pouvoirs afin de rentabiliser leurs
fiefs. Les luttes des curés Paquin et
Ducharme pour préserver leurs droits
de dîmes ont alimenté les discussions
au sujet de la création d'une nouvelle
paroisse à St Augustin. Le Curé Pa
quin devait reconstruire une église
détruite par le feu en 1837 et le Curé
Ducharme de Ste-Thérèse ne voulait
consentir à se priver d'Une partie de
ses fïdèles.

REQUÊTE POUR L'ÉRECTION
CANONIQUE DE LA PAROISSE
Pétition adressée à l'Évêque de
Montréal,

25-5-40
9-6-40

SA GRANDEUR MONSEIGNEUR
IGNACE BOURGET
ÉVÊQUE DE MONTRÉAL, QU'IL
PLAISE À VOTRE GRANDEUR,

L'humble requête du Seigneur et de
la majorité des tenanciers de la pa
roisse de St Augustin, Seigneurie des
Mille Iles, comté des deux Montagnes,
lesquels représentent à votre Gran
deur,

Que depuis près de deux ans, ils
sont desservis par un prêtre résidant à
eux accordé par Monseigneur de
Montréal d'heureuse mémoire, lequel
avait approuvé en mil huit cent trente
huit un procès verbal dressé par Mes
sire St Germain curé de SI Laurent,
commissaire nommé par sa Grandeur
à cet effet,

Que ce procès verbal constate que
la circonscription connue sous le nom
de Paroisse de St Augusrin avait été
demandée et d'après ces procédés de
feu Monseigneur de Montréal, ils ont
bâti une chapelle, un cimetière, un
presbytère el autres bâtiments néces
saires pour la résidence d'un prêtre.

Que cependant ils se trouvent au
jourd'hui menacés d'être renfermés
dans une répartition pour la bâtisse de
l'église, sacristie et presbytère de la
paroisse de St Eustache dont ils ont
été démembrés, parce qu'ils n'ont

point de décret canonique ni civil de
leur paroisse: C'est pourquoi, Mon
seigneur, ils suppliem Votre Grandeur
de vouloir bien ériger canoniquement
en paroisse, sous l'invocation de St
Augustin, le territoire désigné dans le
procès verbal approuvé en mil huit
cent [rente huit par feu Monseigneur
de Montréal, se proposant après avoir
obtenu de Votre Grandeur le décret
ecclésiastique requis en pareil cas, de
so(Jiciter l'aide de VoIre Grandeur,
auprès du Gouvernement de sa Ma
jesté en cette province, des lettres pa
tentes qui accordent à leur dite nou
velle paroisse une existence civile
dont ils reconnaissent le besoin.

Et vos pétitionnaires ne cesseront
de prier pour la conservation des
jours prétieux de Votre Grandeur,

signé: Lefevre, Debellefeuille, sei
gneurs, et :

E.Spénard, Prosper Sanche, Louis
E Mackay. L Déjardin, Frs Déjardin,
JEte Jubinville, Jacques Filion, JEte
Dutrisack, Louis Giroux, Joseph Yon,
Pierre Déjardin, André Charlebois,
JBte Paquette, Matthias Yon, Félix
Filion, Laurent Rochon, Frs Filion,
Jos.Pagé, Abraham Giroux fils, Louis
Thibaut, Jos.Cyr, Louis Sarrazin, Joa
chim Girouard, Pierre Taillon, Charles
Grallon, Frs Devin, Vve Louis Cha
rette, Charles Labelle, Jos. Maison
neuve, Amable Devin, Frs Paquette,
Pierre Chatillon, Jos.Giroux, Pierre
Uzereau, Jbte Déjardin, Jos.Déjardin,
Jos.Pépin, Charles Rochon, Jean Ma
thieu, Louis Déjardin, Ant.Desvoyaux,
père, Vve Joyale Jean Mathieu. Jbte
Guay, Pierre Lacombe, Jacques Boi
leau, Hug Bélile Goyer. Laurent
Ostie, Julien Leblanc, Paschal Pa
quette Antoine Labelle, Aug.Sanche,
Gabriel Bousseau,Louis Delislle,
Jos.Urbain, Jérome Auger, Frs Pa
quette, Charles Lacombe, Charles
Beauchamp, Jos.Rochon, Charles La
moureux, Louis Delisllc, père, AnI.
Déjardin, Jbte Maisonneuve, Abraham
Giroux, père, Jos. Delielle, Jos. Pa
quette, Paul Brunette, Gabriel Dubien,
Toussaint Benêche, Jean Corbeille,
Fla.Maisonneuve, Ant.Desvoyaux,fils.
Vve Benêche, AnI. Giroux, Frs Tou-

~AJN.Tt.
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Produit le 5 Juin 1841

ENQUÊTE POUR VÉR1FIER LE
BIEN-FONDÉ DE LA REQUÊTE
N04
Pour St Eustache
Avis Publics donnés par
Mes.Ducharme .
............de sa visite à St Augustin

NonCE
A tous ceux. qui peuven t être con

cernés dans l'érection de la Paroisse
de St Augustin

Vous êtes avertis que le onze Juin
mil huit cent quarante, Je, soussigné;
Archiprêtre et Curé de Ste Thérèse de
Blainville me transporterai au dit St
Augustin, en la Seigneurie des Mille

Rochon sr, Pierre Filion .ir, Jean Oue/
lete, père, Jos Giroux, Lon Paquette,
Jean Ouellele, fils, Paschal Leroux,
Pierre Benêche, Jos.Nadon, Xavier
Leroux, Jos.Calvé, Pierre Delislle,
Jacques Henri, J03chim Duquerre,
Charles Brayère

Total: 224
Nous soussignés certifions que les

signatures ci-dessus sont véritable
ment de ceux dont elles porten 1 les
noms. En foi de quoi nous avons
signé, A St Augustin le 25 Mai 1840
F,X. Desèves ptre, Prosper Sanche,
E.Spénard, L. Paquette,G .A. Masson,
Jos.Goyer, Louis McKay, fils, Jean
Bpte Paquette, Moise Déjardin, Jean
Déjardin, Jean Bpte Desabrets,
Charles Lajeunesse, André Paquette,
Pierre Dutrisack, Claude D'Août,
Louis Pagé, Xavier Lefèvre, Sophie
Girouard, Jos. Sigoin, Félix Filion,
15,

Total: 239
Nous soussignés certifions que les

signatures ci-dessus sont véritable
ment de ceux dont elles portent les
noms el quelles ont été données pour
demander l'érection canonique de la
paroisse de St Augustin. En foi de
quoi nous avons signé à St Augustin
le neuf juin mil huit cent quarante.

Iles, comté de deux Montagnes en
vertu d'une commission spéciale de
Monseigneur l'Évêque de Montréal,
pour vérifier les faits énoncés dans
une requête du vingt cing Mai mil huit
cent quaranre, adressée à sa Grandeur
de la part des habitants du dit lieu, à
l'effet d'obtenir une érection cano
nique de Paroisse.

En conséquence tous ceux qui se
croient intéressés pour ou contre la
dite requête sont requis de se trouver
au lieu ci-dessus indiqué à huit heures
du matin Ste Thérèse le 27 Mai 1840.

(signé) Ducharme prêtre curé
La notice ci-dessus a été lue publi

quemen t à la porte de la Chapelle de
St Eustache après l'Office divin du
matin, les dimanches trente et un Mai
dernier et sept Juin courant, et affichée
à la porte de la dite Chapelle pendant
dix jours selon l'ordonnance. En foi
de quoi j'ai signé, St Augustin,le 10
Juin 1840,

Ls Paquette.

NOTICE
A tous ceux qui peuvent être con

cernés dans l'érection de la Paroisse
de St Augustin

Vous êtes avertis que le onze Juin
mil huit cent quarante, Je, soussigné,
Archiprêtre et Curé de Ste Thérèse de
Blainville me transporterai au dit St
Augustin, en la Seigneurie des Mille
Iles, comté de deux Montagnes en
vertu d'une commiss ion spéciale de
Monseigneur l'Évêque de Montréal,
pour vérifier les faits énoncés dans
une requête du vingt cinq Mai mil huit
cent quarante, adressée à sa Grandeur
de la part des habitants du dit lieu, à
l'effet d'obtenir une érection cano
nique de Paroisse.

En conséquence tous ceux. qui se
croient intéressés pour ou contre la
dite requête sont requis de se trouver
au lieu ci-dessus indiqué il huit heures
du matin

Ste Thérèse le 27 Mai
1840 (signe) Ducharme,
piTe curé.

La notice cl-dessus a été lue publi
quement à la porte de l'Église de Ste
Scholastique après ('Office divin du

G.A. Masson
E Paquette

EX. Desève,Ptre
E. Spénard

pin, Jos.Vaudry, Louis Paquette, Louis
Girou,Jos.Girouard, Pierre Benêche,
Louis Charron, Paul Doré, Frs Nor
mand Jacques, Rochon, fils Vve Jacq.
Rochon, AnLGravelle, Jos. Taillon,
Jean Labelle, André Rochon, Frs
Duquerte, Jas. Rochon, AnI. Poucau!.
Aug Chatillon, Alexis Galipeau,
Pierre Colrelte, Pierre Sauvage Xavier
Cheval, Grégoire Filion, Pierre
Bourgeois, Jos. Frs. Rochon, Luc
Van dette, Frs Paquette, P. Charbon
neau, Pierre Nadon, Jos.Laplante,
André Binnelle, père, Jos Guilbeault,
Jos.Biot, Jos.Cheval, Léandre Beau
champs, Jos.Groux, Jean Rocan, Frs
Binette,frère, Micllel Prud'homme,
Louis Déjardin, Frs Déjardin, Jos
Corbeille, Louis Paquene, Léon Cyr,
Eloi Guerrier, Jacques Neveu, Jos.
Beauchamp, père, And.Binette, Fre,
Jbte Bourgeois, Prospère Labelle,
AnI. Gareau, Tous. Dufour, Jos. Réjim
balle, Jos Filion, Léon Granon,
Etienne Boucher, Frs Maisonneuve,
Olivier Touchette, J os Beauchamp
fils, Félix Nadon, Pier Déjardin,
Olivier Labelle, Jos.Duquette, P. Char
bonneau, Louis Foucaut, Jos. Démou
lin fils, Dieudonné Leroux. Louis
Filion, Louis Maisonneuve, Jbte
Filion Pierre Touchette, Alex. Gali
peau, Christophe TibaUl, Pierre Char
bonneau, Jbte Meloche, Nicolas
Légaré, AnI. Gratton, Jos.Labelle, Jbte
Aubry, Jos.Lalongé, Jean Colrette,
Jbte Rhéaume, Frs Pilion Frs B inerte,
Charles Rhéaume, Frs Filion, Sénior,
Charles Pigeon Jos.Leroux, Léon
Rochon, Paul Léonard, Frs Nadon. Isi
dore Touchette, Ant Caron, Jos.Parent,
Louis Dufour, AnLFilion. Alexis
Pépin, Isidore Goyer Bélîle, AnI.
Nadon, Jos Filion sr, Jos.Lamoureux,
Julien Grignon, Guill.Martin, Thomas
Cheval, Pierre Mayé Paul Nadon.
Jos.Déjardin jr, Jean Henri, Jos Filion
jr, Jérome Lallier, Jbte Rochon,
Eustache Cheval, Frs Duquette jr, Vve
Raymond Labrosse, Jos.Démoulin,
Frs Poirier, Déloge, Louis Lebuis, Jbte
Paquette, Léon Filion, Frs Paquette,
Jos Déjardin ,Pierre Filion sr, Louis
Libersan Laviolette, Pierre Clément,
Louis Sauvage, Vve Brisebois, Jacg.
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matin, les dimanches trente et un Mai
dernier et sept Juin courant, et affichée
à la porte de la dite église pendant dix
jours selon l'ordonnance.

En foi de quoi j'ai signé,
à Ste Scholastique le 7 Juin 1840

Louis Mackay

NOTICE
A tous ceux qui peuvent être con

cernés dans ['Érection de la Paroisse
de St Augustin

Vous êtes avertis que le onze Juin
mil huit cent quarante, Je, soussigné,
Archiprêt.re et Curé de Ste Thérèse de
Blainville me transporterai au dit St
Augustin, en la Seigneurie des Mille
Iles, comté de deux Montagnes en
vertu d'une commission spéciale de
Monseigneur l'Évêque de Montréal,
pour vérifier les faits énoncés dans
une requête du vingt cinq Mai mil huit
cent quarante, adressée à sa Grandeur
de la pan des habitants du dit lieu, à
l'effet d'obtenir une érection canoni
que de Paroisse.

En conséquence tous ceux qui se
croient intéressés pour ou contre la
dite requête sont requis de se trouver
au lieu ci-dessus indiqué à huit heure
du matin.

Ste Thérèse le 27 Mai
1840 (signé) Duchanne
ptre curé.

La notice ci-dessus a été lue publi
quement à la porte de l'église de St
Augustin après l'Office divin du
matin, les dimanches trente et un Mai
dernier et sept Juin courant, et affichée
à la porte de la dite église pendant dix
jours selon l'ordonnance.

En foi de quoi j'ai signé,
à St Augustin le 7 Juin 1840

O.LabeJle

NOTICE
A tous ceux qui peuvent être con

cernés dans l'érection de la Paroisse
de St Augustin

Vous êtes avertis que le onze Juin
mi 1 huit cent quarante, Je, soussigné,
Archiprêtre et Curé de Ste Thérèse de
Blainv iJle me transportera i au dit St
Augustin, en la Seigneurie des Mille
Iles, comté de deux Montagne~ en

vertu d'une commission spéciale de
Monseigneur l'Évêque de Montréal,
pour véritier les faits énoncés dans
une requête du vingt cinq Mai mil huit
cent quarante, adressée à sa Grandeur
de la part des habitaflts du dit lieu, à
l'effet d'obtenir une éreclion cano
nique de Paroisse.

En conséquence tous ceux qui se
croient intéressés pour ou contre la
dite requête sont requis de se trouver
au lieu ci-dessus indiqué à huit heures
du matin

Ste Thérèse le 27 Mai 1840
(signé) Ducharme
ptre curé.
La notice ci-dessus a été lue

publiquement à la porte de l'église de
Ste Thérèse après l'Office divin du
matin, les dimanches trente et un Mai
dernier et sept Juin courant, el affichée
à la porte de la dite église pendant dix
jours selon l'ordonnance. En foi de
quoi j'ai signé,

Ste Thérèse le 10 Juin 1840,
P. Filiautrault, N.P.

CONCLUSION DE L'ENQUÊTE
No 3
Procès Verbal de
Messire J.C.Ducharme
relativement aux limites de la
Nouvelle Paroisse St Augustin

Produit le 5 Juin 1841

L'an mil huit cent quarante, le
onzième jour du mois de Juin à huit
heures du matin en vertu de la Com
mission à moi donnée par Monsei
gneur Ignace Bourget, Évêque de
Montréal. en date du vingt six Mai
dernier, je soussigné, Archiprêtre el
Curé de la Paroisse de Ste Thérèse de
Blainville, Comté de Terrebonne, me
suis transporté dans la Seigneurie des
Mille Iles, Comté du Lac des deux
Montagnes, District'de Montréal, Mis
sion de St Augustin, conformément
aux Notices publiées les dimanches
trente et un Mai dernier et sept Juin
courant, et affichées pendant dix jours,
suivant l'ordonnance, à la porte des
égJise et Chapelle de Ste Scholastique,
Ste Thérèse, St Eustache et St Au-

gustin, comme il appert par les certi
fïcats des Sieurs Paul Filiatrault pour
la Paroisse de Ste Thérèse. Louis E
Mackay pour la Paroisse de Ste Scho
lastique, Louis Paquet pour la Paroisse
St Augustin. et O.Labelle pour celle
de St Eustache; et le peuple y étant
assemblé en conséquence de la SllS

di te invitation. je mE suis arrêté auprès
de la Chapelle de St Augustin. où
étant, j'ai d'abord donné lecture à
haute et intelligible voix de la dite
Commission, puis de la requête adres
sée au dit Seigneur Évêque, par le
Seigneur et les habitants du dit St Au
gustin, et procédant en présence de
toute l'assemblée à la vérification de
la dite requête, j'ai constaté:

la Qu'elle était véritablement de
ceux au nombre de deux cent vingt
quatre dont elle porte les signatures ou
marques certifiées et que les pétition
naires demandent que la ditE Mission
de St Augustin soit érigée canonique
ment en Paroisse,

20 Que les établissements des péti
tionnaires contiennent un territoire de
six milles de front sur quatre à cinq
milles de profondeur,

30 Que le susdit territoire devrait
être borné comme suit: Savoir: au
Sud-Est, dans toute sa longueur par la
Paroisse St Eustache en tirant une
ligne à l'extrémité Sud de la côte du
Petit Brûlé, depuis la Petite Rivière du
Chêne, el la prolongeant jusqu'au côté
Sud Est d'un terrain irrégulier apparte
nant aux nommés Bouchard et La
brosse; delà, la dite ligne dévie du Sud
au Nord en longeant les terres de Jean
Baptiste Renaud de la côte St Louis
des Corbeil jusqu'à l'extrémité en pro
fondeur, ou prenant une a utre direc
tion de l'Ouest à l'Est, elle traverse la
Rivière du Chicot et se prolonge jus
qu'à la rencontre du chemin public,
entre les terres de la Veuve Joseph
Morin et Joseph Desjardins, puis con
tinuant à sinuer le dit chemin, du Sud
Sud Ouest au Nord Nord Est jusqu'au
trail quarré des terres du Grand
Chicot, elle longe le dit Trait quarré
j usq u' à la rencon tre des terres du
Grand St Charles qu'elle renferme
ainsi qu'un lopin de terre de forme

S~·_·
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irrégulière qui s'étend entre les terres
du Grand Chicôt du Nord Ouest au
Sud Est, appartenant aux nommés
François Filion, Jean Baptiste Jubin
ville et Joseph Duquet qui devra faire
aussi partie de la nouvelle Paroisse,

Au Nord Est par la ligne seigneu
riale qui divise les Seigneuries de
Blainville et des Mille Tles, en prenant
à l'endroit où le Trait quarré des terres
du Grand Chicot vient frapper les
terres du Grand St Charles et remon
tant jusqu'à l'extrémité en profondeur
de la dite ligne seigneuriale.

Au Sud Ouest par la 1igne seigneu
riale entre le Lac des deux Montagnes
et des Mille Tles, jusqu'à ce que la
dite ligne Seigneuriale rencontre la
petite Rivière du Chêne qui sen alors
de limite de ce côté jusqu'à ce qu'elle
atteigne dans son cour l'extrémité Sud
de la câte du Petit Chicot.

En.fin, au Nord Ouest, dans toute sa
longueur,par la ligne Seigneuriale qui
sépare les Seigneuries du Lac des
deux Montagnes et des Mille TIes.

40 Que dans l'espace compris
dans ces limites il y a environ deux
cent cinquante terres et un cert.ain
nombre d' emplacemens, presque tous
déjà habités par autant de familles
formant une population qui ne peut
qu'augmenter.

50 Que les habitants maintenant
établis Sur les susdites terres pour
raient fournir annuellement par leurs
dix mes pour la subsistance d'un prêtre
chargé de les desservir, la quantité
d'environ trois cens minots de bled,
cinquante minots d'avoine et autres
grains en proportion.

60 Que les raisons qui ont décidé
les susdits habitants à bâtir une
Chapelle et un presbytère ( toutefois
avec la permission de feu Monsei
gneur Lartigue, comme le procès
verbal de Mr St Gemlain en date du
Il juin 1838 et approuvé par sa Gran
deur, l'atteste), sont la destruction de
l'Église SL Eustache qui vraisembla
blement sera rebâtie dans le même
lieu. c à d, à une des extrémités de la
ParoiSse:, et de plus la difficulté des
chemins surtout en automne et au
printemps, ce qui rend difficile le re-

Sa Grandeur MgT Ignace Bourget
(liré de L'album de Saint-Canut)

cours au prêtre pour les devoirs de son
ministère, difficulté encore plus
grande par rapport aux enfants qui
sont d'âge à fréquenter les instructions
chrétiennes et dont plusieurs se trou
vent à plus de quarante lieues de dis
tance de l'Église St Eustache.

70 Enfin, que les dits habitants de
St Eustache, faute par eux d'avoir fait
ériger canoniquement eL civilement
leur Mission en Paroisse, sont me
nacés d'être appelés, par une réparti
tion à la réédification de l'Église, du
presbytère de St Eustache, ce qui est
d'autant plus pénible pour eux que
dans les travaux qu Ils ont faits, ils ont
été privés de l'assistance d'une cin
quantaine d 'habitants qui étaient atta
chés aux travaux de l'Église Ste Scho
lastique et qui n'ont consenti à faire
partie de la Paroisse St Augustin que
sous la promesse expresse qu'ils
seraient exemptés d'aider à bâtir la
dite chapelle et presbytère, promesse
qui leur a été fidèlement gardée.

Alors s'est présenté Mf Frédérick
E. Globensky, chargé de réclamations
et oppositions de la pan cie plusieurs
habitans des côtes du Bas du Petit
Brulé, du Grand St Charles et du
Grand Chicot, alléguant les raisons
conrenues dans les instruments ci
inclus. Desquelles oppositions, ainsi

que des dires. réponses et allégués,
adevant, reçu des pétitionnaires, j'ai
dressé le présent procès Verbal pour
être soumis au dit Seigneur Évêque et
par lui ordonné ce que de raison.

En foi de quoi j'ai signé le présent
double au dit lieu St Augustin avec les
Sieurs FE. Globensky N.P, & Louis
Paquet

N.P. témoins pour ce appelés, les
jours et an que ci dessus,

F.E. Globensky,
L. Paquette,
Ducharme, ptre.

18 Août 1840
Décrêt canonique de
L'Évêque de Montréal
érigeant en paroisse St Augustin

IGNACE BOURGET
ÉVÊQUE CATHOLIQUE
DE MONTRÉAL,

A tous ceux qui les présentes ver
ront, savoir fesons que: vû la requête
en date du vingt cinq Mai mil huit
cent quarante à nous adressée par les
propriétaires et tenanciers de la dite
Seigneurie des Mille Iles, Comté du
Lac des deux Montagnes <lU nom de
deux cent trente neuf signatures appar
tenant partie aux paroisses de St Eus
tache et de Ste Scholastique que éri
gées canoniquement el partie à celle
de Ste Thérèse de Blainvile érige ca
noniquement et civilement demandent
à être séparés par J'autorité ecclésias
tique de leurs paroisses respectj ves et
à être compris en une paroisse particu
lière formée des dites Parties des pa
roisses de St Eustache, de Ste Scholas
tique et de Ste Thérèse de Blainville,
vû aussi la Commission par nous
donnée sur la dite requête de vÎlJgt six
mai mil huit cent quarante à MI' Du
cllamle curé de Ste Thérèse de Blain
ville pour visiter de Notre part et
comme Notre député les dites panies
des paroi~ses ci-dessus mentionnées
aux fins de la susdi te requête, cons
taler les a!llégués el faits y annoncés,
dressé sur le tout un Procès verbal de
commodo et incommodo, et Nous en
faire rapport par écrit, vu encore la
procédure du dit MI' Ducharme notre

--------------------------~)
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député sur la susdite commission, les
notices suffisantes et légales qui en
ont été données aux intéressés; enfin
le rapport légal et par écrit qui nous a
été fait par notre susdit député le on
z.ième jour de juin demier, les notions,
constatant les faits et allégués de la
dite requête: sans nous arrêter aux ré
clamations faites par quelques habi
tans et tenanciers des côtes St Louis,
Petit Brulé, Grand St Charles et Grand
Chicot que nous n'avons pas trouvés
suffisamment fondées; nous avons
jugé à propos de séparer des Paroisses
dont elles fesaient auparavant pal1ie,
les côtes du Petit Chicot, des Anges
Nord et Sud, de St Henry, de St Au
gustin, de St Louis des Bouchard, une
partie de la côte St UJuis des Corbeil
et une pal1ie du Petit Brulé apparte
nant à la paroisse de St Eustache, les
côtes des Saints des Anges et de St
Jean appartenant à;a Paroisse de Ste
Scholastique et celle du Petit Lac el de
St Charles appartenant à celle de Ste
Thérèse de Blainville et d'en faire une
paroisse particulière.

En conséquence le St nom de Dieu
invoqué et dérogeant aux décrets par
lesquels feu Monseigneur Joseph Oc
tave Plessis, Évêque Catholique de
Québec avait érigé canoniquement la
paroisse de Ste Thérèse de Blainville
le quatorze Novembre mil huit cent
vingt cinq laquelle paroisse fut re
connue civilement le quinze Décem
bre mil huit cent lrente six et celle de
St Eustache le quinze Novembre de la
même année mil huit cent vingt et dé
rogeant aussi au décret par lequel
Monseigneur Joseph Signay évêque
catholique de Québec a érigée canoni
quement la paroisse de Ste Scholas
tique le dix mai mil huit cent trente
quatre et aux deux ordonnances par
lesquelles le dit Seigneur Évêque de
Québec changea la circonscription des
dites paroisses de Ste Eustache et de
Ste Thérèse, l'une et l'autre en date du
sept mai mil huit cent trente quatre,
Nous avons érigé et érigeons par les
présentes en titre de curé et de Pa
roisse sous l'invocation de St Au
gustin, évêque et docteur de l'église
dont la fète se célèbre tous les ans le
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vingt huit août, les susdites côtes du
Petit Chicot, des Anges Nord et Sud
de St Henry, de St Augustin, de St
Louis, des Bouchard, une partie de la
cote St Louis des Corbeil et une partie
du Petit Brulé toutes de la paroisse de
St Eustache, les cotes des Anges, des
Saints, et de St Jean de la paroisse de
Ste Scholastique et celles du Petit Lac
et de St Charles de la paroisse de Ste
Thérèse de Blainville comprenant la
dite nouvelle paroisse un territoire de
six milles de front sur quatre à cinq
milles de profondeur et étant borné
comme suit: Au Sud est dans toul.e sa
longueur par la paroisse de St Eus
tache en tirant une ligne à l'extrémité
Sud de la côte du Petit Brulé,depuis la
petite rivière du Chêne et la prolon
geant jusqu'au coté Sud est d'un ter
rain irrégulier appartenant aux nom
més Bouchard et Labrosse, de là, la
dite ligne dévie du Sud au Nord en
longeant les terres de Jean Baptiste
Renaud de la cote St Louis des Cor
beil jusqu'à l'extrémité en profondeur
où prenant une autre direction de
l'Ouest à l'est, elle traverse la Rivière
du Chicot el se prolonge jusqu'à (a
rencontre du chemin public entre les
terres de la Vve Joseph Morin et
Joseph Déjardin, puis, continuant sui
vre le dit chemin du Sud sud ouest au
Nord nord est jusqu'au trait quarré des
terres du Grand Chicot. elle longe le
dit trait quarré jusqu'à la rencontre des
terres du Grand St Charles qu'elle ren
ferme ainsi qu'un lopin de terre de
forme irrégulière qui s'étend entre les
terres dn Grand Chicot du Nord ouest
au Sud est appartenant aux nommés
François Filion, Jean bte Jubinville et
Joseph Duquerte qui devront faire
aussi panie de la nouvelle paroisse Au
nord-est, par la ligne seigneuriale qui
divise les Seigneuries de Blainville et
des Mille Iles en prenant l'endroit ou
le trait quarré des terres du Grand
Chicot vient frapper les terres du grand
St Charles et remontant jusqu'à l'ex
trémité en profondeur de la dite ligne
seigneuriale entre le Lac des deux
Montagnes et des Mille Iles jusqu'à ce
que la dite ligne Seigneuriale rencon
tre la petite Rivière du Chêne qui sert

alors de li mi te de ce côté jusqu'à ce
qu'eUe atteigne dans son cours l'extré
mité de la cote du Petit Brulé; enfin au
Nord ouest dans toute sa longueur par
la ligne seigneuriale qui sépare les
Seigneuries du Lac des deux Monta
gnes et des Mille Iles pour être la dite
cure et paroisse de St Augustin entiè
rement sous notre Juridiction Épisco
pale, à charge par les curés, mission
naires ou desservants qui y seront éta
blis par nous ou par nos successeurs
Évêques catholiques de Montréal, de
se conformer en toul aux règles de
discipline Ecclésiastique en usage
dans ce diocèse, particulièrement
d'administrer les sacrements, la parole
de Dieu et autres secours de l'église
catholique Romaine aux fidèles de la
dite paroisse, en joignant à ceux-ci de
payer fidèlement aux dits curés, mis
sionnaires el desservants les dimes et
oblations telles qu'usitées et aulo
risées dans ce diocèse et de leur porter
respect et obéissance dans toutes les
choses qui appartiennent à la Religion
où qui intéressent leur salut étemel.

Donné à Montréal, le dix huit août
mil huit cent quarante sous notre seing
et sceau avec le contreseing de notre
Prosecrétaire,

(signé)+ Sg Ev. cath. de Montréal
par Monseigneur, JO Paré, ptre
Pro-secrétai re

Le présent décrêt a été publié au
prône de la messe paro:ssiale de St
Augustin, en foi de quoi nous avons
signé le présent certificat à St Augustin
le 1er Novembre mil huit cent qua
rante.

F.Je.Desèves,
ptre curé de St Augustin

11-8-41
Antoine Manseau,Vicaire Général
et l'un des Administrateurs
du Diocèse de Montréal.

A tous ceux qui la présente verronl,
savoir fesons que vu ;

la la requête en date du qualre mai
de la présente année, adressée à Sa
Grandeur Monseigneur Ignace Bour
gel, Évêque Catholique de Montréal,
par la grande majorité des habitans de
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la Côte Sud du Petit Brûlé, Seigneurie
des Mille lIes, Comté du Lac des deux
Montagnes, District de Montréal, de
mandant faire partie de la Paroisse de
St Benoit, pour les raisons y énoncées,

20 Notre commission en date du
cinq mai dernier, chargeant Mr Du
charme, Archiprêtre et Curé de Ste
Thérèse de se transporter sur les lieux
y vérifier les faits et allégués dans la
susdite Requête et en dresser un Pro
cès Verbal de conlmodo et incom
modo,

30 Les notices légales et suffisantes
données aux intéressés,

40 Le Procés Verbal de commodo
et incommodo du dit Monsieur Du
channe, en date du vingt six' du susdit
mois de mai dernier, constatant et vé
rifiant dans toutes les parties les faits
énoncés dans la Requête susdite,

50 La requête en opposition pré
sentée au dit MI' Ducharme par plu
sieurs habitans de St Augustin,en date
du vingt cinq mai dernier; laqnelle
requête ne noU[, a pas paru suffisam
ment fondé. Le tout mûrement consi
déré, nous avons cru devoir faire droit
à la Requête susdite des habitans de la
Côte Sud du Petit Brûlé. En consé
quence, dérogeant au Décret par le
quel Monseigneur Ignace Bourget.
Evêque Catholique de Montréal, et
maintenalll en Europe, érigea canoni
quement la Paroisse de St Augustin le
dix huit avril mil huit cent quarante,
Nous avons détaché et détachons par
les présences d'icelle paroisse de St
Augustin, la susdite Côte Sud du Petit
Brûlé et l'avons annexé et annexons
aussi par les présentes à la paroisse de
St Benoit, érigée canoniquement le
neuf mai mil huit cent trente ITois par
Monseigneur Joseph Lignay, Évêque
Catholique de Québec, auquel appar
tenait alors cette partie du Diocèse de
Montréal, voulant que les habitans de
la Côte Sud du Petit Brulé jouissent
des mêmes droits et privilèges, et
soient soumis aux mêmes charges que
les autres paroissiens de la susdite
Paroisse St Benoit.

Sera la présente ordonnance lue et
publiée au prône des messes parois
siales des paroisses de St Benoit et de

St Augustin. le premier dimanche
après sa réception.

Dormé à Montréal, le onze d'Août
mil hUft cent quarante et un sous
notre seing, le sceau du Diocèse et le
contreseing du Secrétaire du Diocèse.

(signé) : AnI. Manseau PITe Admtr
Par Ordre de l'Administrateur,
A.H.Fruteau Chan.Secrétaire.

14-11-41
Conditions de vente des bancs
de l'Église de St Augustin.

Les bancs de l'Église de St Au
gustin sont vendus aux conditions

loQue l'acquéreur sera obligé de
payer son banc le jour de l' adjudi
cation ou à l'instant qu'il en recevra
l'ordre du Marguillier, et qu'il con
tinue ainsi à payer en avant au com
mencement de chaque année,

Que toul propriétaire qui décidera à
remetlre son banc sera obligé d'en
avertir le marguillier trois semaines
avant le premier janvier autrement il
courra le risque de la diminu lion de
prix. Les ci-dessus résolutions ont été
adoptées à une assemblée des mar
guillier5 anciens et nouveaux convo
qués suivant les fins ordinaires el à la
quelle étaient présents 1l1Omas Cheval
dit St-Jacques, Jos.Demoulin, Louis
Girou. Joachim Duquel. Frs Duquet,
Pierre Filion. Jos Beauchamps; Il a été
résolu de plus à la dite assemblée que
les conditions ci-dessus seraient lues
chaque année par deux dimanches

dans le mois de Novembre au prône
de la messe paroissiale, de même qu'à
chaque vente de bancs.

St Augustin,l4 Novembre 1841
EH. Desèves, ptre curé,

L'AGRICULTURE AU
RECENSEMENT DE 1842

En cette année de 1842, Jacques
Dubeau, estimateur,procédait à un
recensement dans la nouvelle paroisse
de St Augustin,en la Seigneurie des
Mille IleS,dans le Comté des deux
Montagnes. Ce recensement compor
tait plusieurs précisions sur la popnla
tion. On pouvait compter environ 1760
personnes dispersées dans 287 fami Iles
( moyenne de 6.1 par famiHe) il travers
le village et la paroisse. Évidement,
nous ne tenons pas comple des deux
rangs: "Côte des Saints" et "Côte St
Jean" qui se sont détachés de notre
paroisse quelques années plus tard.

L'agriculture dominait évidem
ment, puisque 205 familles vivaient de
la terre. On remarquai t aussi que 43
personnes travaillaient comme journa
liers et 11 comme menuisiers. Il y
avait aussi quelques forgerons, tan
neurs, marchands et aubergistes. D'au
tres métiers étaient plus rares comme
tonnelier, voiturier, négociant, meu
nier et officier de police. Un homme
seulement était enregistré comme
voyageur. Aussi une veuve, mère de
quatre enfants déclarait être sage
femme.
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(1895) Vue du Pelit-Brûlé au coin du mng St-Étienne. À droite. boutique de forge qui fut auparavant
école du rang (Colleelion privée. Germain Beauchamp el fille)

Sur la "Côte du Petit Brulé", on
comptait au moins 61 familles, parmi
cenes ci on remarquait 43 cultivateurs,
Il jownaliers, 4 menuisiers, 1 forge
ron et 2 tonneliers. Quelques noms

panni eux se retrouvent encore de nos
jours tels que: Amyot dit Villeneuve,
Cardinal, Charbonneau, Chaurette, dit
Cheval dit St Jacques, D'aoust,
Gratton, Jamme dit Carrire, Lorrain,

Oswald, Payment, Rochon et Wellel.
La "Côte St Louis des Cor

beilles", comptait 23 familles dont les
Corbeilles, évidemment,Amyot dit
Villeneuve, Binetle, Duquette, Giroux,
Labelle, Lanthier, Meilleur, et Verdon.
Parmi eux il y avait 1 menuisier et 3
journaliers.

Sur la "Côte des Bouchards", 15
familles étaient enregistrées. Outre les
familles de Bouchard, il y avait aussi
des Amyot dit Villeneuve, Cheval dit
St Jacques,Gauchier, Guay, Lajeunesse
et Tassé. Ils étaient presque tous culti
vateurs.

En allant vers la village,.sur la
"Côte St Augustin". 28 des 43 fa
milles étaient installées sur des
fennes, dont les Duquette, Charlebois,
Desjardins, Filion, Giroux, Labelle,
Nadon, et Paquette.

Au village même, il y avait entre
autres, Dufour le marchand, Filion le
bedeau, Spénard l' aubergisœ, le no
taire Paquette, le forgeron Paquelte, le
tanneur Laurent dit l'Ortie et la veuve
Mathieu qui était sage-femme.

En continuant sa route, Jacques

Maiso, de M. ector De~jardins. daWnl de 184B. ise à la Cilte des Cu bells
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Cenlre du village en direction de l'église vers 1915

Dubeau a compté 48 familles au
"Petit Chicot", dont 25 étaient culti
vateurs. On retrouvait des Binette,
Brousseau, Charlebois, Chaurete, Du
queue, Desjardins, Girouard, Hubert,
Labelle, Martin dit Ladouceur, Me
loche, Paquette et Rochon. Menuisiers
et journaliers s'y trouvaient de même
que le meunier Brunet, l'aubergiste
Pigeon, le tonnelier C.hâtillon et le
forgeron Nadon ainsi que j'officier de
police Eustache Mc Kay.

Au "Petit Lac" nord et sud, on
comptait dèjà 19 famiUes de cultiva
teurs, 2 autres étaiem charpentier et
journalier. Quelques noms de famille
se lisaient comme suit: Bourgeois,
Desjardins, Gral.lon, Maisonneuve,
Mathieu, Morin et Urbain.

Sur le "Grand et Petit St
CharJe~", 15 familles de culti vateurs
ainsi que 3 familles de journaliers y
vivaient: Bouvrette, Charbonneau,
Corbeille, Duquette, Filion, Rochon et
TOllchelte étaient de~ noms ren
contrés.

Au nord du village se trouvaient 2
rangs,"Côte des Anges" nord et sud,

où vi vaient 58 familles. Le voiturier
Brunette, le charpentier Benêchc, les
forgerons Léonard et LaSablonnière,
le tanneur Desvoyaux et quelques
journaliers se mêlaient aux 42 fer
miers. On remarquait des Desjardins,
Dobée, Duquette, Giroux, Labrèche,

Maisonneuve, Rhéaume, Rochon,
Sanche et Paquette.

La ferme moyenne comptait 93
arpents dont 62 étaient en culture.Un
tiers environ servait de pâturage. Le
prix moyen d'une terre était de 1660
livres anglaises, le troupeau était éva-



Rue SI Jacques (ch nin du dépôt) à l'interseclion Salllt-Augustin

lué à 200 livres environ, tandis que la
machinerie valait 140 livres. Les
champs produisaient de l'avoine (16
boisseaux anglais à l'arpent ),de l'orge
(18 b/arp), du blé d'automne (10
b/arp) et de printemps (9b/arp), du blé
d'Inde (35 b/arp), des pois (J5 b/arp),
et un peu de sarrasin (pour la galette)
et de blé de froment (pour la farine,
car beaucoup d 'habitants possédaient
leur four à pain).

La pomme de terre rapportait 35
b/arp, et on en cultivait en moyenne
1.5 arpent. La récolte de foin se me
surait en tonneau de 2000 livres par
botte de 16 livres, une récolte normale
était de 15 tonneaux.On récoltait 2 à 3
boisseaux de graines de mil pour être
semées le printemps et autant de
graines de lin. Du tabac (38 livres)
était produit par chaque famille. Les
petits légumes de jardin représentaient
une récolte de 25 boisseaux, tandis
que les poires, prunes et autres fruits
ne représentaient guère plus de 3 bois
seaux. Aucune évaluation n'a été fuite
sur les remèdes de "Bonne-femme"
fabriqués à partir de racines, d'herbes,
de baies, de graines et de gommes vé-

gétales. Le chauffage de la maison
nécessitait la coupe de 32 cordes de
bois environ.

Le troupeau-type comptait 8 bêtes
à cornes dont 3 vaches à lait, 3 che
vaux et l poulain ou pouliche, 9 mou
tons et 4 cochons. Durant le mois de
novembre ou décembre,on faisait bou
cherie, c'est à dire qu'on tuait en
moyenne 3 cochons, 2 bêtes à comes
et quelques moutons. La peau des ani
maux servait entre autre à la fabrica
tion des souliers de "Boeuf". La
viande étRit entreposée au caveau pour
l'hiver, tandis qu'on salait le lard dans
des barils de 200 livres pour l'été sui
vant.

Au printemps, dans le caveau, on
rassemblait une première partie des
restants de gras de J'animal (suif)
qu'on faisait bouillir pour la fabrica
tion de pl usieurs chandelles. Il était
d'usage d'en offrir quelques-unes au
curé pour éclairer l'église. L'autre
partie du suif était bouillie et filtrée.
Le suifpur qui en résultait était mêlé à
des tripes et autres abats, de la résine
d'arcanson, du caustique et de quel
ques poignées de sel pour la fabrica-

tion de barres de savon de pays. Au
fond de la bouillotte on récupérait du
"Iessi", qu'on utilisait pour laver les
planchers. Les résidus du suif bouilli
servaient d'engrais dans le jardin.

On produisait aussi quelques 150
livres de beurre soi-même, ou par
l'entremise de la beun·erie. Certaines
fermes possédaient 1 ou 2 e'isaims
d'abeilles, tandis que plusieurs autres
produisaient du sirop d'érable et une
trentaine de livres de sucre de pays
fait à partir du sirop de sève. D'autres
se faisaient quelques gallons de cidre.

A partir de la fin janvier, jusqu'aux
semailles, les femmes de la maison se
relayaient sur le métier à tisser. Elles
confectionnaient environ 4 verges de
toile de lin qu 'on cultivait soi-même
(pour faire des chemises et des frocs
surtour) et 6 verges de flanelle fait à
pal1i r de la laine cardée. mais tissée
peu serrée (gilets e[ couvertures). Le
cardage et le filage sur rouet, à partir
de 50 livres de laine brute, étaient né
cessaires pour tricoter les bas, les
chandails, les tuques, les mUJlchons et
les nuages (foulards). On ne jetait rien
à cette époque, les vieux tissus et vête-

,,!IJii! mT" .
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ments usés servaient à confectionner
des catalognes. Les restants de laine
étaient "foulés" dans l'eau chaude sa
vonneuse pour la faire rétréci r, afi n
d'obtenir 5 à 6 verges d'étoffe du
pays, avec laquelle on fabriquait sur
tout des pantalons. A titre de censi
taire, une rente seigneuriale coûtait,
selon l'âcrage des terres, en moyenne
9 livres et 15 chelins. Jacques Dubeau,
Estim.

Ainsi, avec ces quelques précisions
sur tout ce que possédaient nos arrière
grands-parents. il nous est plus facile
de constater la réalité d'autrefois. L'é
volution a continué san chemin, on
peut parfois leur envier leur mentalité
d'entraide eL leur esprit détendu.

TAXES FONCIÈRES 1845

5696 livres 72
Sur laquelle somme il convient de

déduire ce qu'il a payé à la munici
palité de la dite paroisse la somme de
384"00 au Sieur François Renaud,

celle de 100"00
au Sieur Michel Cheval,

celle de 720
au Sieur Prisque Charbonneau,

celle de 720
à Melle Zoé Duplessis,

celle de 720
à Melle Elphise Duplessis,

celte de 540
à Mdle Daphnée Girouard,

tous instituteurs de la di te paroisse.
ceUe de 540

aux syndics de J'école dissidente
du dit lieu,

celle de 504"]4
aux commissaires d'écoles
du même lieu,

celle de 640" 10
au secrétaiJe trésorier,

celle de 141
au procureur du dit conseil,

celle de 24
au Sieur Joseph Beauchamp
pour indemnité de la maison,

celle de 24
pour li vres d'examens,

celle de 20
pour des dépêches à Ste Scholas
tique et à SL Eustache pour les
affaires du dit conseils.

Scéance du 14 juillet 1845

Présents,
Messire Pierre Jérémie Crevier,

Prêtre Curé, Edouard Spénard,
Jacques Dubeau, Joseph Lamoureux,
William Mc Leach, commissaires
d'école de la paroisse St Augustin

sur motion d'Edouard Spénard
secondé par Jacques Dubeau est résolu
par les Commissaires que le dit Mes
sire Pierre Jérémie Crevier sera le pré
sident des commissaires d'écoles de la
dite paroisse et Louis Paquette, écuier
notaire sera le secrétaire trésorier.

Scéance du Il novembre 1845

Présents,
Messire Pierre Jérémie Crevier, Ed

Spénard,Joseph Lamoureux, Jacques
Dubeau, William Mc Leach,

Sur motion de Jacques Dubeau
secondé par W.Mc Leach, que chaque
chef de famille qui envoie ses enfants
à J'école sera tenu de payer ou fournir
une demi corde de bois pourvu qu'il
n'envoie qu'un enfant s'il en envoie
plus qu'un il sera tenu de donner trois
quart de corde ou en aJgent sur le prix
de quatre livres dix sous la corde.Cette
l'notion est faite pour les quatre pre
miers arrondissements ou ... seulement
avec cette condition que le tout soit en
bois ou en argent sera payable a de
mande et payé à l'unanimité pill" lOus
les commissaires.

VÉRIFICATION
DE LA REQUÊTE POUR
LA CONSTRUCTION
D'UNE ÉGLISE, ETC...

22-2-1848

IGNACE BOURGET
Évêque de Montréal.

VÛ la requête annexée. nous avons
nonuné et nommons par les présentes,
Monsieur François Xavier Romuald

Mercier, Archidiacre et Chanoine
Titulaire de notre Cathédrale, comme
notre député, pour, après due notice.
se transporter dans la Paroisse de St
Augustin, y vérifier si la requête est
vraiment de ceux donl elle porte les
signatures et marques certifiées, s'ils
forment la majorité des Tenanciers du
dit lieu, s'il convient d'accorder l'é
glise et la sacristie demandées, en
fixer la place et les dimensions princi
pales, et sur le tout nous faire rapport
par écrit. Donné à Montréal, le vingt
neuf février mil huit cent quarante
huit, sous notre seing et sceau et le
contreseing de notre sous-secrétaire.

signé: + Ig.Ev.Cath.de Montréal,
Par Monseigneur,
A.Lacombe,ecc.S.Secret.

RAPPORT DE VÉRIFICATION
DE LA REQUÊTE

29-3-48
L'an mil huit cent quarante huit, le

seiziéme jour du mois de mars, à neuf
heures du malin, en vertu de la com
mission à moi donnée par Monsei
gneur Ignace Bourget Évêque de
Montréal, la dite commission en date
du vingt neuf Février dernier. je sous
signé, Archidiacre et Chanoine Titu
laire de la Cathédrale de Montréal, me
suis transporté auprès de l'Église de la
paroisse de St-Augustin, conformé
ment à la notice publiée les deux di·
manches précédents à la porte de la
dite Église de Saint Augustin, et le
peuple y tant assemblé en consé
quence de l'invitation qui lui avait été
faite par le moyen de la dite notice, je
me suis arrêté auprès de la dite Église,
où étant, j'ai d'abord donné la lecture
à haule et intelligible voix de la dite
commission, puis de la requête a
dressée au dit Seigneur Évêque par les
propriétaires et francs tenanciers de la
dite paroisse de Saint Augustin en
date du dix huit Février dernier, et
procédant en présence de loute l'as
semblée la vérification de la dite re
quête, j'ai constaté:

10 qu'elle était véritablemem de
ceux don t elles porte les signatures et
marques certi fiées.

t
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20 qu'ils forment la majorité des
Tenanciers de la dite paroisse de Saint
Augustin.

30 que la dite requête était véritable
dans ses allégués. De suite, j'ai cher
ché le local Je plus propre et le plus
convenable pour placer l'Eglise et la
sacristie demandées, et j'ai déterminé
que le port.ail de Ja dile Eglise serait
en alignement avec le devant du pres
byt.ère sur le terrain de la fabrique, et
que la dite Eglise aurait pour dimen
sions principales cent vingt pieds de
longueur sur cinquante deux de lar
geur de dedans en dedans et vingt
cinq pieds de hauteur au dessus des
lambourdes, le tout mesure française.
et que la sacristie qui serait placée der
rière l'Église aurait trente pieds de
longueur sur vingt-huit de largeur
aussi de dedans en dedans et douze
pieds de haut, le tout aussi en mesure
française.

De tous lesquels dires, réponses et
allégués qui ont été contre-dits par
plusieurs propriétaires de la Côte du
Petit Bmlé, de la Côte Saint Louis des
Corbeilles, de la Côte des Anges et de
la Côte Saint Jean, pour les raisons
mentionnées dans une requête ci-an
nexée et à laquelle je ne lui ai pas cru
devoir faire droit, vu que les signa
taires de la dite requête ne forment
que la minorité de la dite paroisse de
Saint Augustin, j'ai dressé le présent
procès verbal de commodo et incom
modo au dit Seigneur Evêque et par
lui ordonné ce que de droit.

En foi de quoi j'ai signé le présent,
au dit lieu les jour et an que dessus.

signé: R Mercier Ptre, Chan.
Archidiacre.

Vu et approuvé le procès verbal ci
dessus et permis de procéder d'après
celui.

Montréal,le 29 mars 1848.
sign: +lg.Ev.Cath. de Montréal.

Province du Canada,
District de Montréal,
Cours des Commissaires pour
l'Erection Civile de Paroisse

]8 Mai 1848,
présents,
Jacques Viger,
Joseph Roy,
Georges Weekes,
Les Commissaires,

VÛ l'acte d'Election des Syndics de
la Paroisse de St Augustin en date du
quatre de Mai courant fait devant MI'
Louis Paquette et son confrère No
taires par lesquels il appert que Pierre
Desjardins, Louis Lebuis, Augustin
Goyer, Jean Baptiste Paquette, Paul
Nadon, François Xavier LaMier, Mi
chel Cheval, tous habitants francs t.e
nanciers de la dite paroisse ont été élus
Syndics pour surveiller les travaux à
faire pour la construction d'une nou
velle Eglise et Sacristie ès di te Pa
roisse,

Vû le certificat de Messire Pierre
Jérémie Crevier Prêtre et Curé de
la dite paroisse en date du cinq du
Courant constatant que l'assemblée
générale aux fms de la dite Election a
été dûment faite et convoquée au désir
de l'ordonnance du neuf de Mai cou
rant,

Vû la requête des dits Syndics aux
dits Commissaires en date du six du
courant demandant la confirmation de
leur Election et la permission de coti
ser les propriétaires de terres et autres
immeub(es réels situés dans la dite Pa
roisse de St Augustin pour subvenir
aux dépenses que necessitent les ou
vrages y mentionnés,

VÛ encore le Certificat du dit Mes
sire Pierre Jérémie Crevie)' en date du
quinze de Mai courant constaUlnt que
Je dit Acte d'Election a été lu et publié
à la porte de l'Eglise de la dite pa
roisse dimanche le quatorze du cou
rant en conformité à l'ordonnance des
dits Commisaires du neuf du courant
ainsi que la dite ordonnance et que
Notification aurait été donnée là et
alors aux intéressés que le dit acte
d'Election ainsi que la Requête des
dits Syndics seraient pris en considé
ration par les commissaires Jeudi le
dix huit de Mai courant à onze heures
du matin en l'Etude de J. Roy à leur
secrétaire à Montréal Rue St François
Xavier No deux auxquels jour ]jeu et

heure tous opposants si aucuns il y
avait seraient entendus,

Et attendu que le dil jour dix huit
de Mai courant aucun opposant ne se
serait présenté au lieu et heure susdit
pour opposer l' homologation du di t
acte d'Election, les Commissaires
après avoir délibéré et procédant à
faire droit sur la requête des dits Syn
dics en accordant les conclusions et en
conséquence ont confirmé et homo
logué confirment et homologuent par
les présentes le sus dit acte d'Election
pour être suivi et exécuté suivant sa
forme et teneur et autoriser les dits
Syndics à cotiser les propriétaires de
terre et autres immeubles réels situés
dans la dite Paroisse de St Augustin et
a prélever le montant de la somme
pour laquelle chaque individu sera
cotisé et colloqué pour sa part contri
butoire tant pour effectuer la construc
tion de la dite Eglise et Sacristie que
pour subvenir aux frais nécessaires
qu'occasionnera (a dite cotisation et
ordonnent en conséquence que les dits
Syndics procèdent incontinent à
dresser un acle de cotisation ou de
repartition lequel comprendra un devis
des ouvrages à faire, une estimation
détaillé des dépenses prévues et im
prévues qui seront jugés nécessaires
par les dits Syndics pour la construc
tion de la dite Eglise et Sacristie et des
frais qu'occasionnera la dite cotisa
tion, aussi un tableau exact de toutes
les terres et autres immeubles réels
situés dans la dite paroisse, (à l'excep
tion de ceux de la Fabrique de
l'Eglise) contenant J'étendue et la va
leur de chaque immeuble les noms des
propriétaires réels et putatifs et les
sommes de deniers proportionnelles
avec la quantité de matériaux (s'il y a
lieu) laquelle ils auront cotisé et taxé
chaque propriétaire pour les dépenses
nécessaires et frais susdits. Les Syn
dics donneront avis public par écrit
lequel sera lu publiquement el affiché
à la porte de l'Eglise de la dite pa
roisse pendant trois dimanches con
sécutifs à la fin du service Divin du
matin indiquant le lieu du dépôt du dit
acte et le temps où ils en poursuive
l'ont l' homologation devant les Com-
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dit avis public en la manière sus dite,
sera en outre la présente ordonnance
lue et publiée avec le dit avis public.

Par ordre des commissaires
Jos. Roy, Secr.

5-01-1849
Demande de Rupture
de Bans de Mariage.

L'an mil huit cent quarante neuf, le
cinquième jour du mois de Janvier
après midi, à la requête de Demoiselle

missaires. Le dit acte de Cotisation
sera pris en considération par les dits
Commissaires le dix huit de Juillet
prochain à onze heures du matin à
l'Etude de J.Roy leur secrétaire
Montréal, Rue St François Xavier, No
2 auquel jour lieu et heure tous oppo
sants si aucuns il y a seront entendus.
Les Syndics accompagneront le dit
Acte de Cotisation de preuve ~uffi

sante par écrit du dépôt qui en aura été
faite et des publications et affiches du

720

12

400
J .1100

1.050

1.00
(i00

1.600

4.2:;2

.5.0no

2,5.200

5.000
1.800

11.800

475.12
30.000

Menuiserie:
tlc ('Eglise Cl cie la sacristie,

2000 maciricP.i
à 20 pill.!>l:Tcs 1- cent
bois rie
70 milliers de bardeau'
à 15 fran Il; mi iii -r
20 qujOluux de clous
il 36 livres le lJllintal

Ferrur .:
Fcrl1lre, vitt.:. peinJUT(',
hu ilc ut lJI lie.

Peintut'e vilre.mastic. huile
Fcrrure,outre los cLous
tolU1h:nllfeS-

Maç.ollncri :
7()() toises de flli\çonneric
à six pialres le loise :
1776 pIeds do pierre
tuillées à 21 R, u: 'le pied:
12 milliers de hriques
à une piastre le mil:
50l) morceaux de bois
à échafaud
montant de la maçollnerie

RÂTISSE DE L'ÉGLISE
- Exposé des taits relmi

vement à la copstrut:lion de
l'Eglise

• Jugement d'homologation
de l'Acte dt; cotisation de la Pa
roisse Saint Augustin.

Charpenlc de l'église el
Sa<:ri lie pour le is de
comble et cintre dc la vout

pOLIr les bois du clOl:her
et tl~ Illl:Olrve!ïUre
lambourdes el colonnes
mOlltant de la eharpcnlc

L'église de Saint-Augustin
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Rose Mayé, fille majeure et usante de
ses droits, résidant en la paroisse de
St-Jérome, dans le district de Mont
réal, Les Notaires publics pour cette
partie de la Province du Canada cons
tituant ci-devant la Province du Bas
Canada, résidants dans le district de
Montréal, soussignés, se sont exprès
transportés en la demeure de Messire
Pierre Jérémie Crevier Prêtre Curé de
la Paroisse de St Augustin dans le
district de Montréal et parlant à lui
même, de la Paroisse de
St-Augustin, d'arrêter et discontinuer
la publication des Bans de Mariage de
Mr Louis Labelle, garçon, cultivateur
de la dite paroisse de St Augustin avec
Delle Claire Prévost de la Paroisse de
St Martin, & ce pour cause de pro
messes de Mariage que le dil Louis
Labelle aurait faites sous sennent à la
dite Rose Mayé. encore pour qu'il ait
à la rembourser de certaine somme
d'argent pour dommages. enfin pour
autres raisons qu'elle ne déduira qu'en
tems et lieux.

Autrement & à faute de ce faire
nous avons au nom de la dite requé
rante protesté et protestons à l'encon
tre du dit Messire Pierre Jérémie
Crevier & de tous autres qu'il appar
tiendra pour les frais, dommages &
intérêts qui en pourraient résulter
même du coût des présentes.

A quoi le dit PielTe Jérémie Crevier
a répondu qu'il ne se conforme à la
présente sommation. Laquelle réponse
nous avons au nom que dit est pris
pour refus & avons persisté et per
sistons en nos dites sommations,& en
loul. ce que nous devrons & pouvons
protester en pareil cas,sous les risques
& périls du dit Messire Pierre Jérémie
Crevier & avons au nom du que dite
est protesté comme susdit & de tous
dommages soufferts ou qui pourraient
être soufferts par la dite requérante à
faute par le dit Messire Pierre Jérémie
Crevier de se conformer aux dites
requisitions & avons laissé copie des
présentes au dit Messire Pierre Jéré
mie Crevier en parlant comme sus dit
et afin qu'il n'en puisse prétendre
cause d'ignorance.

Fait et protesté en [a dite Paroisse
de Saint Augustin au lieu susdit sous
le numro trois mil ceux cent trente
___ les jours, mois & an sus
mentionnés, ont les Notaires signé.

(signé) FFiliatrault N.P.
(pour vraie copie)

A.B. Lavalle, Not.Pub.

UTILISATION SPÉCIALE
DES DENIERS DE LA FABRIQUE

11-3-49
Ce onze Mars mil huit cent qua

rante neuf, En conséquence d'une an
nonce faite le même jour au prône de
la messe paroissiale, convoquant une
assemblée de paroisse pour faire con
finner el appprouver par la majorité
des paroissiens une déli béra tion de
Fabrique, en date de vingt six mars
mil huit cent quarante huit et par la
quelle les Margui Il iers ont décidé et
résolu que les Deniers de la dite Fa
brique, ses besoins pris, seraient em
ployés pour remplacer les payements
d'une partie des habitans de cette pa
roisse qui a été exempte de contribuer
à la bâtisse d'une nouvelle Eglise et ce
pour les raisons mentionnées dans un
Procès Verbal en date du douze juillet
mil huit cent trente huit, la paroisse
s'est assemblée au son de la cloche à
l'issue de la l'office Divin du même
jour à la porte de l'église lieu fixé
pour la dite assemblée; Et là, après
avoir entendu la lecture de l'acte de
délibération susmentionné. la grande
majorité a déclaré en présence de nous
Curé présidant celte assemblée et des
témoins soussignés qui avons constaté
cette majorité en faisant faire la divi
sion, qu'elle le contïnnait et l'approu
vait et consentait à ce que les deniers
de la Fabrique fussent employés à
ct:tte fin. Fait et passé les jour et an
que dessus, au presbytère et ont les
Sieurs Jérome Lailter et W.A.McKay
signé avec nous, W.A McKay Jérome
LaHier, P.E.Crevier,Ptre

l848 ...Comission of Petit Brulé
North des Angels.

Evaluation or the Parish of St Au
gustin taken by John Oswald, Jacques
Dubeau, Names or proprietars.

[6-8-1849
Les paroissiens protestent contre un
geste illégal du Curé.

L'an mil huit cent quarante neuf, le
seizième d'Août après midi, sous le
numéro mil vingt trois, à la requête de
: Jean Baptiste Groux, Etienne Ras
toule, Antoine Chaurette, Toussaint
Charette, Antoine Chaurette fils,
Louis Filion, Alfred Groux, Alexandre
Bricol, Michel Cheval, François
Xavier Cheval, Eustache Gaudettc,
François Xavier Grignon, Toussaint
Payement, Michel D'Aout, Basile
Choquette, Henri Chaurette, Jean
Baptiste Ouellet, Eustache Cheval,
Joseph Dagenais, Jean Baptiste Blec,
Toussaint Lahaie, François Xavier
Lefvre, Hilaire Chanrand, Pierre Du
beau, Joseph Laurin, Joseph LerouX,
Joseph Lefè\-re. Jacques Neveux, Jac
ques Neveux neveu, Jérémie Landry,
Jean Baptiste Vanier, Charles Tassé,
Joseph Corbeille, Bernabé Corbeille,
Michel Guai. François Binette, Félix
Gaudette, François Desjardins. Louis
Savage. Pierre Desjardins, Joseph
Desjardins, Toussaint Desjardins, Paul
Desjardins, Joseph Guilbault, François
Xavier Grignon fils, André Charles
bois, Dominique Sabourin, Jean
Baptiste D· Aout, Jean Baptiste Beche,
Lam bert A miol, François Math ieu,
Joseph Groux, Paul Nadon, Joseph
Rochon, Félix Robert, Pierre Grignon.
veuve Julien Grignon, veuve Pierre
Hubert, Moyse Rochon, Félix Filion,
François Amiot, Maxime Amiot,
Charles Guai père, Augustin Bou
chard, Grégoire Filion, Joseph Desjar
dins, Joseph Paquette, Joachim Gi
rouard, Louis Lebuis, veuve Joseph
Girouard. Augustin Goyer, Hénère
Bineue, Joseph Cyr. Charles Labelle
fi Is, Franr,;ois Xavier Lantier, Joseph
Parent, Antoine Paiement, François
Paquette, Abraham Giroux, Moyse
Labelle, Frs Déloge, Pierre Lasablon
nitre, Cérile Laurent, veuve Pierre
Nadon, Pierre Chatillon, Olivier Lau
rem, Nicolas Graton, veuve Jacques
Rochon, Léon Bouch, Antoine Du
queue, veuve François Toupin, Jean
Baptiste Meloche, André Rochon,

8 00'"pa ~G"-,,U~ST~IN _
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Chartes Labelle, Paul Doré & Fran
çois O'Aoust, Lous cultivateurs et pro
priétaires de bien s de fonds dans la
paroisse St Augustin, comté du Lac
des deux Montagnes, District de
Montréal, Les Notaires Publics pour
cene partie du Canada qui constituent
la ci-devant Province du Bas Canada,
résidant dans le dit District, se seraient
exprès transportés au Presbytère de la
dite paroisse St Augustin, où Messire
Pierre Jérémie Crevier Prêtre et Curé
de la dite paroisse, y fait sa résidence
continuelle, où étant et parlant à
Demoiselle Angèle Crevier sa soeur,
les susdits Notaires soussignés au
raient déclaré au dit Pierre Jérémie
Crevier que le ou vers le vingl de
Février l'an dernier, étant question de
bâtir une Eglise et sacristie en pierre
en la dite paroisse St Augustin, et que
vu la pénurie el misère d'alors, les
requérants avec un grand nombre
d'autres habitants de la dite paroisse
auraient manisfesté une grande répu
gnance à entreprendre ces bâtisses.

Que le dit Messire Pierre Jérémie
Crevier en la dile qualité de curé de la
dite paroisse afin d'encourager les
requérants el en général les dits ha bi
lants lem aurait promis que l'argent de
la fabrique de la dite paroisse serait
employé au paiement des dites bâ
tisses afin de diminuer par là la part de
chaque propriétaire lenu et obligé
suivant la répartition.

Que sans celte promesse les habi
tants de la dite paroisse de Sl-Au
gnstin qui n'auraient jamais bâti
d'Eglise ni de sacristie, sans cette
condition, ont de suite pris les moyens
ordinaires pour obtenir la bâtisse des
dite Eglise et sacristie qui sont mainte
nant en voie de const.ruction.

Que nonobstant la promesse ci
dessus faite de la manière la plus
publique et au prône de la messe pa
roissiale, les dits requérants sont in
formés que le dit Messire Pierre Jéré
mie Crevier conjointement avec
Joseph Reau dit Leroux, qui se dit
marguillier se seraient permis de pren
dre des deniers de la dite fabrique jus
qu'à un montant au delà de la sOlrune
de neuf cent livres, ancien cours, pour

payer la quote-part que doivent
suivant la répartition ou cotisation
certains habitants de la dite paroisse St
Augustin, que le dit Pierre Jérémie
Crevier veut exempter d'une manière
illégale des frais des dites bâtisses au
grand étonnement et au détriment. des
intérêts des aut.res habitants de la dite
paroisse qui seront par là privés des
deniers de la dite fabrique.

En conséquence de ce que dessus
les dits Notaires soussignés parlant.
comme dit est, ont sommé et inter
pellé, somment et interpellent le dit
Messire Pierre Jérémie Crevier de re
mettre ou faire remenre sous un mois
de celte date à la Fabrique de la dite
paroisse St Augustin, toute et chaque
partie des sommes de deniers qu' il en
a enlevés pour la destination cidessus
mentionnée, et en même temps les dits
Notaires l'onl sommé que les requé
rants le tiendront pour personnelle
ment responsable de toutes les som
mes enlevées à l'avenir pour l'emploi
qu'il en a fait comme sus dit, sinon et
faute par le dit Messire Piene Jérémie
Crevier de ne point se conformer au
contenu de la présente sommation, les
dits requérants se pourvoiront en loi et
contre lui pour l 'y contraindre. El
enfin les dits Notaires ont protestés et
protestent. contre le dit Messire Pierre
Jérémie Crevier pour tous dépens.
pertes, frais et intérêts qui pourront
résulter contre lui par sa non confor
mité aux présentes et toul: ce dont on
doit protester en pareil cas. Par ces
mêmes présentes les dits Notaires
soussignés en parlant comme dit est
ont déclaré au dit Messire Pierre Jéré
mie Crevier que les requérants consi
dèrent comme illégales et de nul effet
les nominations de marguilliers qui
ont été fai tes en la dite paroisse ainsi
que les procédés qui ont été adoptés à
une assemblée de la dite paroisse
tenue le ou vers le onze de mars der
nier, parce que les dites nominations
de marguilliers ont été faites sans le
concours des notables de la di te pa
roisse et par ce que la dile assemblée a
été convoquée sans avis suffisants, les
requérants en conséquence se réser
vent le droit de se prévaloir de ces

défauts en temps et (ieu. De lout ce
que dessus nous avons laissé copie au
dit Messire Pierre Jérémie Crevier en
parlant comme dit est, afin qu'i! n'en
pu isse prétendre cause d'ignorance.
Les dits requérants ont déclaré ne
savoir signer de cet enquis, excepté les
sous-signés avec nous dits Notaires,
après lecture faite. Ainsi qu' il est en la
minute des présentes demeure en
l'Etude du notaire soussigné.

(sign) Louis Lebuis, Bernabé Cor
beille, EX.Cheval, P. Filiatrault, N.P.
et du soussigné, Ls Paquette, N.P.

ENTRETIEN, AMÉLIORATION,
RÉPARATION DE L'ÉGLISE,
EXTRAITS D'ASSEMBLÉES

6- 10-1850
" .... avons autorisé Messire Crevier
ptre à donner à qui bon lui semblera
l'entreprise des bancs de l'Eglise
maintenant en construction et de ven
dre ou faire servir ce qui sera jugé bon
à quelque chose dans les vieux bancs
de la Chapelle.

13-10-(850
Les marguilliers ont statué ce qui

suit :
lo ... que Monsieur Antoine 80u

vrette est autorisé à proposer Mon
sieur Joseph Piché de retrancher dans
les bancs certaines parties qui ne pa
raissent pas convenables et de lui per
mettre de les poser en se réservant le
privilège de faire passer sur son ou
vrage temliné un arbitrage ayant préa
lablement vu et examinée le marché et
les obligations du dit Sieur Joseph
Piché

20... donner à l'entreprise les bancs
du jubé; ayant posé pour condition
que les susdits bancs ne seront payés
que sur l'argent provenant de la vente
des bancs sus dits du jubé seulement,
et cela le plus tôl possible.

30 ... faire sur le devant du jubé une
place et un banc pour l'usage de quel
ques chantres approuvés par le curé de
la paroisse.

40 ... faire les dépenses nécessaires
pour préparer la nouvelle église à être
bénie.
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Image pour la dévotion il la voie de la croi}(

sieurs Augustin Goyer et Charles
Labelle, marguilliers de l'Oeuvre et da
la Fabrique St Augustin, en sont venus
décider unanimement les résolmions
suivantes:

lo ...que l'on doit essayer de vendre
La charpente de 1a vieille chapelle en
se réservant le reste.

20...que La Sacristie sera laissée à
Monsieur le curé pour il faire ce que
bon lui semblera.

30 ... que le curé est autorisé de
prendre et de f<lire servir le bois de la
Fabrique pour changer certaines
parties du presbytère et y faire des
chambres qu'il jugera nécessaire.

40 ...Que l'on doit faire enclore le
cimetière et le terrain de la Fabrique,

50 ... Que l'on doit faire const!1Jire
un chemin couvert de la porte ouest de
la saclistie à celle de l'Eglise.

60 ... Que l'on doit faire bâtir une
chapelle des morts de quinze pieds
quarrés du dedans en dedans avec une
cave capable de servir de charnier, le
tout en pierre. Le marguillier en
charge sera bien vu et indemnisé en
faisant exécuter les présentes réso
Lutions.

50... de faire finir la sacristie en em
ployant ce qui pourra servir dans la
vieille chapelle el la rendre logeable
pour le temps froid.

60 ... de faire lever les corps de
dedans la vieille chapelle et les re
mettre dans r glise neuve dans une
fosse commune.

27-2-L852
.. les images et croix bénites pour

la dévotion à la voie de la croix ont
été placées et fixées pour y demeure à
perpétuité dans la nouvelle Eglise de
la Paroisse de SI Augustin par nous
Curé du lieu et en présence de Joseph
Labelle Ecuier Notaire soussigné et
d'Eusèbe Paquet.

25-(J.;1-H~S2

L'an mil huit cent cinquante deux,
ce dimanche vingt cinq avriL en la pa
roisse de St Agustin, en la sacristie de
la dite paroi~s à l'issue de l'office
divin du matin, en conséquence d'une

annonce faite au prône de la messe
paroissiale de ce jour convoquant une
assemblée des marguilliers anciens et
nouveaux pour affaire de Fabrique se
sont assemblés au son de la cloche, les

31-5-53
Règlement pour l'argent de m(;ss~.

la Toutes [es oblations des Fidè\e.s
pour rétributions des messes basses
seront envoyées à l'Evêché et conser-
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vées en lieu sur et à l'épreuve du feu
pour être distribuées au besoin aux
Prêtres du Diocèse.

20 On tiendra un compte exact de
toutes les rétributions reçues et

Sainl AuguSlln sur l'aulel

données dans un dépôt commun lequel
compte sera chaque année soumis à
l'examen et approbation de l'Evêque.

30 Conformément aux principes
de la Théologie, l'on ne pourra pren-

dre d'avance des retributions de
messes basses que pour deux mois.
s'il s'agit de messes à l'intention et
pour un mois s'il s'agit de messes pro
defunctis. Les rétributions surnumé
raires seront envoyées régulièrement
en dépôt, pour y être redistribuées
selon les dates de leur réception.

40 On encourt ipso facto la sus
pense de toutes fonctions sacrées ré
servées à l'Evêque et aux Grands Vi
caires, en employant pour soi ou pour
les autres, et pour quelque raison que
ce soit, les retributions surnuméraires
au nombre de celles qu'il est permis
de s'approprier comme il vient d'être
dit au nombre précédent. La même
suspense s'encourra pour ceux qui au
raient ainsi employé le dit argent de
messe, si un mois après avoir reçu la
notification du Présent Règlement ils
avaient négligé d'envoyer les rétribu
tions surnuméraires.

50 S'il devient nécessaire de faire
acquitter une partie de ces messes hors
de ce Diocèse, ce sera à l'Evêque dio
césain à s' ananger avec les Evêques
des Diocèses où on les enverra pourvu
qu'elles soient dites et qu'elles le
soiem le plus promptement possible

60 On avertira de temps en temps,
au chaire et au confessionnal, les Fi
dè tes de leur obligation de faire ac
quitter le plus tôt possible les messes
dont ils sont chargés en conscience,
par testament ou autrement: et on re
fusera l'absolution à ceux que l'onju
gera coupables en ce point d'une né
&Iigence mortelle. Nous soussigné
Evêq ue de Montréal enjoignons à tous
les Prêtres Séculiers de notre Diocèse
de se con former ponctuellement aux
Règlements ci dessus dont une copie
authentique sera envoyée manuscrite à
chacun de nos Archiprêtres, pour qu'il
la communique à chacun des prêtres
de son Archiprêtré

Montréal, le 31 mai 1853,
(sign).Tg Ev. de Momréal,
(vraie copie)
P.Leblanc Pte Secrétaire.
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RAPPORT sur la Paroisse de Saint-augustin, 8 avril 1853, en conformité au
DÉCRET XII, du Premier Concile Provincial de Québec, 1853

COMBIEN Y A-T-IL DE

à peu près à peu près

1- Âmes .............................. ............................ 2000 21. Aubergistes licenciés ..................................

2. Communiants ............................................. 1300 22. Aubergistes non-licenciés ........................... 3

3. Adultes qui ne vont pas à confesse ............. 100 23. Apostolats .......................... aucun public, 1 douteux

4. Paroissiens qui ne font pas de Pâques ........ 300 24. Jeunes gens qui voyagent ........................... 30

5. Concubinaires publics ................................ nul 25. Familles qui vont aux États-Unis ...............

6. Enfants illégitimes ...................................... 0
aucune à ce que sache

7. Familles protestantes .................................. 12
26. Familles qui gagnent les Townships ...........

aucune à ce que sache
8. Églises protestantes .................................... 0 27. Associés au Rosaire .................................... 0
9. Écoles protestantes .....................................

28. Associés au scapulaire ................................
10. Enfants catholiques La plus grande partie de la paroisse

fréquentant les écoles protestantes ............. 20
29. Associés à la Sainte Famille ....................... 0

II. Écoles de garçons ....................................... aucune
30. Associés à la bonne morL ........................... 0

12. Écoles de filles ........................................... 0
31- Associés à la propagation de la Foi ............ 50

13. Écoles mixtes .............................................. 7
32. Associés à la Saint Vincent de Paul ........... 0

14. Maîtres mariés enseignants les filles ..........
33. Associés à la Société de la Tempérance .....

15. Maîtres non-mariés enseignants les filles ... aucun Toute la paroisse mais ils boivent tous

16. Enfants des deux sexes fréquentant 34. Associés à L'archiconfrérie du
les écoles de la palOisse .............................. 200 Très Saint et Immaculé Coeur de Marie ..... 800

17. Garçons fréquentant les écoles de Frères ... 0 35. Associés à l'adoration perpétuelle .............. 0

18. Filles fréquentant les écoles de Soeurs ....... 0 36. Associés à la Congrégation des fmes ......... 105

19. Volumes dans la bibliothèque de paroisse .. 0 37. Associés à la Congrégation des femmes .... 0

20. MarguHliers qui n'ont pas rendu compte .... 6 38. Associés à la congrégation des jeunes gens 0

QUEL EST LE MONTANT

34

De la valeur de l'église L,25.000

Du presbytère...................................................... L.150

De la valeur des propriétés foncières.................. L.150

De la valeur des maisons d'école de la Fabrique

Il n'yen a pas

Des recettes annuelles de la Fabrique................. L.250

De ses dépenses L.80

De ses dettes actives L.250

De ses deItes passives L.300

Des Dîmes estimées............................................ L.160

Du Casuel............................................................ L.20
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REMARQUE DU CURÉ SUR L'ÉTAT DE LA PAROISSE

Les désordres de cette paroisse:
Notons:
La foi de plusieurs est affaiblie,
La tempérance n'a jamais été bien établie me dit-on,
Les aubergistes vendent sans licence et personne ne peut
les arrêter.
Le jeu de carte intéressé est en vogue,
On parle bien mal des prêtres et même des évêques,
On croit cependant qu'il y a moyen de faire du bien,

mais cela devient bien difficile par la présence de
personnes qui sont de trop ici.

Il faudrait simplifier: On a deux Curés, deux Notaires,
deux magasins qui vendent le dimanche plus que la
semaine et 6 ivrognes et autant d'hommes et de
femmes dangereux par leur langue salie.

JB. Champeau, Ptre
Saint·Augustin, 8 avril 1853.

NOTES
l ° Un double de cette formule est envoyé, pour qu'une

des feuilles demeure aux archives; et que l'autre soit
remise à l'Évêque à son prochain passage dans la
paroisse.

2° On demande ce qui s'est fait annuellement jusqu'ici,
par exemple, combien il y a ordinairement de retarda
taires à pâques; quelle est; année commune; la recette
et [a dépense de la Fabrique, À l'avenir, le Rapport ne
renfermera que ce qui regarde chaque année, de
Janvier à Décembre.

3° Quelques blancs sont laissés pour faciliter ceux qui
auraient à donner des renseignements imprévus, dans
cette feuille.

4° Un inventaire notarié de tous les biens meubles et
immeubles, appartenant à l'Église et estimés à leur
juste valeur sera fait d'ici au mois de Septembre et
envoyé au Secrétariat. Copie d'icelui demeurera aux
archives. On y distinguera ce qui est à l'usage du
curé.

5° Une copie légale de tous les Titres de propriété de
l'Église sera faite et envoyée au Secrétariat, pour la
même époque.

6° Un des articles du présent rapport devra faire
connaître les fruits du dernier Jubilé, dans chaque
Paroisse, pour que l'Évêque en puisse rendre compte
au St Père.

Le jubilé a fait du bien mais les misères de paroisse J'on
considérablement effacé des coeurs et des pensées de
dépit et de vengeance.

1861
Achèvement de l'intérieur de la

Sacristie

18-01- H:'i7
... M ssire Thébergc. rêtn: et curé

fut autorisé à fairexécl.lt r par un
architc'tc un plnn de l'intérieur de
l' gl is e d'en payer le coût à même
les deni l'S de la Fabrique.

6-12-1863
la que l'imérieur de l'Eglise de

vair être achevé et qu'en conséquence
['entrepri.·c soit donnée aussitôt pour
que [es travaux commencent le prin
temps prochain. Il est résolu sur mo
tion d'Alexandre Dumoulin, secondée
par Piene Charles Lajeunesse que les

1861
Entrepreneu rs
A Jo~eph Robillard
Loui~ Oui mette

30.000 liv"
28.000 livres

plans intérieurs de l'Fp-lise fait par
f\.lonsieur Bourgeault, l\rçhil~ l~, de
Montréal, et c nservès au presb ,tère,
'>oient exécutés en plâtre, d'après
l'lwis d'un architecte quïl faudra faire
venir ici afiu de constater si [a char
pente : la l'orme de l'Eglis c nvien
nent. pour recevoir une vOllte en plâtn:;
i. d'a rès 'opinion de cet architecte.

le b i. e~t convenahle. tous le~ ou
vrar.rcs seront exé,:ulés e-n bIS,

l-·~-I ~66

JI cst résolu à l'unanimité que le
jubé soil aHong 1 de douze pi f' pel
près sur lOut la largeur de j'lglise et
Y,lIè l'enLreprise sail donné au plus tôt
afin e l~' travaux soient IClminés au
mois ùe décembre prochain.

Autorisé à emprunter jusqu'à un
montant de quatre cents dollars.

1-4-1867
... soient autorisés à faire faire

un perron à l'Eglise et à la chapelle
des morts, faire ouvrir les porl ~ e
l'é lise en dehors
20-10-1867

... que les billets consellti, par un
grand nombre:: d~ citoyens de celte
paroisse pour l'achat d'un orgue
soient accepté av'c re-connaissance.

...d' achet r un nrg e Jont le pl" ne
dépassera pas mil e cents piast

... Joseph Auspice Mi. nt:ilull,
Ecuier, médecin et Jacques Neveu,
nommés procureurs pour faire l'achat
du dit orgue et soient autori .~:; a
passer contrat pour tel achat.

...que les douze premiers bancs de
la grande rangée du jubé,vis il VIS la
grande allée de la nef soient otés afin
d'y placer l'orgue.

...que le curé soit autorisé à ad, kT

les livres et les chaises nécessaires à
l'usage de l'orgémiste.
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La tx:urrerie de M. Arthur Rocholl au Petit-Brûlé (collection privée Gennain Beauchamp et flUe)

1868
1er paiement sur l'orgue 1200

livres,

1869
... les procureurs ...soient autorisés à

protester et à poursuivre les entrepre
neurs des ouvrages intérieurs de
l'Eglise afin de faire achever au plus
tôt les sus dits ouv rages.

... Contribution pour l'orgue l267
livres

1870
Contribution pour l'orgue 1267

livres

187l
4eme et 5eme paiements sur

l'orgue $400 piastres

BOUTIQUES, MOULINS ET
FOURNEAUX EN 1871

Boutiques de charpentier: (3)
MoYse Carrière, François Desjardins et
Magloire Rochon opéraient chacun
une boutique de charpentier, d'une
valeur de 100 piastres. Ils déclaraient
avoir acheté ensemble en l'année
1871, 18,600 pieds cubes de bois de

charpente pour un montant de 290
piastres et 51,000 pieds, mesure de
planche, de bois de sciage pour 432
piastres. Un seul d'entre eux avait des
employés (4) el ensemble ils décla
raient s'être fait, pour 7 mois d'ou
vrage, 680 piastres pour la construc
tion de maisons, granges et autres
bâtisses prisées à 3485 piastres.

Boutique de meublier: (2) An
toine Desjardins et Joseph Ovide
Gagnon utilisaient 8000 pieds, mesure
de planche, de bois de sciage pour
faire des meubles de ménage de toutes
espèces pour une valeur de 215 pias
tres, y compris l'achat des peintures et
vernis. Ils employaient chacun un
homme et le montant collectif des
gages s'élevaient à 625 piastres. Leurs
boutiques en valaient environ 300.

Boutique de chaises: (1) Alexan
dre Thibaut utilisait cette année-là
3000 pieds, mesure de planche, de
bois assortis d'une valeur de 24
piastres pour construire ou réparer 300
chaises el en retirer la somme de cent
piastres.

Boutique de rouet: (1) Jean Bap
tiste Meilleur a fabriqué et réparé 15
rouets en 1871, qu'il a vendu 122

piastres. Il acheta 1,000 pieds, mesure
de planche, de bois pour 20 piastres,
du fer et un quintal de charbon pour 8
piastres. Il déclarait s'être fait 50
piastres durant son année pour un
capital fixe de 200 piastres.

Boutique de ruches: (1) Moise
Grignon acheta 200 bottes de pai Ile
pour 10 piastres, afin de construire
300 ruches d'abeilles qu'il vendit 100
piastres. Il travaillait 6 mois par année
et estimait s'être fait 60 piastres.

Boutique de tisseranderie: (1)
Marie-Reine Paquette acheta 100 lbs
de laine el de fils d'une valeur de 55
piastres, Elle revendit 150 verges de
flanelle et de toile pour la somme de
100 piastres. Elle déclara s'être fait 30
piastres pour 8 mois de travail.

Boutique de couturière: Aurélie
Charbonneau et Hortense Filion ache
tllient du drap et des étoffes de toutes
sortes pour confectionner des vête
ments d'hommes de toutes espèces.
Elles achetèrent 1880 verges pour 975
piastres et fabriqurent 484 capots,
pantalons ou vestes pour la somme de
1680 piastres. L'une d'elle engageait
sa fil1e el chacune déclarai! s'être fait
environ 50 piastres et leur boutique en
valait 100.

Boutique de tanneur: (3) Cyprien
Beaulne, Jean Baptiste Maillé et
Antoine Laframboise ont acheté en~

semble 1569 pe<:lUX vertes pour 1250
piastres. Toutes ces peaux tannées
donnèrent 15840 livres de cuir noir,
rouge ou blanc qu'il vendirent pour la
somme de 1340 piastres. Deux d'entre
eux employaienL leur fils. Ils tra
vaillaient res pec tiv ement 12,8 et 6
mois par année et déclaraient avoir
reçu ensemble 404 piasLres. Le capital
fixe de chaque umneur variait de 50 à
800 piastres.

Boutique de cordonnier: (3)
Edouard Slevan, François Mathieu et
Joseph Aubin achetèrent 1891 livres
de cuir de tauLes sortes, au prix de 770
piastres. Ils réparèrent 1,122 bottes ou
chaussures dont ils reçurent 2,172
piastJ·es. Un d'entre eux ne tJ'availlait
que six mois par année sans employé.
Les autres travaillaient durant toute
J'année avec un employé. Ils retiraient

~~..
_~~~~GU=STIN~__. _
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Maison du L,'lJlDeUr Philias Mayer (collee Lion privéc Germain Beauchamp el fille)

chacun annuellement environ 150
piastres de leur ouvrage. Chaque bou
tique valait environ 75 piastres.

Boutique de voitures: (4) François
Xavier Giroux, Joseph-Adolphe Cyr,
Octave Labelle et Félix Brière ache
tèrent 27000 pieds de bois de sciage
en mesure de planche, 4100 livres de
fer et d'acier, de la peinture, de l'huile
et du vernis pour 2384 piastres. Le
premier n'avait pas d'employé et ne
travaillait que six mois, les deux sui
vants avaient un employé et le dernier,
Brière, en avait 9. Il fabriqua ou
répara 164 voitures d'été ou d'hiver
au prix de 6340 piastres. Son capital
fixe atteignait 2000 piastres et le
capital flottant s'élevait à 1000
piastres. Les montants collectifs des
gages s'élevaient à 2799 piastres.

Bout.ique de forgeron: (3) Nar
cisse Daoust, Noé Bouvrette et Lau
rent Savage opéraient chacun une
boutique de forge d'une valeur d'en
viron 200 piastres. Ils achetèrent 51
quintaux de fer et d'acier de toutes
sortes au prix de 267 piastres ainsi que
235 minots de charbon pour la somme

de 60 pi<lstres. Ils déclaraient avoir
chargé 1500 piastres pour toute espèce
d'ouvrage du ressort d'un forgeon.
Les gages des 3 forgerons et d'un em
ployé étaient de 774 piastres,

Moulins à scie: (3) Antoine Pay
ment, Pierre Desjardins et John LaUier
possédaient chacun leur moulin à scie
mû par l'eau. Ils scièrent 1943 billots
à 1 piastre chacun e.n 194,300 pieds de
planches pour la construction, qu'ils
vendirent 2900 piastres, Le capital
fixe s'élevait à 100 piastres pour celui
de Lallier, soit 3 fois plus que les deux
autres. Chacun avait un engagé et
ensemble déclarèrent s'être faits 174
piastres pour deux mois d'ouvrage.

Moulins à farine: (2) Antoine
Payment et Cléophas Rochon possé
daient chacun un moulin à farine mû
par l'eau, de force nominale 4. Pay
ment moulut 900 minots de grains
durant ses deux mois d'opération. Ce
travail lui rapporta 450 piastres. Il
employait un homme qu'il rémunérait
15 piastres. Son moulin était prisé à
400 piastres.Rochon travaillait seul 7
mois par année. En 1871, il moulut

4000 minots de blé de froment, 234 de
sarrazin, d'orge et de blé d'Inde et fit
5684 minots de moulée qui lui coûta
6923 piastres. Il vendit 1660 quintaux
de "fleur" de blé, 38 quintaux de
sarra~in et d'orge et 2842 de moulée,
pour une valeur de 79 J6 piastrd. Il
déclara s'être fait 150 piastres et son
moulin en valait t800.

Four à chaux: (1) François Xavier
Leroux transformait 20 toises de
pierre à chaux, au prix de 60 piastres,
en 4000 mi mots de chaux qu'il vendit
450 piastres, Il payait à son employé
pour les trois mois d'opération du four
la somme de 50 piastres.

Four à charbon: (5) Louis Guil
beau, Baptiste Rayaume, Ambroise
Gravelle, Thimothé Pontus et Joseph
Rayaume ont transformé en charbon
106 cordes de bois achetés pour 130
piastres. Ils produisirent ensemble
586 bariques de charbon de bois
vendues 421 piastres. Leurs capitaux
fixes variaient entre 20 et 24 piastres.
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EXTRAITS D'ASSEMBLÉES

1872
... Que Monsieur le curé soit auto

risé à engager un organiste et à lui
donner comme salaire jusqu'au mon
tant de quatre vingts piastres.

1872
... Contribution pour l'orgue

$210.70 piastres.

1879
...vu l'impossibilité de louer dans

le village un Jogement pour le bedeau,
une maison de 24x20 sail bâtie sur Je

terrain de la fabrique pour l'usage du
bedeau à même les deniers de la dite
fabrique, pourvu que le coût ne soit
pas plus de 300 dollars.

9-1-1888
Sur moLion de Monsieur Salomon

Brunet secondé par Mr Pierre Filion
qu'un pourcentage de 15% soit pré
levé sur la municipalité scolaire de la
paroisse de St Augustin et surcontré
les déficits des écoles.

17-2-88,
à sept h.eures de l'après midi,

Sur motion de Monsieur Pierre

Filion secondé par Mr Joseph Bou
chard, que Mademoiselle Mathilde
Guay soit engagée comme institutrice
au No 1 de la paroisse St Augustin
pour finir l'année, que Mademoiselle
Joséphine Gauthier commence aux
prix et conditions de la dite Joséphine
Gauthier, c'est à dire le somme de
soixante et dix piastres pour finir
l'année et Mademoiselle Guay s'o
blige de nourrir et coucher là d'ici au
commencement de juillet 1888.

Lundi, 1-1 0-1888
Il est proposé par Mr Joseph Bou

chard, secondé par Emmanuel Pay-

L'orgue: orchestre de l'église

M. Wilfrid SI-Jacques, maJlre chantre pendant
46 ails (décédé Je JO seplernbrc L965)

ment qu'une somme de $829.44
courant soit prélevé sur la munipalilé
"scholaire" pour les dépenses de
l'année scholaire 88-89.

3-12-1888
...qu'une indemnité de six piastres

soit accordée à l'institutrice de l'Ecole
No 2 pour la dédommager du chauf
fage extra qu'elle est obligé de faire
vu les dégradations des murs de
l'école et qu'il n'est pas possible de
faire répl1rer cet hiver. Cetle indemnité
devant être payée à même la répl1r
tilion qui sera faite à J'été prochain
pour réparer la dite école.

s·my,. -
~'--~=GL='SY"-,,IN-,--- ~ _
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Liste des propriétaires inscrits sur la Carte du Comté des
deux-Montagnes, d'après des arpentages exécutés par
J.H.Leclair, arpenteur, pour la confection du cadastre de
Juin 1888. (Cf voir page 41: Plan du cadastre et les numéros
correspondants).

Note: Les noms figurant sur cette liste, el non inscrits
sur la carte, ont été relevés sur l'index aux immeubles, au
Bureau d'EnrgislTement, Division des Deux-Montagnes, et
peuvent être erronés ou imprécis.

1 - Gervais Leblanc
2 - et 3 - EX. Laurin
4 - Nérée Choquette
5 - Hormidas Renaud
6 - Honnidas Mayer
7 - Thomas Mainville
8 - EX. Laurin
9 - Honnidas Renaud

10 - Camille Lanlh.ier
II - Camille Bourdeau
12-13-14 - Camille Lanthier
15 - Alex. Lanthier
16 - Jos. Lefebvre
17 - Alex. Lanthier
18 - J.B. Leblanc
19 - N. McC.
20 - Et. Rastoul
21 - Jos. Meilleur
22 - Jos. Dorion
23 - EX. Daoust
24 - 25 - Ad. Amyot
26 - Théod. Neveu
27 - Ed. Clare
28 - EX. Daoust
29 - Samuel Smiley
30 - M. St-Jacques
31 - VA. Paiemenl
32 - EX. Daoust
33 - 34 - Henri Chaureue
35 - Et. Rastoul
36 - 37 - Henri Chaurelle
38 - Régis Villeneuve
39 - Henri Chaurette
40 - M. Charbonneau
41 - 42 - J.B. Meilleur
43 - 44 - 45 - Wm. Morrin
46·- Ed. Clare
47 - Wm. Morrin
48 - 49 - EX. Charbonneau
50 - Com.Sco!St-Augustin
5J - Léon Rochon
52 - Max. Amyot
53 - Wm. Morrin
54 - A. Rochon
55 - John Morrin
56 - Elmire Nadon
57 . Mgte Cheval
58 - John Morrin
59 - CG.

60 - Wm. Oswald
61 - Jérémie St-Jacques
62 - J.A. Morrin
63 - Wm. Oswald
64 - Wm. Morrin
65 - Protest. School Board
66 - John Oswald
67 - Arc. Oswald
68 - Léonard Fortier
69 - 1. Bouchard
70 - J.B. Paiement
71 -72 - J.B. Ouelle!
73 - 1. Bouchard
74 - c.G.
75 - Wm Mc Geock
76 - Michel Paiement
77 - Tss! Paiement
78 - Jos. St-Jacques
79 - Anth Gl1lton
80 - Michel St-Jacques
81 - EX. Charbonneau
82-83-84 - John Robertson
85 - 86 - EX. Clément
87 - Jos. Landry
88 - Ovide Hamelin
89 - Hi! Lebrun
90 - 91 - Léon Lalande
92 - 93 - Thé. Gauthier
94 - 95 - M. Gauthier
96 - L Lalande
97 - M. Bouchard
98 - Jos. Bouchard
99 - M. Bouchard

100 - C. Guay
101 - M. Amyot
102 - A. Guay
103 - M. Bouchard
104 - 105 - Jos. Bouchard
106 - 107 - E Touchet
J08 - C. Guay
109 - Olv. Lalande
110 - III - 1.B. Gauthier
112 - M. Amyot
113 - 114 - Jos. Labelle
115 - 116 - Aug. Gauthier
117 - J.B. Gauthier
l18 - Grég. Filion
119 - 1.B. Meilleur
120 - 121 - lB. St-Jacque~

122 - Vd A. Paiement
123 - J. Binet
124 - J.B. Amyot
125 - Vd A. Paiement
126 - Jos. Robin
127 - Jos. Dorion
128 - Jac. Neveux
130 - Jos. Corbeil
131 - B. Corbeil
132 - J.B. Binet
133 - J.B. Paquet
134 - Is. Robin
135 - Olv. Brière
136 - EX. Lanthier
137 - Olv. Brière
138 - EX. Lantbier
139 - EX. Raymond
140 - J.B. Binet
141 - 142 -Is. Robin
143 - J.B. Paquet
144 - 145 - B. Corbeil
146 - l Corbeil
147 - T. Neveux
148 - 149 - J. Neveux
150 - Is. Robin
151 - Jos. Robin
153 - 1.B. Amyot
154 - J. Binet
155 - Vve Ant. Paiement
156 - 157 - J.B. St-Jacques
158 - J.B. Meilleur
159 - L. Amyot
160 - Ths Wheelan
161 - 162 - Alex. Rochon
163 - Max. Amyot
164 - Augustin Roy
165 - Jos. Filion
166 - A. Rochon
167 - Aug. Roy
168 - Oct. Fil ion
169 - EX. Raymond
170 - 171 - Pros. Giroux
172 - L Beauchamp
173 - lsaac Rochon
174 - J.B. Rochon
175 - EX. Giroux
176 - D. Desjardins
177 - P. Hubert
178 - Jo~. - Ovide Gagnon

179 - Alexandre Rochon
180 - Henriette Rochon
181-AdèleSavage
182 - Martin Lacombe
183 - EX. Savage
184 - Her. Ls Savage
185 - 186 - Grégoire Fi lion
187 - Marcellin Savage
188 - Gr. Filion
189à 196-JosSavage
197 - An. Trefflé Filion
198 - Pierre Filion
199 - Louis Filion
200 - M. Lse Brunet
20] - Magloire St-Jacques
202 - Pierre Filion
203 - P.Z. Mignault
204 - Charles Guay
205 - Fabrique St-Augustin
206 - J.Bte Ouelleue
207 - Jos. Tassé
208 - Pierre Hubert
209 - Moïse Grignon
210 - Elmire Beauchamp
211 - Alex. Rochon
212 - Honnidas Rochon
213 - J.Bte St-Jacques
214 - Moïse Rochon
215 - Prosper Paquette
2]6 - Alexandre Rochon
217 - Moïse Rochon
218 - Eusèbe Mayer
2] 9 - Alex. Thibault
220 - J.B. St-Jacques
221 - 1. Duquet
222 - l Desjardins
223 - 1. Charbonneau
224 - Adolphe Amyol
225 - Michel Charbonneau
226 - Antoine Desjardins
227 - Lot armulé
228 - Noé Duquet
229 - Magl. S[-Jacques et

M. Ls Brunet
230 - Elmire Leroux
231 - Pierre Filion
232 - 233 - Alex. Rochon
234 - A. Tassé
235 - P. Mignault
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236 - B. Lavergne
237 - Bouchard
238 - James Dobbie
239 - P. Bastien
240 - J.B. Rochon
241 . N. Rochon
242 - Vve Paquet
243 - Aug. Tassé
244 - Léonard Fortier
245 - Chs Lacombe
246 - P. Giroux..
247 - A. Lasablonnière
248 - Félix.. Duquet
249 - Vve Paquet
250 - Aug. Bouchard
251 - J. Ouellet
252 - B. Auger
253-254-255-Tsst Desloges
256 - P, Charron
257 - Jos. Marcotte
258 - Léon Lalande
259 - J.Bte Gauthier
260 - Léon Lalande
261 - A. Benèche
262 - J. Benèche
263 - M. Prud'homme
264 - P. Morand
265 - P. Labrèche
266 - 267 - Dam. Tassé
268 - A. Carrières
269 - M. Laframboise
270 - J. Benèche
271 - 272-273 P. Labrèche
274 - M. Prud'homme
275 - M. L'Allier
276 - E. Benèche
277 - 278 -Marcel Duquerte
279 - 280 - Olv. Meloche
281 - Jos. Marcotte
282 - Tssl Desloges
283 - L. Guilbault
284 - Tsst Desloges
285 - J. Ouelleue
286 - L. Fortier
287 - J. Marcotte
288 - M. Rochon
289 - FOuquet
290 - J. Sauriol
291 - F Sauriol
292 - L. Fonier
293 - Meleska Lallier
294 - L. Fortier
295 à 298 -Vve Jas Dobbie
299 - L.S. Cam
300 à 302 Vve Jas. Dobbie

303 - Jos Dumoulin
304 - Victor Rochon
305 - Léon Rochon
306 - FP.
307 . Vve Jas. Dobbie
308 - Moïse Rochon
309 - Mignault
310 - Angélique Rochon
311 - 1. Dion
312-J.L.
313 - A. Rochon
314 - Hor. Rochon
315 - Dolbec
316 - O. Leblanc
317 - Lucain Martin
318 - L'Allier
319 - F LaHier
320 - Ernestine Tassé
321 - Dolbec
322 - 323 - Frs Desjardins
324 - F. L'Allier
325 - 1.L.
326 - Vve Peltier
327 - 328 - Jos Guilbault
329 - 330 - F. Desjardins
331 - Mathias Pontus
332 - Henriette Brunet
333 - Desjardins
334 - Henrietle Brunet
335 - 336 - J.B. LaHier
337 - J. Rhéaume
338 - J.B. Aubry
339 - P. Régimbald
340 - 1.B. Dutrisac
341 - J. Rhéaume
342 - N.e.
343 - J. Gravel
344 - Omer Maisonneuve
345 - 346 - 1.B. Lefrançois
347 - Omer Maisonneuve
348 - D. Desjardins
349 - P. Desjardins
350 - H. Dubois
351 - Jos. Leguerrier
352 - Maisonneuve
353 - P. Bureau
354 - L. Dutrisac
355 - Moulin J.BI Dutrisac
356 - Néé Binette
357 - Alp. Urbain-Foucault
358 - 359 - C.N.C.-L'Aliier
360 - 361 - F. L'Allier
362 - R. Régimbald
363 - J. Dion
364 - OCI. Dion

365 - J.Bte Maillé
366 - Marie Brien

(Ch. Champagne)
367 - Ant. Desjardins
368 - Cyprien Beaulne
369 - Prosper Paquette
370 - Basilia Jubinville
371 - Charles Champagne
372 - J. Bte Maillé
373 - Charles Champagne
374 - Pierre Filion
375 - Rosalie Villiotte
376 - Oclave Labelle
377 - Géo. Labelle
378 - Ls Labelle
379 - S. Brunet
380· DAd. P. Bélair
381 - Mc Kay
382 - S. Duquel
383 - 384 - Sév. Binet
385 - Lucain Martin
386 - Sév. Binet
387 - Jas. Duquet
388 - Ant .. Girouard
389 - A. Meloche
390 - J. Bte St-Jacques
391 - Cyprien Beaulne
392 - 393 - Jules Doré
394 - Zéphirin Charron
395 - Commission Scolaire
396 - Jos. Duquet
397 - Aug. Godin
398 - Gilh. Duquet
399 - Aug. Godin
400 - S. Duquet
401 - M. Duquet
402 - P. Lucain Martin
403 - Jos. Duquel
404 - B. Legault
405 - Aug. Godin
406 - Antoine Desjardins
407 - V Nephtalie Guindon
408 - O. Désormeaux..
409 - M. Demers
410 - D. Duquet
41 J - Emery Duquette
412 - W. Godin
413 - Vve N. Guindon
414 - Émilie Dolbec
415 - L. Rochon
416 -J. Godin
417 - 418 - Pierre Bélisle
419 - J. Dorion
420 - F. Déguire
421 - P. Constantin

422 - F. Goyer-Bélisle
423 - E. Bélisle
424 - F. Bélisle
425 . E. Bélisle
426 - Télesphore Paquetle
427 - P. Bél isle
428 - T. Giroux
429 - O. Savard
430 - A. Girouard
431 - Tsst M.
432 - I. Touchet, père
433 - J. Desjardins
434 - Desjardins
435 - 1. Oswald
436 . R. Desjardins
437 - J. Leguerrier
438 - 439 - J. Oswald
440 - J. Maisonneuve
441 - Her. Brisbene
442 - 443 -WilfTid Cloutier
444 . R. Légaré
445 - A. Rochon
446 - 1. Oswald
447 - A. Rochon
448 - F. Dion
449 - F. Dagenais
450 - J. McKeelen
451 - D. Dion
452 - 453 - D. Bouvrette
454 - Is. Touchet, père
455 - Is. Touchet, fils
456 - R. Légaré
457 - S. Leclair
458 - 459 - Théo. Godin
460 - 461 - S. Leclair
462 - F Graton
463 - J. Paquet
464 - 465 - Frs Filion
466 - 467 - M. Duquet
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LETTRES DE L'INSPECTEUR
D'ÉCOLE AUX COMMISSAIRES

21-02-1889
Messieurs,
J'ai l'honneur de vous faire part

des observations suivantes à propos de
la visite que j'ai faite à vos écoles ces
Jours-ci:

10 Je suis bien satisfait de la tenue
de vos école~ en général.

j'e5père que vous tiendrez à faire
observer autant que possible Je nou
veau programme d'étude.

20 Certaines de vos écoles ont
besoin de réparations entre autre celle
du Petit Chicot. Les cabinets d'aisance
à l'ecole des Anges ont besoin d'êcre
renouvelés.

30 Certaines écoles ont besoin de
cartes géographiques.

40 Je suis très satisfait de la
manière dont votre secrétaire trésorier
tient ses livres.

St Augustin le 21 février 1889
J.P.Nantel, Inspecteur d'école.

25 avril 1889
Mr Joseph Bonin ptre, Pierre

Fi!ion, Marcel Duquene.... P FiJion ...
proposent que les réparations néces
saires soient faites aux écoles et dé
pendances des arrondissemnts sui
vants: NI,2A et 6 el que les commis
saires de chacun des dits arrondisse
ments soient autorisés après consul
lation du quorum des commissaires.

juin 1889
samedi le vingt septième jour du

mois de juin, il fut proposé... qu'une
somme de quarante à quarante cinq
piastres soit employée pour acheter
des livres de récompenses qui seront
donnés en prix aux élèves à la fin de
la présente année scolaire ...

juillet 1889
Samedi le sixième jour du mois de

juillet mil huit cent quatre vingt neuf...
à laquelle session fment pré5ents Mes
sires Joseph Bonin, Président, et MM
Marcel Duquette, Pierre Filion, Joseph
Bouchard, Emmanuel Paiement, for
mant la totalité des membres des com-

missaires, Monsieur le président prend
le fauteuil, le secrétaire-trésorier est
aussi présent, proposé par Mr Joseph
Bouchard, secondé par Mr Emmanuel
Paiement, que MUe Eusthje Agathe
soit engagée pour tenir école au No S,
pour un prix de cent vingt piastres
courant, adopté unanimement. Pro
posé par MI' Emmanuel Paiement,
secondé par Mr Pierre Filion, que
Mlle Adrienne Rochon soit engagée
comme instilucrice, pour tenir l'école
au No 3 pour Je prix de cent quatorze
piastres, adopté unanimement. Pro
posé par Mr Marcel Duquette,
secondé par Mr Joseph Bouchard, que
Mlle Louise Corine Vail1ancourt soit
engagée comme institutrice, pour tenir
l'école No 7 pour le prix de cent huit
piastres, adopté unanimement. Pro
posé par Mr Joseph Bouchard,
secondé par Mr Pien'e Filion que Mlle
Mathilde Guay soit engagée comme
institutrice pOUr tenir l'école No 1
pour le prix de cent soixante huit
piastres, condition que la dite inSfi
tucrice fournisse à ses frais et dépens
une sous-maîtresse duranr le temps de
l'année scolaire, laqueHe enseignera
sous sa direction. Proposé en amende
ment par Mr Emmanuel Paiement,
secondé par Mr Marcel Duquette que
Mlle Mathilde Guay ne soit pas
engagée à ce prix qu i est trop élevé, la
motion en amendement est mise aux
voix, il n'y a eu que le proposeur et le
secondeur de sorte que la motion prin
cipale est remportée par Je vote du
président... ajoul11ement.

Septembre 1989
Lundi Je deuxième jour de septem

bre mil huil cent quatre vingt neuf. ..
Messire Joseph Bonin, président el
Monsieur Edmond Cloutier, Em
manuel Paiement, Joseph Bouchard ...
que Mlle Rose Anna Lalonde soit
engagée comme institutrice à la Côte
des Anges No 6 pour ce prix et
somme de cent huit piastres courant.
adopté unanimement. Que Mlle Ernes
tine Mercier soit engagée comme
institutrice pour tenir l'école au Petit
Chicot No 2 pour le prix et somme de
cent vingt huit piastres courant. que

Amandine Carrière de Belle Rivière
(Hotel) soit engagée comme institu
trice pour la Côte St Louis des
Corbeils, No 4, que Mlle Marianne
FiJion SOil engagée comme institutrice
pour la Côte St-Louis des Bouchard,
No S.

le 19 novembre 1890.
...qu'une somme de soixante trois

piastres et 6 centimes pour la répara
tion à la maison d'école No 7, St
Charles soit prélevée sm l' arondisse
ment.

INSUFFISANCE DE LA
PERCEPTION DE LA DÎME

1-9-91

ÉDOUARD CHARLES FABRE
Par la grâce de Dieu et
du Saint Siège Apostolique,
Archevêque de Montréal

A Monsieur le Curé et aux fidèles
de la Paroisse de St Augustin, Salut et
bénédiction en Notre Seigneur,

Nos Très Chers Frères,
Nous avons constaté que le revenu

de la dime des grains dans votre pa
roisse ~ont insuffisants pour subvenir
à l'entretien convenable de votre curé;
de plus il y a des familles et personnes
qui ne contribuent pas à cet entretien
de votre Pasteur.

Or, N.T.e.F., vous n'ignorez pas
que c'est un devoir de justice pour les
fidèles de procurer à ceux qui les
dirigent dans la voie du salut une exis
tence honnête et en rapport avec leur
position. Nous venons aujourd'hui
vous mettre tous en mesure de remplir
cette obligation qui vous est imposée
par le droit naturel. par le droit divin
et par le droit écclésiastique.

En conséquence, Le Saint Nom de
Dieu invoqué, nous avons réglé,
statué, ordonné, réglons, statuons et
ordonnons:

la Chaque famille de la paroisse de
St Augustin qui n'a pas de dimes à
payer payera annuellement à son curé
le somme de deux dollars ($2.00).

20 Chaque famille tenue à la dime
mais dont la dime ne s'élèvera pas à la
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L'éçole no 1 du bas du Pelil-Brûlé

Par mandement de Monseigneur.
J.B.Emard,chan.

Nous soussigné curé de SI Au
gustin certifions avoir publié la pré
sente ordonnance au prône de la
messe paroissiale de St-Auguslin, le
premier dimanche de Septembre L89L

St Augustin,le 6 Septembre 1891
Jos,Bonin,Ptre.

somme de deux dollars ($2.00) devra
ajouter à la dime la somme nécessaire
pour former la dite somme de deux
dollars (2.00)

30 Tous les catholiques vivant en
dehors de leur famille sur la paroisse
de St Augustin et âgés de 18 ans et au
dessus gagnant salaire ou pourvoyant
leur propre subsistance, payeront
chaque année au curé de la dite pa
roisse la somme de un dollar ($1.00)

40 La présente ordonnance devien
dra en force immédiatement après
avoir été publiée au prône de la messe
paroissiale.

50 Le Curé sera tenu de nous ren
dre compte du montant ainsi collecté.
tous les ans dans le cours de Septem
bre.

60 Nous abrogeons et revoquons
toutes clauses ou parties d'ordon
nances et de règlements antérieurs non
confonnes à la présente ordonnance.

70 Sera la présente ordonnance lue
et publiée au prône de la messe pa
roissiale de St Augustin le premier di
manche après sa réception et ensuite
conservée dans les archi ves de la Fa
brique de la dite paroisse avec un acte
de cette publication. Donné à
Montréal, sous notre seing et sceau et
le contreseing de notre Charncelier. Le
25ejourd'Aoutde l'année 1891.

+ Ed,CH.Arch. de MontréaL

juillet 92
engagement de

Emilie Can'ière
Esculie Labelle

$160.00
$116.00

8-8-92
... Adélia Charbonneau, petit brûlé

No 3, pour le prix de $120.00 piastres,
Malvina Meloche, Côte St Louis

des Bouchard, No 5, pour le prix de
$116 piastres,

Régina Marcolle, Côte des Anges
No 6, pour le prix de $120.00 piastres.

L'école no 2 du ChicOl
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L'école no 4 du rang de la Côle Sainl-Louis des
Corl>eils

L'école no 5 du rang de la Côre Sainl-Louis des Bouchards

L'école du Chicot transformée en reposoir 11 l'occasion de la procession de la Fêle-Dicu (colle,clion privée, Gennain Beauchamp et tille)

8·~T' -
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ARRIVÉE DES CLOCHES
À L'ÉGLISE DE ST AUGUSTIN

25-9-1892
." .dimanche, a eu lieu, en cette

paroisse à 3 heures de l'après midi, la
bénéd iction solennelle des trois clo
ches achetées par la Fabrique de la
Maison Mears & Stean Lank de Lon
dres. Le poids total de ces cloches qui
sont parfaitement hannonisées, très
sonores, résonnent agréablement aux
oreilles et sont justement comptées
parm i les plu s belles c10c hes qui
soien t sorties de la fonderie si re
nommée de M.M. Mears et Cie, est de
trois mille cent soixante livres. La
cérémonie a été présidée par Mon
seigneur Fe. fabre, Archevêque de
Montréal assisté d'un grand nombre
des prêtres des environs. La foule des
assistants était si considérable que la
moitié des tidèles n'a pas trouvé place
dans l'Eglise. L'église était pavoisée
et ornée magnifiquement,le temps
était superbe. Monsieur Lucien Gim
meault curé de St Canut y fit le dis
cours de circonstance avec beaucoup
d'éloquence et au milieu de l'altemion
soutenue des fidèles qui encombraient
l'église. Les cloches, nues, sans appa
reil ont coûté rendues à la Station de
St Augustin la somme de $926.39. A
cela, il a fallu ajouter le prix des

Sur la pelire (DO naturel) ~UnL inscrits 11:5 noms
de LOUS les cur6s depu is la fondation

Gare de Saml-A uguslin au début du siècle

roues, essieux en fer, brancards, ca
bles, ferrures, bois de charpente, frais
d'installation dont le coût s'éléve à
environ $103.60 et dont le détail est
consigné dans les comptes de la fa
brique.

La recette n'a été qu'une bagatelle:
$180.00 don des paroissiens et mar
raines. La Maison Mears et Cie de
mandait $225.00 pour foumir les ap
pareils des cloches, roues, essieux etc,
à parr la charpente en bois, et les en
trepreneurs de Ste Thérèse et de Ste-

Sur la plus grosse (LA bémol) on ln Leu. le
nom du pape Léon xm el Augustinus, le nom
du patron de III paroi sse

Eustache demandent de leur côté
$] 25 .00 pour installer les cloches au
clocher sans fournir ni le bois, ni les
échafauds, ni les ferrures ce qui va
laient encore environ $20.00 formam
en tout un total de $370.00.

Le Curé de ta paroisse en se char
geant de faire exécuter les ouvrages
sans sa structure, en achetant lui
même les matériaux, en engageant les
ouvriers à la journée, a pu pourvoir les
cloches de leurs appareils, les installer
très solidement dans le clocher pour la

j

Sur la moyeJU\c (S[ bémol) esr gravé le nom de
l'Archevèque de Monlréal, Edouardus Carolus

.1.

------~--___1&__
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IL NOUS PARAIT OPPORTUN DE RAPPELER AU LECTEUR QUE
L'ORTHOGRAPHE DRS TEXTES ORlGINAUX A ÉTÉ SCRUPULEU
SEMENT RESPECTÉE...

somme de $103.00, épargnant ainsi à
la fabrique $260.40. Comme on peut
le voir par la recette du jour de la
bénédiction des cloches, le curé a été
très généreusemen t secondé par le
zèle des paroissiens. Les parrains et
marraines des c loches on tété : J.
Girouard N.P. Député Fédéral du
Comté avec sa Dame,B.Beauchamp,
Député local du Comté, avec Mlle
Estelle Charbonneau, Chs Montigny,
protonotaire du Comté avec Mlle
Montigny, sa fille. DrJ.A.Migneault
de St Benoit et sa dame, George
Fauteux, N.P., à St Eustache et sa
dame, Dr P.Z.Migneault de St Au
gustin et sa dame, Damase Léonard,
N.P.{Ste Monique), et sa dame, Jos
Marcotte, maire de St Augustin et sa
Dame, J.Bte Lallier, Thodule L. .....
maire de Ste Monique et sa dame, J.B.
Ouellet, bourgeois Ste Thérèse et sa
Dame, F.X. Charbonneau, cult. St
Augustin et sa petite fille, Pierre
Huben cult, et Madame Jos Tassé,
Gondriand Blanger, St Martin, et sa
Dame, Anthime Richer. Ste Scholas
tique, et sa Dame, EX. Ouellet, St
Augustin et Madame Fx Castonguay,
Salomon Brunet, St Augustin, et Ma
dame Horn Renaud, Jbte St Jacues,
cult., St Auguslin et Madame Séra
phin Guibeault, Pierre Desjardins et
Mlle Glayphire Ouellet, Ozias Du
quel, et Mlle Elise Duquet, Marcel
Duquet, marguillier en charge et
Dame Jos.Corbeil, Anthime Grallon,
cult, St Augustin et Dame Michel
Paiement, Emmanuel Paiement,
hotellier et Dame J.B.Jacques, Jos
Duquel,pre, cult, St Augustin et Ma
dame Sévère Bénette, H.Leclair, cult,
St Augustin, Camille Lanthier cult.,St
Augustin, et Madame Richer, Emery
Meloche, cult, St Augustin et Mlle
Malvina Meloche, Gide Robin,
rentier, Shang el dame La Robini. Les
cloches porLent les noms suivants:
Sur la première, la plus grosse (LA

BÉMOL), on lit : Leo,le nom du Pape
Léon XIII et Augustinus, le nom du
patron de la paroisse, Sur la moyenne
(SI BÉMOL) est gravé le nom de
l'Archevêque de service de Montréal :
Edouardus Carolus, Sur la petite (DO
NATUREL) sont inscrits les noms de
tous les curés de la paroisse depuis sa
fondation : François Xavier (Mr De
Sève), Joseph Pierre (Mr Crevier).
Jean Baptiste (Mr Champeaux),
Salomon (Mr Théberge), Jean Marie
(Mr Chevigny), Joseph (Mr Bonin)

20-10-92
... que les sommes de neuf cent

quatre vingt onze piastres dollars
991.00 courant soient prélevées sur la
municipalité scolaire de la paroisse de
St Augustin pour rencontrer les dé
penses de l'année scolaire 1892-93.

RAPPORT DE
L'INSPECTEUR D'ÉCOLE

29 novembre 1892

Messieurs les Commissaires d'Ecoles,
St Augustin,

Messieurs,
J'ai l'honneur de vous faire part

des observations suivantes propos de
la visi te que .i' ai faites il vos écoles
dernièrement.

10 J'apprends avec plaisir que vous
êtes disposés il grandir votre école du
village, ce n'est pas sans besoin,

20 Les lieux d'aisance l'école de
l'arrondissement No 5 sont en mau
vais états, il faudrait les rebâtir.

30 L'école de l'arrondissement No
4 est trop pelite pour le nombre d'en
fants et le nombre de table est insuf
fisant.

40 l'école de l'arrondissement No
2 devra être pourvue des cartes géo
graphiques de l'Amérique, de la map-

pemonde et de celle de la province de
Québec.

Veuillez, s'il vous plait, vous con
formez ces observations et me croire
votre serviteur, signé,

lP.Nantel, I.E.

6 mars 1893
A six heures de l'après midi,

...il fut proposé par J.H Savage,
secondé par Lanthier que

10 Mlle Mathilde Guay soit avertie
que Messieurs les Commissaires
d'Ecole de la paroisse et municipalité
de SI Augustin n'ont pas l'intention de
vous engager comme institutrice après
l'expiration de votre engagement
parce que il y a plainte sur votre sys
tème d'enseignement de la part des
contribuables de l'arrondissement.

20 Que l'état de votre santé es t
préjudiciable à l'avancement des
élèves pour une écoles aussi nom
breuse,

30 Que le prix que vous avez est
trop élevé pour ceLte arrondissement
vu le peu d'enfants qui fréquentent
cette arondissemem,

40 Que la manière de votre ensei
gnement ne rencontre pas J'approba
tion de l'arondissement,

50 pour le manque d'assiduité à
votre école,

60 que le prix est trop élevé pOlir
Je peu d'élèves qui fréquentent votre
école,

70 parce que la lecture et la gram
maire manque d'explication.

adopté unanimement.
...qu'une somme de dix huit pias

tres soit prélevée sur l'arrondissement
No 5 Côte St Louis des Bouchard,pour
rencontrer le paiement des closettes ou
lieux d'aisance...

13 juillet 1896
Seance des commissaires,

.... que Mlle Emilie Carrière soit
engagée comme insitutrice pour l'ar
rondissement No 1 village au prix de
160 piastres,

....que Mlle Albertine Savage soit
engllgée comme institutrice pour
l'arrondissement No 2, Chicot, au prix:
de 160 piastres,

SAINTe
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MaisDn <}u sacLislain, l'école du village el la maison de Lucienne el Thérèse MailJé (collection privée, Gemlain Beauchamp el fille)

....Que Mlle Adelina Charbonneau
soit engagée comme institutrice pour
l'arrondissement No 3 Petit Brulé au
prix de 120 piastres,

....que Ml1e Victoria RastouJ soit
engagée COmme institutrice pour
l'arrondissement No 4 Côte St Louis
des Corbeil, 160.00 dollars

....que Mlle Marianne Filion soit
engagée cornille institutrice pour
l'arrondissement No 5 Côte St Louis
des Bouchard, 120.00 dollars,

....que Mlle Rgina Marcotte soit
engagée comme institutrice pour
l'arrondissement No 6 Côte des Anges
au prix de 120.00 dollars,

....Que Mlle Martina Bouchard soit
engagée comme institutrice pour
]' arrondissement No 7, St Charles au
prix de 120.00 dollars,

18 mars l897
....que Mlle Emilie Carrière avis lui

soit donné que son année finie elle ne
se conte engagée pour une autre année
sans prendre de nouvelles conditions

et passer un nouvel engagement pour
la raison que vous arrivez trop tard le
matin à votre classe.

....que Mlle Albertine Savoie insti
tutrice de l'arrondissement No 2. Petit
Chicot... pour la raison qu'elle man-

L'école no 3 du haut du Pel il-Brûlé

que de devoirs dans ses clases et que
vous enseignez mal vos enfant~.

... que Mlle Adélina Charbonneau
(No 3 Petit Brûlé)....pour la raison que
l'école n'a pa.~ été assez régulièrement
chauffé.
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L'école no 6 de la Côte des Anges

de St Augustin afin de payer les ins
titutrices et autres petites dépenses ....

9 juillet 1898
Emilie Carrière No 1
E. Labrèche No 2
Adélina Charbonneau No]
Victoria Rastoul No 4
Philomène Gauthier No 5
Régina Marcotte No 6
... maison d'école du Petit Brulé sur

terrain de St Jacques: coût d'école =
$560 piastres

18 octobre 1898
Marie Louise Chaurette remplace

Emilie Carrière (démission) L'école
n'est pas chauffée régulièrement.

10 juillet 1899
Marie Louise Chaurette

No 1 village,
Martina Bouchard,

No 2 Chicot,
AdéJina Charbonneau,

No ] Petit Brûlé,
Victoria Rasloul.

No 4 Corbeil,
Philomène Gauthier,

No 5 Bouchard.
Régina Marcotte,

No 6 Anges,
Zenode Roy,

No 7 Petit St Charles,

1900....
Les bancs qui ont été refaits à neuf

dans le bas de l'Eglise. Le poêle à bois
changé pour une fournaise au charbon.
Coût du charbon pour]' année $1]1.65

L'école no 7 du raog Pelit Saint-Charles

....que Mlle Victoria Rastoul (No 4
Côte Corbeil) ...parce que vous n'êtes
pas assez régulière dans les heures de
classe, et à cause de votre familiarité
avec les enfants,

.... Que Mlle Régina Marcotte (No
6 Côte des Anges) ... parce que le prix
est ll'Op élevé pour le nombre d'é
lèves,

....que Mlle Martina Bouchard (No
7 Petit St Charles )... parce que vous
arrivez trop tard à la clase le lundi
matin, ...

2-7-97
Engagé Emilie Carrière No 1
Elisabeth Déziel No 2
Adélina Charbonneau No 3
Victoria Rastoul No 4
Marianne Filion No 5
Régina Marcotte No 6
Martina Bouchard No 7

5 septembre 1897
... Que la somme de onze cent cin

quante piastres, dollar courant, soit
prélevé sur la paroisse et municipalité

1900....
Ernest Dumais fut nommé gardien

de la paix pour le dimanche et les
fêtes et d'obligation. durant les offices
publics qui se feront dans l'Eglise de
St Augustin. La Fabrique s'engage à
lui fournir un siège dans la dite Eglise
et un salaire de $4.00 piastres par
année...

24 mai 1901.

Monsieur Le Secrétaire,
Veuillez annexer à votre livre de

. SAINT"-'
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délibérations le rapport sui vant et en
faire lecture à la prochaine assemblée
des Commissaires d'Ecole, de la part
de Monsieur le Surintendant,

Messieurs,
L'Ecole No 6 est en mauvais état

ainsi que les lieux d'aisance; la ven
tilation de vos écoles est défectueuse,
il n'y a pas de vestiaire pour les en
fants, pas de sièges ou au moins de
bancs à dossier partout; le N07 n'a pas
de cahiers pour les visiteurs, on ne
conserve pas les archives de récole.
En faisant, Messieurs, ces petites amé
liorations, vous travaillerez dans l'in
térêt de l'éducation et de vos enfants.

J.B.Primeau,LE.

St Eustache le 6 août 190 1

Monsieur Joseph Marcotte,
Président des commissaires d'école,
Monsieur,

Lors de ma visite de vos écoles,
j'ai eu j'honneur de vous écrire le
piteux état dans lequel se trouvaient
généralement vos écoles. Je croyais
qu'après mes remarques, que je crois
justes, quelque chose en ce sens serait
fait. J'apprends, malheureusement que
tel n'est pas le cas el que les commis
saires négligent volontairement un de
leurs principaux devoirs. En effet,
l'article 229 du code, paragraphe 3, dit
qu'il est du devoir des commissaires
de réparer ....etc, leurs écoles. N'est
il pas raisonnable, Monsieur le Prési
dent, que vos enfants et vos institu
trices aient un local où au moins ils ne
contractent pas de malad ies causées
par une mauvaise ventilation, des
cloisons ou murs mal joints, des cou
vertures que vous ne voudriez pas
pour abriter vos voitures, des poeles
qui ne donnent pas de chaleur suffi
samment pour réchauffer les membres
engourdis par le froid de vos petits
enfants. Je crois, Monsieur le
Président, qu'avec un léger montant,
vous pourriez cette année réparer
d'une manière satisfaisante celles de
vos écoles qui en ont le plus besoin.
En réparant un peu vos éco~es chaque
année, personne ne s'en apercevra et

vos enfants s'en trouveront infiniment
mieux. Veuillez assembler vos com
missaires et leur faire lecture de celle
patemelle lettre. Le temps presse, il
faut agir, Croyez-moi. Monsieur Le
Président, et Messieurs les Commis
saires, Votre tout dévoué serviteur.

J.B.Primeau. Il1Sp.d ·Ec.

A une session des commissaires
d'école,le secrétaire donne lecture de
cette lettre. Il fut proposé par M Jean
Baptiste Ouellelte secondé par M. E.
Binette que M.Jos.Marcotte, commis
saire soit autorisé à faire réparer les
lieux d'aisance de l'école No 6 Côte
des Anges et toutes les autres répara
tions nécessaires à la dite école No 6.
Sur motion de M.L.Gauthier secondé
par Mr J.B. Ouellette, que Ml' E.
Binette, commissaire soit autorisé à
faire poser des dossiers à tous les
bancs de l'école No 7 St Charles et de
l'école No 3 Petit Chicot.

mardi 2-7 -1901
... Martine Bouchard institutrice

No 1 village,
Melle Zelaïde Roy, No 2
Cordélia Filion, No 3
Philomène Gauthier, No 5
Martine Gauthier, No 6
Melle Victoria Rasloul,

No 4 - $150.00
Clara Lalonde, No 7 - $120.00
qu'une somme de $17.00 piastres

soit prélevée sur l'arrondissement No
1 village pour payer un poêle pour
l'école.

LISTE DES
COMMISSAIRES D'ÉCOLE
de 1890 à 1905

7 juillet 1890
Alexandre Lanthier,
Théodule Gauthier,

13 juillet 189 [
Joseph Marcotte,
Chrysologue Desjardins.

II juillet 1892
J.H Savage,

03 juillet 1893
Antoine Paiement,
Olivier Lalande,

09 juillet 1894
Joseph Marcotte,
Réhémias Godin,

08 juillet 1895
J.H. Savage,

06 juillet 1896
F.x. Castonguay,
Henri Chaurette.

05 juillet 1897
Joseph Leguerri el',
Olivier Meloche,

04 juillet 1898
F.H. Daoust

03 juillet 1899
Henri Chaurelle.

09 juillet 1900
Jos. Marcotte,
Hesdras Binette,

04 septem. 1900
J.Bte OueUette,

15 juillet 1901
Clovis Gagnon,
Jérémie St Jacques
en remplacement de
H. Chauretle finira
en juillet 1902,

07 juillet 1902
Jérémie St Jacques réélu,
Gervais Leblanc,

06 juillet 1903
Mathias Lafond,
Jas. Desjardins,

04 juillet 1904
Zoél Paiement.

30 mars 1905
Incendie du 1er presbytère

03 juillet 1905
Damas Clément,
Thomas Corbeil.

11-6-1905
.... gue cette construction (du pres

bytère) soit donnée à Joseph Lalande
de St André d'Argenteuil pour la som
me de sept mille deux cents piastres.

22-3-1914
.... que le trottoir appartenant à la

Fabrique soit refait en ciment de cinq
pouces d'épaisseur par blocs séparés
de trois pieds can·és...Coût $144.84

20-1-1922
.... 1. jusqu'à nouvel ordre la dime

de grains est remplacée par une
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Probablement M. le Curé Isidore Camille Rochon devBnt le prcsbylère qu'il lil wnslruire

somme de dix sept cents piastres et
plus

2. chaque propriétaire sera tenu de
payer. ...vingt sous par cent piastres de
la valeur de sa propriété telle que
portée au rôle d'évaluation
municipale.

3. la somme de $2.00 minimum par
paroissien.

19-2-1922
....que la Fabrique fasse installer le

téléphone dans le presbytère et paie de
ses deniers le coût du loyer du dit télé
phone, coût pour l'année $30.60

.... trente piastres par mois pour le
sacristain.

25-4-1926
.... fasse installer sur le dit terrain de

la Fabrique trois lampes de cent chan
delJes chacune... à condition:

1. Que le conseil municipal vole
l'éclairage des rues du village.

2. Que le prix annuel de vingt cinq
piastres par lampe exigé par la compa
gme ne soit pas augmenté dans
l'avenir.

8-8-1926
.... il fut décidé ... de faire poser les

fils pOllr l'éclairage électriq ue dans
l'Eglise et le Presbytère ...

29-8-1926
Les soummissions reçues pour

l'installation électrique:
J.A. Lalonde de Mtl. $1900
J.A.Beaulieu................. $1800
William Rochon......... $1000
Arsene Hamel...... $1222
J Lalonde (Ste Schol.).. $1153
René Bouvrette................ $850
...Que le dit René Bouvrette soit

notifié que sa soummission est ac
ceptée ....

... que les dits travaux soient ter
minés pour le premier novembre de
cette année 1926. Coût total après
achat des fixtures $1779.

9·6-1926
.. .que le contrat pour l'installation

des fournaises de l'Eglise soit
accordée à MI' Patrick Filion,
plombier à Ste Thérèse pour la somme
de mille huit cent dollars.

... Que le contrôle pour les répara
tions à l'intérieur de l'Eglise etc, soit
accordé à MI' Joseph Richer artiste
décorateur de St- HyaCinthe pour la
somme de deux mille deux cent vingt
cinq dollars. La fabrique paiera en
plus l'or en feuille qui sera posé à
raison de dix huit piastres le paquet de
cinq cents feuilles,

21-11-1926
... pour la bonne résonnance de

l'Eglise. il serait plus avantageux que
la chaire soit transportée à la première
colonne en avant. Attendu que ce
changement s'il a lieu nécessite la dis
parition du banc No 93, l'escalier de
la chaire devant prendre la place de ce
banc....

28-4-1929
.... Pour les réparations au Cime

tière, aux fournaises de l'église pour
l'achat d'un soufflet électrique pour
1'orgue,ainsi que pour la toilette à
faire à ,'intérieur de l'Eglise. les mar
guilliers sont unanimement d'accord à
faire faire tout ce travail cette année.

:§JIUNT' ~
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L'intérieur de l'églIse, avec.';il chaire ~n ueuxième colonne à gauclJe el s~s lUSTres Lnlnsversau},

12-5-1929
... un emprunt d'une somme n'ex

cédant pas dix milles dollars ...
... approfondir en même temps le

cimetière de soixante pieds de large
par cent vingt cinq pieds de profon
deur.... sur le terrain de la Fabrique.

....que la soufflerie pour l'orgue
soit immédiatement installée par
Monsieur Pépin de Montréal au prix
de trois cent cinquante piastres.

19-5-1930
...Les décorations faites à l'inté

rieur de l'Eglise en font une des plus
belles églises du diocèse. Construction
d'un kiosque pour crieur $75.

1932
.... Monsieur Fortunat Ouellette

propose que la résolution en date du
29 juin 1932 concernant le salaire et
l'engagement des institutrices soit
amendée en ce qui concerne les insti
tutrices de l'Ecole No l et qu'il soit
proposé par la présente résolution que
deux Religieuses de la Communauté
des Soeurs de Sainte Croix soient
engagées au prix de $400 par année
chacune....que le commission scolaire
paie elle même leur logement, chauf
fage et éclairage et qu'il soit alloué
une somme de $25. 00 par année à
chaque Religieuse pour l'ameuble-

ment de leur logis. Selon les condi·
tions du contrat soumis à MM les
Commissaires. adopté. Mr Mathias
Fortier propose que la Commision
Scolaire engagée une troisième insti
tutrice pour l'école No 1 au prix de
$225.00 par année. adopté. M. For
tunat Ouellette propose que Mlle Lu
cienne Bérichon soit engagée comme
institutrice à l'École du Village arr. No
1 au prix de $250.00 par année. Mlle
Cécile Brière comme institutrice à
l'arr. No 2 au prix de $300.00 par
année et en pl us $10.00 pour l'entre
tien de l'École et l'allumage du poêle,
Mlle Antoinette Villeneuve, comme
institutrice de l'arr. No 3 au prix de
$275.00 par année et $10.00 en plus
pour l'entretien de l'école et l'allu
mage du poêle, à condition de pension
ner et de coucher en dehors de l'école.
Mme Charlotte Amyot soit engagée
comme institutrice de j'arr. No 4 au
prix de $275.00 par année et $10.00 de
plus pour l'entretien de l'école et
l'allumage du poële, Mlle Anita
Amyot. comme institutrice de l'école
arr. No 5 au prix de $275.00 par année
et autres conditions ci-dessus. Mlle
Lucille Chaurette comme institutrice à
l'école No 8 au prix de $300.00 et
autres condition ci-dessus adopté. Mr
Arthur Rochon propose que MM Les
Commissaires des Arrondissements
No 2, 6, 7, soient autorisés à engager

une institutrice pour leur arrondisse
ment au prix de $300.00 pour l'école
No 6 et $275.00 pour l'école No 7 aux
mêmes conditions des autres, adopté,
M. Mathias Fortier propose à l'unani
mité que le secrétaire-trésorier soit
autorisé à offrir à l'Honorable Secré
taire de la Province, les plus sincères
remerciements des membres de la
Commission Scolaire pour les octrois
de $400.00 et $1500.00 accords à leur
municipalité pour améliorations et
constructions de leurs maisons d'école
Nos 1 et 2. adopté.

10-9-1933
... pennetlre pour un an à la Com

mission scolaire d'ouvrir dans la sa
cristie basse, une classe pour les
élèves les pl us avancés de l'école du
village vu le manque de place dans
cette dernière école,

29-4-1934
... remplacer le système de chau f

fage actuel par u ne système à l'eau
chaude... pour un prix ne dépassant pas
les 1300 piastres

26-11-34
Commission Scolaire
Rapport de J.A. Limoges.

L'examen a été bon dans toutes les
écoles mais plus particulièrement dans
les Ecoles No 1, 3 et 5. Les Reli
gieuses on fait des merveilles à l'E
cole du Vil1age, Elles ont droit à la
reconnaissance de la population de St
Augustin. Mlle Anita Villeneuve de
l'école No 3 est une institutrice de
premier ordre. Ses élèves ont tous été
promus et tous mérilent de l'être.
Melle Anita Villeneuve n'en est qu'à
sa deuxième année d'enseignement el
déjà elle se révèle une institutrice de
grande valeur.

14 mai 1935
Soeur Marie St Gérard de Venise,
Soeur Marie de St Bernard du

Sacré Coeur,
Cécile Brière,
Antoinette ViIJeneuve,
Lucille Chaureue,
Lucienne Bérichon.
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L'école no 5 de la Côte Saint Louis des Bouchards en 1935. Jeannine, Josseph, Anita (professeur) et
Pauli.ne ViiJeneuve. Le religieux. TIléophile Chanrand

Charlotte Villeneuve,
Cécile Marcotte
Ecole No 2 compte 42 élèves
Embauche d'une institutrice?

17-7-1935
...Que MM les Commissaires ac

cusent au Surintendant de l'instruction
Publique réception de sa lettre en date
du 3-7-35 ....au sujet de l'engagement
des Religieuses pour l'école de l'ar
rondissement No 1....Que MM Les
Commissaires regrettent de Ile pouvoir
se soumettre aux désirs qu'il exprime
dans cette lettre à cause du surplus de
dépenses qu'occasionne l'engagement
de ces Dames Religieuses pour les
contribuables de la Municipalité .

...Que MM les Commissaires dé
sirent recevoir une copie de la requête
signée par les contribuables de l' ar
rondissement No 1 demandant l'érec
tion de ce dernier en une municipalité
scolaire distincte de l'ancienne, pour
aider Messieurs les Commissaires à
formuler leurs objections au projet de
J'érection de la nouvelle municipalité
vu qu'ils ne connaissent pas les motifs
pour lesquels les dits contribuables
demandent la division.

22-8-35
...des contribuables de la paroisse

s'opposent au renouvellement de l'en
gagement des deux Soeurs Religieuses
de Ste Croix pour J'arrondissement
No 1 que ces revendications soient
maintenues de nouveau devant MM
Les Commissaires pour être suivies
selon leur forme et. telleur.

31-8-1935
M Hormidas Guilbeault propose

que la requête des contribuables de
l'arrondissement No 1 tel que lue de
vant MM les Commissaires soit accep
tée et que la dite re{Juête fasse partie
du contrat à être signé par MM les
Commissaires et les Dames Reli~

gieuses de Sainte-Croix pour l'année
1935-36 :ldopté. M. Hormidas Guil
beaul! propose que M Le Président
Odilon Théoret soit :lutorisé de signer
pour et :lU nom de la Municipalité
scolaire de St Augustin un contrat par

lequel les services de deux Dames Re
ligieuses de Ste Croix pour enseigner à
l'école de l'arrondissement No 1 se
ront requis pour j'année 1935-36 aux
prix et condi tions suivantes: Que le
salaire des dites Religieuses devra être
de $300.00 comme institutrice et de
$10.00 pour l'entretien de l'école et
l'allumage du poêle et ce pour chacune
des Religieuses. Que les loyers du lo
gement des dites Religieuses, les ser
vices d'eau et d'éclairage, le chauffage
requis pour leur logement devront être
payés par les contribuables de l'arron
dissement No 1 suivant leur requête du
30 août 1935, Qu'au cas de surplus
demandé par les Religieuses pour les
services des deux soeurs enseignantes
à la dite école, ce supplément soit ac
cepté par MM les Commissaires et les
dites Religieuses de la part de M. le
Révérend Alexandre Bélanger, Curé de
Notre Paroisse, qui a déclaré vouloir
s'en porter garant: Que le contraI à
être signé soit conforme aux présentes
dispositions et qu'il n'ait force et effet
que pour l'année scolaire 1935-36, Que
la résolution présente amende et res
cinde pour l'année 1935-36 seulement
la résolution en dale du 17 juiLlet 1935
par la quelle MM Les Commissair s
décidaient de requérir les service
d'institutrices laïques pour l'école de
l'arrondissement No l en autant que le

contrat tel que proposé et établi par la
présente résolution soi! accepté et
signé par les parties intéressées. Le 31
AofIt 1936 Adopté M Albert Touchette
propose que cette séance s'ajourne
sine die.. adopté

Honnidas Guilbault,
M, St Jacques, Président.

SÉPARATION
VILLAGE·PAROISSE

Monsieur Edouard Castonguay pro
pose secondé par Monsieur Charles
Edouard Touchette: il est résolu ce qui
suit: Il n'y a aucun arrondissement
sous le No 1 municipal. ce conseil ne
connaît aucun allégué de la requête
qui aurait été présentée à 1'Honorable
Ministre pour faire valoir les raisons
de cette incorporation et ne connaît
pas l'étendue du terrain dont on veut
ériger en village, pOUI" toutes ces rai
sons, ce conseil est contre tout dé
membrement de cette municipalité el
il désire être entendu devant l'Hono
rable Ministre, pour faire valoir ses
raisons et en attendant qu'une date
soit fixée pour être entendu. Ce conseil
désire avoi r une copie de la requête
qui a été présentée pour demander
cette incorporation et allssi une copie
du plan montrant l'étendue qui doit
être prise pour former la nOllvelle
municipalité.

8·UJ!r'
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II mars 1936

MUNICIPALITÉ DE
SAINT·AUGUSTIN

Municipalité érigée par arrêté en
conseil en date du 11 mars 1936,

Municipalité du
Village de St Augustin,
1ere élection
ce mercredi II avril 1936
Philomire Filion :

Président de la 1ere élection
Alexandre Fortier , maire,
Edmond Giroux, conseiller,
Emile Rochon, conseiller,
Emile Charbonneau, conseiller,
François Xavier Gauthier,

conseiller,
Napoléon Laviolette, conseiller,
Arthur Duquette, secrétaire,
Mathias St Jacques, trésorier.
.... que la dite Municipalité fasse

chanter une grand'messe d'Action de
Grâce en l'honneur du Sacré Coeur.

... Ies premiers argents mis à con
tribution par la nouvelle municipalité,
laquelle désirant poursuivre sa tâche
pour le plus grand bien spirituel et
matériel de ses membres, réclame de
Notre Père du Ciel les bénédictions
qu'il accorde à ceux qui marchent en
sa présence. lA. Raymond, barbier, et
L.A.Giroux, boucher, réclament cha
cun un permis pour tenir une salle de
pool ou de billard au village

...36-37, à condition de feroler les
salles à onze heures les jours de se
maine et minuit le samedi soir.

Le maire de la paroisse est Odilon
Théoret.

... que le montant de 0,221/2 par
cent piastre soit prélevé pour payer la
dîme au Révérend Curé de la paroisse
faisant un montant de $331.67.

22-8-36
.... faire couper les mauvaises

herbes dans la montée du village et de
payer les hommes $-15 cts de l'heure.

.. .le~ fonds de la dite Municipalité
soient versés dans la Banque Provin
ciale du Canada.

mercredi le 7 octobre 1936
... l'entretien d'hiver des chemins

suivants: la montée du village au prix
de $50.00 maximum et la montée Roy,
au prix maximum de $25.00 et le che
min Wilsay au prix maximum de $8.00

13-1-37
Elections.
Maire: Philomire Filion
Conseillers: François Xavier Gau-

thier, Emile Charbonneau, Arthur Du
quette.

mercredi 13-2-37
requête:

10 que le consei 1 m unici pal clu
village de SI Augustin s'oppose for
mellement à la participation du
Canada à toute guerre en dehors de
son territoire.

20 .. en faveur de la réduction du
budget pour fins militaires au strict
nécessaire pour assurer le maintien de
l'ordre dans notre pays. Député Fé
déraI Liguori Lacombe

Estimateu rs : Fortunat 0 uellelte,
JBte Rochon, Pierre Forget.

Inspecteurs agraires: Gustave
Filion, Ernest Leroux, Joseph Leroux.

Gardien d'enclos: Hemi Forget.
Inspecteur de voirie Armand

Guay.

14-2-1937
...que la pompe, le moteur et toute

l'installation permettan1 de fournir
l'eau au presbytère soient arrangés de
façon à recevoir l'eau des puits plutôt
que du réservoir à eau des dalle s.-le
coût: matériel & temps, cinquante
dollars et dix sous.

Vendredi 3 décembre 1937
.... faire disparaître les "slot

machines" qui existent actuellement et
qui opèrent certains jours de la se
maine dans le village .

12-l-1938
Election conseiller Emile Rochon,
Napoléon LavioJette (vente de sa

propriété le 4-38)

4-5-38
Ubald Lallier en remplacement de

Napoléon Laviolette.

6-7-1938
Attendu que certains jeunes gens

du village et en dehors du village se
plaisent à maltraiter Mr Phi lias Mayer
et qui sont cause de scènes disgra
tieuses lorsqu'il passe dans le village
et que pour faire cesser ces troubles,
Mr Emile Charbonneau propose.
secondé par Mr Ubald Lallier qu'à
l'avenir ceux qui seront pris à mal
trailer Mr Philias Mayer, seront
passibles d'une amende de $20.00 ou
quinze jours de prison.

Municipalité du Village 1938 et
suivant.

Napoléon Laviolette Forgeron,
Ernest Rochon marchand
Conseillers: Emile Rochon, Napo-

léon Laviolette est remplacé par Ubald
LaBier, Edmond Giroux.

Le cercle agricole de St Augustin:
$5.00 voté pour le conCours de labours

RISQUE D'UNE ÉPIDÉMIE
DE DYPHTÉRIE

12-12-1938
En vue de prévenir une épidémie

de dyphtérie, il est proposé par Mr
Emile Cbarbonneau secondé par Mr
Edmond Giroux que le maire Philo
mire Filion du Village de St Augustin
soit aulorisé de rendre obligatoire la
vaccination de tous les enfants de six
mois à quinze ans de la municipalité
du village et d'autoriser le Dr Boni
face Labonté de se procurer le vaccin
nécessaire contre la dyphtérie.

1er février 1939 :
payé le compte du docteur pour

vaccin $7.70.
Maire: Philomire Filion,
Conseillers J Bte Rochon, Arthur
Duquette, Emile Charbonneau.

7-6-1939
....que Je secrétaire soit autorisé à

verser au Trésorier Provincial $1.50
pour l'arrestation des deux voleurs à
la Station Sr Augustin.

13-7-1939
Attendu que les propriétaires de

fermes dans le rang de St- Augustin

/k
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ayant eu des dommages par les mem
bres du club de chasse il est proposé
par MI' Arthur Duquette, secondé par
MI' Emile Rochon que le secrétaire
soit autorisé de leur donner avis de ne
plus passer sur les terrains pour faire
la chasse.

1-5-40
...que le secrétaire soit autorisé de

donner avis à MI' Ernest Leroux que
sa chienne ne fasse pas de bruit durant
la nuit ou sinon le conseil prendra les
mesures nécessaires pour la faire dis
paraître.

INVASION DES PYRALES
DE MAÏS

5-3-41
Considérant qu'un insecte redouta

ble appelé "Pyrale du mais" a envahj
la province de Québec et menace de
devenir un fléau incontrôlable, Consi
dérant que la multiplication du fléau
rendrait la culture du blé d'Inde im
possible et causerait la ruine de nom
breux cultivateurs, considérant qu'il
est d'intérêt public et urgent d'arrêter
les ravages de cet insecte et que pour
arriver à cette fm,le concours de tous
les intéressés est essentiel, Le conseil
de la municipalité du Village St Au
gustin en vertu du paragraphe 4 de
L'article 404 du code municipal tel
qu'amendé en 1929, décrète ce qui
suit:

I. La semaine du nettoyage des
champs de blé d'inde est instituée
dans cette municipalité pour exter
miner la Pyrale du maïs. A cette fin la
semaine du 26 mai au 30 mai a été
choisie ou avant suivant l'état favo
rable de la température pour les se
mailles.

n. Au cours de ceUe semaine qui
conque a cultivé du maïs ou du blé
d'Inde fourragé ou sucré l'an dernier
doit :

10 ramasser soigneusement et
brûler toute partie quelconque des
plantes de mais (blé d'Inde) qui n'a
pas été utilisé, tout déchet ou débris
laissé soir dans les champs, autour des
bâtisses,sur les fumiers ou ailleurs;

20 Détruire de la même façon les
mauvaises herbes qui ont poussé dans
et autour des champs de blé d'Inde
(car elles servent de refuge à la py
rale).

30 Enfouir par un profond labour
les chaumes, souches ou débris qui
n'auraient pas été détruits, de telle
sorte que la surface du sol soit com
pIétement débarrassée

III.Le conseil nomme Messieurs :
Omer Lachance pour le Petit Brulé,
Côte St Louis des Corbeil,Côte St
Louis des Bouchard. Oscar Roy pour
la Côte des Anges Nord el Sud, Jo
sephat Chartrand pour le Petit Chicot
St Charles et Petit lac, comme inspec
teurs chargés de veiller à l'exécution
du présent règlement. Les inspecteurs
ont le droit de pénétrer sur tout telTain
dans l'exercice de leurs fonctions.
Quiconque n'observera pas l'une quel
conq ue des dispos itions de ce règle
ment à la salisfaction des inspecteurs
sera passible d 'une amende de $2.00
par jour passé Je délai fixé. Adopté.

1-6-41
... Afin de brûler du charbon cana

dien plutôt que du charbon anglais, il
est proposé d'installer le système Fire
man Mg Co en l'adaptant à l'une de
nos fournaises de l'Eglise ... toul en
gardant ]e système actuel pour J'autre
fournaise de l'église, au coût de
$810.00.

MORT ACCIDENTELLE
DU SACRISTAIN
29-6-1941

....Vu que Monsieur Arthur Dubois
Saywood sacristain de cette paroisse

est mort des suites de la chute qu'il a
faite du deuxième étage du presbytère
en allant y installer un drapeau à ]'oc
casion de la Fête Dieu ... la Fabrique
doit venir en aide à Madame Rosalie
Taillon, la veuve du dit sacristain...
paie:

10 les frais de transport à ]'Hopital
du Sacré-Coeur,

20 les frais du Docteur Boniface
Labonté,

30 les frais funéraires,
40 le service de 1ere classe,
50 une pension annuelle de cent

piastres pendant cinq ans à l'épouse
du défunt.

La PROPOSITION FAITE, Ma
dame Taillon exige:

"Ja f<lbrique continuera à me payer
une pension annuelle de cent pia,lres
jusqu'à ce que j'aie atteint l'âge de ma
pension de vie i llesse ou aussi long
temps que je ne serai pas secourue en
vertu des dispositions de la loi de l'as
sistance publique.

J6-4-1945
....qu'une salle paroissiale soit éri

gée sur le terrain de la fabrique en fa
ce de l'église, au sud du chemin du
roi, il en coûterait $7000.00 en blocs
de ciments. Longueur :70 pieds à l'in
térieur, largeur: 30 pieds, hauteur: 12
pieds,

...que la constluction de ]a salle soit
accordée à Messieurs Napoléon Etruer
et fils de SLe Monique.

8-9-1947
...La fabrique de St Augustin s'en

gage à donner à l'Université de Mont
réal ]a somme de quinze cents dollars
sur une période de cioq ans.

30-4-51
... posage d'isolant-l<line d'acier sur

la voûte de l'église, du remplacement
des deux vieiIJes fournaises, de l'amé
nagement du terrain de stationne
ment...

~l...-..-~ ~~ _

Pyrales du maïs el vers de l'épi du maïs

20-11-54
proposition de Mgr Donat Godin ...

fils distingué de notre paroisse de faire
const.ruire à ses frais une nouvelle
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Salle paroissiale

chaire qui devra être placée dans le
sanctuaire.

NOUVELLE MUNICIPALITÉ
SCOLAIRE

Québec le 16 janvier 1957,
Messieurs les Commissaires d'Ecoles,
St Augustin Village,
Comté des Deux Montagnes.

Messieurs,
Je dois vous infonner qu'il a plu au

Lieutenant Gouverneur en conseil, par
arrêté en conseil du 8 janvier ]959,
d'ériger une nou veHe mun ici palité
scolaire disrincte, sous le nom de St
Augustin, dans le Comté des Deux.
Montagnes, qui comprendra le terri
toire actuel des municipalités scolaires
de la paroisse et du village de St
Augustin, même comté. Cette future
municipalité comprendra tOus les lots
du cadnstre officiel de la paroisse St
Augustin, comté des Deux Monta-

gnes, ainsi que les lots 163 et 167 du
cadastre officiel de la paroisse Ste
Thérèse. dans le comté de TelTebonne.
Ce changement prendra effet au 1er
juillet 1959. Au premier lundi de
juillet prochain, il devra être tenu dans
le territoire de celte nouvelle muni
cipalité, une assemble pour la mise en
nomination des cinq nouveaux com
missaires d'école, conformment aux
dispositions de la loi concernant les
élections. L'avis de convocation pour
cette assemblée devra être donnée par
un juge de paix résidant dans la mu
nicipalité.

Election 1959
Province de Québec,
Commission Scolaire Saint Augustin,
Clé des Deux Montagnes.

A une assemblée publique des
électeurs et électrices municipaux de
la dite municipalité, convoquée par le
juge de paix, Monsieur Albel1 Giroux,
par avis public en date du 27 juin

1959, tenue dans la salle paroissiale de
St-Augustin lundi le 6ème jour de juin
1959, à 10 heures de l'avant midi.
conformément aux dispositions du
code scolaire de la Province de
Québec et de ses amendements, 30
personnes environ sont présentes. Il
est proposé par M Lucien Meilleur,
cultivateur et électeur, et Mr Antonio
Roy cultivateur et électeur que Léo
Filion, cultivateur et électeur de la dite
Municipalité, soit nommé Président de
cette assemblée et agisse comme pré
sident d'élection. Adopté à l'unani
mité.

Le président prête le serment re
qUIs.

9-2-59
...La Fabrique cède la salle parois

siale à la commission scolaire à con
dition que la dite commission cède à
la Fabrique de St- Augustin l'usage à
perpétuité de la salle auditorium de
l'école et sous réserve que la bâtisse



actuelle de la salle soit vendue au
profit de la Fabrique.

7-9-59
.... le terrain nécessaire à la cons

truction de l'école centrale soit cédé à
la commision scolaire de St Augustin
au prix nominal de l dollar.

26 août 1959
Province de Québec.
Commission scolaire St Augustin,

A une session spéciale des Com
missaires de la Commission Scolaire
de St Augustin dans le Comté des
Deux Montagnes, tenue au lieu ordi-

naire des sessions, mercredi le 26eme
jour du mois d'août 1959, neuf heures
de l'après midi, à laquelle session sonl
présents: Monsieur Doris Giroux.,
président, Monsieur Remi Duquelte,
Achille Duquelte, Rolland Villeneuve
et Jean Maurice Ethier, tous com
missaires d'écoles formant quorum.

Monsieur Remi Duquetle propose
que:

Mlle Thérèse Paré. soil engagée
pour enseigner à l'école St Charles,
pour enseigner la lere, 2eme el 3eme
année, au prix de $2000.00 pour l'an
née 1959-60.

Mme Fériol Vaillancourt soit en
gagée à J'école de la Côte des Anges,

pour enseigner la lere, 2eme, et 3eme
année au prix de $2000.00 pour ['an
née 1959-60

Mme Jean Claude Mercier soit en
gagée à la même école pour les 4e. 5e,
6e el 7e année au même salaire soit
$2000.00 pour l'année 1959-60.

Mlle Rita Villeneuve soit engagée
à l'école de la Côte St-Louis des Bou
chard, pour y enseigner tous les degrés
jusqu' la 7e année du cours inclusive
ment au prix de $2000.00 pour l'année
1959-60

Mlle Louiselle Pelletier soit en
gagée à la Côte St-Louis des Corbeil
les, pour y enseigner tous les degrés
jusqu'à la 7e année du cours inclu-

Le lieu du cullc: calme, sérénilé. recueillement
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sivemenl au prix de $2000.00 pour
l"année 1959-60

Et que le président soit autorisé à
signer ces engagements. Adopté.

Monsieur Rolland Villeneuve pro
pose que la résolution en date du 28
août 1958, au sujet de l'engagement
du secrétaire soit accepté.

Attendu que Monsieur Gérard La
brèche reconnaît que la Commission
Scolaire le lui doit rien et soit rescindé
pour un montant de $50.00.Adopté.

Monsieur Rolland Villeneuve pro
pose que Mme Jemma Cauchon soit
engagée comme insütutrice à l'école
No l aux mêmes conditions que Mme
Pierrette Granon. Adopté

le 10 août 1959
Attendu que le terrain choisi par les

commissaires de la nouvelle commis
sion scolaire St-Augustin, pour la
construction d'une école cenlrale
ayant été approuvé par le Département
de l'Instruction publique, il est
proposé par Monsieur Rémi Duquette
et accepté l'unanimité. Adopté

Doris Giroux Prés. Léo Filion
SecTrés.

Attendu que le local de l'école du
village pour la première et 2eme
année ne répond pas aux besoins, il est
proposé par Monsieur Rémi Duquette
que le Président soit autorisé à prendre
des arrangements avec les autorités de
la Fabrique pour faire la classe dans la
maison connue sous le nom de "Mai
son du Sacristain" et qu'il soit autorisé
de faire aménager le local convena
blement, de le faire désinfecter et
d'acheter des pupitres pour le dit local
et les pupitres qui manquent pour les
autres écoles de la commission sco
laire. Adopté.

Province de Québec.
Inspections des Ecoles Catholiques.
Sr Eustache, 6 novembre 1959.

Messieurs les Commissaires,
Sr Augustin,
Comté des Deux Montagnes.

Messieurs,
Au début de la présente semaine, je

terminais la première inspection
officielle des huit écoles de votre com
mission scolaire, écoles qui groupent
14 classes. Le cours élémentaire
enregistre 138 garçons et 144 filles:
tandis que le cours secondaire accuse
une inscription de 2 garçons et de J5
filles. Au total. si on ajoule qU<ltre
nouveaux élèves depuis la fin de sep
tembre, on arrive à un dénombrement
de 303 étudiants chez vous. C'est la
première fois depu is des années que
vous possédez un personnel ensei
gnant rural également qualifié. L'exa
men des élèves m'a palu assez bien.
La principale anomalie réside dans le
fait que deux titulaires, celles des
écoles numéro 1 et 3. dirigent des
classes de sept degrés qui groupent
respectivement 32 et 35 élèves. C'est
à dire que les difficultés surpassent le
bon vouloir de ces deux institutrices.
Mesdemoiselles Pelletier et Ville
neuve, débulantes, s'efforcent de
transposer à la pratique la formation
plutôt théorique qu'elles viennent de
recevoir; j'en ai profité pour les con
seiller. Sauf deux titulaires à qui j'ai
donné certaines recommandations,
l'horaire, la préparation de classes et
les autres régistres officiels sont bien
tenus. J'ai profité de l'occasion pour
féliciter plusieurs titulaires pour l' in
géniosité qu'elles ont mise à dresser
maintes pièces de matéliel didactiques
des mieux appropriés avec l'esprit du
programme. Également mon appré
ciation a été accordée à la plup3l1 des
institutrices pour la bonne attention
qu'elles porten t au bon pari er des
élèves, particulièrement en celle année
où nous en avons fait le thème prin
cipal de notre journée pédagogique. A
l'école No 2, j'ai été bien impres
sionné par l'esprit de travail des é
lèves de Madame Giroux ; quant aux
plus grands, dirigés par Madame St
Denis, le bon élan intellectuel acquis
['an dernier semble se maintenir.
Toutefois une surveillance plus étroite
devra être exercée aux récréations.
Comme aux autres écoles j'aimerais
qu'on accorde une partie de la cour
spécialement aux garçons et l'autre
aux filles. Le langage devra également

s'améliorer, Des propos entendus, en
ces derniers temps, de grands garçons
particulièrement, résonnent faux aux
oreilles des jeunes qu'on prépare à
leur première communion. Je vous
recommande donc de suivre cette
question de près et d'enquêter si
besoin es!. Paroisse et village for
ment, celte année, une seule commis
sion scolaire; pour autant les problè
mes scolaires sont devenus plus nom
breux et je vous félicite du sérieux que
vous metrez les prévoir ou à les solu
tionner. J'ai fait l'examen du local
temporaire que vous avez organisé au
village :je serai donc prêt à faire la
recommandation de leur état détaillé
<:lU Département sur présentation.
Quant à votre situation financière, elle
semble bien nonnale ; bien qu'il vous
faudra prévoir un emprunt temporaire
ou à long terme en vue de la cons
truction centrale que vous projetez le
printemps prochain. Il m'est agréable,
messieurs les commissaires et le se
crétaire, de vous faire part de mes
bons sentiments et de me dire, votre
tout dévoué, Julien Paré. Inspecteur
d'école.

le 9 février 1960
Province de Québec,
Commission Scolaire de St Augustin,

A une session spéciale des Com
missaires d'école de la commission
scolaire de St Augustin, dans le Comté
de Deux Montagnes, tenue au lieu
ordinaire des sessions (école), mardi
le 9 février 1960, 7h30 p.m., à laquelle
session sont présents: Monsieur Doris
Giroux, président, MM Achille Du
quelte, Rémi Duquette, J.M.Ethier
Rolland Villeneuve, tous com
missaires d'école formant quorum. Le
secrétaire est aussi présent

..... Attendu que les curé et mar
guilliers de l'oeuvre et Fabrique de la
Paroisse St Augustin. corps politique
ayant sa place d'affaire à St Augustin
dans le Comté des Deux Montagnes,
district de Terrebonne, am approuvé et
décidé de céder aux commissaires d'é
cole pour la municipalité de Sr Au
gustin, un immeuble connu et désigné
comme étant le lot deux cent cinq
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(205) du cadastre officiel de la pa
roisse de St Augustin, pour et moyen
nant certaines considérations telle
l'utilisation à perpétuité par la Fa
brique de la saJle de la dite école
comme salle paroissiale,

....Attendu que cette décision de la
Fabrique a été sanctionnée et ap
prouvée par le corps des marguilliers
anciens et nouveaux et par les francs
tenanciers tenant feu et lieu:

....Attendu que cette résolution a
aussi reçu la sanction de l'Evêque du
Diocèse de St Jérome, Monseigneur
Emilien Frenette,

.... Attendu que toutes ces résolu
tions autorisent le marguillier en
charge soit Monsieur Edmond La
lande de St Augustin à signer au nom
de la Fabrique les actes nécessaires
pour compléter cette cession;

.... Attendu que le dit Edmond
Lalande refuse sans aucune raison
valable de signer les actes préparés
par Me Gaston Binette, Notaire de St
Eustache ; il est proposé par M Rémi
Duqueue secondé par M Rolland Vil
leneuve et adopté à l'unanimité que
Me Gaston Binette soit autorisé à pré
parer un acte de cession du Curé et
des marguilliers de l'oeuvre et Fa
brique de la paroisse de St Augustin
aux commissaires d'Ecole pour la
Municipalité de St Augustin de l'im
meuble sous décrit etde préparer éga
lement un protêt notarié pour ensuite
le signifier au dit Monsieur Edmond
Lalande, le sommer de signer le dit
acte en sa qualité de marguillier en
charge de la Fabrique de St Augustin,
Il est également résolu à l'unanimité
qu'à défaut par Monsieur Edmond La
lande de se conformer au protêt qui
sera signifié par Me Gaston Binette,
que Me André Fauteux, avocat de Ste
Thérèse, soit autorisé à prendre sans
délai des procédures de mendamus
pour forcer le dit Edmond Lalande à
signer l'acte de cession dont il s'agit
et à prendre en plus contre ce dernier
une action endommage pour rem
bourser la Commission scolaire de
lous les dommages qu'elle a subi, su
bit ou subira comme suite directe et
immédiate du refus de Monsieur

Edmond Lalande de remplir les
devoirs de sa charge. Adopté. A huit
heure et quart (8h 1/4) le président lève
la séance. Doris Giroux, Prés. Léo Fi
lion, Sec.Trés.

le 15 février 1960
Province de Québec,
Commission Scolaire St Augustin,
Comté des Deux Montagnes,

A une assemblée spéciale des com
missaires d'Ecoles, de la commission
Scolaire de St Augustin,comté des
deux Montagnes, tenue au lieu ordi
naire des sessions (école). lundi le 15
février 1960. Cette assemblée a été
convoquée par écrit...

... Monsieur Jean Maurice Ethier
propose qu'à l'avenir la Commissiom
Scolaire décide de donner la gratuité
du livre scolaire pour tous les élèves
qui fréquentent les écoles de la Muni
cipalité Scolaire de St Augustin: et ce
après approbation du Département de
l'Instruction publique. Adopté.

Monsieur Rolland Villeneuve pro
pose que le secrétaire soit autorisé
d'aviser le Surintendant du Dé
panement de l'Instruction Publique
que cette commission scolaire s'est
acquis d'un terrain choisi par cette
Commission Scolaire et approuvé le 5
mars 1959 par le Département de
l'Instruction Publique. Adopté.

Bénédiction de la croix de chemin chez Jean
Gauthier (haut du Petit-Brûlé) cn 1942

Attendu que le terrain choisi par la
Commission Scolaire St Augustin et
approuvé par le Département de l'Ins
truction Publique, dans une lettre du 5
mars 1959,

Attendu qu'une résolution publiée
le Il août 1959 et approuvée à J'una
nimité, il a été décidé qu'une école de
12 classes avec résidence pour les
religieuses SOil construite.

Attendu que les plans du Départe
ment sont faits pour des terrains non
accidentés.

Attendu que notre terrain se prête
admirablement bien à une construc
tion d'école, quoique légèrement acci
denté.

Attendu que nous devons pourvoir
au logement de nos religieuses qui
servent si bien la paroisse de St-Au
gustin depuis au delà de 28 ans.

Attendu que la Fabrique de Sr
Augustin nous a cédé ce terrain pour
la somme nominale de un dollar
($1.00) à la condition expresse de
pourvoir à une salle de récréation
adéquate pour pourvoir aux loisirs
communautaires de la dite paroisse.

Attendu que les contribuables sco
laires sont tous les mêmes contribua
bles au point de vue municipal,

Considérant tous ces attendus, il
serait plus profitable et économique
pour les contribuables de St Augustin

Croix de chemin de la Côte des Bouchards
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(De gauche 11 droite) Ire rangée: ? , ? et Gilles Giroux. 2e rangée: Mlle Clémenl, André Desjardins et Pierre· Paul Giroux. 3e rangée:
Jeannette Forget. Gérard Mitchell el Marcel Deschamps. 4e rangée: Mlle Dubois, Raoul Villeneuve et Marie·Jeanne Forget.
5e rangée: Murielle L'Allier. Yvette Meloche el Jacqueline Dubois. Debout en arrière: Guy Corbeil el Paul Villemaire

Le 27 septembre 1959. Première pelletée de
lerre pour la construction de l'école St·Jean·
Bapl iSle à Sainl·Augustin. Ou\'erlure en Lnai
1960.

De g. à d.: LucIen Meilleur. président de la
Société S,·Jean·Baptiste; Ernest Leroux, maire
du Village de 1957 à 1969; Edmond Renaud.
ancIen secrétaire de la Commissjon scolaire;
Albel1 Giroux. juge de paix: Rémi Duquene.
commissaire d'école; L'abbé Jean·Bapliste
Ethier, curé de la paroisse: Me Gaston Binette,
dépnté au Provincial; Doris Giroux. président
de la Commission scolaIre; Léo Filion.
secrétaire de 1956 à 1964 de la Commission
scolaire; Edmond Lalande. commi~sajre;

Achille Duquelle. commissaire; Bernard
Ouellelle; André Manon, architecle; Gérald
Major. conlracleur et Edmond Théorêt, maire
dc la paroisse
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Appréc. des
titulaires

TB
E

TB
TB
TB
'1'13
TB

1::
TB
TB
E

TB
TB
E

ne peuvent remporter le même succès
que les autres. Bien que là encore,
comme je J'ai fait observer à l'une de
ces dernières titulaires, il importe de
travailler d'avantage avec le ou les
degrés les plus en retard et sur la où
les matières les plus faibles, surtout si
ces matières sont fondamentales. Il
m'a été agréable de me rendre compte
que les élèves maniaient leur langage
avec plus d'aisance et une meilleure
correction, en cette année du bon par
Ier, et j'en ai félicité maîtres et élèves.
Il serait superflu de m'étendre sur [es
conditions d'hygiène et de salubrit qui
font défaut dans plusieurs de vos
écoles: étant donné qu'une école cen
trale qui s'élèvera bientôt habritera,
l'an prochain, tous les élèves de voLTe
municipalité. TouL au cours des pro
cédures en vue d'une telle réalisation,
vous avez suivis avec fidèliLé la loi
scolaire et les directives du Dépar
tement.

Je suis donc heureux de vous en fé
liciter.

Veuillez agréer, messieurs les com
missaires et le secrétaire, l'expression
de mes sentiments les meilleurs et me
croire, votre tout dévoué,

Julien Paré, Inspecteur d'écoles.

OTATION DH MON INSPECTION
examen dl:s

élèves
B

TB
B
B
13
B

1B
B

TB
TB
E

TB
l'B
TB

Mme J. Cillude Gauchon
Mme Roland Giroux
Mme Jean St Denis
Melle Pierrette Gfél!ton
Mdle Louiselle Pelletier
Melle Rita V,ilJeneuve
Mme Férîol Vaillaneourt
Mme Jean Claude ~·lercier

Melle Thérèse Paré
Mme Rupert Proulx
Soeur St Valère
Soeur Rose-Irma
Soeur M. de St Canut
Soeur St Helmance

J 1-7
2 1-3

4-7
3 1-7
4 1-7
5 1-6
6 1-3

4-7
7 1-3

4-7
8 1·2

3-4
5-6
7-9

apporte le meilleur rendement des
trois dernières années: mais consul
tant les statistiques, je constate égale
ment que depuis trois ans, c'est la pre
mière année que ce personnel est
qualifié au complet. Pour autant, les
principes et la méthodologie du pro
gramme sont mis en pratique avec une
plus grande compétence. L'horaire, la
préparation de classe et les régistres
officiels sont remplis et suivis avec
soin. Toulefois, les bulletins des
élèves de l'école No 1 n'enregistraient
pas encore les notes du mois précé
dent. La Soeur Hermance, directrice
de l'école du village mérite votre ap
préciation pour la lourde tâche qu'elle
a accomplie cette année: ses élèves de
7,8 et ge années possèdent bien leur
programme, la discipline et le climat
pédagogique des élèves sont excel
lents, puis elle sait encourager et
stimuler à [a fois l'ardeur des titulaires
et des élèves. Les résultats de mes
examens prouvent que les élèves ont
accompli des réels progrès depuis le
début de l'année. Cependant, j'ai fait
remarque à deux institutrices qu'elles
avaient tendance à accorder des pour
centages trop élevés à leurs élèves à la
suite de concours trop faciles ou cor·
rigés avec trop de largesse. Je com
prends, par contre, que les trois insti
tutrices qui ont enseigné sept degrés

Messieurs,
Au début du présent mois, je

faisais la deuxième inspection offi
cielle des quatorze classes de votre
municipalité scolaire. A cette même
occasion. plaisir m'était de rencontrer
messieurs le curé, le président el le
secrétaire et de m'entretenir <Ivec eux
des problèmes qui retiennent votre
attention présentement. Il apparaît que
le personnel enseignant, en général,

d'avoir recours aux services d'archi
tectes compétents. Il est proposé par
Monsieur Jean Maurice Ethier que la
firme d'Architecte Robillard, Jené et
Beaudouin soit retenue pour prépllrer
les esquisses nécessaires, les plans et
devis, et la surveillance des dits tra
vaux d'une école de 12 classes et
d'une résidence pour les religieuses et
salle de récréation adéquate: et le tout
sous l'assentiment du Département de
l' [nstruction Publique. Monsieur
Achille Duquette propose un amende
ment à la Commission Scolaire:
attendre les plans de DépaI1ement de
l'Instruction Publique avant de retenir
les services d'architectes. Les motions
étant mises au vote:-ont voté pour la
motion principale, Monsieur Jean
Maur.Ethier, Monsieur Rolland Ville
neuve, ont voté pour la motion en
amendement, Monsieur Achille Du
quette, Rémi Duquette et Doris
Giroux. La motion d'amendement
remporte par une voie de majorité.

...Monsieur Jean Maurice Ethier
propose que Madame Maurice Paie
ment soit engagée pour faire la classe
à l'école du Village, pour aider à la
Soeur Supérieure qui est malade. Ma
dame Paiement commencera le 15 mai
jusqu'à la fermeture des classes sur le
prix de $2000,00 par année. Adopté à
dix heures et trente le président lève la
séance.

Doris Giroux, prés.
Léo FiLion, sec.trés.

18 avril 1960, St Eustache.

Messieurs les Commissaires,
Comm. Sco!. de St Augustin,
Comté des deux Montagnes.

'lII".l\INT'L -
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Engagement des professeurs
pOlir 1960-61

Monsieur Rolland Villeuneuve pro
pose que Mlle Rita Villeneuve, insr.
soit engagée pour enseigner jusqu'à la
6e année inc!usivemell[ à l'école de la
Côte St Louis des Bouchard pour
l'année scolaire 1960-61, au prix de
l'échelle des salaires en vigueur au
mois de septembre 1960 ($2.225.00)
Et que Mlle Louiselle Pelletier,
inst.soit engagée pour enseigner
jusqu'à la 6e année inclusivement
l'école de la Côte St-Louis des
Corbeil pour l'année 1960-61, au prix
de l'échelle des salaires en vigueur au
mois de septembre 1960, et que
Monsieur Le Président soit autorisé à
signer leur engagement. Adopté.
Monsieur Rolland Villeneuve propose
que Mlle Pierrette Gratton inst., soit
engagée pour enseigner du premier au
5e degré inclusivement à l'école du
Haut du Petit Brulé pour l'année
1960-61 au prix de l'échelle des sa
laires en vigueur au mois de sep
tembre 1960, et que M le Président
soit autorisé à signer son engagement.
Adapté. Monsieur Jean Maurice E
thier propose que Mme Roland
Giroux, inst., soit engagée pour en
seigner au village le 7e degré pour
l'année scolaire 1960-61 au prix de
l'échelle des salaires en vigueur au
mois de septembre 1960 ($2.700,00).

Attendu que la Commission Sco
laire a besoin d'un local pour faire la
classe en septembre prochain, il est
proposé par Monsieur Jean Maurice
Ethier : ...que la commission scolaire
loue la maison de Mademoiselle
Albina Bérichon au prix de $25.00 par
mois à partir du 1er septembre 1960
au premier juillet 1961. La Commis
sion Scolaire ne se rend pas respon
sable des effets que Mlle Bérichon
laissera dans la maison. La Commis
sion Scolaire devra aménager le local
convenablemant pour y faire la classe,
et s'engage à remettre le dit local en
même état que lorsqu'ils en ont pris
possession. Le tout en autant que le
local sera accepté par Monsieur
l'Inspecteur d'Ecoles et le bureau de

santé....A ttendu que dans les écoles
du Bas et du Haut Petit Brulé ainsi
que dans la Côte St Louis des
Bouchard, les élèves sont trop nom
breux el comprennent trop de degrés
pour qu'un seul professeur donne un
rendement efficace. Attendu que ces
écoles ne s 'apprêtent pas pour que
deux professeurs puissent enseigner
dans ces écoles, il est proposé par M
Rémi Duquette: que les élèves des
6eme années des écoles du Bas el du
Haut Petit Bru lé soient transportés à
l'école de la Côte St-Louis des
Corbeils. Que le~ élèves des 6eme et
7eme années des écoles de la Côte St
Lou is des Bouchard, les élèves de
7eme année du Bas el du Haut Petit
Brulé soient transportés à l'école du
Village. Que les élèves des 8eme et
geme années de la paroisse soient
aussi transportés au village. Adopté.

25 mai 1960

Province de Québec.
Commission Scolaire St Augustin,
Comté des Deux Montagnes,
Assemblée Spéciale.

A une assemblée spéciale des com
missaires d'école de la commission
scolaire de St Augustin, comté des
Deux Montagnes, tenue au lieu ordi
naire des sessions, mercredi le 25 mai
1960 à 8 heures de l'après-midi. Cette
assemblée a été convoquée par écrit le
21eme jour de mai 1960.

Sont présents M.Doris Gi{Oux,
président, MM Achille Duquette, Jean
Maurice Ethier, Rolland Villeneuve et
Rémi Duquette. D'après les alléga
tions de M André Marien, architecte,
relatives à des conversations préala
bles avec les gens du personnel tech
nique du Département de J'Instruction
Publique au sujet de l'opportunité de
demander des soumissions, Monsieur
Rémi Duquette propose que la
Commission Scolaire demande des
prix par l'intermédiaire de l'architecte,
M André Marien, dès qu'il sera en
mesure de la faire à partir de lundi le
30 mai 1960. Les soumissions seronl
reçues au bureau du secrétaire jusqu'à

six heures du soir heure avancée, lundi
le 13 juin, et de 8 heures à 9 heures du
soir, heure avancée, elles pourront
êtres reçues au lieu ordinaire des
sessions, et que Léo Filion,secrétaire
trésorier de la commission scolaire de
St Augustin soit autorisé à inviter:

M. Léa Giroux
10170 Grande Allée, Montréal

M. Roland Bélisle
7, Bon Pasteur, Laval des Rapides

Milsey Construction
220 rue Champagne, St Eustache

M.G.A.ConstnJction
Pointe Calumet

Renaud Construction,
St Eustache

Rochon et Touchette
Ste Thérèse

Gérald Major
Ste Thérèse, contracteurs

à faire des soumissions pour la cons
truction d'une école de 12 classes
avec résidence pour les religieuses, au
village de St- Augustin. Adopté.

Il heures et 30 min. Le président
lève la scéance.

Doris Giroux, prés.
Léo Filion, secr-trés.

15 juin 1960 (?)
.. .il est proposé par M. Achille Du

quelle que la soumission de Monsieur
G .Major Cons tructian LIée au mon
tant de deux cent cinquante deux mille
trois cent trenle dollars ($252,330,00)
en monnaie courante du Canada, pOUT
la construction de l'école St- Jean
Baptiste soit acceptée par cette
commission scolaire en autant que
toutes les procédures légales relatives
à une construction d'école de
douze(l2) classes avec résidence
auront été adoptées par le Dépar
tement de l'Instruction Publique de
Québec et la commission municipale
de Québec. Que les chèques des deux
aulres plus bas soumissionnaires soit:
Touchette et Rochon LIée et M.G.A.
Construction Inc, soient gardés par la
commission scolaire jusqu'à ce que le
Département accepte le soumis
sionnaire. Adopté à l'unanimité.
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Juin 1960
Attendu que la commission sco

laire de St Augustin a fait demande au
Département de l'Instruction Publique
pour la construction d'une école de 12
classes avec résidence, Attendu que
la Commission scolaire a reçu l'ap
probation pour la construction de cene
école, de Monsieur Omer Jules
Desaulniers, surintendant du départe
ment de l'Instruction Publique par une
lettre en date du 5 août 1959,

Attendu que la commission sco
laire a accepté la soumission de
Monsieur Gérald Major Construction
Ltée de Ste Thérèse (cette soumission
étant la plus basse)

Attendu que la Commission sco
laire n'a pas dans ses fonds généraux
le montant pour défrayer ces dé
penses, il est proposé par M.Rolland
Villeneuve que le secrétaire de la
commission scolaire soit autorisé de
demander à l'Honorable Yves Prévost,

secrétaire de la Province, un octroi
pour aider la commission scolaire à
défrayer le coût de cene construction.
Adopté à l'unanimité.

...Considérant que cette commis
sion scolaire ne peut acquitter les dites
dépenses sans avoir recours à un
emprunt,

En conséquence, il est proposé par
Monsieur le Commissaire Achille Du
quette avec l'appui de M. le Commis
saire Rémi Duquene et résolu qu'une
résolution soit et est adoptée et qu'il
soit statué et décrété par cette réso
lution, comme suit:

1. Les commissaires d'écoles pour
la municipalité susdite sont par les
présentes autorisés à construire une
école élémentaire de 12 classes avec
résidence pour les rel igieuses, dans
l'arrondissement du village et à
effectuer à cette fin les dépenses ci
dessus spécifiées;

2. Les commissaires d'écoles sont

autorisés à emprunter pour les fins de
la présente obligations jusqu'à con
currence du dit montant;

3. Ces obligations seront mises en
coupures de $100,00 ou de multiples
de $100.00 ;

4. Elles seront payables au porteur
ou au détenteur enregistré selon le cas,
la Banque Provinciale du Canada à
Montréal, ~l Québec et à St Augustin.
endroit de la succursale de cette
banque.

5. Les obligations seront dCltées du
premier janvier 1961 et seront rem
boursées en série, en 20 ans.

... Monsieur Achille Duqueue
propose que la commission scolaire
loue la maison de Mlle Albina Béri
chon pour faire la classe au prix de
$25.00 par mois et que le président et
le secrétaire soient autorisés à amé
nager le local convenablement pour
les besoins de la cause. Adopté

SAml', .
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--------------,

35
14
32
36
32
31
35
26
17

Élèves

c

Années

<té
-e
6e

5e et 6e
7e

7e et il
8e

Be et 9

Total: Il das es· 332 éJèves
Moyenne par clll se: 32 élèv

Les prévisions pour septembre pro
chain sont établies comme suit;

Il y aurait peut-être lieu de séparer,
pour un nouveau progrès psycho
logique, les garçons et les filles, en 3e,
4e, 5e, 6e, années, lout en conservant
mixtes les classes à deux divisions
Cette étude est basée sur la probabilité
des promotions el je ne crois pas
qu'elle varie beaucoup dans l'ensem
ble. Pour terminer, Messieurs les
Commissaires, je me permets de vous
féliciter pour votre magnifique réa
lisation en cours et tout le dévouement
que vous apportez à l'oeuvre impor
tante de l'instruction. Recevez mes
salutations et l'assurance de mon en
tier dévouement. Sincèrement vôtre,
Charles A. Roberge. i.e.

impressionné par son travail métho
dique, son dévouement et la belle
tenue de sa classe.

mai 1961
... Monsieur Achille Duquette pro

pose que 4 religieuses de le Congréga
tion des Soeurs de Ste Croix soient en
gagées pour enseigner à ['école cen
trale St .Jean Baptiste pour l'année
scolaire 1961-62, au prix de $1,800.
chacune, soit pour la lere, 6eme,
8eme et geme années ainsi qu' une
directrice pour le personnel enseignant
au prix de $2.000, et que le président
et le secrétaire soient autorisés à
signer J'engagement des 5 religieuses.
Adopté.

centrale qui doit ouvrir en septembre
prochain. Actuellement 311 élèves
fréquentent les 15 classes en acti vi rés,
aux quatre coins de la paroisse; tous
ont hâte sûremenr de s'inscrire à la
magnifique école du village qu'ils
voient s'élever majestueusement. Un
grand progrès sera réalisé pour
J'instruction des enfants; nul doute
également que le développement du
caractère, de la personnalité s'épa
nouira dans un milieu beaucoup plus
favorable. La fréquentation est assez
régulière. Vos institutrices sont à
l'oeuvre régulièrement et suivent bien
(es prescriptions exigées pour la tenue
du journal d'appel, la préparation de
leurs classes et l'horaire quotidien.
Toutes n'ont pas les mêmes aptitudes
pour intéresser activemenl trois,
quatre ou cinq divisions, mais ce
pendant il y a du progrès chez les
élèves. L'an prochain sous l'habile
tutelle d'une directrice éclairée et
active, le u'avail sera plus intéressanL
plus formateur dans chacune des
divisions où l'émulation sera un
nouveau facteur de travail et de
succès. Je prévois cependant pour
quelques années à venir une certaine
difficulté dans le classement et une
réaction de certains parents mal
éclairés; trop d'élèves 011.1 des résultats
de 80% qui devraient être plutôt de 55
ou 60%. Les examens mensuels dans
les divisions multiples portent sur très
peu de matières enseignées sans aucun
retour en arrière et les résultats ne
souffrent pas les comparaisons avec
d'autres classes. Les 4e, 5e,et 6e
années sont faibles et même très
faibles pour l'orthographe, l'analyse et
le vocabulaire, Les mathémathiques
ne sont guère mieux assimilées . .le
crois qu'une attention spéciale des
maîtresses pour les élèves de 7e année
permettra une belle réussite pour ce
degré de l'examen officiel. Monsieur
le secrétaire m' a fait parr des engage
ments prévus pour septembre pro
chain, nous en avons même discuté
ensemble el votre choix est excellent.
Il s'impose cependant d'engager une
seplième insLitutrice. Mlle Aline St
Onge de l'école No 6 m'a fort bien

14avril196I.

1-8-60
....approuver les travaux d'urgence

présentement exécutés dans la ré
fection totale du clocher et de la che
minée de l'église et aussi les travaux
de peinture de la couverture el des
porres et fenêtres.

Re: Paroisse.

Comm. Scolaire
22 août 1960

... Monsieur Rémi Duquette pro
pose que les soumissions déposées sur
la table de la commission scolaire
pour le transport des écoliers soient
ouvertes pour en prendre connais
sance.... Monsieur Rémi Duquette
propose que Monsieur Guilbeault soit
engagé pour faire le transport des
écoliers suivant la soumission
demandée, au prix de trois milles
dollars. ri devra se SOumettre aux
exigences demandées dans le contrat
et que le secrétaire soit autorisé de
préparer le dit contrat.

... Monsieur Rémi Duquette pro
pose que la vieille bâtisse actuelle
connue sous le nom de "Ecole du
Village" soit vendue au complet pour
démolition par enean public, par le
secrétaire, ainsi qu'une partie du
mobilier. La date de vente et les con
ditions seront fixées ultérieurement.
Le tout sujet à l'approbation de M k
Surintendant du Département de
l'Instruction Publique. Adopté à
l'unanimité.

Messieurs les Commissaires,
La visite officielle de vos huit

écoles pour le second semestre de
l'année scolaire 1960-61, a été faite
du 27 mars au Il avril. Il me fait
plaisir de vous transmettre le rapport
de la situation générale, ainsi qu'un
plan d'organisation pour votre école

Rapport de M. l'Inspecteur des écoles,
Municipalité scolaire de St-Augustin,
St-Augustin,
Comté des Deux Montagnes,
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Monsieur Laurent Lalande propose
que Mesdemoiselles:

Lise Labrèche, ($2,200),
Ginette Giroux, ($2,325),
Rita Villeneuve ($2,325),
Claudette Villeneuve ($2,100),
Monique Laurin ($2,200),
Monique Pelletier ($2,200),
Louiselle Pelletier ($2,200),

soient engagées pour enseigner à l'E
cole St Jean Baptiste pour l'année sco
laire 1961-62, au prix de la con
vention collecti ve établie l'année der
nière (montant total de $15,350.00) et
que Monsieur le Président soit au
torisé à signer leur engagement. A
dopté.

Retour à la petite histoire de la pa
roisse, extraits d 'assemblées des mar
guilliers.

25-4-1961
...que la maison du bedeau appar

tenant à la fabrique soit vendue à l'en
chère en même temps que la vieille
école.

12-9-61
... tirage des joints aux murs de la

sacristie et du sanctuaire ...et la ré
fection compléte de la fournaise de
l'église.

14-9-62
... installation de l'eau chaude au

presbytère.

23-9-62
...que les réparations soient faites

au presbytère actuel, qu'on démol isse
la cuisine et la remise adjacente.

18- 10-62
... ajouter une troisième messe le

dimanche, à 8hr, 10hr , IIhr30 Faire
sabler les planchers du sanctuaire, de
l'église et les couvrir de vernis plastic.
M. Maurice Vachon ... prêt ... prix
réduit.

27-08-63
...gu 'une conduite d'eau soit faite

du presbytère à l'église.

29-8-63
... que la fournaise du presbytère

soit changée. qu'on y pose une nou
velle fournaise et que ['installation
d'un chauffage complet à l'huile soit
faite par la maison Robert et Fils de
Ste Thérèse au prix de $160l.00

9-6-64
.. .faire installer le chauffage à huile

à l'église, confier les premiers travaux
à M. Grégoire Létourneau engagé à la
maison Fragubar Robertson Ltd de
Montréal, au montant de onze cent
soixante dollars pour installation
complète.

29-8-65
... moi soussigné, délégué de l'Ordi

naire, ai mis le Révérend Monsieur
l'Abbé Jean Paul Maisonneuve en
possession vraie, réelle et corporelle
de [a cure et paroisse de St-Augustin.
ce moment, 1er janvier 1965, la dette
de la fabrique montait à $34,000.

janvier 66, $28,000
janvier67, $25,000
janvier 68

2 mai 67
...Ies travaux du terrain de station

nement confiés à M. Yvon St Pierre.
contracteur pour la préparation: pierre
de $1,60 la tonne .... "grader.. pour
étendre la pielTe.

21-7-67
...gu 'un poteau de lumière soit a

cheté chez M. Georges Guilbeault et
qu'une sentinelle soit placée pour é
clairer le terrain de stationnement.

9-9-69
...engagé MM. Raymond Ouellette

et Lucien Guilbeault, $3.00/h pour la
rénovation du jubé.

10-8-69
... c'est à l'église Saint Henri

Montréal que nous avons enfin [muvé
ce que nous cherchions .. .il nous a été
possible d'acheter 20 bancs au prix
très accessible de dix doUars chacun.
Ces bancs ont été transportés ici par
camion à la fin de juillet 1969.

...pour couvrir le plancher: contre
plaqué, clous, tuiles, etc... I'ouvrage
s'est terminé le 7 novembre 1969...et
nous avons ainsi un très beau jubé qui
fait l'envie des propriétai res de bancs
dans la nef.

21-11-69
...engager M. Maurice Ethier pour

enlever la neige sur le terrain de la
fabrique.

16-1-70
... Ia dette au 1er janvier 1970 est de

$20,000.

20-11-70
.. .que le sous-sol de l'église soit

prêté aux Dames Fermières pour leur
réunion hebdomadaire.

21-5-71
...Ie revêtement en asphalte du

terrain de stationnement.

28-6-71
...accepter les travaux exécutés sur le
terrain de stationnement ...ce qui l'ail
un total de $3,162.00.

1re janvier 1972 .
... Ia dette: $16,000

1-9-72
... huile à chauffage, alimentée par

Bélisle & Belisle les deux étant de la
paroisse....que le mur du chemin
couvert soit repeint.

1-1-73
la dette: $14,000

1-1-74
.. la dette: $12,000

28-8-74
... c1Ôturer le terrain du cimetière

1-1-75
... la dette: $11,000

1-1-76
... la dette: $10,000
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août 78
...concert Québec Spec à la suite de

la messe de 19h30

16-12-78
...samedi, concert: Les voix d'Ar

genteuil.

1-1-79
... la dette: $9,000

16-3-79
... réparation au système électüque

de J'église.

11-5-79
... réparation de la corniche de

l'église par Construction CoursaI fnc.

7-9-79
... don de $500.00 du curé pour

J'achat de ventilateurs pour l'église.

13-6-80
...que l'on remplace les calices, ci

boires et les patènes qui ont été volés
le 28 avril 80.

28-11-86
...qu'un système d'éclairage "senti

nelle" soit installé afin d'améliorer si
multanément l'éclairage à l'avant de
l'église et la côté de la sacristie.

28-7-87
...Monsieur l'Abbé Duquet devient

pensionnaire.

9-3-88
... que la soumission de Jacques

Thibodeau el Fils Inc, peintres de
Ville St Georges ouest, Beauce, .au
montant de $47,600, soil acceptée.

13-11-89
... vernissage des bancs et des boi

series.

8-1-90
décapage et peinture des planchers

12-2-90
des soumissions ont été reçues pour

l'achat el la pose de lapis dans l'église

Dennier Conseil de la Paroisse de SainL-AugusHn al'nnl la créaLion de la Ville ue Mirnbel

DE

-------lit-
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Déeembre 1969. Les membres du Conseil du Village de Sain[-Augustin. De g. à d.: Jean-Guy Paiement, Jean-Paul Vermelte, Germain Ouellelle, Léo Fihon,
secrélaire, Jean Corbeil, maire. André Rochon, Gérard Binette e[ Raoul Villeneuve. conseiller municipal

Les prêtres nommés à la tête d'une
paroisse ont une double tâche à ac
complir, soit. au plan spirituel, celle
de pasteur, de chef, de conducteur, de
gardien de la destinée des âmes qui
leur sont confiées, soit au plan ma
tériel, de la gestion des biens de la
cure. Afi n d'être pl us près de ses
ouailles pour la gestion de ces biens et
prendre les décisions qui correspon
dent aux voeux de la majorité, le curé
s'entoure de "marguilliers", élus cha
que année, afin de fonner un conseil
de fabrique. Ces hommes et ces fem
mes ont donné et donnent temps et ar
gent afin de faciliter une adminis
tration saine du patrimoine collectif.
C'est avec reconnaissance que nous
les saluons ici:

LES MARGUJLLlERS :
En 1839: Joachim Duquette, Tho

mas Cheval, Jean Baptiste Groulx,
Joseph Duquette, élisent Jean Baptiste
Paquet, le 17 décembre 1843.

22-12-44
21-12-45
20-12-46
19-12-47
17-12-48
]6-12-49
15-12-59
20-12-51
26- i 2-52
04-12-53
07-12-54
16-12-55
2[-]2-56
20-12-57
25-04-58

26-12-58
23-12-60

22-12-6]

21-12-62
20-12-63
] 1-12-64

Michel Charbonneau,
Paul Doré,
Joseph LerouX,
Charles Lajeunesse,
François Bouvreue,
Augustin Goyer,
Antoine Chauret,
Charles Labelle,
Charles Mathieu,
François Xavier Lanthier,
Jérôme Lallier, père,
Léon Granon,
Augustin Rochon,
Eloi Guerrier,
pour remplacer
Léon Gratton, décédé,
Dieudonné Leroux,
Jean Baptiste Gauthier,
Pierre Déziel
dit Labrèche,
Michel Cheval
dit St-Jacques,
Antoine Desjardins,
Jean Baptiste Brière.
Jacques Neveu,

24-12-65
23-12-66
22-L2-67
20-12-68
26-12-69
18-12-70
28-05-71

24-12-71
15-12-71

14-12-73
13-12-74
12-12-75

28-05-76

17-12-76

Marcel Duquette,
Joseph Gudbeaull,
Augustin Granon,
Piene Desjardins,
Alexandre Dumoulin,
Léon Lalande,
à cause de l'érection civile
de la paroisse de
Ste Monique,
Alexandre Dumoulin,
ne réside plus dans
la paroisse,
Louis Beauchamp,
Sévère Binette,
François Xavier
Charbon neau,
Olivier Meloche,
Isidore Touchette,
Antoine Paiement
dit Larivière,
en remplacement de
A.moine Paiement
décédé le 18 courant:
Olivier Brière,
Alexandre Rochon

:SA~' .-
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16-12-77 Joseph Duquette, 08-12-21 Ferdinand St Jacques, 27-12-63 Laurent Gratton,
15-12-78 François Xavier Proulx 25-12-22 Joseph Chartrand, Marc Touchette,

dit Clément, 23-12-33 pour remplacer arrivée de
14-12-79 Toussaint Desbiens Joseph Chartrand M. Maisonneuve,
11-12-80 Damase Bouvrette, qui a quitté la paroisse, 14-12-65 Laurent Gratton,
18-12-81 Maxime Amyot Jean Baptiste Bourgeois, Doris Giroux,

dit Villeneuve, 23-12-33 Mathias St Jacques, Marc Touchette.
17-12-82 Laurent Savage, 08-12-24 Modeste Meilleur, Remi Duquette,
16-12-83 Octave Labelle 20-12-25 Olric Labelle, Maurice Locas,
25-12-64 Etienne Rastoul, 19-12-26 Joseph Labrèche, Mme Roland Giroux,
25-12-85 Léonard Fortier, 25-12-27 Joseph Gratton, 13-12-66 Mme Maurice Paiement,
26-12-86 Jean Baptiste Bourgeois, 23-12-28 Théophile Charette, Lucienne Bérichon.
15-12-87 Emmanuel Paiement, 22-12-29 Alexandre Fortier, Georges Guay
16-12-88 Auguste Roy, 14-12-30 Ubald Guay, (décédé accidentellement
29-12-89 Marcel Duq uet. 13-12-31 Joseph Desjardins, le 9-11-67)
25-12-90 Michel Paiement 11-12-32 Jean Baptiste Rochon, 14-12-67 Georges Vermetle

dit Larivière, 17-12-33 Joseph Chaurette, Maurice Locas
20-12-9J Pierre Dézie! 23-12-34 Avila Bélisle, (pour achever le terme

dit Labrèche, 22-12-35 Anhur Duquette, de Georges Guay)
25-12-92 Salomon Brunet, 20-12-36 Edouard Castonguay, Claude Stephenson,
25-12-93 Théodore Gauthier, 12-12-37 Albert Touchette, 15-12-68 Léopold Villeneuve,
30-12-94 Jean Baptiste Rochon, 18-12-38 Emile Charbonneau, Germain Ouellette.
22-12·95 Pierre Dubeau, 10-12-39 Arsidas Granon, 14-12-69 Melle Lucil1e Chaurette,
27-12-96 Adolphe Amyot, 22-12-40 Albert Maisonneuve, André Castonguay,
19-12-97 Séraphin Guilbeault, 28-12-41 Charlemagne Binette, 13-12-70 Acbille Duquette,
25-12-98 Isidore Touchette, 13-12-42 Alphonse Gauthier, Roland Vermelle,
31-12-99 Grégoire Filion, 12-12-43 Jean Baptiste Dion, 19-12-71 Léo Filion,

Alexandre Rochon, 24-12-44 Fortunat Ouellette, 17-12-72 Mme Claude
08-12-01 Jules Doré, 16-12-45 Arthur Meilleur, Charbonneau
30-11-02 Anthime Gralton, 22-12-46 Charles Edouard (dém ission née
20-12-03 Augustin Gauthier, Touchette, le 26-04-74,
18-12-04 Jean Baptiste 28-12-47 Victor Vennette, raison de santé)

Maisonneuve, 19-12-48 Albert Vermette, Florian Gauthier,
10-12-05 Joseph Gauthier, 18-12-49 Georges Desjardins, 16-12-73 Réjean Labelle,
09-J2-06 Oct<lve Filion, 17-12-50 Ernest Leroux, Yves Bourgeois,
22-12-07 Nectaire Touchette, 23-12-51 Camille St Jacques, 02-06-74 Angèle Binette,
13-12-08 Hormidas Renaud, 21-12-52 Léo Chartrand, (remplacement de
19-12-09 Mathias Lafond, 20-12-53 Mathias Fortier, Mme Claude
27-03-10 en remplacement de 19-12-54 Napoléon Lalande, Charbonneau)

Mathias Lafond,décédé, 18-12-55 Armand Godin. 15-12-74 Gabriel Chaurette,
Olivier Meloche, Election annulée Alphonse Guindon,

18-12-10 Wilfrid Chanrand, pour cause de 14-12-75 Laurent Vermette,
17-12-11 Gervais Leblanc, déficience physique, Mme Raymonde
15-12-12 François Xavier Daoust, 08-01-56 René Meloche, Fortier-Laroche
14-12-13 Félix Chartrand, 23-12-56 Stanislas Bouchard, (démissionnée le
20-12-14 Damase Clément, 22-12-57 Edmond Lalande, 07-12-76)
12-12-15 Jean Baptiste Fortier, 21-12-58 Hervé Mayer, 12-12-76 Angèle Carrières
10-]2-16 Exilius Bouvrette, 04-10-59 pour remplacer Alfred Guilbault,
23-12-17 Léonard Gauthier, Hervé Mayer qui vient Jean-Guy Touchette,
08-12-18 Zoël Paiement, de quitter la paroisse, 18-12-77 Georges Ladouceur.
09-03-19 en remplacement de Aidas Labelle, Lucien Bouchard,

Léonard Gauthier, décédé, 20-12-59 Lucien Gauthier, 03-12-78 Herni Guay,
François Xavier Gauthier, 18-12-60 Claude Villeneuve, Floriane Coursol,

07-12-19 Emmaüs Lallier, 17-12-61 Edouard L'Allier, 16-12-79 Florent Bélisle,
05-12-20 Théophile Tassé, 20-01-63 Philippe Giroux, Yvon Mondou,
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]4-12-80 Gérard Mondou, 15-12-85 Jean Guy Légaré,
Aimé Thérien, Lionel LeBouthillier,

13-12-81 Jean Yves 14-12-86 Charlotle Masson
Villeneuve, Lalande,
Claire Pilon Sanscartier, Lucien GuilbauH,

12-12-82 Ghislain Perreault, 13-12-87 Yvon Villeneuve,
Pierre Paul Carrières, Jeannine Charlebois,

10-12-83 Roland Renaud, 11-J2-88 Robert Touchette,
Georges Villeneuve, Raymond Ouellene,

16-J2-84 Jean Guy Gagnon, 10-12-89 Raymonde Gagnon,
Angèle Carrières Gisèle Labonté
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Villa Mirabon vue du clocher
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Né à Montréal, le 12 mai 1809, de François-Xavier De Sève et de Marguerile Rolland
Lenoir, il fut ordonné à Monlréal, le 20 janvier 1833. Vicaire à Sainte-Scholastique de
1834 à 1836, puis à Sainte-Élizabeth de Joliette de 1835 à 1838 el à Sainte-Thérèse en
1838, il devint le premier curé de SaiOl-Augustll1 des Deux-Montagnes en 1838, alors
desserte de la paroisse de Saint-Eustache sous la cure de M. Paquin. En 1843, il fut curé de
Saint-Simon de BagOl puis, en 1845, il se retira à SainL-Augustin des Deux-Montagnes où
il est décédé le 12 novembre 1869.

Né à Saint-Laurent, près de Montréal, le 3 février 1814, de Luc Crevier et de Marie Pépin,
il fit ses études à Sainte-Thérèse et au Sémin,lire de Montréal. Il fui ordonné le 24 janvier
1841. par Mgr Ignace Bourget. Vicaire à Marieville de 1841 au 10 octobre 1842 puis à
Chambly de 1842 à août 1843, il devint desservaOl à Saint-Hermas du 23 aoûl au 29
septembre 1843. Curé à Sai01-Allguslin du 29 septembre 1843 au21 septembre 1851, puis
à Saint-Charles sur Richelieu du 3 octobre J851 au 23 septembre 1855 et enfin au Monl
Saint-Grégoire du 26 septembre 1855 au 30 septembre 1856. Malade, il se retira à Sainl
Charles sur Richelieu du 30 septembre au 30 novembre 1856, puis à l'évêché de Samt
Hyacinthe du 18 décembre 1857 au 19 févlier 1858. Vicaire à Macieville du J9 février
J858 au 9 mars 1862, il fut en même temps directeur du collège de Marieville. Il se retira à
SainL-Charles du 9 mars à décembre 1862 el à l'Hôtel-Dieu de Montréal de décembre 1862
à janvier 1863. Après avoir été missionnaire à Malone (N.Y.) eL il Centerville (U.S.A.) de
janvier à novembre 1863, il se retira il nouveau à SainL-Charles sur Richelieu jusqu'en avril
1867. Il devint alors économe à l'évêché de Saint-Hyacinthe d'avril 1867 à oclobre 1868
puis vicaire il Saint-Charles jusqu'au 22 juin 1872, époque où il se relira. On le surnomme
,de beau Crevier» pour le dislinguer de deux autres prêtres du même nom; ses cousins.

Fils de Michel Champoux et de Marguerite Archambault. il naquit à SainL-Jean-BapLisle de
Rouville le 22 février 1822. fut ordonné prêtre le 22 aoltt 1847. il exerça son ministère à
Saint-Lin où il fut vicaire de 1847 il 1849. Missionnaire à Granby en 1849, puis successi
vement curé à Stanstead de l849 à J851. Curé à Saint-Augustin de 1851 il 1856, à Sainle
Julienne de 18561\ 1857, pour ensuite assumer les cures de Saint-Michel de NapierreviIJe
de 1857 à 1873, de Sainte-Brigide de Monh'éal de 1873 à 1874, et enfin de Berthierville de
1874 à 1905, où il mourut le 27 février de la même année.

Nos curés

François-Xavier De Sève

Pierre Jérémie Crevier

Jean-Baptiste Champoux

Premier curé: 1838-1843

Deuxième curé: 1843-1851

Troisième curé: 1851-1856
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Issu de Antoine el de Cathedne Dufresne, il esl né à Chambly le 14 février 1827 et fut
ordonné prêtre à Montréal le 5 octobre 1850. D'abord vicaire à Terrebonne de 1850 à
1855, il fUlensuite curé à Saint-Janvier de 1855 à 1856, à Saint-Augustin de 1856 il 1881
et enfïn à Varennes de 1881 Il l!i99 où il \1lOUrut le 5 juin.

Né à L'Assomption le 10 juillet 1819 de Joseph et de Marie-Tbérèse Désilets, il fut
ordonné prêtre à Montréal le 16 août 1846. Professeur au collège de L'Assomption de
1846 à J847, il fm ensuite vicaire il Vaudreuil de 1847 il 1848, puis curé à Sainte-Anne de
Bellevue de 1848 fi 1850, il Mascouche de 1851 à 1864, à Contrecoeur de 1864 à 1873, à
Verchères de 1873 à 1879, à Pointe·Claire de 1879 à 1881 el enfin à Sainr-Augustin de
1881 à 1884 où il mourut le 8 août. fi fut inhumé dans le caveau de l'église.

Né à Lanoraie le 6 janvier J845. fils de Basile et de Geneviève Marion, il fit ses études à
JolieLle et fut ordonné prêtre à Montréal le 22 novembre 1868. Il fut vicaire à Jolielle de
1868 à 1869, puis à Vaudreuil de 1869 à 1871. Après avoir été professeur au Séminaire de
Joi ietl.e de 1871 à 1876, il fut successivement curé à Samt-Michel des Saints de 1876 à
1877, à Sainte-Émilie de l'Énergie de 1877 il 1884, à Saint-Augustin de 1884 à 1893 et à
Saint-Charles de Montréal de 1893 à 1906. Retiré à Berthierville en 1906, il mourut le 26
décembre 1917.

Quatrième curé: 1856-1881

Cinquième curé: 1881-1884

Sixième curé: 1884-1893

Joseph Salomon Théberge

Joseph Edmond Chevigny

Joseph Bonin
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Fils de Joseph Antoine et de Josephte Sauvage ou Saintonge, il naquit à l'Assomption le 16
mars 1833. Ordonné prêtre il Montréal le 8 novembre t863, il fui d'abord professeur au
collège de l'Assomption de J863 à 1869. puis, successivement curé à Rawdon de 1869 à
1873, à Sie-Émilie de l'Énergie de 1873 à 1876, à SI-Lin de 1876 à J878, à St-Philippe de
Laprairie de 1878 à ]885, à Ste-Monique de 1885 à 1887, à St-Théodore de Montcalm de
1887 à 1889, à Repentigny de 1889 à 1893, à St-Augustin de 1893 à 1899. II se retira à
l'Assomption où il mourut le 13 février 1920 el fut inhumé dans la crypte du collège.

Né à St-Euslache le 30 janvier 1861, fils de Léon Rochon et d'Arthémise Claireux, il fut
ordonné prêtre, après des études au petit Séminaire de Sie-Thérèse et au Séminaire de
Montréal, par Mgr Fabre, le 28 février 1885. D'abord vicaire à SI-Basile le Grand de
Chambly en 1885, il dut prendre un repos de 1885 à 1886. Vicaire à Laprairie de 1886 à
1888, puis aumônier chez les soeurs de Ste-Croix (ville St-Laurent) de 1888 à 1889, il fut
par la suite vicaire à St-Jean-Baptiste de Montréal de 1889 à 189 J, vicaire à St-Joseph de
Montréal de 1891 à 1899, curé de St-AugusLin de 1899 à 1921. Ce fut alors qu'il resLaura
l'Église et rebâtit le presbytère après le feu de 1905. Il mourut il Canierville le 20
novembre 1935.

Né à St-Janvier le 20 septembre 1875, fils de François-Xavier et de Cordélia Viau, il fit ses
élUdes il Ste-Thérèse et au Séminaire de Montréal où il fit ses études il Ste-Thérèse el au
Séminaire de Montréal où il fut ordonné prêtre le 23 septembre 1899. Successivement
vicaire à SI-Philippe de Laprairie el à Sacré-Coeur de Montréal en 1903. puis vicaire il SL
Vincent de Paul des Écores, il devient curé à St-Sauveur en 19) 5 el à St-Augustin de 1921
à 1928. Curé il Ste-Geneviève de Pierrefonds en 1928. jl prit sa retraiLe en 1944 et mourut
le 20 juillet ]949.

Pierre Arcade Laporte

Isidore Camille Rochon

Joseph Ubald Labelle

Septième curé: 1893-1899

Huitième curé: 1899-1921

Neuvième curé: 1921-1928
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Fils d'Isaïe eL d'Éléonore Limoges, il est né à Sie-Thérèse le 5 février 1884, y fil ses études
ainsi qu'au Séminaire de Montréal, où il fU[ ordonné prêtre par Mgr Raclcol le 28 jnin
1908, Il fut professeur à Sle-1l1érèse et assistant procureur cie 1908 à 1910, vicaire à Ste
Thérèse cie 1910 à 1918, el à St-Slanisl<ls de Montréal de 1918 à 1928. Curé à St-Augustin
de 1928 à 1933, il restaure l'église et le presbytère, curé à St-François d'Assil>e di" Montréal
(Longue-Pointe), de 1933 à 1941, à St-Édouard de Montréal de 1941 à Il) 7. fi est fait
prélat domeslique le 13 aVlil 1949. Il démissionne le 22 janvier 1957. Retiré à 1<1 Fraternité
Sacerdotale en 1957, il décède le 8 octobre 196J. Le service a heu à St-Édouard de
Monlréal el l'inhumation à Ste-Thérèse.

Né de Louis el de Domitil1e Vanier, à Ste-Thérèse le 3 août t 885. Il fît ses études au
Séminaire de Ste-Thérèse et au grand Séminaire de Montréal. Il eq ordonné prêtre le 29
juin 1909. D'abord professeur au Séminaire de Ste-Thérèse de t909 à 1918, il eSI vicaire à
St-EnFant-Jésus de Montréal de 19J8 à 1924, aumôn.ier à la prison de Bordeaux de 1924 à
1933 et curé à SI-Auguslin en 1933 (quelques mois). En repos de 1933 à J935, il est
ensuite curé à St-Barthélemy de 1935 à 1939, à Poinle-Claire de 1939 à 1941, à St
Clément de Viauvil1e de 1941 à 1947, et à Sl-Denis en 1947. Refiré à Notre-Dame-de-Ia
Merci et à l'hôpital St-Charles Bon'ùmée, Montréal. il décècle le 16 mars 1969.

Né de Auguste el de Philomène Beausoleil-Normandin, à Chambly le 20 juin 1883.
Ordonné prêlTe le 3 juillel 1910, il est d'abord professeur au Collège de l'Assomption de
1910 à 1914, puis vicaire ;IUX paroisses suivames: Ste-Élisabeth de Joliette de 1914 à
1915, St-Jean-Baptiste-de-Lasalle de 1915 à 1917, St-Édouard de Montréal de 1917 à
J918. II est ensuile professeur el assistant principal de l'École NOimale J.-c.- de 1918 à
192/, visiteur d'école de 1921 à 1928, aumônier chez les Soeurs de Ste-Anne, curé de St
Augustin de 1934 à 1937 el curé à Sr-lean-Baptiste, Malie-Vianney de 1937 à 1942. Il
décède à Montréal, le 21 mai 1942,

Dixième curé: 1928-1933

Onzième curé: 1933-1934

Douzième curé: 1934-1937

Joseph Eudore Charbonneau

Léon Verschelden

Alexandre Bélanger
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Né de Gédéon et de Marie-Louise Vennette à Ste-Scholaslique le 19 juin 1888. JI fit ses
études au Séminaire de Ste-Thérèse et au grand Séminaire de Montréal. rI est ordonné
prêtre le 29 juin 1916. Professeur au Séminaire de Ste-Thérèse un (1) an, il est ensuite
vicaire à St-Arsène dc 1917 à 1938, curé de St-Augustin de 1938 à 1940, chapelain à
l'orphelinat de St-Arsène de 1940 à 1947 et curé à Ste-Thérèse de l'Enfant-Jésus de
Montréal en 1947. Il décède le 31 décembre) 950 et est inhumé à S1e-Thérèse.

Né de Narcisse et d'Élisabeth Boivin à Ste-Élisabeth de Joliette le 6 janvier) 890. [] fait ses
études à Joliette et au grand Séminaire de Montréal. Vicaire à SI-Lin de 1914 à )917, il St
Irénée de 1917 il 1919, à St-Arsène de 1919 à 1925 et à St-Charles de 1925 à 1933. Il est
aumônier à l'hôpital du Sacré-Coeur de Montréal en )933, curé à Lesage de 1938 à 1940, à
St-Augustin de 1940 à 1944, et à Terrebonne de 1944 à 1958. Il se retire il Ste-Élisabeth de
Joliette en 1958 et décède le 5 février 1978 à Terrebonne où il est inhumé.

Né de Joseph et de Rose-de-Lima Beaulme, à Ste-Monique le 22 août 1891. Il fait ses
études à l'Université d'Ottawa-Collège St-Jean et au grand Séminaire de Montréal. Il est
ordonné prêtre Je 28 juillet 1918 par Mgr Bruchési. Vicaire il St-Édouard en 1924, à SI
Nom-de-Jésus (Maisonneuve) de 1924 à 1926, à Ste-Brigide de 192611 1927. à Ste-Mary's
de 1927 à 1933, il NOlre-Dame-des-Neiges de 1933 à 1935. Il prend un repos en 1935. Il
est ensuite vicaire à St-Iouis-de-Gonzague, en )935, à St-Jean-Baptiste en 1939 et à Notre·
Dame-de-la-Paix à Verdun. Curé de St-Augustin de 1944 à 1962, il Y construit une salle
paroissiale. Retraité en septembre 1962 à St-Augustin. il décède le 22 janvier 1969.

74

Joseph Alphonse Vennette

Louis-Joseph Gervais

Jean-Baptiste Éthier

Treizième curé: 1938-1940

Quatorzième curé: 1940-1944

Quinzième curé: 1944-1962



Né de Damasse el de Eugénie Ledoux, à SI-Jude, Cté St-Hyacinthe. le 24 novembre 1902.
n fait ses études classiques au Séminaire de St-Hyacinthe de 1915 à 1923. Il est ordonné
prêtre en juin 1928. Il est d'abord vicaire à Notre-Dame de Hull de 1928 à 1938, puis il St
Pierre de Montréal de 1938 à 1948. PrédicaLeur de retraites fermées à Ville Lasalle, de
1948 à 1954, il devient administrateur de la paroisse de St-André d'Argenteuil en 1955,
aumônier du collège commercilll de SI-Jérôme el desservant de la desserte de Notre
Dame-de-la-SaletLe, Rivière-à-Gagnon, puis curé-fondateur de ceLte paroisse en 1957.
Curé à St-Augustin de 1962 à 1965, puis à Sr-Rédempteur de Blainville de 1965 à 1970,
où il assista à la construction el à l'inauguration de J'église. ReLiré à St-Rémi de Montréal,
tout en faisant du ministère dominical à Ste-Anne-des-Plaines et chez les Soeurs de La
Présentation de Montréal, il décède accidentellement le 12 janvier 1980 à St-Louis de
Terrebonne. Ses funérailles onL lieu à Ste-Anne-des-Plaines où il est inhumé.

Seizième curé: 1962-1965 Philippe Labossière

Jean-Paul Maisonneuve
Dix-septième curé: 1965-1990

Né de Wilfrid et de Blanche Le Guerrier, à Ste-Thérèse de Blainville, le 12 novembre
1919. Il fail ses études au Séminaire de Ste-Thérèse et au grand Séminaire de Montréal où
il obtient sa licence en lhéologie. II est ordonné prêtre le 31 maÎ 1945, dans son église
natale, à Ste-Thérèse. par Mgr Conrad Chaumont. Il professe au Séminaire de Ste-Thérèse
jusqu'au 10 mai 1960. En 1960, il est nommé curé à St-Hermas et le 29 août 1965 il
devient curé de St-Augustin, où depuis 25 ans, il donne le meilleur de lui-même, dans un
dévouement sacerdotal sans compler. La magnifique restauration de l'église en 1989-1990
est une des preuves de son souci constant pour la gloire de Dieu el le bonheur de son
peuple, dans son oeuvre apostolique. Il s'est retiré le premier septembre 1990 au presbytère
de Sainle-Thérèse, sa paroisse natale,
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Prêtres natifs de la paroisse

Joseph Duquel
7e curé de Sainte-Thérèse
2e supérieur du Séminaire

1812-1857

Auguslin Gr,Won
Oblat

1876-1928

Donat Godin
Curé de Saint-François d'Assise, Montréal

1886-1966

Stanislas Bouyrene
Jésuile

1865-

Exilius MeiUeur
Curé de Saint-Édouard, Napierville

1884-1941

Donat Bineue
Économe de l'archevêché de Monlréal

1887-1940

Joseph-Léonard SI-Jacques
Curé de KeeseYille, N.Y.

1876-1950

Euclide Bineue
Curé de SalOt-Joseph, MonlTéal

1885-1937

Auguslin Desjardins
Curé de Plaisance

1866-1935
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Femand Proulx
Curé de Saint-Janvier

1914-1981

Denis Desjardins
Montfortain

Missionnalfe à Haïti
1920-

Jean Binette
MIssions étrangères au Soudan

1941-

Gérard Proulx
Père bliUlC

Vicaire à Samte-Thérèse
1916-

Georges Duquet
Curé de Sainte· Monique

1922-

Pi n Charelle
Fn\lt'rnité sacerdotale

J!J 19-

Georges Constantin
Saint-Sacrement

Vicaire à Shawinigan
1918-

Jacques Famer
Prêae du diocèse de Saint-Jérôme
Curé de Saint-Janvier de Mirabel

1928-

Guy Sanscarller. Prêtre séculier
Oeuvres des vocations. Samt.·JérÔme

1959-
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Religieux et religieuses natifs de Saint-Augustin

PRÊTRES (avec la date d'ordination) RELIGIEUX FRÈRES

Michel Charbonneau
Xavier Charbonneau
Aurèle Corbeil
Rémi Corbeil
Maurice Alary

1876

1886
1919
1927

Joseph Vennette
Nelson Bouchard
Stanislas Filion
Armand Brière
Alcide Desjardins

Frères de Saint-Gabriel
Frères de Saint-Gabriel
Frères de Saint-Sacrement
Frères des Écoles Chrétiennes
Frères de Saint-Gabriel

RELIGIEUSES, de diverses communautés RELIGŒUSES DE SAINTE-CROIX

Cécile Chartrand
Éloïse Duguet
Rollande Bouchard
Claiœ Chartrand
Augustine Chartrand
Clémentine Filion
Léopoldine Saint-Jacques
Zénaïde Gratton
Bernadette Gaulhier
Irène Gauthier
Marie-Marthe Villeneuve
Bernadette Chart.rand

Congrégation Notre-Dame
Congrégation Noire-Dame
Saint-Nom-de-Jésus-Marie
Petite fille de St-Joseph
Fille de la Sagesse
Clarisse
Soeur Grise de Montréal
Soeur Grise de Monlréat
Soeur Grise de Montréal
Soeur Grise de Montréal
Petire Fille de St-François
Filles de la Sagesse

Emma Forrier
Amanda Fortier
Marie-Laure Migneault
Exilia Fortier
Cécile Tassé
Alice Giroux
AMie L'Allier
Jeanne Fortier
Germaine Filion
Thérèse Corbeil
Blanche Villeneuve
Marie-Rose Roy
Yvette Charron
Pierrette Me10che
Thérèse Giroux

Exil ia Fortier
Flore Godin
Dorilla Roy
Bernadette Roy
Blanche Binette
Thérèse Fortier
Marie-Ange Desjardins
Clotilde Fortier
Donatienne St-Jacques
Jeannette Duquette
Lanrentia Renaud
Lucienne Renault
Pierrette L'Allier
Jeanne-Louise Renaud
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L'héritage
familial



famille Roger AU'DY

Résidence de la famiJle Roger Audy, magnifique palrimoine appancuu à la famille de Monsieur '1 Madame Laurent Gratlon

Ce magnifique patrimoine a long
temps appartenu à Monsieur et Ma
dame Laurent Granon. C'est avec
beaucoup de fierté que notre famille
s'y est établie depuis maintenant cinq
ans.

Notre principal intérêt et notre
objectif commun sont de remettre en
valeur les quelque 124 arpents de terre
dont la majeure partie est réservée à la
culture. L'exploitation de l'érabl ière
est une autre de nos activités fami
liales reliées à la vie de campagne.
EUe représente une occasion particu
lière de festivités où se regroupent
parents et amis. C'est donc avec un
profond respect de la nature et de l'en
vironnement que chacun de nous a
appri& à concilier travail et loisirs.
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Notre histoire est simple. Origi
naire de la Vallée de la Matapédia,
Gertrude Poirier épouse Roger Audy,
fils de culrivateur en 1948. Ils emmé
nagent quelques années plus tard à
Montréal afin d'oeuvrer dans le do
maine de "excavation er de la cons
truction. Par la suite, ils s'installent
pendant plus de 25 ans il Sainte-Thérè
se où leurs enfams Nicole el Jean
Claude font la majorité de leurs études.

C'est le désir d'lin retour à la terre
qui nous a poussés à planifier une re
traite bien méritée à Saint-Augustin.
Nous retrouvons ici une paroisse atta
chante, aux paysages sereins. Les gens
qui y vivent sont de nature sympathi
ques et serviables, ce qui nous fair es
pérer y demeurer encore de nom
breuses années.

C'est ainsi que Roger, Gertrude,
Jean-Claude et Nicole Audy profitent
de l'occasion pour souligner Je 150e

anniversaire de la fondation de la
paroisse Saim-Augustin. Nous souhai
tons aux organisateurs un franc succès
dans leurs activités.



famille Rosa RHÉAUlVIE et Lucien BÉLANGER

Pholo prise à l'occasion du SOe Anniversmre de manage de M. et Mme Lucien Bélanger en 1990

La résidence de Monsieur el de Madame
LUCien Bélanger

née une fille Pascale fréquentant pré
sentement l'école primaire (École Prés
Fleuris).

Félicili:ltions!! 1 Monsieur el Ma·
darne Lucien Bélanger célèbrent Jeur
SOe Anniversaire de mariag.: cette
année (]940-1990).

C'esl ai nsi un court récit de la vie
des braves gens de Saint-Augustin où
il fait bon vivre. La famille Bélanger
souhaite un heureux anniversaire à
tous les citoyens de Saint-Augustin à
l'occasion du 150e Anniversaire de la
paroisse, et remercie louS ceux gui ont
participé à la réussi te de ces Fêles.

Accompagnés de leur.' parenls. I~s enfants
Fleurette e[ Jean-Pierre

Le 19 octobre 1963, Fleurette
prend comme époux René Forget de
Saint-Augustin. Il est le fils d'ürise
Charbonneau et de Henri Forget; de ce
mariage, sont nés deux enfants:
Claude et ChantaL présentement sur le
marché du travail.

Le 31 juillet 1976, Jean-Pierre
épouse Johanne Charbonneau de
Sainte-Monique. fille de Simone
Rivard et d'Aimé Charbonneau du
rang Sainte-Marie: de cette union, est

Mariage de M. el Mme Lucien Bélanger, le 04
mai 1940

Né le 26 septembre et troisième
d'une famille de 12 enfants. Lucien
Bélanger est le fils d'Églantina Piché
et Aldéric Bélanger, cultivateur dans
le rang Sainte-Henriette à Sainte
Monique.

Il ftt ses éludes à l'école du rang à
Sainte-Monique pour ensuite se di
riger vers le travail à la fenne de son
père.

Née le 13 février, Rosa Rhéaume
est la quatrième d'une famille de 9 en
fants. Elle est la fille de Ada BélisJe
et Arthur Rhéaume, cultivateur à
Saint-Augustin dans le rang du
Chicot; au bout de quelques années,
son père achète une des premières
fennes du rang Sainle-Marie à Sainle
Monique.

Par un dimanche après-midi, elle
renconlTe un jeune homme qui habite
dans le voisinage. Par un matin enso
leillé du mois de mai 1940 et après 4
ans de fréquentations, les cloches son
nent de joie. Après le mariage, ils ex
ploitent une fenne à Saint-Augustin el
Mme Bélanger revient dans sa pa
roisse natale. A l'époque, la cam
pagne était réellement la campagne
jusqu'au bout du rang.

De cetre union, naissent deux en
fants (Fleurette et Jean-Pierre) qui ré
sident eux aussi à Saint-Augustin. L'a
griculture et le travail extérieur font
vivre la petile famille, et les années
passent ....
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famille Germain BÉLANGER et Pauline CHAUMONT / ~.\
-----------.,UJIL\-

Grâce à Gennain Bélanger (1928).
fils d'Aldéric Bélanger et d'Églantine
Piché de Sainte-Monique et de Pau
line Chaumont (1934), fille d'Adrien
Chaumont el d'Anésie Racine de
Sainte-Anne-des-Plaines, mariés le 04
mai 1957, le Camping Mirabel voit le
jour en 1973.

Situé sur le chemin Bourgeois à
Saint-Augustin, cet endroit privilégié
reçoit de nombreux campeurs. La
ténacité et la persévérance de Pauline
et de Gennain et de leurs quatre en
fants, Robert, Daniel, Michel et Domi
nique ont fait du relai de mowneige,
Chez Dodo (1971), le terrain de cam
ping d'aujourd'hui.

Au cours des années, le camping
progresse; les installations sportives se
multiplient; les tils Bélanger rencon
trent même leur épouse. Le mécani
cien Robert, l'aîné, marié à Johanne
Dion (mai 1983) de Sainte-Thérèse-

de-Blainville, donne naissance à Jean
François, mars 1985. Un deuxième
enfant, Marie-Eve naît eu mars 1988.

Les jumeaux, Daniel et Michel: le
premier, mécanicien en aéronautique,
marié à Louise Bastien de l'Épiphanie
(mai 1984) est père de Simon Guillet
1987) et de Guillaume (décembre
1989); Michel, le deuxième, marié à
Johanne Breton de Boisbriand (octo
bre 1985). aide à [' entreprise fami
liale.

La benjamine tant désirée, Domini
que, étudie aux Hautes Études Com
merciales, en comptabilité. En mai
1990, elle épouse Guy Saint-Pierre de
Saint-Hennas.

Longue vie, prospérité dans un
esprit familial toujours vivant!

Pauline et Germain Bélanger il leur mariage le
04 mai 1957

(De g. 11 dr.) (1 e rangée): Johanne. Louise. Pauline. Dominique el
Johanne. (Ze rangée): Michel, Daniel. Germain, Guy et Robert

Les petits-enfants: (De g. 11 ctr.) Jean-François. Simon. Marie-Eve el
Guillaume

&2

(De g. il cIr.): Daniel, Robert, Pauline, Germain, Dominique Cl Michel.

Vue du terrain de camping Mirabel



_fa_ffi_i_ll_e_Ja_C_q_U_e_S_B_É_L_IS_L_E ~ih_

PhQ[o prise en 1987. (De g. à dr.) Florenl, Paul-Émile, Gusl}lve, Edgar el Rolland

Famille d'Ovila Bélisle et de Rose-Alba Giroux (l920). (De g. à dr.) Rolland. Gustave. Paul-Émile.
Ovila, Florent. Rose-Alba, DoJorès et Edgar

fant, demeure et opère un commerce à
Saint-Augustin. La descendance
compte six petits-enfants et autant
d' arri ère-peti ts-enfants.

Le benjamin, Florent esl né le 13
avril 1914 et épouse Anita Renaud le
02 août 1938. Il établit demeure sur la
terre voisine. De leur union, naissent
dix enfants dont Normande, épouse de
Rosaire Morin, demeure toujours à
Saint-Augustin. Florent et Anita ont
aussi 21 petits-enfants.

les traces de leur père. Leur premier
fils, le notaire Guy Bélisle occupa la
mairie de Saint-Eustache pendant de
nombreuses années. Treize petils
enfants s'ajoutent à la famille.

Le troisième fils, Rolland naît le 05
juin 1909 et épouse Yvette Filiatrault
le 16 août 1937 Il prend la relève
d'Ovila sur la ferme qu'il quitte en
1960 pour s'installer à Sainte-Thérèse,
puis à Saint-Janvier. Trois enfants
voienl le jour. Jacques, le second en-

Pierre Goyer dit Bélisle. résident
du Haut du Chicot, époux de Thaïs
Touchette fait l'acquisition en 1874
d'une terre sise au 6550 du Chemin
Chicot Nord, paroisse de Saint-Au
gustin. Leur quatrième enfant, Ovila
Bélisle épouse Rose-Alba Giroux de
Saint-Augustin le 29 mai 1899 et
viennent s'y installer.

De ce mariage, naissent neuf en
fants donl six franchissent les pre
mières années de vie. L'aînée, Dolorès
naît le 24 juillet 1900 et épouse René
Meloche le 15 février 1922. Ceux-ci
s'installent tout près dans le Petit
Chicot. Elle donne naissance à treize
enfants dont douze vivants. Elle dé
cède le 10 novembre 1985. Deux de
ses enfants demeurent toujours à
Saint-Augustin soit Réal Meloche et
Réjeanne Meloche, épouse d'Eugène
Ouellette. Dolorès compte dans sa
descendance 31 petits-enfants et 23
arrière-peti ts-enfants.

Le premier fils d'Ovila, Edgar voit
le jour le 22 août 1903. La population
se souvienl de lui comme le menuisier
appelé pour la construction des mai
sons et des bâtiments de ferme. Il
opère une boutique à bois au centre du
village, qui, avec les années, devient
un centre de location. Il est mainte
nant retraité à Saint-Eustache.

Paul-Émile né le 10 juin 1906,
épouse Yvette Deschambault le 1er

août 1934. Ils s'installent au Grand
Chicot (25e Avenue, Saint-Eustache)
et sept enfants voient le jour. Paul
Émile est vite reconnu pou'r son esprit
d'in vention el son entrepreneurship.
rI met sur pied divers services selon
les besoins du temps: moulin à scie,
magasin de peinture, commerce
d 'huile à chauffage et pétrole, mou
lange, atelier de menuiserie et de
plomberie. Ces fils ont hérité de son
sens des affaires et poursuivent dans
la même voie. Leur famille compte
maintenant 18 petils-enfants el 3
arrière-pelits-enfants.

Guscave voit le jour le 17 février
1908 et prend pour épouse Berthe
Théorêt le 22 juillet 1936. n fai t ses
études au Séminaire de Sainte-Thérèse
et entreprend, par la suite, une carrière
d'enseignant. Ils élisent domicile à
Saint-Eustache el huit enfams voient
le jour. Plusieurs d'entre eux suivent
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famille Roger BÉLI5LE ~
En 1921, partis de Saint-Philippe

d'Argenteuil, Monsieur Ernest Bélisle
et son épouse Albertine Lahaie on t
acheté une felme située au Petit-Brûlé.
Avec quelques vaches, taures et pou
les, ils vécurent des fruits de la ferme.

En 194], leur fils Ubald prend la
relève. Il achète la ferme paternelle.
Avec son épouse Lucienne Pilon, ils
ont dix enfants vivants. La production
laitière est leur principale occupation.
Us sèment du grain pour nourrir les
animaux.

Ubald doit, pendant plusieurs an
nées, travailler à l'extérieur pour sub
venir aux besoins de leur nombreuse
famille. Pendant ce temps, son épouse Ubald el sa jument grise au Temps des Sucres

vaguait à tous les travaux de la ferme
avec les enfants. Le temps des Sucres
fait aussi partie de leur besogne.

En 1977, plusieurs années après
l'expropriation, leur fils Roger fait
tout en son pouvoir pour racheter la
ferme paternelle tout en travaillant à
l'extérieur. En 1985, il fait l'acquisi
tion d'une meunerie encore très pros
père à Saint-André d'Argenteuil sous
le nom de "Les Moulins B.G.L. Inc."
Avec la collaboration de son épouse,
Nicole, et de Sophie et Julie, les deux
filles, ils peuvent concentrer leurs
efforts à la fenne et à la meunerie.

Vue aérienne de la ferme el t:k la maison patemelle de 1921 à t990

M. Ubald Bélisle el Mm Lucienne Pilon. à leur 35' Anniversaire de
ll1ariage, soil six mois précé am le décès de M. Béllsle
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Roger Bélisl el Nicole Sa.uriol, accompagnés de leurs fille;: Sophie el
Julie



famille Ginette et Jacques BELLEROSE

La maIson familiale de lit el Mlnc Jacques Belkrose

F mille Jacques Bellerose: (De g. 11 dr.) Yves. Ginelle, Jacques el Annie

en espérant que l'avenir leur sera pro
metteur.

Sur le plan social, toute la famiIJe
est active soit par bénévolat, don pu
blicitaire, etc. Pendant ces 14 années,
je fus directeur dans le Comité des
Loisirs de Saint-Augustin avec mon
épouse, directeur du Club Optimiste,
directeur de la EH.G.M.

Di recteur du tournoi de hockey No
vice de Mirabel pendant cinq années,
je fus président 2 ans et, actuellement,
je suis président d'Honneur. Je suis
également administrateur à [a Caisse
Populaire Mirabel et commissaire à la
Commission des Loisi.rs de la Ville de
Mirabel, etc.

Déjà, Annie et Yves participent à
des activités sociales et sportives. Du
patinage artistique au tournoi d'ho
ckey Novice comme bénévole, Annie
pratique toujours plusieurs sports tels
que le soccer, le voleybaJl et la na
tation.

Toujours très aClif, Yves a joué au
socccr interci té et a obtenu cei nture
verte de la Fédération de Kcnyukai
Karaté en 1988. Actuellement, il
occupe le posle de défenseur pour
les Seleçts du Nord, catégorie Atome
AA. En période estivale, il joue au
baseball intercité (Lachute-Mirabel)
pour l'équipe LA-MI.

Nous esp rons que ces Fêtes soient
inoubliables dans notre mémoire et je
souhaite à tous, en mon nom el au
nom de ma famille: «UN JOYEUX
15üe ANNlVERSAIRE».

compagnie de robinetterie nucléaire à
la fin de la même année. Au fil des
ans, je travaillais comme machiniste
et. tout en aimant responsabilité et le
contact avec le personnel, je fus nom
mé contremaître général il y a quel
ques années.

Diplômée d'un cours de maître
coiffeur obtenu à Laval en 1971, Gi
nette fît ses premières annes à Mont
réal et à Laval-des-Rapides. Depuis
avril 1977. elle offre ses services pro
fessionnels à cette belle paroisse de
Saint-Augustin et les environs dont
elle est fière, car c'est facile d'accom
plir ce travail avec des gens fOl1 sym
pathiques.

De notre union, deux magnifiques
enfants vinrem combler notre bonheur:
Annie, née le 1er mai J975 et Yves, né
le 04 avril 1978. Actuellemen t, nos
deux enfants fréquentent l'école tout

Moi, Jacques, né le 21 septembre
1948 d' une famille de trois enfants à
la paroisse de Saint-Michel des Saints,
suis le fils de Laurier Bellerose (né le
14 mai 1924) et de Claire Dessureault
(née le 08 septembre 1925). Plusieurs
années, mon père fut mécanicien en
automobiles pour son beau-frère et,
par la suite, il travaillait dans la méca
nique diesel pour machinerie lourde à
la Consolidated Bathurst, succursale
de Saint-Michel. Ma mère était tech
nicienne au foyer.

Ginette, septième d'une famille de
treize enfants, est née le 07 mai 1952
à la paroisse de Sainte-Anne du Lac.
Ses parents sont Gérard Piché (né le
25 août 1918) et Jcannine Morin (née
le 23 octobre 1921). Ils ont été culti
vateurs tout au long de leur vie en
exploitant une industrie laitière de
grande envergure.

Au fil des ans, nous nous sommes
connus et cotoyés et finalement, par
un beau samedi mati n, soit le 16 octo
bre 1971, nous unissions nos desti
nées. Au retour de notre voyage de
noces, c'est avec nostalgie que nous
quittions chacun(e) notre paroisse
pour alter nous installer à LilvaJ-des
Rapides là où nous sommes demeurés
pendant cinq ans. En avril 1976, on
venait de s'enrichir d'un terrain dans
la paroisse de Saint-Augustin où nous
prenions possession de notre résidence
en décembre 1976.

Une fois, mes études primaires et
secondaires terminées, je me dirigeai
en "technique de mécanique ajustage"
à l'Institut de Technologie de Mont
réal. Après avoir complété mon cours
en 1970, j'entrai au service d'une
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famille Cyril BERNIER et d'Aurore PAGÉ

Dame Aurore Pagé Bernier

Aurore Pagé, épouse de Cyril
Bernier, est née à Saint-Ephrem-de
Tring, Beauce, le 13 mars 1924. A
l'âge de 19 ans, elle s'engage dans
l'enseignement pour une longue pé
riode de quarante ans.

Tout en enseignant, elle complète
ses études universitaires qui la condui
sent à un baccalauréat en Pédagogie
de ['Université Laval en avril 1969.
Elle obtiem en L970 un diplôme uni
versitaire d'aptitude à la Direction des
Écoles, avec la mention '·distinction".

Dans sa carrière d'éducatrice, Au
rore Pagé, après tant d'années d'en
seignement, aurait atteint au-delà de
2,500 enfants. Il est noté dans la BibLe
que "les éducateurs brilleront comme
des étoiles dans le Royaume des
Cieux".

Aurore Pagé. pour sa consolation,
aura pour couronner son oeuvre, le
mérite d' avoi r relevé de l'ombre et de
l'oubli son grand-père. le Notaire
Clovis-E. Pagé, l'un des fondateurs de
la Paroisse Saint-Ephrem.

Aurore Pagé se consacre maintenant
à divers organismes de bénévolat. Son
action sociale se veut rayonnante dans
les domaines de l'Age d'Or, des
Chevaliers de Colomb, et(;. Par sa vie
d'éducatrice, elle aura con tri bué au
développement de sa race, de sa reli
gion, de ses concitoyens.

Clovis-E. Pagé, dont Cyril Bernier a
écrit la biographie en 1979.

Cyri l Bernier s'occupe de béné
volat et continue ses recherches en
généalogie et en histoire.

Monsieu( Cyril Bernier

1990: 150' anniversaire
A Saint-Aubert de 1'Islet. le 04 juin

L926, naissait Cyril Bernier, fils
d'Émile Bernier, meunier, et de Léda
Pelletier. En ligne directe, il descend
du Seigneur Jacques Bernier dit Jean
de Paris, arrivé à Québec en 1656, du
Fief de la Pointe-au-foin.

Il compléta son cours classique au
SéminaiJe Saint-Victor de Beauce. Sa
profession de comptable l'amena à
administrer des Cliniques Médicales
et le CLSC Norman-Bethune. à Laval
de 1977 à 1987. En J968. il fit un
séjour à Rome et en 1969, il fut en
voyé au Lesotho, (Sud-Afrique) pour
Wl stage en archivistique.

Déjà en 1958, il commençait à
publier ses recherches en généalogie
et en histoire des Familles Bernier. Il
fonda un journal historique à cet effet
et publia vingt-deux volumes en
généalogie et des biographies. Il est
Chevalier de Colomb du Conseil 9954
de Saint-Augustin-Mirabel, et Fidèle
Navigateur de J'Assemblée Mgr
François-de-Montmorency-Laval.

Il est commissaire à l'assermen
tation, membre des Sociétés des Écri
vains Canadiens, des Auteurs Québé
cois. n fait partie aussi d'autres Asso
ciations littéraires et scientifiques.

En octobre 1973, il a épousé à
Saint-Victor de Beauce Aurore Pagé,
fille de Joseph-Marie Pagé et d'Obé
line Gilbert, petite-fille du Notaire
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Club de Golf BEL-AIR et Florent BINETTE

Le club de golf BEL-AIR est une
réalisation de trois frères dont Florent
Binette, l'actuel propriétaire. C'est à
Mirabel, plus précisément Saint
Augustin, sur une terre de 135 arpents,
que peu à peu l'on a vu apparaître 9
trous de golf intéressants. Cela répon
dait à lin besoin de la région à cette
époque, c'est-à-dire 1963.

Deux ans plus tard, Je terrain est
ouvert au public. La condition du ter
rain n'est pas des meilleures. La
clientèle du début se compose surtout
de parents, amis ainsi que les gens de
la région.

Peu à peu, avec la construction du
chalet et l'amélioration du parcours, Vue du chalel du golf BEL-AIR

Quelques adeples de golf: Les "pros de la famille"', pem-être? Vue d'un paysage sur le lert"ain de golf

Monsieur et Madame Florenl Binelre, propliétaires du club de golf BEL
AIR

soit: des trappes de sable, la plantation
d'arbres et ['étal général du gazon, le
golf BEL-AIR connaÎl une certaine
popularité.

Au mois de septembre 1969, l'ex
propriation en vue de j'aéroport de
Mirabel vient mettre fin au projet de
construction d'un deuxième 9 trous.

Florent Binette continue à opérer
ce commerce à titre de locataire. Il
met l'accent sur]a qualité des vens, il
améliore les allées et voit à ce que
l'atmosphère soit des plus chaleu
reuses et que sa clientèle s'y sente à
l'aise.

Un permis d'alcool el une cuisine
viennem apporter un meilleur service
aux clients. Des voilures électriques
font leurs apparitions eL s'ajoutent au
confort des golfeurs qui se composent
en bonne partie de personnes ct' un
certain âge.

Lors de la dérèglementalion en
] 986, Florent Binette redevient pro
priétaire du BEL-AIR.

Aujourd'hui, ce club de golf est de
venu une entreprise familiale. Quel
ques employés s'ajoutent à la famille

Binette pour assurer aux membres et
aux visiteurs une joumée agréable au
sympathique golf BEL-AIR.
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famille Charlemagne BINETTE et Berthe GIROUX

MaJson familiale de M. et Mme Charlemagne Binet1e

Ord.ination de Jean Binette, p.m.e., en décembre 1966. (De g. à dr.) Mgr
L.J. Rodrigne. Mme B. BineLle. Jean BInette, Mgr P. Grégoire el M.
Charlemagne Binette

Les enfants de la famille Charlemagne Binet1e. (De g. 11 dr.) Claude, Inès, Cécile, Lucie, Jean. Gaston.
Phom prise en 1982

Né à Saint-Augustin en 1889,
Charlemagne Binette est le fils de Noé
Binette et de Léonille Savard.

Fille d'Omer Giroux et de Flore
Urbain, Berthe Giroux esl née en
1899.

Charlemagne Binette et Berthe
Giroux se sont mariés en 1921. De
cette union, sont nés six enfants:
Claude, Lucie, Gaston, Cécile, Mau
rice, Inès et Jean.

Étant cultivateur, aviculteur, puis
apiculteur, Charlemagne vit avec sa
famille dans le village de 1920 à 1954.

En 1954, il vend la terre à son
neveu, Gérard Binette; puis il demeure
à l'avenir à Saint-Eustache. Trois de
leurs fils, Claude, Gaston et Maurice
pratiquenl comme médecin, notaire et
phannacien. Cécile et Inès se marient.

88

Maurice décédé le 17 oClobre 1\170

Lucie est secrétaire el demeure dans la
maison farniliale. Mme Binette retour
ne à l'enseignement jusqu'à sa mort
survenue accidentellement en 1969.

Pendant la décennie des années
1960, Gaston est élu comme député du
comté des Deux-Montagnes à trois
reprises (1960, 1962. 1966) et devient
ministre dans le cabinet de Jean
Lesage.

Ordonné Père des Missions Étran
gères en 1966 à Saint-Eustache, Jean
part pour les Philippines en 1967.

Maurice décède en 1970 et Charle
magne décède en 1972. Aujurd'hui.
les enfants de Charlemagne et Berthe
vivent avec leur famille dans la région
de Saint-Eustache. Actuellement, Jean
est loujours missionnaire au Soudan.



famille Gérard BINETIE

Famille Gérard Binette: (De g. à dr.} DIU1iel. Denis, Hélène. Gé,d]"d el Angèle

Né à Saint-Augustin le 08 juillet
1928. Gérard Binette est le fils
d'Arthur Binette et d'Yvonne Maison
neuve. Le 27 septembre 1952, il
épouse Hélène Duquette, fille de
Léopold Duquette et d'Adrienne
Prud'homme, native également de
cette paroisse. Ils eurent trois enfants:
Denis, Angèle et Daniel.

Denis qui oeuvre dans l'excavation
et Les Entreprises Binette et Frères se
marie avec Jacinthe Mayer. Ils ont
deux garçons: Luc 12 ans et Benoit 9
ans.

Employée à la Banque Nationale
du Canada de Saint-Eustache, Angèle
est mariée à Jean-Pierre Henry. Une
petite fille prénommée Isabelle naît
et est âgée aujourd'hui de 4 ans et
Damien 2 mois.

Daniel, employé à la G.M. de
Boisbriand et les Entreprises Binette
et Frères, prend Comme épouse
Johanne Cloutier. Ils ont deux en
fants: Sophie 8 ans et Jean-Simon
6 ans.

Lors de son mariage, Gérard est
cultivateur et aviculteur. En 1960. il
décide de travailler dans le secteur de
ta construction comme salarié. En
1976. une première subdivision sur la
terre se fait pour un projet domiciliaire
dont le développement est très lent.

Par la suite, les premières ventes
d'envergure furent celle du terrain
pour l'établissement de la Caisse

Populaire Mirabel-Saim-Augustin, la
résidence "Le Mirabon" et la ville de
Mirabel pour l'aménagement d'un
parc (anciennement l'érablière). En
1987, les Entreprises Binette et Frères
sont portés acquéreurs du reste de la
terre pour continuer le projet domi
ciliaire qui se développe présentement
à vive allure.

D'une vie sociale très active,
Gérard Binette siégeait au conseil du
village Saint-Augustin de 1966 à 1970
lors de la fusion des municipalités

La résidence aCludtc e M. el Mme Géraru Binwe

pour fonner la ville de Mirabel, a été
commissaire à la Commission Sco
laire Saint-Eustache de 1970 à 1975
(mon épouse a pris la relève jusqu'en
J981), et administrateur à la Caisse
Populaire Mirabel de 1964 à 1988.

Toujours secondé par mon épouse,
nous rendons hommage aux ancêtres
qui ont fait l'histoire de la paroisse el
mettons notre confiance dans les géné
rations à venir.

Féljçitation pour le l50e Anniver
saire de la paroisse.
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famille Lucien BOUCHARD

La famiHe Boucnard: (De g. à dr.) (AS~lS): Les parents, M. et Mme Lucien Bouchard. (Debout): Les enfants,
Chanlal, Johanne, Dantel et Martin

'Celte maison fut érigée sur la terre en 1877 par François XavIer Giroux el fut rénovée en 1967 pa.r
Lucien Bouchard lui-même

quatre enfants qui ont participé à la
culture et aux travaux de la fenne.

I~
----

acheta la ferme le 27 août 1959 et
épousa dans la même année Huguette
Bélisle. De cette unIon, sont nés

Nous remontons le cours de
l'histoire pour nous arrêter en l'an
1867, alors que Joseph Rochon,
propriétaire de la terre, fit par acte
notarié donation de sa propriété à
Louis Thibault. Celui-ci la cultiva
jusqu'en 1876 et l'échangea à Fran
çois Xavier Giroux contre un lopin de
terre qui était situé en la paroisse de
Sai 0[ -Can ut.

François Xavier Giroux décida en
1893 de faire don de sa propriété à son
fils Orner qui la cultiva et, par la suite,
la vendit en 1916 à Philias Guay au
prix de 9,845 piastres pour 94 arpents
en superficie avec maison, grange et
autres bâtisses dessus érigées.

C'est le 06 avril 1931 qu'Annand
Guay fit l'acquisition de la terre
paternelle pour en faire la culture.

C'est finalemem le 2l novembre
1950, que Stanislas Bouchard prit pos
session de la terre pour la culliver
avec l'aide de sa famille,

Nous voilà enfin arrivé au pro
priétaire actuel, Lucien Bouchard, qui
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_fa_ffi_i_ll_e_R_o_l_an_d_e_t_D_e_n_i_se_B_O_U_C_HA__R_D__-------lih-

M. el Mme SI8msias Bouchard, lors de leur
manage le 03 janvier 1927

Roland et Denise Bouchard, à )'occas)on de leLlr 25' Ann.iversaire de mariage en 1980. Accompagnés
de leurs quatre fllles: Sylvie, Suzanne, Gisèle el Nicole

La maison paternelle, bfitie depuis plus de t00 ans

Les petits-ellfants (De g. il d.): Franc{s et tnc Marcorre, Maryse et Isabelle Campeau, et Vane,sa
Clou lier sur les genoux de sa mère Nicole

actif et participe à tomes les exposi
tions locales.

Nous sommes fiers de demeurer à
Saint-Augustin.

EJJe fut dans le conseil d'administra
tion pendant II ans dont présidente
pendant 6 ans et conseillère pendant 5
ans. Depuis, elle est toujours membre

Roland est le fils aîné de Stanislas
Bouchard et Victoria Therrien. dé
cédés en 1972 et 1973 . J'ai épousé le
04 juin 1955 Denise Monette, fille de
Maurice Monette et Marie-Ange
Benoit de Saint-Janvier. De cette
union naissait quatre filles toutes
mariées: Suzanne (Donald Marcotte),
Gisèle (Jean-Guy Campeau), Nicole
(pierre Cloutier) et Sylvie (Stéphane
Simard). Nous avons cinq petits
enfants dont deux garçons et trois
fi Iles.

Nous avons habité la maison pater
nelle de la Côte-dcs-Bouchard,
construite il y a plus de 100 ans par
mon grand-père Samuel Bouchard. A
la vente de celle-ci en [985, j'ai
construit une maison voisine de l'an
cienne. La ferme étant petite, je tra
vaillais comme menuisier à temps
partiel.

Comme loisirs, j'ai participé à plu
sieurs concours de labours locaux,
provinciaux. canadiens et 3 fois mon
diaux dont le demier fut tenu à Wex
ford en Irlande en 198 [. Je suis, de
puis plusieurs années, directeur de
l'association des laboureurs du Qué
bec ainsi que juge aux concours pro
vinciaux et canadiens. J'ai été admi
nistrateur à la Caisse Populaire de
Mirabel, autrefois Caisse Populaire de
Saint-Augustin, de 1964 à 1988.

Ma femme, Denise a toujours aimé
l'artisanat. Elle était à la fondation du
Cercle de fermières local en 1970.
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famille Hélène BÉLANGER et Guy BOlNRETIE

1963), éducatrice spécialisée el mariée
à Claude Piché le 07 juillet 1990.

Nous sommes arrivés à Saint-Au
gustin le 18 juillet 1970 suite à l'ex
propriation pour l'aéroport de MI
rabel.

Je fais partie du cercle de fermières
depuis 1966 et je suis présentement
présidente.

Guy travailla comme soudeur. Il
décéda subitement le 06 février 1981.

Depuis, les enfants se sont disper
sés entre Mascouche, Saint-Eustache
et BellefeuiLle. Seul, Normand est de
meuré à Sainr-Augustin où il construit
sa propre maison en 1984.

Normand épouse le 15 septembre
1984 Christiane Riopel, née à Saint
Eustache le 30 août 1965. Christiane
est la fille de Suzanne Beauchamp et
Victor RiopeL l'aînée de deux filles.
Elle exerce le métier de secrétaire du
rant quatre ans. De cetle union, Sont
nées Valérie le J5 juin 1986 et Ma
rianne le 06 mars 1990.

Guy Bouvreue

VaJéne el le bél1~ Mari'll1Oe. filles
de Normand Bouvretle el de
Christiane RiopeJ

CI istiane el Normand

jAu mariage de Ghislain Bouvren-c el de Nicole Baslien le OB août 1987: (Oc g. Il dr.) Vital Saint-·
WIerre. Guylaine, Normand, Christiane, Hélène. les mariés Nicole et Ghislai..o, Louise et Claude

Hélène est née à Sainte-Monique le
10 janvier 1932, la onzième d'une
famille de douze enfants, fille
d'Églantina Piché et d'Aldéric
Bélanger.

Guy est né à Saint-Jérôme le 20
mars 1929. l'aîné d'une famille de
huit enfants de Cécile Charbonneau et
Paul-Émile Bouvrette. [J est arrivé à
Sainte-Monique à l'âge de trois ans.

Nous nous sommes mariés à
Sainte-Monique le 18 juin 1955. De
notre union, sont nés quatre enfants:
Ghislain (02 oclobre 1956), méca
nicien; Normand (25 novembre 1957),
électricien; Guylaine (l4 octobre
1961), infirmière; Louise (25 février
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famille PAUL-ÉMILE ET BERTHE CARDINAL

Paul-Emile et Marie-Berthe Cardinal

Les enfams accompagnés de lew'S parents: (Assis): Sylvia Lagacé,
Lise, Marie-Berthe el Céljne Locas. (Deboul): Jean- Yves. Jacques
Bourgeois el Hugo, Palll-E'nJlc el Luc

Né le 08 février 1920, Paul-Emile
Cardinal est le fils d'Arthur Cardinal et
d'Yvonne Chalifoux.

n se maria le 13 juillet 1946 à La
chute avec Marie-Berthe Ranger.
Marie-Berthe est née le 23 novembre
1921 el est la fille d'Edmond Ranger et
d'Alice Chartrand à Vaudreuil.

De cette union, naissent trois
enfants: Jean-Yves, Lise et Luc. Cinq
petits-enfants font partie de la famille.

L'aîn.é de la famille, Jean-Yves est
né le 20 mai 1948 et prend cornille
épouse Sylvia Lagacé le 1er septembre
1973, nati ve de Pierrefonds.

Une fille s'est ajoutée à cette
famille: Lise. Née le 05 septembre
1951 à l'Hôpital de Lachute, elle se
marie avec Jacques Bourgeois le 20
mai 1972. Natif de Saint-Augustin,
Jacques est le fils de Roland Bourgeois
et de Claire Filion. Ils ont eu deux
enfants: Hugo et Lisa-Marie.

Le benjamin est Luc. Né le 10
octobre 1954, il se marie avec Céline

Locas le 27 mai 1978, native de Saint
Eustache. Trois Iïlles naissenl de cetle
union: Mélany, Anne-Made et Isabelle.

C'est en 1950 que nous sommes
établis à Saint-Augustin. Dès le début,
Paul-Émile oeuvre dans la mécan.ique et
un garage se consrruil et opère dans le
domaine de la réparation d'automobiles.

Dans les premières années d'opé
ration, la maison était adjacente au

Les Pel.ils-enfanls

garage. Par la suite, en 1960, devant la
croissance du commerce, la construc
lion de la maison familiale fut faite à
proximité du commerce. Enfin, en
1964, le garage fut refait à neuf.
Aujourd'hui, c'est Jean-Yves qui opère
le commerce et a par le fait même pris
la relève.

Vu de l'ancien garage Vue' l. nouveau garage el dc la réSidence personnelle
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famille Laurette et André CASTONGUAY

Famille de Xavier CaslOnguay: (De g. à dT.) (Assis): Yvonne, Grand-Père Xavier, G,rand-Mère Rachel.
Claire. (Debout): Henri. Adrien. Rémi, Soeur Emestine. Emmanuel, Arthur el Edouard (Maire de
Saint-Augustin 1940-48)

Dans un même temps, il travailla
comme président et secrétaire de la
Mutuelle et de la Société Mutuelle
d'Assurance. Il fut échevin pendant 8
ans à la Vi lle de Mirabel. Il fonda
également la Chambre de Commerce
de Mirabel en 1976.

En 1979, il vendit sa fenne à son
fils (Réal) pour venir s'établir au
village de Saint-Augustin. Ils habitent
la maison de feu Edouard Castonguay.
Depuis ce temps, ils sont rentiers el
profitent pleinement de la vie.

André est né à Saint-Augustin en
1917. Il épousa Laurette Giroux (Fille
d'Albert Giroux) le 14 jui Ilet 1940.
De cette union, cinq enfants ont vu le
jour: Réal, Rita, Claudette, Pauline et
Femand (décédé depuis).

Cultivateur sur la ferme de son
père, il prit la relève en 1946 et eut
beaucoup de succès tant aux exposi
tions qu'en production laitière. Une
des "ses sujets" a même obtenu une
"Mention Honorable" avec des pro
ductions-records de lait en 1947.

PhOIO de Mme Fabiola el de M. Emmanuel
Casionguay, fils de M. Xavier

Né à Vaudreuil en 1857, Monsieur
Xavier Castonguay maria Rachel
Lapointe en 1884. Il vint s'établir sur
la ferme de son beau-père à Saint
Augustin en 1887.

Fils de F. Xavier, Monsieur Emma
nuel Castonguay est né en 1888. Il
maria Fabiola Ouellette en 1914. Ils
s'établirent sur une fenne située dans
le rang des Corbeil. De celLe union,
deux enfants naissent: André et Jac
queline.

Il était producteur de lait et possé
dait un très bon troupeau Holstein. Il
fut président de la Mutuelle d'assu
rance jusqu'en 1946, et très ardent en
politique.

Famille Lauretle el André Castonguay: (De g. à dL) (Assis): Pauline, André, Laurelle et Micheline
Desorrneaux. (Debout): François Jellé, Rila. Joseph Descharnbeault, Jacqueline Bigras. Claudelte, Pierre Jellé
et Réal. (Médaillon): Fernand
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"famille Micheline DESORlVIEAUX et Réal CASTONGUAY

même bénévole comme entraîneur.
Le goût pour les sports fut vite trans
mis aux enfants et encore aujourd'hui
ils sont très acti fs.

QUa1re généraLions: (De g. àdr,) Christian el le
petil David, Réal et André. David représeme la
sixième génération des Castonguay à SainL
AuguSlin

Ferme Holstein Mirabel Enr.
Réal, Micheline et Christian en sonl

les propriétaires. 220 arpents en cu(
ture, tout drainé souterrainement, plus
60 arpents loués suffisent à l'alimentâ
tion du troupeau se composant de 46
vaches et 55 jeunes sujets d'élevages
de 0 à 23 mois. Le clas.~ement est de
l7 vaches classées TRÈS BONNE, 26
sont BONNE PLUS et 3 BONNE. La
moyenne de production est de 8700
kilos de lait et d'un test de 3,7 de gras
el 3,3 en protéine. Holstein Mirabel a
remporté le premier prix en 1989 pour
le concours "GESTION DE TROU
PEAU LAJTIER" , de la société d'agri
culture du comté de Deux-Montagnes.

les fascine et en peu de temps, le
troupeau devint des plus compétitif.
Construction d 'une étable, silos à
ensilage, résidence familiale. drainage
sou terrai n, contrôle la i lier offic iel,
insimination artificielle, Iransplan
tation embryonnaire et participation
aux expositions sont au menu quoti
dien et toute la famille y participe.

En plus, Micheline s'occupe de la
comptabilité. Ayant une vie sociale
active, Réal esl directeur de la société
d'agriculture de Deux-Montagnes,
directeur et président du club Holstein
des Laurentides (J 974-1988), vice
président du syndicat de base de la
fédération des producteurs de lail et
président de la sec tion agricole des
Laurentides (Coopérant).

Leurs activités ne les empêchent
pas d'être présent lors de festivités à
l'ex térieur. Les festivités favori tes
pour Micheline sont natation, cours de
danse, cercle de fermières et elle
accompagne les jeunes à leurs acti
vités sportives (hockey). Pour Réal,
les sports sont très importants et il est

Ferme de la famille C,lslongnay

La famiJJe CasLOnguay: (De g. à de) (Assis):Raehcl, Micheline, Manine
et Je pelil David. (Deboul):Claude, Réal, Lynda, Nonnand et Christian

Né le 08 septembre 1941 à Saint
Augustin, Réal commença ses études
à l'école du rang Côte des Corbeil
puis à celle du village. Après avoir
été au Séminaire de Sainte-Thérèse
pendant un an, il compléta ses études
au Collège de Sainte-Scholastique.

11 travaille à la ferme de ses parents
el le 15 septembre 1962, il unit sa
destinée à Micheline Désonneaux née
le 29 mars 1943, fille d' Azélie
Touchette et de Paul-Émile Désor
meaux. De cette union, naissent trois
enfants qui leur font honneur.

Christian, né Je 01 novembre 1963,
a fini ses études au Collège Bourget
de Rigaud et est associé à la ferme
Holstein Mirabel. Christian épousa
Martine Grenier le 29 juin 1985.

Normand est né le 01 décembre
1965 et fit également une partie de ses
études au Collège Bourget et termina
un cour d'exploitant agricole à la
polyvalente Deux-Montagnes. Devenu
menuisier de métier, il en est très
heureux. Normand épousa Linda
Bégin le 23 août 1986.

Rachel est née le 08 novembre
1969, termina son cours de secrétâire
administrative à la Polyvalente Deux
Montagnes et travaille comme
secrétaire chez Milles Isles Auto.

Réal achète une partie de la ferme
familiale en 1962 et J'autre partie en
1979. Menuisier à temps partiel, ils
deviennent producteur de lait.
L'entreprise prenant de l'importance,
il laisse son travail à l'extérieur.

En 1975, un virage important se
fai t, l'élevage des Holstein pur-sang
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famille Michel CASTONGUAY et Rollande MARTEL

Le 18 avril 1915. mon grand-père
Adrien fait l'acquisition d'une terre
dans la Côte Saint-Louis des Corbeil
tout près de celle de son père François
Xavier. qui lui-même s'était établi 25
ans auparavant.

Mon grand-père Adrien et son
épouse eurent Lrois enfants: Jeanne,
Denise et Maurice. Ce dernier, mon
père, épouse en septembre 1955 une
très jolie jeune femme du nom de
Marielle Ethier et acheta trois mois
plus tard la ferme familiale.

Le 10 août 1957, je vins au monde.
Deux ans plus tard, le 18 juillet 1959,
j'ai une petite soeur prénommée
Johanne. Notre vie familiale connut
une fin soudaine le 08 juillet 1963
lorsque nos parents moururent dans un
accident d'automobile. La ferme fut
vendue. Ma soeur et moi avons quitté
Saint-Augustin pour être pris en
charge par ma grand-mère maternelle
Clémence Lacombe à Sainte
Scholastique.

Un vieux dicton dit: "On revient
[Qujours à ses anciennes amours".
Vingt-el-un ans plus tard, en juillet
1984, je reviens ffi'établir à Saim
Augustin avec mon épouse Rollande
Martel et notre fils Mathieu né le 22
janvier 1984. Trois ans plus tard, le 21
février 1987 naît notre fille Stéphanie.

En avril 1987, mon travail nous
amène dans la région du Saguenay et
ensuite celle de Québec. Depuis août
1989, nous sommes revenus dans ma
paroisse natale en espérant qu'il n'y
aura pas deux sans trois... Mariage de M. el Mme Maurice Caslonguay en septembff. 1955

Mariage de Michel Castonguay el RolJande Martellc 1" aoûl 1981 Nos enfants: Sréphanie el Mathieu

96



- -------------------------

_fa_m_i_lle_c_la_u_d_e_C_HA_R_B_O_N_N_E_A_U --1~-

Famille Charbonneau: (De U., Ô dr.) (l' mngée): René. Claude el Paul CharbOIlUlÇall, k~
épouse de Claude. el Nonnônd

Claude est le fils d'Émile Char
bonneau et d'Iréna Caron. Il a cinq
frères: encore vivants, Paul et René: et
aujourd'hui décédés. Jean (1963),
Fernand (1944) et Pierre-Paul (1932).

Depuis la fondation de la paroisse
de Saint-Augustin, il y a toujours eu
des fami Iles Charbonneau. La nôtre
était établie au Petit-Brûlé. Le 150'
anniversaire est un moment privilégié
pour rendre un hommage spécial à nos
prédécesseurs qui reposent en paix
tout près de l'église; et, pour nous,
c'est une façon de les faire revivre et
paniciper à cette fête.

Nous aimerions commencer par
notre père Émile. Baptisé en 1882 et
inhumé en 1952 à Saint-Augustin, il a
toujours été cultivateur et c'est en
cette paroisse qu'il nous a élevés.
Notre mère fréna Caron, née à Pointe
Saint-Charles de Montréal en 1891,
épousa Émile à Notre-Dame des Sept
Douleurs de Verdun en 1922. (réna
est décédée à Saint-Augusün en 1959.

Fils de Jean-Baptiste Charbonneau
et d'Angèle Jacques dit Rochon,
Émile avait qualTe frères el une soeur.
Il ne faut pas oublier un petil frère
prénommé AIbe.l1 décédé à l'âge de 4
ans et un enfant mort à la naissance en
1884.

Les autres membres de la famille
sont: Michel, Léonard, Olivier et
Marie-Anne. Michel se marie avec
Gabrielle Binette en 1920. En 1914,
Léonard s'est marié avec Marie-Anne
Filion. Olivier prend comme épouse
Rose-Anna La Madeleine en 1919. Sa
soeur Marie-Anne se marie avec Régis
Saint-Jacques en 1911. Tous natifs de
Saint-Augustin, Émile, Michel et
Marie-Anne vécurent en cette paroisse
landis que Léonard et Olivier s'éta
blirent à Montréal. Tous reposem en
paix dans le cimetière de Saint-Augus
tin ainsi que leurs épouses sauf Marie
Anne Filion, l'épouse de Léonard.

Fils de Joseph Charbonneau et
d'Olivine Girouard, Jean-Baptiste,
notre grand-père. a été baptisé à
l'église de Saint-Eustache. Il épouse
Angèle Jacques, fille d'Isaac Jacques
et Angèle Beauchamp en 18S0 à
Saint-Augustin. Il a quatre frères:
Léonard, Joseph, Anthime, Xavier
prêtre, Michel prêtre; et cinq soeurs:
Marie, Ursule, Émilienne, Philomène
et Elmire. Jean-Baptiste décède à
Saint-Augustin le 05 mars 1922 et
Angèle, le 21 mars 1930 à l'âge de 81
ans.

Nos arrière-grands-parents, Joseph
Charbonneau et Olivine Girouard se
sont mariés à Saint-Eustache en 184J.
Joseph meurt à l'âge de 73 ans à
Saint-Augustin en 1882 et sa femme
Olivine, à 71 ans en 1893.

À nos racines, une reconnaissance
sincère et un cordial merci.
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famille France et Daniel CHARBONNEAU

Mariage de France el Daniel Charbonneau, le 20 août 1977

Né le 31 mai 1954, Daniel est le
fils de Benoit Chelfbonneau et de
Viviane Villemaire. Il est le deuxième
ct 'une famille de cinq enfants.

Le 20 août 1977, à Saint-Augustin,
Daniel épouse France Paiement.
Première d'une famille de quarre en
fants, France est née le ]7 août [954,
Elle est la fille de Jean-Guy Pajement
el de Marguerite Binette. De ce ma
riage. ils ont trois garçons: Patrick (13
janvier 1979), Christian (26 avril
1981) et Vincent (25 mai 1984).

Oeuvrant dans le domaine de ]a
construction, la maison familiale est
construite par Daniel en 1977. Pour
une période cie six mois, Daniel quitte
temporairement son petit patelin pour
travailler en Algérie. Du 21 novembre
1981 au 04 juin ]982, Daniel participe
à la construction d'un monument en
Algérie. Expérience merveilleuse!

France et Daniel Charbormeau à l'occasion de
leur mariage

France aime bien participer à dif
férentes activités sociales. Allant de
J'artisanat aux activités sportives, elle

France el Daniei, accompagnés de leur pelire
famille: (Avam·plan) VincenL el Christian:
(Arrière-plan) Panick

excelle dans tous les domaines,
France est nommée reine du dixième
carnaval de Saint-Augustin en 1973,

98

~n octobre 1986. les ent'anls de Fmn~~ ~L

Daniel: Chri>liall, Vincent ,~; P~trltk 'Debout)
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Guy Charbonneau est né à Saint

Augustin le 09 septembre 1921.
L'aîné d'une famille de six enfants
(Guy, Marguerite, Gaston, Louisette,
Anita el Gilles), il est le fils de Michel
Charbonneau (décédé à l'âge de 42
ans) et de Gabrielle Binette (décédée à
43 ans); donc une lourde lâche pour
celte jeune famille.

Le 21 août 1948, il épousa Rita
Ravacley de Ville LaSalle. De cette
union, naquirent cinq filles et deux
garçons: Nicole, Pierre, Diane,
Suzanne, Francine, Yves et Monique.

Chacun et chacune se dirigent vers
différentes professions fOrl intéres
santes. Secrétaire, Nicole fut organis
te de la paroisse durant 9 ans; Pierre

Guy el Rita Charbonneau lors d'une visile à Ville LaSalle.
Je 12 février \ 96 J

Accompagné;, de leur mère Rila, les enfallls de la famille Charbonneau: (De g. à dr,): Yves
(médaillon), Francine. Momque. Nicole. Pierre, Suzanne el Diane

Autrefois. ce fui la maison familiale de la famille Char
bonneau

est technicien en audio-visuel; Diane
et Suzanne sont respectivement secré
taire médicale et secrétaire légale.
Quant à Francine, elle est enseignante;
Yves est menuisier depuis dix ans à
Yellowknife dans les Territoires du
Nord-Ouest; et Monique est courtier
d'assurances générales.

Pour subvenir aux besoins de sa
famille, il travailla comme cultivateur
sur la terre paternelle et comme me
nuisier. Mais, Dieu ne lui donna pas le
plaisir de voir grandir sa famille, souf
fram d'oedème, il décède le 03 mai
1966 à l'âge de 44 ans.
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famille Roger CHARBONNEAU et Nicole LAUZON

Lahaie vers 1895, puis celle de Mme
Alba L'AlIier. Par la suite, Maurice
L'Allier acheta cette ferme de la suc
cession.

De l'union de Roger Charbonneau
et de Nicole Lauzon, sont nés quatre
enfants: Stéphane, né le 08 septemhre
1974 à Laval; Julie. née le 31 juillet
1977 à Saint-Augustin: Jonathan, né le
L3 juillet 1980 à Saint-Augustin;
Guillaume, né le 10 mai 1985 à Saint
Augustin.

Maison ancestrale ayan!. plus de 150 ans: propriélé de
Ferrier Lahaic vers 1895

Roger Charbonneau est né le 10
décembre 1948 du mariage d'André
Charbonneau et de Pauline Prud'hom
me.

Nicole Lauzon naquit le 31 dé
cembre 1951. ElIe est la fjJJe de Guy
Lauzon et de Paulette FerJand.

Roger et Nicole se sont épousés
dans l'église de Sainte-Dorothée, de
Laval, le 1er septembre 1973.

Le 17 juillet 1977. la petite famille
aménagea à Saint-Augustin sur la
ferme qui a été propriété de M. Ferrier

Résidence acoJelle de la famiJJe Roger Charbonneau el de
Nicole Lauzon, serriculteur

Famille de Roger Charbonneau: (De g. à dr.) (l' rangée): Jonathan el Guillaume. (2' rangée): Julie. Nicole, Roger el Stéphane
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famille]eannine et Roger CHARLEBOIS

Mariage de Roger CharlebolS el de Jeannine
LacroIx, le 09 oclobre 1954

De gauche à droite: Sophie, Jeannine, Roger, Fr,mcine. Debout: Josée. Anne, Yves, Sylvie

Tous deux natifs de Saint-Benoit.
Roger vit le jour le t9 juillet 1933, fils
de Nelson Charlebois et de Virginia
Girard.

Le 09 octobre 1954, à Saint-Pla
cide, iJ épouse Jeannine Lacroix. fille
de Hector Lacroix er de Marie-Anne
Renaud. Le couple demeure 19 ans à
Saint-Placide avant d'acquérir une
propriété dans le village de Saint
Augustin

Leur union donne Je jour à six en
fants:

Francine, 04 août 1955, mariée à
Jacques Bigra~; deux enfants: Véro
nique, 12 ans; et Sébastien, la ans.

Maison f, mihale

Syl vie, 10 mai 1957, mariée à Ré
jean Lavallée; trois enfants: Francis,
la ans; Amélie, 8 ans; et MéJissa, 3
ans.

Yves, 15 août 1960, marié à Sandra
GuilbaulL

Josée, 31 août 1962, mariée à Alain
Cousineau; deux enfants: Jonathan, 6
ans; et Cédrjc, 3 ans.

Anne, 26 novembre 1964, mariée à
PierrE Mondou.

Sophie, 26 aoûl 1969. demeure
avec ses parents; son ami, Martin
Cousineau.

En 1984, les enfants r6unissent pa
rents et amis pour te 30""'" Anniver
saire de mariage.

Pour nous, un camion fait partie de
la famille. Roger, camionneur dans Je
transpol1 en vrac depuis 35 ans.

Jeannine, "femme au foyer" très
active. Présente un peu parrout pour
la famille, pour le commerce, s'im
plique à tour de rôle dans le comilé
d'école, la bibliothèque, les felmières,
fait partie du conseil de ces dernières.
présidente de (a Croix-Rouge, mar
guillier, impliquée dans les Fêtes du
150< .

Les petits enfants. (De gauche Il droile) ]""
rangée: Jonathan. Cédric, MélJssa. 'J.o. rani! :
Sébastien, Véronique, Francis. Amél,e

En terminant, nous rendons hom
mage à ceux qui, par leur travail et
leur ténacité, ont fait de Saint-Augus
tin un endroit où il fait bon vivre.

lOI



famille Marthe DlTBüIS CHAREST

M~nage de Joseph Dubois et Gabrielle Bouchard

Marlhe el Émilien ChareSL il l'occasion de leur ~'annlversaire de
mariage

La famille 1. Arthur Dubois est une
des familles pionnières de Saint
Augustin. Journalier, J. Arthur Dubois
épouse Rosalie Taillon et ont trois
enfants. Arthur est sacristain vers
1930. En 1941. il a un malencontreux
accident: il fait une chute du clocher.

Joseph, son fils travaille toute sa
vie pour le C.P.R. Il épouse Gabrielle
Bouchard en 1933. De cene union, ils

ont quatre enfants - dont Marthe qui
"s'exile" à Mont-Laurier. Elle est
femme de chambre.

Marthe rencontre j'homme de sa
vie en Émilien Charesl, venu de Ma
tane. Il est commis de bureau. Il
prend comme épouse Marthe le 22
janvier 1955. Tous deux déménagent à
Outremont la même année. Émilien
poursuit son travail de secrétaire pour

la ville. Ils ont deux enfants: Serge et
Johanne.

En 1980, ils achètent lIne maison à
Saint-Augustin pour une retraite éven
tuelle et paisible. En 1985, Émilien
quitte son oasis de paix, Marthe reste
et la vie continue.

Les deux enfants, Serge et Johanne,
travaillent à Sainte-Justine. Serge est
stérilisateur et Johanne, infirmière.
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fan1ille Huguette et André CHARRETTE

La maison rdsidentielle de M. el Mme Elllesl Leroux

Monsieur Ernest Leroul. Cl Mme Marie-Louise Maisonneuve

André Charrette, natif de Sainte
Thérèse, arrive à Saint-Augustin en
1936. Il épouse Huguette Therrien,
fille de Aldéric Therrien et Juliette
Mondou de Saint-Eustache. Mme
Juliette Mondou, native de Saint
Augustin, est la fille de Finnin et de
Malvina Mondou.

De leur union, sont nées deux
filles: Manon et Carole. Née Je 04
août 1953, Manon se marie avec Nor
mand Sav<lrd de l'Abicibi et ils ont
une fille Fanie et un garçon Nicolas.
Carole, née le 24 mai 1957, épouse
Yvon JunÎor Paquette de Lachine et
ont une fille Vanassa.

La famille d'André el d'Huguetle
est une petite famille où règne beau
coup d'amour et de tendresse.

Nous sommes très heureux de par
ticiper au 150e Anniversaire de Saint
Augustin, paroisse à laquelle l'accueil
a été formidable tout au long de mon
expérience de travail comme livreur
de paÎn en côtoyant les gens de la pa
roisse. Nous gardons de très bons sou
venirs.

HOMMAGES À LA
FAMILLE ERNEST LEROUX

Né le 22 avril 1896, Monsieur
Ernest Leroux est le fils de Samuel
Leroux et de Marie-Alzire Clément.

Ses grands-parents paternels sont
François-Xavier Leroux et Angélique
Desjardins. Tous deux sonl décédés
en 1893 et en 1896. Ses grands
parents maternels sont Louis Clément

et Félicité Outour, décédés en 1918 et
en 1937

MonsÎeur Ernest Leroux prend
comme épouse Malie-Louise Maison
neuve le 16 novembre 1927. Ils s'éta
blissent à Saint-Augustin en 1936.

Il achète la fenne de son beau-frère
Arthur Binette, située face à l'église.
Par la suite. il vend à Monsieur Henri
Meloche pour acheter la maison ap
partenant à Monsieur Emest Rochon
(Maison en face).

Vendant de nouveau à Monsieur
Gérard Binette, il déménage dans une
maison qu'il uvait construit sur la rue
principale quelques années aupara
vant.

Après avoir été conseiller quelques
<lnnées, il a été élu maire en 1959 jus
qu'en 1969 Il décède en 1983.

FamiJie André Chwelle elles pelJls-enfanf'
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famille Georges CHARETTE et Johanne NUCKLE

Nouvelle demew'e familiale au village de Sainl-Auguslin

25e Annjversaire de mariage de lohanne el Georges CharMe avee leurs Irais enfanls: ario, Chrislian
et Lynda, le 20 février 1990

Vue aérienne de la fenne de M. Georges Charene

C'est vers [es an nées 1900 que
Théophile Charette et Germaine
Théorêt quittent la paroisse de Saint
Joseph-du-Lac pour venir s'établir au
Petit Chicot de Saint-Augustin sur la
ferme achetée d'une Dame Guindon.
Neuf enfants viennent compléter cette
famille: Archclas, Hermas, Noël, Paul,
Marie-Jeanne, Marie-Laure, Léonie,
Gabrielle et Wilfrid. A l'hiver 1914, le
feu détruit la maison et est recons
truj{e au printemps 1915.

A sa retraite, Théophile cède la
ferme à son garçon Wilfrid, époux
d'Oliva Marineau de Saint-Eustache
depuis le 29 octobre 1932. De cette
union, sont nés trois enfants: Gaétan,
Marielle et Georges.

Le 20 février 1965, Georges, le
benjamin de la famille épousa
Johanne Nuckle, fille de Paul Nuckle
et de F10rida Gauthier de Saint-Eusta
che. Pendant trois ans, Georges et son
père travaillent en association. En
1968, Georges et Johanne déciden t
d'acheter la ferme et de continuer
l'exploitation laitière que son père
avait construit au fil des années.

Trois enfants sont venus enrichir
cette famille: Mario, Christian et
Lynda.

Pendant 23 ans, la ferme laitière fut
un travail d'équipe. En mai 1987, on
décida de vendre la ferme et de s' é
tablir au village.

M. el Mme Wilfrid Charene et leur garçon
GaélM
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famille Gabriel et Marguerite CHAURETTE

Hellfi Chaureue el Eli7A1belil Grignon Gabriel Chaurelle el Margueri[e CharboOlleau

En 1841, notre ancêtre Henri
Chaurelle venant de Sainte-Geneviève
est arrivé à Saint-Augustin où il
épouse Félicité Denault le 04 octobre
de la même année. De cette union, est
né en 1845 mon grand-père Henri
Chaurette, dont la photo apparaît ci
contre. Il épousa Élizabeth Grignon
en février 1875; ifs s'établissent sur la
terre paternelle située au Petit-Brûlé,
terre qu'il avait hérité de son père. De
cette union, naissent sept enfants: cinq
garçons et deux filles; Joseph-Henri
(Josaphat), Ernest, Berthe, Louise,
Hector, Achille et Rodolphe.

Joseph-Henri Chaurelte (Josaph,lI)
est né le 25 novembre (875 à Sa inl
Augustin. Il épouse Rose Alba
L'Allier le 08 février 1908 de la même
paroisse. Ils viennent s'établir sur la
terre du Petit-Brûlé, où ils sont tou
jours demeurés jusqu'à leur décès sur
venu en 1962-1963. De cetle union,
sont nés huit enfants: cinq garçons,
trois filles; Janine, Lucille, Valmore,
Richard décédé en 1985, Paul décédé
en 1987, Gabriel, Marie-Antoinette,
ainsi qu'un garçon décédé en bas âge.

Gabriel, fils de Josaphat ChaureUe
et de Rose Alba L'Nlier est né le 19
avril 1916. Il épouse à Saint-Augustin
le 02 octobre 1948 Marguerite Char
bonneau de la même paroisse. De
cette union, sont nés quatre enfants:
Irois garçons. une fille.

Michef, né le 1er avril 1950 marié à
Suzanne Charbonneau le 24 juin 1972.

Marcelle, née le 1er août 1952,
mariée à Michel Laframboise le 1er
mai 1976. Trois filles naissent de
cette union.

Josaphat Chaureue et Rose Alba L'Allier

Jean, né le 23 juillet 1955, marié à
Hélène Lacombe le 09 mai 1981. Une
fille et un garçon comblent cette
union.

François né le 17 août 1959,
épouse Manon Cataford le 23 juin
1984. De cette union, sont nées deux
filles.

Gabriel demeure toujours à la mai
son paternelle. C'est dans cette mai
son ancestrale que toute la famille est
heureuse de se rencontrer à certaines
occasions.
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famille Alain et Pauline CLOUTIER

Mariage de Roméo Cloutier et de Madeleine Sanscartier, le 10 oclobre
1942 à Saini-Augustin. MM. Joseph Cloutier et Léo Sanscarlier
accompagnent les mariés

Mariage d'Alain Cloutier et de Pauline Therrien, Je 3D mars IY64 ;i
Sainte-Thérèse-de-Blainville

Charpentier venu de Perche, Za
charie Cloulier débarqua à Québec en
1634; devenant ainsi l'ancêtre de tous
les Cloutier d'Amérique.

Onzième génération de Cloutier au
Québec, Alain Cloutier, aîné des cinq
enfants de Roméo Cloutier et de
Madeleine Sanscartier, naquü à Saint
Eustache le 31 juillet 1943. La nou
velle famille s'installa à Saint·
Augustin en 1948,

Marié à Pauline Therrien, fille de
Rosario Therrien et de Marie-Louise
Vermette, en mars 1964, Alain fut, par
son métier de technicien en génie
civil, appelé à séjourner à Baie
Comeau et à Montréal.

En 1972, après la naissance de
leurs deux enfants Édith et Joël, les

t.ravaux de construclion de l'aéroport
de Mirabel ramenèrent la familJe à
Saint-Augustin. Peu après, Alain et
Pauline choisirent de s'y installer dé
finitivement.

La famille s'agrandit en 1989 par
le mariage d'Édith Cloutier et de
Christian Nadeau et par la naissance
de Chlislian Jr el de Marie-Louise.

Joël Cloutier, de son côté, accepta
dès la fin de ses études un poste de
pressier en imprimerie à Sainte
111érèse. Il habite toujours la maison
familiale à Saint-Augustin.

Le village de Saint-Augustin aura
vu près de 40 ans s'écouler entre l'ar
rivée du petit Alain et la naissance de
son petit-fils Christian Junior qui, lui
aussi grundira à Saint-Augustin!

Mariage d'Édith Cloutier el de Christian
Nadeau, le 1" avril 1989 li Sninl-Augustin

La famille Cloutier: (l' rangée): Pauline, É-dilh el Christian Junior. (2' mngée): Joël, Alain et Christian
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_fa_ffi_i_ll_e_C_h_a_rl_e_s_C_O_R_B_E_I_L ~

M. Charles Corbeil el Mme Adèle Pépin Vue de la maison patemelk

Charles Corbeil décède le LI no
vembre 1955.

arrière-petits-enfants, et un anière
arrière-petit-enfant de la cinquième
génération.

.. ~
Une photo des cinq générarions: (Assis): Linda, mère de Kim (Bébé); Mme Adèle Corbeil, arrière
arrière-grand-mère de KIm. (Debout); Grand-Père Rodolphe, Arrièrc-p,raod-mère Agathe

Né dan5 le rang de la Côte Saint
Louis des Corbeil le 08 novembre
1887, Charles Corbeil est le fils du
cultivateur Thomas Corbeil et de
Démerise Duquel. Il est entouré de six
frères et de cinq soeurs. Charles a
grandi dans ce coin de pays.

Après quelques années passées à
travailler à Montréal, il épouse Adèle
Pépin. Elle est née le 22 juillet J895 à
Saint-Rémi d'Amherst. Ils reviennent
s'établir à Saint-Augustin et se font
bâtir une maison. Charles travaille à la
construction des routes de toute la
paroisse. Plus tard, j1 devient can
tonnier et ensuite est nommé Chef
Cantonnier du comté de Deux-Mon
tagnes.

De ce mariage, est née une famille
de onze enfants vivants, dont quatre
garçons (Philippe, Thomas, Jean et
Jean -Guy), et sept fi Iles (Rolande,
Agathe, Jeanne d'Arc, Colette, Mi
reille, Denise, Raymonde). De ces
unions, la famille Corbeil compte
présen tement 41 peti ts-enfants, 42
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_fa_m_i1~le_p_h_i_liP_p_e_C_O_RB_E_I_L -...:œ-
Le 05 décembre 1945, j'ai épousé

Andréll Giroux, fi Ue d'Albert Giroux
et de Lauré Gauthier de Saint
Augustin, maintenant décédés.

Philippe Corbeil né le 10 décembre
1914, est le fils de feu Charles Corbeil
el d'Adèle Pépin. Je suis l'aîné d'une
famille de onze enfants dont quatre
garçons et sept filles. J'ai travaillé
comme menuisier pendant 26 ans;
gérant de la Caisse Populaire de Sainl
Augustin, pendant 10 ans; maître de
poste de Saint-Augustin, pendant 16
ans; et, pour ensuite prendre ma
retraite.

Je suis descendant d'une famille
nombreuse: Grand-père Thomas
Corbeil et de Démerise Duquel, ses
enfants Georges, Emmanuel, Edmond,
Charles, Harris, Antonio. Philippe,
Azella. Bertha, Jeanne, Blanche et
Julia.

De ce mariage est née une fille:
Jovelle Corbeil, épouse de Yvon
Bigras. Nous sommes grands-parents
de lrois grandes filles: Josée. Lyne et
Nancy.

Mariage de Philippe Corbeil el d' Andréa Giroux, le 05 décembre 1945

Philippe Corbeil et son épouse Andréa
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_fa_ffi_i_lle_Je_a_n_C_o_R_B_E_I_L ------lih-

Famille de Jean Corbeil. (De g. à dr.) Miçhelle. Simone, les mariés Guy eL Pie ~l1e. Jean. Danielle el Serge

Fils de Charles Corbeil et Adèle
Pépin, Jean e5t né à Saint-Augustin le
18 mars 1928. Il est le septième d'une
famille de onze enfants dont sept filles
et quatre garçons, encore tous vivant5.

Le 12 novembre 1949, Jean Cor
beil prend comme épouse Simone
Lafrance, fille de Georges Lafrance et
de Robertine Lacroix de la paroisse de
Sainte-Scholastique. Originaire de
Saint-Augustin, il se construit une
maison en 1955 où il habite toujours.

Jean-Simon, fils de Dal1lelle eL Serge Labrèche

Trois enfants sont venus s'ajouter à
notre couple: Michelle, née en 1950.
est célibataire; Danielle, née en 1951,
se marie à Serge Labrèche; et Pier
relte, née en 1952, se marie à Guy
Gravel. S'ajoutent à cette famille
Jean-Simon, fils de Danielle et Serge;
et Marylee et Faye. filles de Pierrette
et Guy. Tous résident à Saint-Au
gustin.

D'abord briqueteur pendant 19 ans,
Jean Corbeil travaille comme surin-

Marylee. fjlle de Pierrette eL Guy Gravel

tendan t des Serv ices routiers et ins
pecteur en bâtiment pour la ville de
Mirabel pendant 20 ans. Maintenant
retraité depuis 1989, il demeure tou
jours à Saint-Augustin.

Antérieurement, Jean Corbeil a été
échevin du village de Saint-Augustin
et le dernier maire de Saint-Augustin
avant l'expropriation du territoire pour
l'aménagement de l'aéroport interna
tional de Mirabel. Il a été aussi éche
vin pour la Ville de Mirabel.

Faye, fille de Pierrette e[ Guy Gravel
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_fa_ffi_l_11_e_A_D_d_f_é_e_t_T_h_é_f_è_se_c_o_R_B_E_I_L ~
André est ['arrière-petit-fils de

Barnabé, petit-fils de Thomas, fils
d'Edmond Corbeil et Bernadette
Delisle. Deuxième enfant d'une
famille de trois, il naquit à Montréal
(Saint-Henri) le 22 janvier 1917. Sa
soe ur aînée est Lucile et son frère
cadet, Raymond.

Le 04 avril 1921, la famille vin!
s'établir à Saint-Augustin. De 1924 à
1930, André fait ses études primaires
à ['école du village. En septembre
1930, il entre au Séminaire de Sainte
Thérèse et termine ses études clas
siques au Collège Saint-Laurent en
1938.

Son premier emploi est aux In
dustries Héroux. Mais la guen-e éclate M. Edmond et Bernadeue Corbeil, parents de M. André Corbeil.

André Corbeil

en 1939, il se retrouve aux Shops
Angus du C.P.R. comme machiniste
opérateur, après avoir été refusé par
les Forces Armées.

En 1943, il quitte pour r Abitibi et
entre aux services de la compagnie de
papier, E.B. Eddy, où il sera succes
sivement mesureur de bois et opéra
teur mécanique jusqu 'en 1946.

Thérèse Blais

Revenu à Montréal, la Compagnie
de Transport Provincial l'embauche
comme chauffeur jusqu'en 1949. Le
04 avril de la même année, la Bras
serie Molson en fait un employé per
manent jusqu'en septembre 1969,
alors qu'il devient pensionnaire.

Entre-temps, [e 08 septembre 1951,
il épouse Thérèse Blais, fille de Raoul

Blais et d'Augustine Richer. Elle est
la deuxième d'une famille de trois:
Gaétan, l'aîné et Henri, le cadet. De
ce mariage, naissent quatre enfants
toujours vivants: A Iain, Louise. Lyne
et Nicole.

En 1970, il joint la Fonction Publi
que Fédérale; il est administrateur im
mobilier pour le Ministère des Tra
vaux Publics sur le territoire exproprié
de Mirabel pour l'établissement de
l'aéroport. Douze ans plus tard, âgé
de 65 ans, c'est la retraite en 1982.

De 1983 à 1985, avec un groupe de
concitoyens, il participe à la réalisa
tion d'un projet fédéral à Saint-Au
gustin: une maison pour personnes
âgées; ce sera la "Villa Mirabon".

En 1990. lui et son épouse sont tou
jours des citoyens de Mirabel. secteur
Saint-Augustin.

AJain Corbeil
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famille Floriane ÉTHIER et Gaston COURSOL

Rolland Coursol et Marguerite Leroux, parents
de Gaston CoursaI

poste. le bureau de la compagnie
Construction Coursol ]nc., un restau
rant et un magasin de tapis. Ce dernier
est administré par Gaston, Martial et
Pascal. Toujours présente, Floriane est
là pour apporter aide et encourage
ment envers tous les siens dans leur
entreprise respective.

Malgré toutes ces activités, Gaston
a été secrétaire-trésorier à la Chambre
de Commerce de Mir<lbel, marguillier
et fail pilrtie du Comité de l'adminis
tration de la Caisse Populaire Mirabel
(Saint-Augustin) depuis 7 ans.

Floriane Éthier et Gaston l:oursol

la ferme de Monsieur Jean-Baptiste
Saint-Jacques, notable de la paroisse
Saint-Augustin.

Jusqu'au décès de mon père
CL 973), nous développons ensemble le
"Domaine Coursol" en construisant
des maisons résidentielles tnut en
cultivant la fraisière.

Au début, l'implication des trois
enfants se fait au niveau de la cons
truction et de la rénovation. Par la
suite, la compagnie Construction
Coursol Inc. fait son apparition. Pil
trice prend la relève sur la ferme et
opère aujourd'hui sous le nnm de Frai
sière Coursol. Gaston et trois de ses
soeurs font l'acquisition de l'ancien
garage Dion, l'agrandisse. le rénove
pour en faire un petil centre com
mercial, occupé par le bureau de

Éclou~rd-Charles Éthier et Anastasie Leroux,
parenis de Floriane Élhier, accol)1pagnés de son
frère, M. le Curé Jean-Baptiste Ethier. prêtre de
la paroi ,se

Né à Sainte-Monique le 29 février
1936, Gaston est le fils de Rolland
Coursol et de Marguerite Leroux. Le
OJ août 1957, il prend comme épouse
Floriane Éthier, fille d'Édouard
Charles Érhier er d'Anastasie Leroux.
De cette union, naissent trois garçons:
Patrice. Martial et Pascal. En sep
tembre j 989, Martial épouse Isabelle
Lalande, tille de M. Jean Lalande.

En 1969, suite à l'événement de
l'expropriation pour la construction de
l'aéroport international de Mirabel,
mon père et moi prenons po~sesion de

Famille Gaston Coursol: (De g. à dr.) (Avant): Floriane. Gaston t Patrice (Amère): Ma.rtial et Pascal Mariage de Martial CoursaI e( d'Isabelle
Lalande. en septembre 1989

Il J



famille Louise lAVALLÉE et Jean-Paul COUSINEAU

Louise Lavallée el lean-Paul Couslneau

Jean-Paul est né à Sainte-Dorothée
Laval. Il est le fils d'Émile Cou
sineau, journalier et. de Diana Bigras.

Louise est née à Saint-Augustin.
Elle est la fiUe de David Lavallée,
cultivateur et de Virginia L'Écuyer.

Louise el Jean-Paul se sont mariés
le 20 septembre 1958 à Saint
Augustin. De celte union, sont nés
deux enfanls: Yvelte et Émile.

None demeure aCTuelle

Nous demeurons à Saint-Augustin
depuis le Il novembre 1961 en
achetant récole du rang de la Côte des
Corbeil. C'est là que nous avons éle
vé nos deux enfants. Nous avons fait
plusieurs améliorations pour rendre
cette résidence coquette en septembre
1983.

Grâce à cet aménagement, norre
fille Yvette, son époux Georges et

leurs fils Sébastien et Jocelyn demeu
rent au sous-sol.

Notre fils Émile demeura avec
nous jusqu'en 1987 car il trouva l'âme
soeur. Puis en 1989, il se maria à
Saint-Augustin avec Solange Labelle
de cette paroisse.

Après taures ces années, nous
sommes toujours heureux de vivre à
Saint-Augustin.

M. Cl Mme Jean-Paul Cousineau, accompagnés de leurs lcnfants eL petits-enfants à leur 30' anniversaire de
mariage en septembre 1988
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famille Léo CYR et Rollande THIBODEAU

Léo el RolJande Cyr. 1010 de leur 25e Anniversaire de mariage

Depuis de nombreuses générations.
les familles Cyr et Thibodeau sont ins
tallées à Sainte-Scholastique. Léo, fils
d'Adélard Cyr et Étiennette Descham-

Alain Grejll!C'~ 01 Alinè Thibodeau

beault, y naquit le 16 janvier 1924,
troisième d'une famille de treize en
fants. Quant à Rollande, tille d'Eugène
Thibodeau et Rose-Alma Charbon-

Améli~. Jonalhan el Jean·Philippe Grenier

neau. neuvième d'une famille de dix
sept enfams. esl née le 14 septembre
1925.

Léo el Rollande s 'unirent le 24 oc
tobre 1953 et s'installèrent sur la
ferme familiale de Sainte-Scholasti
que. Plus tard, Léo se joindra au Ser
vice des Loisirs de la Ville de Mirabel,
avant de prendre sa retraite en 1988.
Dès 1984, la famille s'installe ft Saint
Augustin. Ils élevèrent deux ~nfants:

Marie-France et Aline. Née le 04
avril 1964. Marie-France, diplômée en
technique administrative, esl respon
sable des opérations à la Caisse Popu
laire Mirabel de Saint-Augustin. In
firmière à l'urgence de J'Hôtel-Dieu
de Saint-Jérôme, Aline Thibodeau est
née le 25 septembre 1958.

A!ine épouse le Il juin 1983 Alain
Grenier, ambulancier, né à Mont
Laurier le 30 août 1953. Demeurant à
Saint-Augustin, la famille grandi! avec
Amélie, née le 24 octobre 1984, puis
Jean-Philippe et Jonathan, nés le 24
décembre 1986. Depuis 1987, Alain
Grenier est conseiJler municipal,
secteur Saint-Augustin, pour la Ville
de Mirabel.

Marie-France épouse Louis Dalpé
le 09 septembre 1989 à Saint
Augustin. Né à Boucherville le 06
septembre [964, il est gérant d'épi
cerie. Marie-France et Louis s'instal
lent à Laval-des-Rapides.

Louis Dalpè Cl Marie-France Cyr
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famille Yves DAGENAIS

Yves Dagenais est né le 03 octobre
1949 à Saint-Sauveur. Issu d'une
famille de commerçants, son père,
Edgar, avait un commerce de fruits et
légumes en gros et son oncle, une
quincaillerie.

Il est marié à Lucie Thibault
Charbonneau depuis 1972, issue
également d'une famille d'épicier de
Saint-Jérôme.

Ce mariage les a conduit à Saint
Augustin pour acheter le Marché
Paiement en 1981. Ils s'établirent
dans le logement en haut du com
merce avec leurs trois fils: Benoit,
Philippe et Pierre-Yves.

Au cours des ans, Yves s'est im
pliqué au sein du Club Optimiste, des

Benoit Dagenai;

Yves el Lucie Dagenais

Chevaliers de Colomb, de l'Action
Municipale ainsi que du Comité des
Loisirs. Lucie a travaillé pendant 7

Philippe Dagenais

ans dans le commerce familial et
maintenant elle occupe un poste de
directeur au sein d'une entreprise de
chez nous, Hydroserre Inc.

Aujourd'hui, la famille s'est ins
tallée dans la maison voisine du com
merce. Heureusemem que ce démé
nagement eut lieu avanl les incendies
du magasin, car ils auraienl tout
perdu. C'est avec l'aide elle support
de tous les citoyens qu'ils réussirent
malgré deux feux, à reconstruire et à
rénover (e commerce.

Toul dernièrement, Lucie a vendu
ses parts à Michel Deschènes qui
prend place auprès de Yves dans le
Marché Dagenais.

Pierre-Yvc:!' Dagenais

'Vue aCluelle de l'épicerie Marché Dagenais
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famille Jean-jacques DAVID et Émilia LABELLE

Issu d'une famille de onze enfants,
Jean-Jacques est né à Sainte-Monique
en 1932. Déjà à 15 ans, il oeuvre
comme journalier sur les chantiers de
constTuction. Quatre ans plus tard, il
devient menuisier, métier qu'il pra
tique encore après 38 ans.

A 22 ans, Jean-Jacques épouse en
1955 Émilia Labelle, jeune fille de 17
ans, qu'il courtisait déjà depuis deux
ans. De cette union, sont nés trois
garçons et deux filles.

Après avoir été exproprié de
Sainte-Monique, le couple émigre à
Saint-Augustin. C'est dans cette pa
roisse que les cinq enfants de Jean
Jacques et Émilia ont fondé leur foyer.

C'est aussi dans celle paroisse que
deux des fils David, Denis et Benoit,
sont devenus conlracteurs. Ils on1 re
pris le flambeau pour ne pas dire le
marteau et suivent maintenant les
traces de leur père. Robert, l'aîné de la
famille. travaille pour le Ministère des
Transports à l'aéroport de Mirabel.
Du côté des filles, France est infir
mière à l'Hôtel-Dieu de Saint-Jérôme
et Sylvie, mère à temps plein.

C'est d'ailleurs Monsieur le Curé
Jean-Paul Maisonneuve de Sainl-Au
gustin qui a béni tous les mariages el
les baptêmes de la famille David.
Signalons ici, que huit petits-enfants
sont issus de ces mariages. Ce petit
arbre généalogique se chargera de pré
senter notre famille.

Jean-Jacques el Émili~ D~vid. accompagnés de leurs enfants el conjoints: (De g. à dr.) (Assis):
France, Jean-Jacques. Emilia et Sylvie. (Debout): Pierre. Robert, Solange, Denis, Claudine. Benoit,
Nathalie el "yves

Jean·Jacques DAVID
Emilia LABELLE

Robert DAVID Denis DAVID France DAVID Sylvie DAVID Benoit DAVID
Solange MAYER Claudine MAYER Pierre DAGENAIS Yves RENAUD Nathalie BÉLANGER

Marie DAVID Annie DAVID FAMILLE Francis RENAUD Christina DAVID
1981 1985 DAVID 1985 1987

Sandra DAVID FrançOIS DAVID Magali RENAUD Andrey DAVID
198J 1987 1987 1989

Les peLits·cnfanls de la famille David: (l' rangée): François. Chrislina.
Audrey el MagalI. (2e rangée): Annie, Marie. Sandra Cl Francis

Maison familiale de Jean·Jacques et Émilia David
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(J 989) Rollande C' . res et Julien Demers

Julien, né le 1er janvier 1947, à La
Corne en Abitibi, fils de Gérard
Demers et Diana Duhaime est le
quatrième d'une famille de dix enfants
soit six garçons et quatre filles.

Ses grands-parents, arrivés de
Saint-Wenceslas au début des années
'40, ont participé à la colonisation de
l'Abitibi. Son père avait un moulin à
scie portatif et voyageait d'un chantier
à l'autre. A la suite de J'incendie de
son moulin, il devient mécanicien de
machineries lourdes.

Julien a dix ans lorsque ses parents
déménagent à Saint-Jérôme. A l'âge
de 16 ans, il travaille avec son père
sur les chantiers de construction soit à
Sherbrooke, Lavaltrie, Matane, etc.

Rollande, née le 29 mars 1946, tille
d'Henri Carrières et de Blanche Jetté,
cultivateur de Sainte-Scholastique est
la troisième d'une famille de six en
fants. En ]965, après avoir terminé
son École Normale à Saint-Jérôme,
elle enseigne à Saint-Augustin. C'est à
cette époque qu'ils se rencontrent et
décident d'unir leurs destinées en
juiJlet 1968.
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Au moment de leur mariage, Julien
arrête de voyager et travaille dans la
région comme mécanicien. Demeurant
à Sainte-Monique, ils doivent démé
nager à l'annonce de l'expropriation
en mars '69 et arrivent à Saint-Au
gustin comme résidents.

Rollande enseigne jusqu'en 1970 à
temps plein pour continuer par la suite
à temps panie! seulement. Ceci lui

(1990) (De g. il dL) Chanlal. Annie eL IsabeHe

donne plus de temps pour s'occuper
de leurs trois filles: Chantal, née le 2]
juin 1971; Isabelle, née le 04 mai
1973; et Annie, née le 19 mars 1976.

En 1971, Julien' travaille comme
mécanicien pour Montcalm Construc
tions pour la construction de l' aéro
port de Mirabel et ce, jusqu'à la fin
des travaux. Ensuite, pour le Ministère
des Transports pour l'entretien de la
machinerie à l'Aéroport de Mirabel.

En 1979, il quitte le Ministère pour
le camionnage en vrac mais il s'en
nuie de la mécanique. En août 1981, il
achète un garage à Saint-Janvier pour
faire la vente et la réparation de ma
chinerie agricole. Aujourd'hui, c'est
devenu une entreprise familiale. Julien
et Rollande travaillent activement
dans ce commerce et les enfants y par
ticipent également avec un grand
intérêt.

Les enfants ont tous fait leurs
études primaires à l'école Prés Fleuris.
Annie est aujourd'hui en Secondaire il
à Oka, Isabelle est en Secondaire IV à
Deux-Montagnes et, durant l'été, elle
est monitrice pour les Loisirs de Mi
rabel puisqu 'die veut travailler auprès
des enfants. Chantal est impliquée en
pastora le au niveau de la paroisse et
elle fait partie de la chorale de Mi
rabel. tout en continuant ses études au
CEGEP de Sainte-Thérèse en techni
que administrative.

Nous sommes très heureux de faire
partie de Saint-Augustin et nous sou
haitons il tous el chacun un très
Joyeux 150e Anniversaire.
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famille Azélie TOUCHETTE et Paul-Én1ile DÉSORMEAUX

Paul·Émile Oésonneaux el Azélie Touchene à
leur 25e anniversaire de mariage. le 09
décembre 196 J

A leuç 40e anrliversaire de mariage. M. el Mme
Paul-Emile Oésonneaux. le 16 octobre 1976

M. et Mme Paul-Émile Désormeaux. accompagnés de leurs enfanls et leur conjoint

Tous deux. natifs de Saint-Eustache.
Paul-Émile Désonneaux né le 03 mars
1909 pri t comme épouse le 20 dé
cembre 1936 Azélie Touchette née le
10 septembre 1913.

Après leur mariage, ils s'établirent
à Sainte-Thérèse sur une fenne pour
cu Itiver des légumes. des fraises et des
framboises.

De leur mariage, sont nés huit en
fants dom un est décédé à bas âge.
Seize petits-enfams et 4 arrière-petits
enfants se sont également ajoutés à la
famille. Chacun des enfants a sa
petite besogne.

Claudette est mariée à Germain
Drouin et ils sont cultivateurs.

Étant également cultivateur, Mi
cheline, épouse de Réal Castonguay,
oeuvre dans l'entreprise familiale.

Henri s'est marié à Anne-Marie
Laurence et est mécanicien.

Jacques se marie avec Thérèse La
chance et exerce le métier de jour
nalier.

Huguette prend comme époux Ger
main Vermette el il travaille comme
ouvrier.

Yvette, toujours très active, est ma
riée à Jean-Paul L'Allier, peintre dé
bosseur.

Marie-Marthe se marie avec Fer
nand Gauthier et il est journalier en
aluminium.

Après vingt-deux. ans sur cette
ferme, M. Désormeaux décida de

vendre sa fenne pour venir demeurer à
Saint-Augustin dans le rang Côte

Saint-Louis des Corbeils où il a de
meuré jusqLI' 11 son décès.

La maison familiale
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famille Georges DESJARDINS

Monsieur Pierre Desjardins
Les enfants de Pierre et Man:elline: (De g. à d!".) (Assis): Marie-Louise, Mélina el Agar (Debout):
.Jeanne, Irène. Georges. Bemad'l1e et Blandine

Denis Desjardins,
(Père MonLfort'\In) M. Georges Desjardins

Mme Émilia Robert Des
jardins. décédée le 16 août
J965

NOS ANCÊTRES QlJI ONT
VÉClJ À SAINT-AlJGlJSTlN

François Desjardins (1815-J898).
épouse Arthémise Desjardins en l :HO;
ils ont onze enfants. Son fils. PielTe
Desjardins (1853-1924), marie Mar
celline Maisonneuve en 1874. Treize
enfants naissent de cette union, cinq
meurent en bas âge. Deux mois après
la naissance de la dernière fille Irènl'.
Marcelline, 39 ans, quitte pour l'au
delà ses huit enfants vivants. Les sept
filles entourent d'affection, leur uni
que frère Georges ([890-1977).

Celui-ci épouse en première noce,
l' institutrice Alexandrine Leclair en
1914. Un enfant naît de ce mariage.
Denis (J 920). Il étudie à Papineau
ville, est ordonné Père Montfortain à
Ottawa, le 1er mars 1947. Mission
naire en HaJ'tj depuis mai 1948, il Y
demeure encore. Alexandline meurt
le 16 février 1922.

Six ans plus tard, Georges, cultiva
teur. simple, au goût sobre, fortement
attaché à son coin de lene, marie en
deuxième noce l'institutrice Émil ia
Robert (06 mars 1928), femme douce,
effacée, prévoyante. De ce second
mariage. naissent sept enfants dont six
vivants. Denise. Pien'e, Jean-Louis et
Luc demeurent à Saint-Augustin.

Les enfants de Georges el Émilia: (Assis): Denise. Françoise el Marie-Claire. (Debout): Luc. Pierre el
Jean-Louis
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Famille de Pierre DeSJardins: (De g. à dr.) Pierre. Sylvie. Rose-Marie e.l Claude

Famille de Jean-Loui~ Desjardins: (De g. à dr.)
(le rangée): Hélène el Jean-Louis. (2e rangée):
Éric el Robert

Famille. de Luc Desjardin~: (De g. il dr.) Michel,
Lue, Réjeanne el Daniel.

Famille Luc DESJARDINS
C'est le 19 juin 1965 que Lnc unit

sa vie à celle de Réjeanne Pelletier,
originaire de Sainte-Anne-des-Monts,
Gaspésie. Luc pratique le métier de
boucher à Montréal C'est en 1972
qu'il revient, avec sa petile famille,
s'installer à Saint-Augustin, près de la
maison familiale.

Ils ont deux fils. Daniel (1966) tra
vaille à la Compagnie Reynolds de
Sainte-Thérèse. Michel (1969) suit
les traces de SOn père, et travaille dans
l'alimentation comme boucher. Leur
passe-temps: la pêche et la musique.

Famille Pierre DESJARDINS
.Je suis né et ai passé mon enfance à

la maison paternelle du Rang L'Allier.
En 1962, j'épousais Rose-Marie
Marquis, enseignante, et nous avons
eu deux enfants: Sylvie et Claude.

Née le 19 décembre 1963, Sylvie
se marie avec Ghislain Lortie de
Sainte-Agathe en mai 1987. Claude,
né le 25 milfS 1966, est propriétaire du
Groupe Imprimeur L'Impression de
Ville Saint-Laurent

Après avoir vécu quelques années
en banlieue de Montréal, nous som
mes revenus aux sources il y a quinze
ans.

Famille Jean-Louis DESJARDINS
Jean-Louis continue de cultiver la

terre, avec le même enthousiasme que
ses ancêtTeS. Il se marie avec Hélène
Ouellette, native de Sainte-Scholas
tique, le 09 juillet 1966.

Leurs enfants sont Robert el Luc.
Né en 1967, Roben est outilleur et tra
vaille chez Artopex à Laval. Éric, né
en 1970, est un u'av<lilleur de la cons
truction. Dans leurs temps libres, ils
aiment beaucoup aider leur père pour
les travaux de la ferme. Robert el Éric
ont hérité de leur grand-père Georges,
la passion des chevaux.

La maison familiale que Denise habile nCluell\ement
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famille Carmelle GRATION et Arthur DION

Née un 29 septembre à Saint-Au
gustin, Carmelle Gratton est issue
d'une famille de huit enfants.

Des trois soeurs et quatre frères
qu'elle avait, il lui reste sa soeur
Marie- Rose et ses frères Gérard et
Claude Gratton.

Après avoir complété ses études à
l'Académie Sainte-Scholastique, elle
enseigne durant cinq ans à l'école du
Petit-Brûlé.

A la suite de son mariage à Arthur
Dion en 1932, ils vinrent s'établir à
Montréal où naquirent leurs trois en
fants: Jean-Marie, décédé en 1949;
Yvon et Gisèle.

Au décès de son mari en 1957.
Carmclle, dotée d'un esprit de dé
vouement remarquable, retourne à
l'enseignement pour une période de
vingt ans.

Aujourd'hui, elle vit une retraite
bien méritée et ajme se rappeler avec
nostalgie ses souvenirs de Saint-Au
gustin

Madame Cannelle Grallon.
retraitée

Ses élève, à l'lico! du Pel il-Brûlé

Mariage de Cannelle Grallon el d' Anhur Dion. le 15 aOûl 1932

Avant le départ vers Sainle-Anne-de-Beaupré. pour le voyage de noces de M. el Mme Arthur DION
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famille Danielle et Yvon DION

éNé à Montréal le 08 octobre 1936,
Yvon Dion est le fils de Cannelle
Gratton el d'Arthur Dion. Il a une
soeur cadette Gisèle et un frère Jean
Marie, décédé accidentellement en
1949.

Après avoir fait ses études élémen
taires à Ville Lasalle; il poursuivit
pendant six ans des éludes classiques
au Collège Sainte-Marie et de Mathé
matiques Sciences au Collège Cinq
Mars.

Il laisse ses études en 1957 pour
aller sur le marché du travail; d'abord.
comlne technicien dans un laboratoire
puis, comme représenrant des ventes.

En 1967, il se lance en affaires et
après beaucoup de travail et de téna
cité, il est aujourd'huÎ président de six
compagnies qui ont généré un chiffre
d'affaires de plus de 70 millions de
dollars l'an passé.

En J972, il épouse Danielle Hudon
et leur désir d'avoir des enfants n'a
pas été comblé. Aujourd 'hui, en
dehors du travail, ils partagent leur
temps entre leur maison dans les Lau
rentides et leurs appartements à
MontréaJ et, en Floride.

Très jeune, Yvon passait ses va
cances d'été dans le Petit-BrûJé chez
son oncle et sa tante, Philippe et An
toinette Gratton et se rappelle très bien
qu'il allait à la messe le dimanche à
Saint-Augustin.

Yvon a deux oncles Claude et
Gérard Gratton, plusieurs tantes, cou
sins et cousines qu'il affectionne
beaucoup et qui appartiennent tou
jours à la paroisse de Saint-Augustin.

Danielle el Yvon Dion

La f,;&idenee personnelle à Monn Heighl.s
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famille Anastasia et Dionissios DRAKONTAIDIS

Pavlos Drakomaidt'>, leur fils alné

Mariage de Anastasia et DionisslOS Drakontaidis, le 09 mars 1975 Bobby Dral.,ontaidis MMia Drakonraidis, leur fille
cadette

Dionissios, fils de Pavlos et Maria
Drakontaidis. Je suis né le 10 août
1949 en Grèce.

Dionissios épouse Anastasia Vorou
le 09 mars 1975 Née Le 09 janvier
1958 en Grèce, je suis la fille de
Harabalas et de Stavroula Vorou.

Dionissios et Anastasia sont pro
priétaires du Restaurant Jean Lafitte
de cette paroisse depuis [976.

Nous sommes heureux de vous
présenter nos trois enfants: Pavlos,
âgé de 12 ans et né le 26 mai 1977; né
le 06 novembre 1979, Bobby est âgé
de 10 ans; et Maria, âgée de 8 ans, est
née le 10 aoùt 1981.

Nous avons fait construire notre
maison sur la rue Rolland à Saint
Augustin en 1989.
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famille Eudore DUQUET

M. eL Mme Eudore Duquel en 1944

Euclore Duquet, fils de Marcel
Duquet et de Victorine Guindon, est
né le 25 septembre 1883. En 1911, il
prenait possession de la terre où son
arrière-grand-père s'était établi en
1804. Le 24 juin 1912, il épousait
Marie Hébert dit Lecompte à Sainte
Thérèse. Née le 13 décembre 1887.
elle était la fille d 'HerménégiJde
Hébert dit Lecompte et de Zelfrid
Dubois. Pendant 36 ans, le couple

habita la maison de pierre que ['an
cêtre avait fail bâtir el existante encore
aujourd'hui.

En 1949. le couple vendit leur pro
priété à leur fils Guy qui a continué
pendant plusieurs années à exploiter la
ferme ancestrale, et demeure toujours
dans la vieille maison.

Comme cultivateur, Eudore Duquet
a eu une vie bien remplie. A son
décès, "La Voix des Mille-Iles" de

Sainte-Thérèse lui rendit cet hom
mage:

"Né à Saint-AugusLin. Monsieur
Duquet a été un fervent du sol toute sa
,-je. A un certain moment, il exploit.ait
Imis tenes, tant à Sainte-Thérèse qu'à
Saint-l\ugustin. Dans 'Son village
natal, il fut quelques annèCS commis
saire d'école. Il était cependarH rès
lié à la vie térésienne et fut mê é de
près à la fondation de la Caisse opu
laire de Sainte-Thérèse."

L'auteur aurai 1 pu ajouter qu'il fit
partie de l'administration de la même
Caisse pendant 40 ans. Et quand il
prit sa retraite à Sainte-Thérèse, il
consacra plusieurs étés à la Vi Ile de
Boisbriand à titre de membre du
comité d'évaluation municipale.

Eudore Duquet est décédé le 08
février 1969 et Marie Lecompte l'a
suivi le Il avril 1970. Tous deux. sont
inhumés dans le lot familial au cime
tière de Saint-Augustin. Ils ont donné
naissance à huit enfants: Jules. de
Sai nte- Thérèse; Franço ise (Dame
Jean-Louis Desjardins) de Sainte
Thérèse; Guy, époux de Gabrielle
Nadon, de Saint-Augustin: Claire, de
Montréal; Georges, curé de Sainte
Monique; Hélène, de Montréal; Thé
rèse, de Rigaud; et Anne-Marie,
décédée le 09 mai 1934.

Les en fanb de la fJmilie Eudore Duquel ver> les années 1944
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famille Herméline et Georges DUQLTETIE

Mariag~ de Grorge· Duquene .! d'Herm~1Ln~

Jérôme. le 2l ,;,cJ1lc:mbn~ 1 1.

Thérèse où il décède le 09 mars 1989
à l'âge de 99 ans et 8 mois.

Tous les deux reposent au cimetière
de Saint-Augustin.

Maison r"'\liliale de M. el Mille Georges Duquelte

M. et Mm Georges Duquelle

eux, il visite 1'Ouesl Canadien, la Flo
ride, la Gaspésie et, quelques coins du
Québec el de l'Ontario,

En décembre) 979, il fail son
enlrée au Foyer DrapeCJu de Sainte-

Dans le r<lng Petit Chicot de Saint
Augustin le le< juillet 1889, est né
Georges Duquette le neuvième et
dernier enfant de Joseph Duquette et
Azilda Saint-Jacques. Il fait ses études
à l'école voisine de sa demeure. Très
jeune, il apprend le dur métier Je cul
tivateur, ce qu'il fait une parti dt:" sa
vie.

Le 21 septembre 1915, en l'église
de Ilinte-Thérè. , il épouse Henné
linc Jérêlme. fille tle rénance Jérôme
e ordélia Villeneuve. De ceU
union, sont nés onze enfants.

De 1915 à 1948, il cu Itive sa telTe
achetée de Monsieur Leguerrier. En
1948, il quitte le Petit Chicot pour
s'installer dans une l11aison construite
par son fils Maunce sur un lot de sa
petite terre dans la montée du village.
Il occupe son temps en allant à la
pêche à son chalet dt: Pointe-Calumet.
11 a aussi travaillé pour la voirie et. de
1953 à 1959, il occupe un poste à la
Caisse populaire.

Pour Herméline, les counepointes,
le tricot, la peinture de figurines n'ont
pas de secret pour elle et c'est son
passe-temps favori. Que de belles
chose'. elle a faites! Le 12 mai 196[,
Mme Herméline Duquette décède
subi.lement à l' â ,de 7l ans.

En 1962, ' '~orges Duquette vend
sa maison il M. Henri Forget et démé
nage à Saintc-Thér'se chez sa fille et
son gendre Pauline et Marcel Trahan.
Il y demeure pendant 17 ans. Avec

Aeeompa liés de le "enfants, Georges Duquerte et Hennéline Jérôme
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famille Achille DUQUETTE

Mariage d'Achille OuqueHe el de Jeanne Aubé le 05 aoûl 1947. Ils som
accompagnés des lémoins: M. Georges Duquette (à gauche) el de M, Ubald Aubé
(il droile)

Né à Saint-Augustin le 08 janvier
J920, Achille est le fils de Georges
Duquette et d'Herméline Jérôme. [j

est le troisième d'une belle famille de
onze enfants dont six garçons et cinq
filles. Sa mère, Herméline Jérôme
décéda le 12 mai 1961 à l'âge de 71
ans et 4 mois et Georges Duquette
nous quitta le 09 mars 1988 à 99 ans
et 8 mois. Tous les deux furent
inhumés au cimetière de la paroisse
Saint-Augustin.

Achille a fait ses études primaires à
la petite école du rang Chicot, Saint
Augustin. Sa jeunesse se passa sur
tout sur la ferme en travaillant avec
son père.

Le 05 août 1947, Achille épousa
Jeanne Aubé, née le 17 juillet 1925,
fille de Blanche Malte e[ d'Ubald
Aubé. Six enfants naissent de cette
union: Christianne (09 décembre 1948),
Richard (12 septembre 1950), France
(30 juin 1952), Manon (18 juillet 1955),
Alain (18 septembre 1957) et Marie
Andrée (23 janvier 1963). La famille
compte aussi sept petits-enfants:
Stéphanie et Patlick Boudreau, Mathieu
Duquette, Isabelle Cyr, Valérie
Duquette, Benoit et Sabrina Laviolette.

Le 03 décembre 1947, Achille
ache ra la ferme de son père. Il fu t
alors ta troisième génération à pos
séder celte belle ferme car, le [4 no
vembre 19 la. son grand-père Joseph
Duquette J'avait achetée et il en a fait
la donation à Georges Duquette le 21
avril 1914,

Cette ferme posséda env iran 100
acres comprenant une maison, une

grange avec des vaches laitières, des
porcs, des poules, de~ chevaux et les
instruments agricoles nécessaires à la
cuJrure de 95 acres environ.

Achille s'occupa de sa ferme avec
raide précieuse de son épouse. Ils
travaillent tous les deux à l'ex.pansion
et au bon fonctionnement de cette
ferme. Même, iJ a été un des premiers
cultivateurs possédant un silo Dion
pour la luzerne et à cultiver le maïs
grain.

En plus de ses occupations quoü
diennes, Achille participa bénévole
ment à plusieurs organismes de la
paroisse: conseiller. marguillier, com
missaire d'école. directeur à la Caisse
Populaire. Il a même participé à
plusieurs concour~ de fenne: concours

de Mérite AgIicole, concours de maïs.
Malgré tout, son principal loisir était
la chasse au chevreuil et plus tard à
l'orignal.

En 197 [, Achille arrêta de cultiver.
Cependant, il conrinue d'habiter la
maison aujourd'hui centenaire jus
qu'en 1985. Maintenant retraités,
Achille et son épouse habitent à La
chute ou à leur chalet de Saint-André
d'Argenteuil près de Carillon.

En cette année. il est heureux avec
sa famille de participer à cette mani
festation du 1SOe anniversaire. JI con
sidère que c'est une fierté d'avoir ap
pm·tenu à la paroisse Saint-Augustin.
Ils en gardent tous un excellent sou
venJL

La famIlle d·.·\chille Duquene et de Jeanne Aubé ! .:.1 maison de la fenne en 19{'.5



famille Jean-Maurice ÉTHIER et Yvonne GRATION

Famille de Michel Éthier: (De g. à dr.) Chantal. Diane. Miehel et Jonathan

Yvonne et Jean-Maurie" Éhier

Natif de Sainte-Monique, je suis le
fils de M. Édouard-Charles Ethier (12
décembre 1894) et d'Anastasie
Leroux (30 avril 1897), issu du maria
ge en mai 1925. Native de Saint-Au
gustin, ma mère demeurait au 15509,
rue Saint-Augustin, Saint-Augustin,
Mirabel.

Grandissant à Sainte-Monique,
Jean-Maurice fréquente l'école de
rang jusqu'à la 7e Année et poursuil
deux ans d'études classiques au Col
lège Sainte-Croix de Ville Saint
Laurent.

Dès l'âge de 14 ans, Jean-Maurice
fait ses premières armes dans la vie
publique: participation des élections à
la porte du Pool. Un sens organismeur
était déjà acquis à l'âge de 15 ans:

faisant panie des Jeunes Agriculteurs
de Sainte-Monique, Jean-Maurice
organise des soirées pour faire survi
vre ]' organisation. A deux reprises,
Jean-Maurice remporte certaines com
pétitions agricoles, particulièrement
celle de "1 er jument des animaux"
pour la région et représenta le Québec
à J'exposition de Sherbrooke dont il a
été classé premier. Une bourse à
l'école d'agriculture d'Oka lui a été
attribuée.

Travailleur autonome; à 19 ans, il
vend sa première entreprise de machi
neries à son frère (Gaston) en 1947. Le
]2 mars 1947, jour auquel Jean-Mau
rice a 21 ans (Majeur), il acheta une

compagnie de transport opérant sous le
nom de Saint-Eustache Transpon.

Désirant "vole' de ses propres
ailes", Jean-Maurice quitte Sainte-Mo
nique pour demeurer à Saint-Eustache.
A l'automne, il devient propriétaire
d'un terrain et érige une maison où,
aujourd 'hui, existe le restaurant Dunkin
Donuts. A ce moment, l'expansion de
la ViJ1e de Saint-Eustache se limitait en
quelque sorte au vieux pont Belle;
feuille communiquant avec Laval au
temps de feu Paul Sauvé.

Le 17 septembre 1949, il se marie
avec Yvonne Gratton, fille de Philippe
Granon et d'Élisa Paquette, à Sainte
Scholastique. Parrain du marié et curé
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Famille de Mario Éthier: (De g. à cIr.) Francine, Mario, Bébé Samuel

de Saint-Augustin, Monsieur k Curé
Jeau-Baptiste Étllier préside à la
cérémonie. Deux enfants, Ghislaine et
Michel, sont nés à Saint-Eustache.

De retour à Saint-A ugustin en
1951, Jean-Maurice acheta les lots
222-223 de Monsieur Wilfrid Vile
maire, propriétaire depuis 1942. Anté
rieurement, Monsieur Joseph Leroux,
oncle de Jean-Maurice, el Monsieur le
Curé Jean-Baptiste Éthier, un des
premiers curés de la paroisse, furent
les propriétaires.

Trois enfants sont nés à Saint
Augustin: Claude, André-Richard et
Mario,



Famille de Jean-Maurice Ethier: (Assis):Yvonne el Jean-Maul'lce Ellier. (De g. '1 dr.):Claude,
Ghislaine, Mario el Michel

l'Association des Loisirs S<lint
Augustin Ine. et cela pendant 20 ans;
organisateur des Fêtes du Carnav<ll
pendant 15 ans. Il est membre fon
dateur du Club Optimiste; membre
fondateur de la Chambre de Com
merce el directeur pendant Il ans dont
il occupe le poste de président pendant
3 ans. De plus, il esr directeur de la
Corporation de Développement éco
nomique de Mirabel depuis 6 ans.

Toujours actif. il participe à la
Foire de Mirabel pendant 3 années
dont le poste de président lui est oJfert
pendant 2 ans. Il est direcreur aux
aqueducs pri vés du Québec pour 3 ans
et directeur de l'Association des Mar
chands de Machineries agricoles pour
un terme de 6 ans.

Pour terminer, lout ce dont j'ai
raconté ne se l'ail pas sans l'appui
d'une femme qui a su m' épau 1er de
puis plus de 41 ans. Un merci de gra
ti tude lui est dédié sincèrement et j
suis reconnaissant de la compréh n
sion app0rlc;e de mes enfants.

Dans ulle mème lign~ de ensçe. le
souhait le plus cher e~l ue. <lint
Augustin se développe dan~ Ull har
muni pour le plu.\; grand bien (!' lB
communauté avec son 150e Anniver
sai re de fondatioo.

Une vie sociale des plus actives a
toujours reflétée la famille de Jean
Maurice Éthier. Au plan scolaire,
Jean-Maurice est Commissaire d'école
pendant 12 ans, participe à la fusion
des deux Commissions Scolaires et à
la construction dc l'école. Il est direc
teur de l'Association des Commis
sions Scolaires pour une durée de 6
ans,

Sur le plan socio-culturel, en 1955,
Jean-Maurice est un des fondateurs de

Rtchard Élhiel, dCù' ..k" I·ilg.: dt' 2..~ ;'lJJ~. k 16
lU1f1 I~KlJ

Loin de la peur de déployer un
travail intense et parfois difficile.
Jean-Maurice. au fil des années, est
agriculreur, jardinier et devient
vendeur de machineries agricoles
pendant 17 ans pour International
Harvesrer. Avec la venue de l'aéroport
international de Mirabel en 1969. ce
furent des années de décisions. Face à
la multitude d'encans et à la dimi
nution des producteurs agricoles, les
compagnies moditiaiem les territoires
et le nombre de vendeurs diminua i t.

Devant ce fait, la création de la
compagnie Excavation J.M. Éthier
Inc. sc concrétise.

L'expansion de "Saint-A ugustin
village" fut modeste et lente. En
1956, les premiers terrains sont ven
dus aux familles Sanscartier, Guilbault
et Chartrand. L'espoir d'augmenter les
ventes était toujours de rigueur. Ce
pendant, en 1969, dilférentes lois gou
vernementales dont la l.oi 115 ralen
tissent de nouveau les ventes.

Cependant, les années 19W2·1990
apportent une vraie expansIOn: dé.ve
0Pll'ment toujours grandissant, cons

lrt.lctiùns nombr~ U~ .,. Recon nai~sant

de lou~ le:> effo s t le~ <;a rifict" de
es [Hf)çh '.. Je'n-M uric,.. loisit

d'a 1rd 1 s prénom$ de ses Ill" nts et
de ses petits -:nLulls comme ooms des
nouvelles rues.
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famille Gustave FILION

Aujourd'hui encore, en bas de la
côte, non loin de l'église de Saint
Augustin, même passée à des mains

postes de contremaître et de surin
tendant pour la compagnie H.l.
O'ConnelJ; la ville de Sainte-Thérèse
requiert aussi ses services comme
inspecteur de' travaux pendant onze
ans. Quel homme dévoué, consci
encieux, persévéran1! Quel homme au
coeur d'or sous un extérieur discrd,
gêné, timide, sobre de paroles; seul
son journal personnel reçoit ses confi
dences.

Et, Thùesc (1906). fille d'Emma
Desjardins el d'Emmau_~ L" Allier, vive
comme lIll pois: n" travaiIJeuse
commè Hile abeiHc>, gaie comme un
pinson, dou~e d'ul1 humour inné,
assure une présence pleine de bonté,
de tendresse et d' ccueil. Quatre
filles: Clairette, la femme ponctu Ile;
Marth , la femme accueillante;
Hugueue, la femme sociable; Nicole,
la femme discrète; marchent belle-

Gustave el Thértse FiJi,JO

ment dans le sillon de Thér': et. de
Gustave.

Pierre. Fonumu, Guslave, Léo el Georges Fi lion

Clanelle, Marthe, Huguetle el NIcole Filion, lors de la bénédiclion
pale.melle. k 1~ pnvier 1980

étrangères, une solide maison de
pierres aux contrevents bruns, une
maison plus que centenaire, parle
éloquemment d'une famille ancestrale
de chez nous: les Filion.

Ponctualité de toutes les heures,
amOllr du travail ordonné. respect
sacré du dimanche, gens de devoir,
voilà qui campe bien cette fami.lIe de
Philomire, fils de Pierre filion, marié
à Azilda Duquette.

Au nombre des garçons, Gustave
(1906-1982) choisit de s'établir sur la
fenne en "haut de la côte". Pendant
treize ans, en travailleur acharné et
méthodique, il cultive cette terre qu'il
aime ... Sa santé chancelante l'oblige
à quitter ce coin; il assure alors les
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Famille Philomire fil.ion



fondateur des Loisirs de Saint
Augustin Inc.

Toujours acrif, de 1962 à 1973, il
est agent pour la Banque Provinciale
du Canada. Le 07 juin [959, Mgr
Émilien Frenelte, évêque de Saint
Jérôme, lui décerna la médaille
d'argent du mérite diocésain. En mai
1964, il fut décoré de la médai Ile du
mérite scolaire. li est le premier laï
que à distribuer la communion aux
fidèles de sa paroisse.

Léa décède le 17 avril 1977. Lui
survivent son épouse, ses enfants, sa
bru Marie-France Lafortune, son
gendre Jean-Claude Giroux et ses
deux petites-filles, Sophie et Maryse
Giroux.

Celle maison est ~llUée au 14983. ~ne Saint·Auguslin. EUe a appartenu aux familles Filion de père en
fils pendant près de 175 ans. Les demiers Fllion qui l'onl occupée sont: Léo el Ida Filion. et leurs
enfants: Hélène, Je<ln-Marie, Pauline et Suzanne. Elle fUI vendue à M. Richard Earle. le 20 août 1975

Le lopin de tetTe conservé est ca
dastré en 1959 en 25 lots qui seront
vendus pour construction domiciliaire.
Ces terrains longent les rues Charle
magne et Filion. Maurice Paiement est
le premier propriétaire résidant sur la
rue Filion. Bemard Ouelleue suit son
exemple.

De 1956 à 1970, Léo a joué un rôle
important dans sa paroisse et ses
talents furent reconnus par la con
fiance de ses concitoyens. Il fut con
sei 11er municipal, commissaire d' é
cole, secrétaire-trésorier de la Com
mission Scolaire et de la municipalité
du viUage de Sainl-Augustin. Pendant
20 ans, il fut président de la Caisse
Populaire. Marguillier et membre-

Léa est né le 25 mai 1909, fi Is de
Philomire Filion. agriculteur et
d'Azilda Duquelte. Ida est née le 13
mars 1920, fille d' Alcide Rayet
d'Élodia Lamarche de Saint-Alexis,
comté de Montcalm. Devenue orphe
line en 1921. elle fut adoptée en 1923
par Médéric Rochon et son épouse de
Saint-Augustin.

Le 18 avril 1942, elle épousait Léa.
De cette union, sont nés: Hélène,
Jean-Marie, Pauline el' Suzanne. De
1942 à 1959, Léo et son épouse ex
ploitent la ferme ancestrale où les
Filion se succédaient de père en fils
depuis 1798. Léo se spécialisait dans
l'élevage de porcs de race pure. li
gagna à deux reprises le championnat
canadien des éleveurs de porcs classés
en 1946 et 1954. Lorsque la Compa
gnie Aluminium of Canada décida
d'acheter des porcs pour exporter sllr
sa fenne de la Guyanne anglaise, plu
sieurs de ses porcs furent expédiés.
En 1966, la ferme est vendue à
Jacques Paiement. Un lopin de terre
de huit arpents est conservé.

Dans la maison en pierres des
champs, construite par les ancêtres de
Léo vers 1825 et portant le numéro
civique 14983,9 générations de Filion
se sont succédées de père en fils. Cette
maison fut vendue à Richard Earle en
1975. L'église actuelle est construite
sur un terrain donné à la Fabrique par
Joseph Filion, ancêtre de Léo.

famille Ida et Léa FILION

Accompagnés de leurs parents. les enfanls sonl: Jean-Marie, Hélène. Pauline el Suzanne, en juillel 1963
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famille Fernande et Paul-Émile FILION

terre et alla travailler à l'extérieur
comme menuisier. En 1981, ils fêtè
rent leur SOe anniversaire de mariage.
La messe fut célébrée par Mon
seigneur Gilles Bélis(e. cousin de
Paul-Émile. Le Père Georges Cons
tantin, ami de la famille, concélébrait.

En 1982, Paul-Émile décéda à la
suite d'une longue maladie. Son
épouse Fernande demeure toujours à
Saint-Augustin et est très active. Elle
fait du tricot depuis plusieurs années
bénévolement pour une communauté
religieuse. Elle vient de fêter ses 80
ans et a subi dernièrement une inter
vention chirurgicale délicate à la han
che droite. Elle est en pleine forme et
continue à vaquer à ses occupations et
à recevoir tous les "Filion" lors des
grandes fêtes de l'année.

Les enfants de M. et Mmc Paul-Émile Filion: (De g. à dr.) Pierre, Lise. Jacques, Estclle, François el
Françoise.

Carole, fille d'Estelle devant la maison paternelle en 1968

Lise épousa Rock Mayer et eurent
cinq enfants, Lous décédés. Dans une
seconde union, elle eut un enfant:
Christopher.

Jacques épousa Marielle Picard et
eurenL un enfant: Daniel.

Estelle épousa Pierre Bergeron et
eurent quatre enfants dont deux vi
vants: Carole et Marlin. Carole est
présentemen t rel igieu se-ense ignante
dans la Communauté des Soeurs de
Sainte-Marcelline.

François épousa Mireille Falstrault
et eurent deux enfants: Lyne et
Chantal.

Françoise épousa Vincent La
monde.

Dans la famille, nous comptons
neuf petits-enfants et quatre arrière
perits-en fan ts.

Paul-Émile était cultivateur et.
quelques années plus tard, vendit la

Osias Mayer, natif de Saint-Au
gustin, prit pour épouse Léontine
Leclerc, native de Saint-Philippe
d'Argenteuil. Ils donnèrent naissance
à six. enfants dont trois garçons et trois
filles. Ainsi naquit Fernande, la
4 ième enfant de la famille Mayer.
Elle épousa Paul-Émile Filion en
1931.

Fils d'Octave Filion et de Marie
Anne Duquette, c'est. une nombreuse
famille de quinze enfants natifs de
Saint-Augustin, précisément du Petit
Chicot. Marie-Anne était "fille uni
que" d'Adélard Duquette et d'Estelle
Dion, ils résidaient dans Je rang
L'Altier à Saint-Augustin. Marie
Anne décéda en 1984 à l'âge de 98
ans et 8 mois. Mais auparavant, elle
fut fêtée en 1980 à l'âge de 94 ans.
Elle tricotait, faisait des courtepointes
et était la doyenne de Blainville où
elle demeuraiL depuis 33 ans chez sa
fille Béatrice.

Paul-Émile Filion et Fernande
Mayer eurent sept enfants dont six
vivant~:

Pierre épousa Janine Chalifoux. et
eurent trois enfants: Michel, Denis et
André. Ces trois enfants restèrent
avec la famille Paul-Émile Filion
définitivement alors qu'ils étaient en
bas âge, Sans. 3 ans et demi et le der
nier avait2 mois.

Femande el Paul-Émile filjon
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famille Lise et Mike FORCILLO

NQt.re maison

Vivre à la campagne!! .. Voilà
notre rêve l !

Né à Montréal le 11 novembre
1940, Mike est le fils de Michel
Forci 110 et d'Annette Ciaburri, natifs
de Montréal. Ses grands- parents sont
originaires d'Italie.

Moi, Lise Gauthier, suis née le 18
mai 1942. Je suis la fille d'Édouard
Gauthier et d'Aurore Duval, natifs du
Lac Saint-Jean. En 1945, ma famille
a emménagé à Montréal.

Au printemps 1968, notre rêve se
concrétise. On déménage sur la rue
principale de Saint-Augustin, dans
une maison centenaire qu'il a fallu
rénover. A ce moment là, nous avions
deux enfants Lisa née le 10 avril 1964
et Gino né le 19 mai 1966. Par la
suite, notre famille s'est agrandit avec
Michèle le 21 janvier 1971 et Kim le
25 septembre 1979.

A "automne 1969 avec J'encou
ragement de son frère Gilles, Mike
bâtit pour l'élevage de bovins Here
ford pour atteindre 70 têtes. Nous
possédions aussi 7 chevaux. des

poules, des lapins et plusieurs chiens.
Nous avons loué et cultivé beaucoup
de terres pour y produire du maïs et du
fourrage. Depuis la fusion des pa
roisses avoisinantes de la ville de Mi
rabel, nous avons dû délaisser l'éle
vage.

C'est en 1971, que Mike a construit
un garage et il y fabriqua des appareils
de conditionnement physique de façon
artisanale. Constatllnt l'ampleur de la
demande, il érigea une manufacture à
Laval.

La famille Forcillo, aU.iourd'hui!!

Mike, Gilles et Gino fabriquent
toujours des équipements de gymnase
et sports. C'est moi, Lise, qui s'oc
cupe du département de rembourrage.

Dans mes loisirs, je suis catéchète
et je fais partie de la chorale pour
notre paroisse.

Notre ainée Lisa, très dynamique, a
été diplômée architecte Le 30 avril
J983, elle s'e~t mariée à Adéodat
Labelle de Saint-Augustin. Ils sont

~am-te~E

parents de deux charmantes filles:
Mélissa née le 28 mai 1986 et Sonia le
08 mai 1988 Il s sont propriétaires
d'une ferme de maternité porcine à
Saint-Augustin.

Gino, très sportif, a été diplômé
entraîneur de hockey. Bénévolement
durant plusieurs années, il s'est oc
cupé de différentes équipes dans le
hockey mineur à J'aréna Jean Laurin.
Le 11 juillet 1987, il est fier d'épouser
Nathalie Charbonneau de Saint
Jérôme. Présentement, son propre
centre de conditionnement physique
est en marche à Saint-Eustache, rue
Saint-Louis.

Michèle, très cou rage use, s'est
classée en patinage 311istique au sein
du C.P.A. Uni bel se méritant un cer
tificat d'entraîneur; mais un fâcheux
accident l'empêcha de continuer. Du
rant une saison, elle a pris des cours
d'orgue. Comme gardienne d'enfants,
elle est bien appréciée. Elle s'est
fiancée à Daniel Godin de Saint-Au
gustin et ils projettent de s'installer,
ici, à Mirabel. Maintenant, elle étudie
en commis de bureau.

Notre cadette Kim, très autonome,
pratique, elle aussi, le patinage artis
tique dans Je club Unibel depuis l'âge
de 4 ans. Elle achève ses études élé
mentaires et projette devenir archi
tecte.

Nous sommes fiers de vivre à
Saint-Augustin.

Quaire général ions: Annelle, Li,e. Lîsa. Mêli,sa el Sonia
Noue famille: Miehèle el Daniel, Kim, Lise. Adéodat el Lisa, Gino e[
Nathalie, el Mike
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famille René FORGET

Bonjour à vous tous! Voici une
histoire de générations l

En 19]5, c'est un matin d'automne
que la petite famille Forget pose le
pied à Saint-Augustin. A la suite du
second mariage de Pierre Forget avec
Hortense Leblanc, trois enfants
naissent: Henli, Marie-Rose et Émile.

L'aîné de la famille, Henri Cà
l'arrière-plan de la première photo)
étudie le cathéchisme et suit les traces
de son père. 11 rencontre une jeune
demoiselle, Orise, fille d'Élida Char
bonneau et d'Usaël Labelle de Sainte
Monique. Les fréquentations sont
assez brèves et enfin la grande de
mande. Puis Je mariage eut lieu aux
environs de la Fête de Sainte-Cathe
rine en novembre 1930, il Y a de cela
presque 60 ans déjà.

De celte union, sont nés deux en
fants: René et Marie-Jeanne. Le cadet
fait ses études à l'école du village
pour se diriger ensuite vers l'agri-

Famille Pierre Forget: (De g. à dr.) (Assis):Pierre Forget, le cadet Émile et
Hortense Leblanc. (Deboul):Henri l'aîné el Marie-Rose

Famille Henri Forge!: (De g. à dr.) René, M. el Mme
Henri Forgel. et Marie-Jeanne

René Forget el Flcurelle Bélanger, aeeompagnés de
lews enfanls: Claude et Chanlal

culture, mode de vie des gens du passé
et du présent.

Puis, René fait la rencontre de
Fleurette, ftlle de Rosa Rhéaume et de
Lucien Bélanger de Saint-Augustin.
Après quelques années de fréquenta
tions, ils se retrouvent au pied de
['autel, en octobre 1963.

Le temps passe ... puis vient la gé
nération suivante. Deux enfants sont
nés: Chantal et Claude. Tous deux ont
terminé leurs études et sont mainte
nant sur le marché du travail.

C'est ainsi un bref résumé de la vie
de courageuses gens de Saint-Au
gustin où il fait bon vivre.
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Je félicite et remercie tous ceux et
celles qu i de près ou de loin ont par-

La lTul.ison ancestrale

ticipé à la réussite des Fêtes du 150e
anniversaire de la paroisse.



famille Bertha et Antonin FüRTIER

Maison familiale d'Antonin Forlier el de Bertha Thérien qui fUI incendiée en 1958 lors d'une
explosion d'un camion chargé de dynamite qui circulait sur la route vers Lachule

Dame Berlha Thérien Fomer, décédée à l'âge
de 81 ans

Monteur Anlonin Fortier, décédé à l'âge de 43
iUlS

Antonin Fortier naquit à Saint
Augustin en 1884. Il était le fils de
Léonard Fortier et de Ph ilomène
Paquette de la Côte des Anges, Saint
Augustin. Il avait deux frères et rrois
soeurs.

Jean-Baptiste, décédé en 1924.
avait hérité de la terre paternelle; au
jourd'hui. c'est la propriété de Ma
th ieu Forlier.

AJexand re. décédé en 1937, avait
hérité de la ferme dans le rang Saint
Augustin.

Emma décédée en 1918, Amanda
et Exilia décédées en 1928, étaient
toutes trois religieuses au couvent des
Soeurs de Sainte-Croix à Ville Saint
Laurent.

Antonin, le plus jeune. après ses
études primaires à l'école du rang, fut
pensionnaire et fit ses études classi
ques au Séminaire de Sainte-Thérèse
(Collège Lionel GrouJx) jusqu'à l'âge
de 21 ans. Par la suite, il décida de
s'établi r sur la femle de ses ancêtres
que lui avait léguée son père dans le
rang du Petit-Brûlé à Saint-Augustin.

A 23 ans, il épousa Bertha Thérien.
fille d'Alfred Théricn el de Sura
Mantha de Saint-Canut. De cette
union, naquirent onze enfants, deux
garçons et neuf filles, dont sepl sont
maintenant décédés. De plus, 58
petits-enfaJlls, 91 arrière-perits-enfants
et 10 arrière-arrière-pelits-enfants font
partie de cette grande famille.

Antonin décéda le 14 mars 1929 et
son épouse, le 27 janvier 1967. Tous
deux Curent inhumés dans Je cimetière
catholique de Saint-Augustin.

Félicitations el Bon Succès à tous
ceux qui se dévouent à la réalisation
de ce 15üe Anniversaire de la part de
Suzanne, Thérèse, Marthe el Monique
Fortier.
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famille Mathias PORTIER

La famiUe Mathias Fortier demeure
dans la Côte-des-Anges de la paroisse
Saint-Augustin.

La construction de la maison
paternelle remonte aux alentours de
l'année 1840, année de l'érection ca
nonique de la paroisse Saint-Augustin.
Quatre générations de Fortier s'y sont
succédées: Léonard, Jean-Baptiste,
Mathias el Mathieu. En 1860, Léo
nard, né au Petit-Brûlé. épousait Phi
lomène Paquette et élisait domicile
chex les beau- parents Paquette.

Mathias Fortier épouse Amanda
Raymond. De celte union, naissent tris
filles et cinq garçons: Marie-Anne,
Jeannine el Françoise; Gilles, Mathieu,
Jacques, Stanislas et Raymond. Un
neuvième enfant, Jean-Paul, est décédé
en bas âge.

Marie-Anne (décédée en 1989)
épouse Georges Vermette en septem
bre 1947, J eann ine p rend comme
époux Georges Cousineau. Célibataire,
Françoise demeure avec ses paren ts
dans un bungalow construit à quelque
cent pieds du nid familial.

Gilles épouse Réjane Sauvé. Fils
cadet, Mathieu prend comme épouse
Laurette Gratton en septembre i 958.
Stanislas se marie avec Thérèse San
soucis, Raymond est amrié avec
Lucille Lalande.

Né en ] 928, Jacques est ordonné
prêtre du diocèse de Saint·JérÔme à
Saint-Augustin le 21 février 1954 par
Mgr Émilien Frénette. alors évêque de
Saint-Jérôme. L'Abbé Jacques Fortier
est actuellement curé à la paroisse de
Saint-Janvier, Mirabel.
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_fa_m_i_lle_R_aY_m_O_n_d_F_O_R_T_I_ER -----'~
Dans le rang Côte des Anges, près

de la voie ferrée, Raymond Fortier
naît le 06 septembre 1918. Le 24 juin
1943, j'épouse Lucille Lalande de
Sainte-Scholastique. Nous nous instal
lons sur une ferme à un mille de la
maison paternelle. Huit enfants ont
joué, étudié et travaillé dans ce milieu
agricole.

En 1967, sur une lene acquise en
1950, nous installons un terrain de
camping "Aux Bouleaux Blancs".
Quel beau coin calme pour se reposer!

Luci Ile Lalande el Raymond Foniec

Vue d'ensemble du terrain de camping «Aux Bouleaux Blancs»

(De g. à de.) (l' rangée): Micheline, Lucie. Raymonde el Jacinthe. (2' rangée): Jean-Paul. Joeelyne, François el Pierre
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famille Louise LIMOGES et Guy FORTIN

Moi, Guy Fonin, né le 06 juillet
1939 à Saint-Fabien de Panet, comté
de Montmagny, ai fait mes études
primaires dans ma paroisse natale
pour ensuite entreprendre cinq ans de
cours classique au Collège Sainte
Anne de la Pocatière, Kamouraska.
l'ai terminé mes études en obtenant
mes diplômes d'études commerciales
et scientifiques à Saint-Georges de
Beauce en 1959.

Je partage ma vie avec Louise
Limoges, née en la paroisse de Notre
Dame Auxiliattice de Verdun. Je suis
propriétaire d'une maison dans le Petit Guy Fonin

Guy el Louise

Louise
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Saint-Charles depuis 1975 et nous
aimons, Louise et moi, nous impliquer
dans la vie sociale. Louise, bénévole
en alphabétisation, aime bien ensei
gner tandis que moi, la politique mu
nicipale accapare une honne partie de
mes temps libres.

Nos sports préférés d'été sont le
camping et la pêche tandis que la
motoneige et le ski de fond sont nos
loisirs d'hiver.

rai travaillé durant 16 ans pour la
Coopérative Fédérée de Québec et
depuis 1977, je suis à l'emploi de
Provigo Distribution IIlC" comme con
seiller technique en infoffilatique.



famille Raymonde LOCAS et Jean-Guy GAGNON

Le 17 oclobre 1981, à l'occasion du 25e Anniversaire de mariage de
Raymonde el de Jean-Guy: (De g. à dr.) Sylvie. Nathalie, les jubilaires
Raymonde el Jean-Guy, Diane. Lucie el Louise

Seul garçon d'une famille de quatre
enfants, Jean-Guy naJt le 28 juin 1935
à Sainte-Dorothée. Il est le fils
d'Horace Gagnon, encore parmi nous,
et de Betta Lavoie. Jean-Guy ren
contra et épousa la flamme de sa vie
Raymonde Locas de Sainte-Rose, fille
d'Ernest Locas et de Georgianna
Valiquett'. Elle a vu le jour le 29 avril
J938 et e.st la cadette d'une famille de
treize enfants.

Jean-Guy et Raymonde reçoivent
le sacrement du mariage le 06 octobre
1956 en l'église Sainte-Rose de Laval.
Ils s' j nstallèrenl à Sainte-Dorothée,
delà parti leur bonheur et de cette
union, naissent deux charmantes
petites filles: Diane et Lucie.

Née le 27 juillet 1957, Diane est
mariée à Sylvain Cousineau de Saint
Eustache le 12 août 1978. De cette
union, sont nés trois enfants: Julie.
Amélie el Vincent. Diane et Sylvain
s'occupent activement du Mouvement
Rencontre Catholique de fiancés. Ils
demeurent à Saint-Augustin.

Lucie. née le 09 janvier 1959, se
marie Je 1er juillet 1978 à Serge
Giroux de Saint-Eustache. De cette
union, sont nés trois enfants: Dominic,
Jean-François et Mélissa. Lucie et
Serge travaillent à leur entreprise de
produits maraîchers, située à Saint
Eustache.

Puis, la pelite famille Gagnon vint
s'intaBer dans la Côte des Bouchard à
Saint-Augustin. On y bâtit quelques
serres et on y produit des fleurs an
nuelles. Jean-Guy et Raymonde tra
vaillaient très fort, çà n'a pas toujours

Mariage de Jean-Guy Gagnon el de Raymonde
Loeas, Je 06 octobre 1956

été facile. Les journées commen
çaient tôt et finissaient tard. Plus les
années s'écoulaient, plus l'entreprise
grandissait. Tout comme la famille
continuait de grandir, trois autres
charmantes petites filles arrivaient:
Louise. Sylvie et Nathalie.

Louise, née le 08 avril 1961, se
marie à Denis Blanchette de Vimont
Laval le 22 novembre 1986. De cette
union, naît Bruno. Toute la famille
demeure à Saint-Eustache. Louise"
étudié en secrétariat.

Née le 23 avril 1963, Sylvie de
meure avec son compagnon de vie
Denis Lapierre de Montréal. Main
tenant, ils résident à Richelieu. Sylvie
travaille dans une librairie.

Nathalie, née le 08 avril 1968,
demeure avec son compagnon de vie
Patrick Marotte de Saint-Eustache.
De cet amour. naît Carl qui décède le

Inauguration d~ la Plat'e Ga non à. iiint-AUj;lktin.1 J5 (\lltll 1989. Jea.n
G l Raymon, uni [' Ij ~rs éti très .1~lit\ d:lns aH!' P'IlI"I~S fi... onl
'=Ié m.lri,!mlll~' Ih,' .,onr jnlplJqu~ 11IIlgl~mp. o;ln' Je CoRtil < dl:
l..(lhil'. J~'1" (]u~ ~l R:l)'mondc WBI fi.·," de failT. Ini v tl r;ll.mse
SJltnl .-.'\u/Tuqln

1er septembre 1989. Nathalie a pour
suivi son cours de fleuriste. Demeu
rant maintenant à Saint-Augustin,
Nathalie travaille au "Fleuriste Saint
Augustin".

A la Côte Saint-Louis des Bou
chard, toute la famille participait à
l'entreprise familiale, Trente ans se
sont écoulés. "Si connaissant pas mal
en fleurs", Jean-Guy et Raymond, en
automne j 986. décident de bârir un
centre commercial sur la rue Saint
Augustin. Jean-Guy. Raymonde et
Nathalie deviennent donc propriétaire::.
dtl cornmerct'n r istré "FJe uri':lc
S jnl-Augustin" et Buffet LrOJitl:UT.

Vous devrie7 'oir le travail q 'îh f01l1



famille Florian GAUTHIER et de Berthe RODRIGUE

lorian Gaudlier el Berlhe Rodrigue 11 leur
40' anniversaire de mariage

Mariage de Florian Gauthier et de Berthe
Rodrigue le 27 octobre 1947

M. er Mme Florian Gauthier, accompagnés de leurs enfams

Vue aérierme de la ferme fa mi! ia.le située sur la Côte des
Bouchard
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Florian Gauthier esl né Je 21 ju in
1926 à Saint-Augustin du mariage
d'Hector Gauthier et d'Hortense
Grave!. Son père avait vu le jour
également ici.

Berthe Rodrigue naquit à Sainte
Scholastique le 1er mars 1926 de
J'union de Théodore Rodrigue et de
Marie-Anne Legault.

C'est le 27 octobre 1947 que
Florian et Berthe se sont épousés dans
l'église de Sainte-Scholastique. Puis,
ils se sont établis dans la Côte des
Bouchard où ils ont cultivé la terre
paternelle jusqu'en 1978. Leurs sept
enfants y sont nés: Lisette, Alain,
Francine, Maurice, Paulette, Daniel et
Nadia.

Les gens de la paroisse comme de
la région allaient chez Florian et
Berthe pour faire "provision de
glace". Florian a aussi participé aux
concours de labours; il aimait égaIe
ment prendre part aux. activités parois
siales.

Quelques années après l'expro
priation de 1969 pour l'aéroport de
Mirabel, soit en 1978, Florian et
Berthe ont déménagé au village sur la
rue Saint-Augustin. Florian fut tour à
tour directeur de l'assurance de la pa
roisse, commissaire d'école, conseiller
municipal, marguilJier, membre direc
teur de la Villa Mirabon.

Florian et Berthe s'enorgueillissent
de leurs 14 petits-enfants.



la suite, j'ai été ménagère et mère de
fami Ile. l'ai repri si' enseignement
pendant 9 ans (1957-1966). Mon mari
est décédé et je suis présentement à
ma retraite. Nous avons laissé la
ferme à Léo et Jocelyne. Tous deux
exploitent toujours la fenne familiaJe.

Je suis contente de contribuer à
l'album-souvenir.

Mariage de Lionel et Béatrice Lauzon, en octobre 1937

Nous comptons maintenant dix
petits-enfants: Lucien, Martin, Daniel,
Jean-Marc, Hélène, Nathalie, Richard,
Éveline, Caroline et Dany. Acciden
tellement, Richard est décédé le 03
mars 1990.

Née à Saint-Benoit, moi, Béatrice
Gauthier, étais professe ure et j'ai
enseigné 6 ans avant le mariage. Par

Photo familiale: M. et Mme Lionel Gauthier, accompagnés de leurs enfants el des petits-enfants

Monsieur Joseph GaU/hierMalJame Mélina Amyot

famille Mélina et Joseph GAUTHIER

Natif de la paroisse de Saint
Augustin (Côte des Bouchard), Joseph
Gauthier a épousé Mélina Amyot.

De cetle union, six filles et six
garçons sont nés. Les filles sont
Déliska et Aldéric Filion; Mélina et
Georges Ouellette; Anna et NephtaJ.ie
Thibodeau, 1er mariage et Anna et
Albert Giroux, 2ième mariage; Exilia
et Esdras Filion; Joséphine et Fer
dinand Gauthier; Cyprien ne, décédée
à ba~ âge. Les garçons sont Joseph et
Maria Filion, 1er mariaKe et, Joseph et
Alexandrine Girard, 21eme mariage;
Esdras et Marie-Laure Gauthier;
Aurèle et Mathilda Danis; Zoël et
Héléna Ladouceur; Zéphirin et Thé
rèse Desjardins: Venance el Blanche
Labelle. Zéphirin et Blanche vivent
encore parmi eux.

La femle de Joseph et Mélina fut
laissée à Venance et Blanche. Ils ont
eu une nombreuse famille. Voci, les
noms: Madeleine, Aline, Carme Ile,
Agathe, Pierrette, Jean-Louis, Ray
mond, Yvon, Paul et Réal. Ils sont
tous nés à Saint-Augustin, plus préci
sément à la Côte des Bouchard. La
maison paternelle n'existe plus au
jourd'hui.

Fille de Joséphine et Ferdinand
Gauthier, Béatrice Gautbier se marie
avec Lionel Lauzon, cult.ivateur de
Saint-Eustache, en 1937. De cette
union, naissent six enfants. Voci, les
noms: Lucille et Réjean Clermont;
Lucienne et André Da Pratto; Lise et
Guy Lefebvre; Léo et Jocelyne Du
beault; Gaétan el Yvette L'Écuyer et,
Gaétan et Céline Prud'homme, sa
compagne; Rolland est décédé à bas
âge.
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famille Philomène et Léonard GAUTHIER

(De g. à dt.) Les quatre garçon, de M. et Mme Léonard Gauthier: Ferdinand, Bernard. Forrunal et
Hervé

DéJà adeptes de ski, M. el Mme Fortunat
Gaulhier:, en 1946

Léonard Gauthier de la paroisse de
Saim-Augustin (Côte des Bouchard) a
marié Philomène Paiement.

De celte union, sont nés cinq filles
et quatre garçons. Les filles sont Do
nalda et Honoré Desjardins; Marie
Laure et Esdras Gauthier; Iréna, reli
gieuse Soeurs Grises; Bernadette, reli
gieuse Soeurs Grises; Régina, décédée
à bas âge. Les garçons sont: Ferdi
nand et Joséphine Gauthier, 1er ma
ri~ge et, Ferdinand et Exilia Lafond,
21eme mariage; Fortunat et Claire-Ida
Lacasse; Hervé et Antoinette Charles
bois; Bernard et Leta Takley. Parmi
eux, les religieuses [réna et Bernadette
vivent encore.

Bernard et Hervé sont partis, ~ un
jeune âge, "pour" les États-Unis où ils
y ont toujours demeuré. Tous deux,
ils étaient boulangers.

Léonard et Philomène ont laissé la
fenne à Fortunat et Claire-Ida. Ces
derniers ont été les propriétaires pen
dant plusieurs années mais c'était sur
tout pour passer vacances et fins de
semaine à la campagne étant donné
que leur résidence principale se situait
à Montréal.

Fortunat était chauffeur de taxi et
Claire-Ida était couturière. A l'occa
sion, ils prenaient des chambreurs en
pension. Plus tard, ils ont vendu la
fenne à Monsieur Georges Guay, dé
cédé. Aujourd 'hui, cette ferme appar
tient à M. et Mme François Jelté.
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La maison familiale en 1928, 11 Côte Sainl-Louis des Bouehard

Les bâlimenls de la femle



famille Ginette et Yvon GAUTHIER

La maison pat.ernelle de M. et1vùne Lucien GautJller M. el Mme Yvon Gauthier el leurs enfants:
SLéphane. Mélanie el Sébastien

Yvon, né le 07 mai 1949 à Saint
Augustin, esl le fils de Lucien Gau
thier et de Fleurette Desjardins. Il est
le cinquième d'une famille de 16 en
fants. Il fréquente l'école du rang,
puis l'école du village. Il poursuit 2
ans d'école de métier à Saint-Jérôme.
A l'âge de 18 ans, il exerce le métier
de charpentier-menuisier comme em
ployé.

Le 09 septembre 1972, il épousa
Ginette Sauriol. Née le 06 septembre
1953 à Bois-des-Filion, Ginette est la
fille de Jean-Louis Sauriol et de Pau
line Locas de cette paroisse. De celte
union, naissent trois enfants: Stéphane,
Mélanie et Sébastien. M. el Mme Lucien Gauthier, parents de M.

Yvon Gaumier. lors de leur 40e Aru1iversaire de
mariage

En 1979, il pilrt à son compte, l'en
treprise prend le nom de Constr.uction
Yvon Gauthier Enr. 11 fait un peu de
tout: construction et rénovation rési
dentielle agricole et, par la suite, il fait
des charpentes à Pierrefonds pendanf
environ 4 années consécutives avec
une très bonne équipe d'hommes.

Le Il septembre 1987, une compa
gnie sous le nom de Construction
Yvon Gauthier rnc. se crée. Il décide
d' implan ter des maisons modèles à
Saint-Augustin. Depuis ce temps, plu
sieurs nouveaux proptiétaires nous ont
fait confiance. Aujourd'hui, grâce à
une grande collaboration familiale,
l'entreprise a pris beaucoup d'expan
sion et nous en sommes très fiers.

La maison familiale de M. el Mme Yvon GauthIer
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_fa_ID_i_ll_e_D_o_r_iS_G_IR_O_UX &-
l'époque où la construction de l'École
Centrale au village se poursuivait.

En 1971, il laisse son métier pour
aller travailler au bureau d'enregistre
ment de Saint-Jérôme pendant 13 ans.
Il était estimé de ses compagnons de
travail et c'est avec un peu de peine
qu'il prend sa pré-retraite en 1984
pour venir aider son épouse qui était
maître de poste, et. ce pendant 9 ans.

En 1989, fuI la décision de quitter
t.ous les deux les Postes pour prendre
leur retrait.e pour profit.er un peu de la
vie ... Ce qui n'arrive pas puisque
Doris fut atteint. d'un cancer qui l'em
porta, il mourut trois mois plus tard, le
12 mai 1989.

M. et Mme Albert Girou,~ à l'intérieur de leur épicerie au village de Saint-Augustin

Tout le monde ~ la besogne l Voici, venu le temps d'ouvrir les cl1emuls après la
tempête

Né le 05 septembre 1893, M.
Albert Giroux épousa Lauré Gauthier
le 12 octobre 1915. Il ét.ait cultivateur
à cette époque, époque où on ouvrai t
les chemins avec les chevaux.

En 1930, il vendit sa ferme pour
ouvrir un commerce d'épicerie au vil
lage de Saint-Augustin. Il fut nommé
Juge de Paix et maître de post.e pen
dant 25 ans.

Cinq enfants sont nés de cette
union: Quatre filles et un garçon. Né
le 28 août 1922, son tïls Doris épousa
Réjeanne Duquett.e le 26 juin 1945.
Ils ont trois enfants: Monique, Hu
guette et Michel.

Doris travaille avec son père, il
apprend Je métier de barbier qu'il
pratiqua pendant 27 ans. D'une vie
social e active, il est dans plusieu rs
organisations: "dirigeant de la Com
mission de Crédit de la Caisse Popu-
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Jaire", conseiller, marguillier et prési
dent de la commission scolaire à

En 1985, la famille Giroux en vacances

Doris Giroux el Réjeanne Du
quelle



famille Marcelle LAVIGNE et Philippe GIROUX

Monsieur el Madame Philippe GlroU~

MAGASIN GIROUX -1915-1971
Jour inoubliable en octobre 1915,

Omer Giroux arrive au magasin gé
néral qu'il a acheté d' Hector Char
rette.

Omer exploitait précédemment une
terre dans le rang du village. Sentant
en lui J'âme d'un homme d'affaires,
Omer travailla au magasin plusieurs
années; il passe Je relais en 1937 à ~on

fils Philippe déjà marié à Marcelle
Lavigne.

A l'époque, les réunions sociales se
passilient au magasin autour d'une
table où les joueurs de cartes se ra
massaient. On y jouait tantôt aux
cartes, tantôt aux dames. On connaît
Philomir Filion, Charlemagne Binette,
Roméo Bourgeois, Jean Saint-Jac
ques, Joseph Leroux, Albert Giroux,
Régis Saint-Jacques, Louis Saint
Jacques, Armand Godin et Albert
Paiement et bien d'autres qui se ré
créaient ensemble les soirs de la se
maine.

La formule "magasin général", en
1937, comprend un champ large et
étendu de ventes: cela comprend à peu
près tout, depuis la ferronnerie, la lin-

gerie, les bottines de travail, les salo
pettes en toile (overhall), les coupe
vent (frock), les ventes de machines
agricoles les plus sophistiquées de
l'époque, la broche, les semences, jus
qu'à l'alimentation.

Il n'y avait pas de vidéo à l'é
poque! ...

Philippe Giroux et Marcelle Lavi
gne, sa femme, donneront six. enfants
entre 1937 et 1955. C'est au magasin
que les enfants grandiront. de 1937 à
1971.

En 1950, Année Saime. nous assis
tons à l'implantation des premières
télévisions en noir et blanc dans notre
village. Les cultivateurs, les citoyens
se rassemblent ou au restaurant ou au
magasin général pour assister au
match de lutte du mercredi soir; cha
que téléspectateur force autant que les
lutteurs l Il y avait aussi les pro
grammes de l'époque au canal 2
(Radio Canada, français et anglais) et
au canal 6 par la suite, en anglais
seulement.

Le magasin général connut quef
ques rénovations périodiques à l'épo
que, on pesait tout: tout était en vrac.

Arrive la construction et la rénova
tion des hangars et ensuite du magasin
lui-même vers les années' 50.

Yers 1960, un nouveau concept de
vente annonce déjà l'époque moderne
des années '70 et '80: les nouveaux.
commerces où les clients se servent
seuls (carrosses), pour enfin être con
vertis spécialement en alimentation,
éplcerie,

Ce commerce a été tenu pendant
près de 35 ans par Philippe Giroux. el
Marcelle, sa femme, de 1937 à (971.

Yous comprendrez. ici que ce mer
veileux commerce a connu toute une
histoire fabuleuse en 56 ans d'affaires
à Saint-Augustin, entre les mains, res
pectivement d'Omer GirouX et de son
fils Philippe, de sa femme et de ses
enfams.

Finalement, le 1er mai 1971, Mon
sieur Jean-Guy Cousineau, de Sainte
Scholastique, prend la relève. Il
achète ce commerce de Philippe et
Marcelle. commerce qui a ensuite
connu de nouvelles transformations,
un nouvel élan ...
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familles GIROUX et AMYOT dit VILLENElNE

Né en 1882, Edmond Giroux é
pouse Malvina Giroux en 1912. CelJe
ci décède en 1918. fis ont trois en
fants: Florence, religieuse en Ontario,
Roland, cultivateur, el Hervé, répar
titeur. En 1933, Edmond s'installe sur
une ferme. sise rang Saint-Augustin,
jusqu'à sa mon en 1956.

A l'occasion de son mariage en
1939, à l'âge de 24 ans, Roland prend
la ferme paternelle qu'il exploite
jusqu'en 1959. Il se remet alors aux
études et devient courtier d'assurance,
profession qu'il exerce jusqu'à sa
retrai te, en 1980. Il est commissaire
d'école, conseiller municipal et fait
partie de la commission de crédit de la
Caisse Populaire Mirabel dumnt 24 ans.

Joseph Amyot (dit Villeneuve) est
né en 1882 sur la route 148 (Bas Petit
Brûlé) à Saint-Augustin. A 28 ans, il
épouse Sarah Chartrand et s'installe
sur la terre paternelle. De cette union,
naissent treize enfants dont dix bap
tisés Amyot et trois Amyot dit Ville
neuve.

Anita Amyot dit Villeneuve voit le
jour en 1916. Après ses études, et cinq
années dans l'enseignement, Anita
épouse Roland Giroux. Six enfants
naissent de cette union. En 1956,
Anita reprend du service à l'école de
Sainte-Monique; cette seconde car
rière dure cinq ans.

Maison natale de la famille de
Roland Giroux. Celle construction de
pierre date de quelque 175 ans et, fait
à souligner, a toujours été habi tée par
des Giroux, jusqu'en 1965.

A l'occasion de leur 50e Anni
versaire de mariage, en 1989, Roland
et Anira sont entourés de leur famille
parmi laquelle se trouvent leurs en-

Edmond Gi.roux el MaI\'ina Giroux, parents de
M. Roland Giroux

Maison palernelle de la famille Giroux

fants: Gilles, directeur d'école,
Ginette. enseignante, Jean, journaliste.
Pauline. enseignante, icole, biblio
thécaire et André. étudiant.

Joseph Amyot dil Villeneuve el Sarah
Chartrand, parents de Mme Anita Amyot dit
Villeneuve

Roland el Anila Giroux elleUJ famille. il J'occasion de leur SOe Anniveroaire de ma.riage
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fan1ille Armand GODIN et Laura PAQUETTE

M. Armand Godin, accompagné de ses parenls. ti'ères e[ soeurs

De cette union, ils ont eu trois
enfants: PielTette, lean-Paul et André.
Née le 21 mai 1933, Pierrette se marie
avec Raymond Pagé le 17 septembre
1955. lean-Paut est né le 1er juin
1934 et se marie avec Louise Lemieux
le 1el' décembre 1956. Quant à André,
né le 29 novembre 1940. prend
comme épouse Mireille Robertson le
03 septembre 1966.

Sept petits-enfants font partie de
la famille: Lyne, Sylvie, Yoland et
Chrystian; Maryse, Guy et Richard.
De plus, on compte trois arrière-petits
enfants.

Reproduction de I~ maison paternelle de M. Armand Godin

Edmond élève sa famille de neuf
enfants "sur une terre" à Sainte-Scho
lastique. Arthur meurt à 20 ans après
avoir fait des études en télégraphie.
Josaphat fonde foyer à Montréal, ainsi
qu'Eva.

Armand est le cadet de la famille
Godin. Il se marie avec Laura Pa
quette à Sainte-Monique, le 17 sep
tembre 1931. fis demeurent sur la
terre paternelle "Au Petit-Chicot",
puis au village de Saint-Augustin, leur
vie durant. Armand décède te 05
octobre 1982. Laura demeure tou
jours au village.

Armand Godin est né à Saint
Augustin, Je 11 janvier 1897. Il est le
fils d'Ardoire Godin et de Denise
Martin. De cette union, naissent deux
filles et cinq garçons.

Sa soeur aînée, Flore Godin est née
le 08 aoùl 1884. Elle entre en com
munauté des Soeurs de Sainte-Croix à
Ville Saint-Laurent et prend le nom de
Soeur Saint-Donat. Diplôme obtenu,
elle enseigna dans plusieurs écoles de
Montréal. Elle décède le 22 avril
1942.

Son frère aîné, Donat Godin est né
le 16 avril 1886. Il fait ses études
classiques au Séminaire de Sainte
Thérèse et trois années au Séminaire
de Montréal. Il est ordonné prêtre le
09 juillet 1911. Il fut professeur et
procureur économe au Séminaire de
Sainte-Thérèse pendant 26 ans. Il fut
curé de Sainte-Claire de Montréal en
1937. Il quitte cette paroisse pour la
cure de Saint-François d'Assise. Il est
nommé "Prélat Domestique" le 29
janvier 1953. Il meurt le 07 décembre
1966 à l'âge de 80 ans.

Annand a trois autres frères et une
soeur: Edmond (né Je 24 août 1887),
Arthur (né en 1889), Josaphat (né le
13 septembre 1840) et Éva (née le 08
juin 1895).

Marjage d'Armand Godin el de Laura Paquelle,
le J7 seplem bre 1931
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famille Philippe GRATION et Antoinette GUINDON

Louise, Antoinette, Marielle, Ronald, Noël, Yvon. M. Philippe Gralton en médaillon

Louise (29-03-1944) mariée à Réjean Dumoulin (pOffilculleur) Saint-Joseph du
Lac, Je 06 juin J964. Leurs enfants LlJlda (J6-07-1968) el Sébastien (20-08-1975)

Issu d'une famille de huit enfants,
Philippe. fils de Joseph Granon et de
Louisa Renaud, naît Je 25 mai 1911 sur
la ferme ancestrale dans le haut du
Petit-Brûlé, En 1929, ses parents achè
tent une seconde fenne dans le bas du
Petil-Brûlé (Saint-Augustin) sur
laquelle Louisa avait vu le jour, le 12
janvier 1875.

Philippe achète la ferme d'origine
maternelle en 1940 de sa mère déjà
veuve depuis 10 ans. Il épouse Antoi
nette Guindon, fille d'Arthur Guindon
et d'Alice Renaud, le 06 mars 1943. De
cette union, naissent cinq enfants: Loui
se, Noël, Marielle, Ronald et Yvon.
Vivant d'agriculture diversitiée en 1960,
ils se spécialisent en production laitière.

Les enfants grandissent, en 1964 ils
achètent une seconde ferme dans le
rang. Côte des Corbeils à Saint-Au
gustin, sur laquelle ils établissent leur
fils aîné, Noël, en production laitière
(1967). Philippe travaille sur sa ferme
d'origine jusqu'à son décès, le 06
janvier ]973. Antoinette, son épouse,
continue à exploiter la ferme avec le
deuxième des garçons. Ronald prenant
la relève en 1978, Antoinette se
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construit alors une maison avec Yvon
le plus jeune garçon. Aujourd'hui, les
deux filles vivent dans les paroisses
avoisinantes el les trois garçons. dans
la paroisse de leurs ancêtres.

Fait à noter: Seules les familles de
Noël et de Ronald poursuivent le
travail des ancêtres oeuvrant en agri
culture pour une cinquième génération
consécutive dans la paroisse.



Noël (25-!2-1945) exploiLe la fenne de la Côte des Corbei}s, acquise en
1967, avec son épouse Ginelle, rt.lle de Jean-Paut Dufresne el de Laureue
Gauthier. Leurs enfants: Lyne (03-03-1971), Mario (12-03-1976) eL Lucie
(20-06-1973)

Marielle (30-06-49) enseigmU1Le résidar11 à Sainte-MaIlhe-sur-le-Lac. Ses
enfanLS Claudia (27-05-76) cl Miguel (30-04-78)

Ronald (22-04-56) exploite la fenne patemelle.
acquise en 1978. avec son épouse Dianc, fille de
Wilfrid Desjardins eL de Lucille Désonneaux.
Leurs enfants: Nancy (30-IJ-1983) er Jean
PhiJippe (23-12-1986)

Yvon (26-06-1959) opérateur de machine de
découpage dans une usinc d'ameublement
commacial à Laval, il esl marié à Johanne née
dc Raymond Boileau eL RiLa Lamoureux. Leurs
enfants: Frédo5ric (03-09-1980). Nicholas (12
07-1983). Maximc (11-1.2-1984) eL JonaLhan
(30-09- J98 1).
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La maison d'Anloinene et Yvon

La ferme de Noël

l48

La fenne de Ronald
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Mariage de Gérard el Simonne Granon, en 1942 Lors du 45'- Anniversaire de mariage: (Assis) les jubilés et (Debout)
Roben. Françoise, Rita. Huguene el Réal

Le premier Graton émigré au
Canada venait de Luçon en France,

Il s'appelait Claude-Jacques et fut
le seul à venir au Canada: il arriva en
1668 et s'installa à l'Ange-Gardien.

Ses descendants se sont multipliés
dans la région de Montréal et les
comtés de LavaL Deux-Montagnes,
Terrebonne, Argenteuil et Beauhar
nais.

D'après l'mbre généalogique des
Gratton, je me trouve de la dixième
génération.

Fils de Joseph Granon et de Louisa
Renaud, je suis marié à Simonne
Gauthier en 1942. Nous avons trois
filles et deux garçons: Rita, Huguette,
Françoise, Réal et Robert. Rita fut
professeure; et ménagère depuis son
mariage. Huguette est professeure
depuis déjà 25 ans. Réal, économiste
senior, est conseiller à la direction des
études économiques de la Caisse de
dépôt et placement du Québec.
Robert, comptable agréé, est associé
au bureau de Jacques, Davis, Lefaivre
el associés. La cadette Françoise est
bachelière en psychologie et chef

d'équipe à l'aide sociale au Ministère
de la Main-d'oeuvre et de la Sécurité
du revenu du Québec.

Nous avons dix petits-enfants:
Roger, Chantal. Sébastien, My]~ne,

Lucie, Jacinthe, Olivier, Xavier, Emi
lie et Caroline.

La maison el une panie des bâtiments de la
ferme incendiés par l'explosion d 'un camion de
dynamite produile devant la maison. le 21
novembre 1958

La résidence actuelle, située sur la Route 148
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famille Laurent GRATTON et Carmelle GAUTHIER

Laurent et Carmelle ont huit petits
enfants. Trois ct 'entre eux, Alex, Syl
vain et Martin cominueront de porter
fïèrement le nom des Gralton.

Soulignons cependant, que Laurent
Gratton, dixième génération issue de
Claude-Jacques, est décédé en 1979.
Il sera le dernier Gratton à naître et à
mourir dans la maison "paternelle".

La ferme du Petit-Brûlé, propriété
des Gratton depuis sept générations. a
été vendue le 02 octobre 1985.

Anrhime Gratlon el Mathilde Sainl·Jaeques entourés de leurs enfants: Aurore. Arsidas, Joseph,
Zénaïde, Léonard. Aquila et Rose Anna

Si, vers 1668, notre ancêtre
Claude-Jacques Graton quitte le
Poitou pour s'établir dans la région de
Québec, ce n'est qu'autour de 1780
qu'un Graton, prénommé André,
s'établit sur la ferme du Petit· Brûlé à
Saint-Augustin.

Plusieurs générations plus tard, soit
en 1940, quelques années après la
mort de son père, Laurent Gratton
reprend la ferme ancestrale. En 1937,
il épouse Carmelle Gauthier et cinq
enfants naissent de leur union: Pier
rette, Marcel, Germain, Irène et Jean
Marie.
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AiJglls tin œAM
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Joseph Grallon et Louisa Renaud ~ l'occasIon de leur
mariage en 1903. De leur unIOn, huit eofams naissent:
Berthe (décédée). Marie-Ro~e, Florence (décédée),
CaJlJ1elle, Philippe (décédé), Laurenl (décédé). Gérard et
Claude

,
., .

Irène

Laurenl Gratton el Cannelle Gauthier à l'occasion de leurs
nocesd'aJgeol en 1%2

Marcel

Piecreue Jean-Marie

La maison ancestrale où des général ions de Granon ont vu le jour
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famille Claude GRATION

Cette ferme est située au 11290,
Route 148. autrefois appelée Haut du
Petit-Brûlé. En 1904, elle appartenait
à William McGeoch qui l'avait obte
nue de sa mère Jennet McCall.

Les autres propriétaires furent:

(1906-1910)
Léonard Paiement,
dit Larivière;

(1910-1917)
Arthur Desjardins;

(1917-1943)
Joseph Desjardins,
fils d'Arthur Desjardins;

(1943-1944)
Omer Bigras;

(1944-l948)
Hector Gauthier:

(1948 à ce jour)
Claude Gratton,
gendre d 'Hector Gauthier. Claude Gratton se marie avec

Gisèle Gauthier, le 02 octobre 1948
Gisèle décède le 22 octobre 1975. De
celle union, naquirent cinq enfants:
Luc, Mario, Diane, Luce et Gérald.

Les enfants
accompagnés de leur père:

Luc, marié à Ginette Demers,
le U5 octobre 1985.

Mario, marié à Carole Major,
le 09 décembre 1989.

Diane, mariée à Christian Lacelle,
le 23 septembre 197:2.

Claude, père de et:Ue famille.
Luce, célibataire.
Gérald, marié à Michèle Pilon,

fe04juin 1977.

Les petits-enfants sont:
Annie, fille de Diane et Chlistian,

née le 02 février 1976.
Dominique, fille cie Diane et

Christian, née Je 20 septembre 1980.
Jean-François, fils de Gérald et

Michelle, né Je 06 juillet 1979.
Geneviève, fille cie Gérald et

Michèle, née le 18 août 1982.



famille Aline CHARETTE et Hubert GUÉNETTE

MarIage d'Aline et Huben Guénene, le 20 décembre 1975

Luc Guénet~

père d'Aline était Archelas Charette,
natif de Saint-Augustin et marié à
Élizabeth Laframboise de Saint
Benoît. Du mariage d'Aline er de
Hubert, naquirent deux enfants: Luc et
Maryse.

Né le 17 mai 1977, Luc est un fer
vem sportif: Hockey, soccer, tennis et
natation. Née le 21 févlier 1980, Ma
ryse pratique le patinage al1istique, le
piano et la natation.

C'est en 1980 que la jeune famille
vint s'installer à Saint-Augustin et, de
puis lors, elle est très fière d'y vivre.

Hubert Guénette est né à Sainte
Anne-des-Plaines, Il fit ses études
primaires à l'école du village, pour
suivit ses éLUdes classiques au Sémi
naire de Saiute-Thérèse et obtint
sa licence en droit de l'Université
d'Ottawa et son diplôme notarial de
l' Urliversité de Montréal en 1971.

Depuis, Hubert parlique le notariat
à Mirabel et est heureux de compter,
parmi sa clientèle. de nombreux ci
toyens de Saint-Augustin.

Le 20 décembre 1975, il épousa
Aline Charette, professeur diplômée
de ('Université du Québec. Le grand-
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fan1ille Ubald GUAY et Rébecca GARRIÉPY

Maison anceslnll~ construite par Charles Guay, peLil-fils d'AJexis en 11165 Honoré Guay ec Ponunéla Savard. parenlS de M. Ubald Guay

rations ont vue le jour, dont six au
12071, de la Côte-des-Bouchard, sur
cette terre ancestrale de la belle pa
roisse de Saint-Augustin.

La maison ancestrale fut constru ite
par Charles Guay, le petit-fils d'Alexis
en 1865. Il s'est marié à Adéline Blon
din. De leur union, naissent une fille et
onze garçons, dont quatre se sont éta
blis dans la paroisse de Saint-Augus
tin.

Marié à Paméla Savard, Honoré de
meura sur la terre paternelle. De cette
union, naquirent deux enfants: Année
et Ubald.

Année se marie à Dona'[ Bélisle.
Décédés tous le deux en un délai de 15
jours en J922, Année et Donaï laissent
quatre enfants orphelins adoptés par la
suite par le grand-père Honoré. René.
un de ces enfants. a eu l'idée de créer
des tenains de jeux à Montréal et. pro
gressivement, la fonnule s'est étendue
à travers la province.

Le père Honoré cède la fclme à son
fils Ubald marié à Rébecca Garriépy
en juin 1915, ils sont les heureux pa
rents de neuf enfants.

Trois filles: Jeanne (matiée à Eu
gène Constantin), Simone (mariée à
Normand O'Sullivan) et Antoinette
(mariée à Roland Vennette).

Six garçons: Régis (marié à Aline
Ouellette), Marcel (marié à Simone
Ouellette); natives de Saint-Augustin.
eUes sont les filles d'A~berl Ouel1ette.
Georges, Charles, Donat et Henri se
sont établis sur des terres à Sainl
Augustin.

Donal

Charles

Marcel

Simone

fixa à Lévis, et il fonda l'actuel traver
sier de Lévis. Également, notre ancê(re
Jean repécha l'ancre du vaisseau-amiral
PHIPPS détruit par Frontenac en ]691.

Depuis, les descendants de notre
ancêtre se sont multipliés principale
ment dans la région de Montréal, les
environs et en Ontario. De cel ancêcre.
un descendant Alexis Guay arriva dans
la paroisse en 1798. Depuis, huit géné-

Anloinet1e

M. el Mme Ubald Guay

Jeanne

Henri

Regis

Georges

A l'occasion des fêtes du 150e anni
versaire de Saint-Augustin, c'est un
grand plaisir de profiter de cet événe
ment pour vous présenter les familles
de Charles, Henri et Donat Guay.

Jean Guay émigra de France au
Canada en 1648. Il se donna aux Jé
suites en qualité de menuisier dans la
mission du père Gabriel La]Jement.
Quand il revient de la missioo, il se
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Marielle Guay. fille de Georges
Guay et Berthe Villeneuve

Premier fils, Georges se marie le
28 septembre 1944 à Berthe Vi [[e
neuve, fille de Ludovic. Ils demeurè
rent sur une ferme dans la Côte-des
Bouchard. De celle union, quatre en
fants ont vue le jour: Marielle, Pierre
Paul, Jacinthe et Robert.

Cependant la mort frappa à la porte
de cetle famille. A l'âge de 50 ans,
Georges quittait son épouse et ses
quatre enfants le 09 novembre] 967

Roben Guay, fils de Georges
Guay eL Berlhe Ville·neuve

Pierre-Paul Guay, fils de Georges
Guay et Berthe Villeneuve

suite à un accident de tracteur survenu
sur sa ferme.

Deuxième garçon, Charles épouse
Pauline Lafond le 24 septembre 19S5.
lis s'établissent sur une ferme sise au
125S0, Route 148. Ils sont les heureux
parents de quatre garçons: Doris,
Roger, Daniel et Mario.

ProprIété de M. Charles Guay

JacinLhe Guay, fille de Georges
Guay el Berthe Villeneuve

Doris et Roger ont pris possession
de la ferme paternelle. Daniel est en
informatique. Soudeur de son métier,
Mario prend comme épouse Marie
Rana le 29 juillet 1989. Elle occupe un
poste de travailleuse sociale.

Chad s Guay el Pauline Latond Mariag~ de Mario el de Mane Rana le 29 judlet 1989: (De g. à dr.) Roger, 1\.-[ano eL son épouse MarE
Rana, Doris et Daniel
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Serge Guay el Marise LangloIs

Troisième fils, Donal se marie le 09
juin 1949 à Éliane Villeneuve, fille de
Ludovic Villeneuve et de Valentine
Bélanger. Ils s'établirent sur une fenne
au 13601, rang Saint-Augustin. De cette
union. sont nés cinq enfants: Gérard,
Michel, Anne-Marie, Pauline et Serge.

Gérard est chef d'équipe à la Cana
dair; Michel, menuisier; Anne-Marie

et Paul ine, caissières; et Serge exploite
la felme paternelle.

Serge se marie à Marise Langlois.
De cette union, naissent deux enfants.

Le 09 novembre 1960, Ubald cède
la terre paternelle à Henri. Tl se marie
avec Berthe Villeneuve le 14 février
1970, adoptant deux des quatre enfants
de Georges. Cette union leur pennet de

devenir les heureux grands-parents de
dix petits-enfants: Martin, Danis, Joël,
Julie, Marie-France COllsineau, enfants
de Marielle; Dominic et Stéphane
Guay. enfams de Pierre-Paul; Mélanie
et Michaël Rochon, enfants de Jacin
the; et David Guay, enfant de Robert.

Henri el Berthe Guay
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famille Marcel GUILLEMETTE et Ivlicheline GAGNON

A Roquemaure Abitibi, Marcel
Guillemette est né le 29 octobre 1943.
ri est issu d'une famille de quatorze
enfants.

En 1965, trouvant que le travail se
faisair rare en AbiLibi, Marcel décide
d'aller à la grande aventure en venant
s'établir à Montréal. De là, il occupe
l'emploi de routier pour la compagnie
Canadian Pacitïc.

Le 31 août 1968, Marcel épouse
Micheline Gagnon. Micheline est na
tive d'Évain Abitibi et issue d'une
famille de onze enfants. De celte
union, naissent deux enfants: Martin
et Dominique.

Né le 22 mai 1972, Martin pow'suit
ses études en administration au
CEGEP Lionel-Groulx. Née le 02
avril 1975, Dominique poursuit son
Secondaire IV à l'école Saint-Sacre
ment de Terrebonne.

Mariage de Marcel Guillemene et de Micheljne
Gagnon. le 31 aoûl1968

Marcel Guil1emelle el Micheline Gagnon, à
l'occasion de leur 20e Anniversaire de mariage
en aoÎ1( 1988

Dominique el Martin. enfanls de M. el Mme Marcel GuJllemerre

Après 15' ans de service pour la
compagnie Canadian Pacific, Marcel
donne sa démission pour se lancer en
affaires. L'acquisition d'une petile en
treprise "Les Annoires Saint-Augustin
Inc." se fait le 0 1 avril 1981. Com
mençant avec deux employés, l'entre
prise assure présentement l'emploi
d'une dizaine d'employés,

La famille Guillemette est fière
d'être venu s'établir dans cette belle
municipalité Mirabelloise du secteur
de Saint-Augustin,

La maison familiale de M. et Mme GUlllemelle
Entreprise "Les Armoires Salni-AuguSlin Ine.'·, silnée non loin de la
demeure familiale
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·..
famille Blanche Donalda et Hormidas GUILBAULT

Maison familiale de M. CL Mme Honnida.s Guilbaull

De ces unions, sont nés 42 petits
enfants.

Hormidas a occupé les postes de
commissaire d'école et de conseiller
de Saint-Augustin pendant plusieurs
années.

Blanche Donalda décède le 25 fé·
vrier ] 957 à l'âge de 67 ans. En 1958.
Hormidas épouse en secondes noces
Hélène Taillon. Il décède Je 04 no
vembre 1964 à l'âge de 80 ans.

De leur union. naissent douze en
fants:

Alfred (Rita Meioche), Léopold
(AI\Ïta Lalande), Maurice, Juliette
(Rosaire Drapeau), Ernest (Germaine
Gibeau), Philippe (décédé à l'âge de 5
ans), Georges (Gabrielle Vermette),
Georgette (Roger Paquette), Lucien
(Lucette Depras), Lucienne (Pierre
Chartrand) et Jean-Gilles (Fernande
Gratton).

Né à Saint-Augustin, Hormidas
Guilbault est le fils de Séraphin Gui!·
bault et de Malvina Carrières. Il
épouse Blanche Donalda Maison
neuve le 16 novembre 1909. Née
à Saint-Augustin, elle est la fille
de Jean-Baptiste Maisonneuve et
d'Alexime Rochon.

Ils s'établissent sur la ferme pater
nelle, située sur le chemin Petite Côte
des Anges; et, en 1926, ils achètent une
ferme située sur le chemin Côte des
Anges Sud (aujourd'hui rue Des
Bouleaux). A sa retraite, en 1950,
Hormidas achète une petite propriété
sise sur le chemin Côte des Anges Sud.

Mariage de Blanche Donalùa Maisonneuve el Honnidas Guilbault, le 16
novembre 1909

Famille de M. el l'vlmc Honnidas GuilbaulL: (De g. à dr.) (A 'is): Georgelle, Homlidas, Blanche Donalda et
Lucienne. (Debout): LUCien, Alfred, GUles, Georges, Juliel1e, Paul, Maurice el Ernest
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famille Alfred GUILBAULT et Rita MELOCHE

Mariage de Rita Meloche el d'Alfred GuiJbault, le 08 seplembre 1945 Mariage d'André, le Il novembre 1967

Le 30e Anniversaire de mariage d'Alfred el
Rila, souligné Je 27 seplembre 1975, à l'occa
sion du mariage de Monique

André et son épouse Pauline accompagnés des
deux enfants: Sophie el Benoît; à l'occasion du
mariage de Sophie, le J2 aoû 1 1989

Après avoir célébré leur mariage le
08 sep1embre 1945, Alfred (connu
sous le nom de "Fredd(é)") et Rita
Meloche de Saint-Jérôme, s'instal
lèrent à la Côte des Anges, Saint
Augustin, sur une ferme, Quelques
années plus tard, Alfred travailla à la
voirie. Cependant. ils conservèrent la
ferme familiale.

De cette union, sont nés quatre en
fants: André, Denise, Monique et Phi
lippe. Philippe demeure à la maison
paternelle.

HOMMAGE À NOS PARENTS
A l'occasion du 150e Anniversaire

de Saint-Augustin, nous, André, De
nise, Monique et Philippe, désirons
rendre Hommage à nos parents, tous
deux décédés (Rita, le 1er avril 1982,
Alfred, le 08 avril 1986).

famille Dupuis (Denise). Denise et son époux Ronald el leurs trois
enfants: Marlin, Annick el Joanie. (Denise el sa famille demeurent à
Sailll-Augustin)

Famille Robitaille (Monique). Monique el son époux Jean-Marc,
accompagnés des deux enfants: Valérie et Francis. (Jean-Marc a été élu
député à la Chambre des Communes, le 21 novembre 1988: il repr(sente
le comté de Terrebonne)
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Un aspect du lac Guilbaull, centre de villégiauue dans la région

Mariage de Léopold Guilbault et d' Anira
Lalande, le 20 septembre 1941

Léopold Guilbault, fils d'Honnidas
Guilbau]t et de Blanche Donalda
Maisonneuve, est né à Saint-Augustin
Je 29 décembre ]913. II épouse Anita
Lalande, fille de Wilfrid Lalande el de
Léonie Albert, le 20 septembre 1941.
Ils viennent s'établir sur une petite
ferme, sise sur la Côte des Anges Sud
(Aujourd'hui rue des Bouleaux) à
Saint-Augustin.

De ce mariage, naissent neuf en
fants: Pauline (Pierre Corbeil), Denis
(Huguette Prud'homme), André (dé
cédé à l'âge de 3 jours), Micheline
(André Ouimet), Nicole, Lise (Nor
mand Mathieu), Johanne, Michel
(Nathalie Richer) et Diane (Gabriel
Morris).

Dans sa jeunesse, Léopold pratique
quelques métiers différents tels que
fennier sur la ferme familiale et sur
tout camionneur pour transpon divers.
Dans ses loisirs, il aime faire danser
les gens dans des soirées folkloriques
sur l'air de son violon.

Sur cette petite ferme dont les deux
tiers de la superficie étaient boisés, il
n'en restai t que peu d'espace pour
l' agricu lture, mais il y avait là, sur
cette t.erre, quelque chose d' incompa
rable à des milles à la ronde.

Au milieu de ce boisé, s'élevait un
petit mont d'une cinquantaine de pieds
de hauteur, plus tard surnommé la
montagne à Ti-Paul, sur lequel était
rempli de gros pins dominants toutes
les paroisses avoisinantes.. Les gens
de la région aimaient beaucoup venir
faire leur descente en ski ou en traÎ
neau l'hiver.

Tout cela était bien beau, mais
n'offrait guère de revenus à]a famille.
C'est alors que Léopold décida, vers
la fin de la guerre, de faire un grand
chantier de ces arbres et d'en vendre
le bois de sciage. En 1946, il vendit le
sable de cette montagne qui fut utilisé

à l'aménagement d'une partie de la
route 148 à Saint-Augustin.

Par la suite, lui vint l'idée de faire
creuser un lac au pied de cette mon
tagne disparue. De là, est né le Lac
Guilbau1t, devenu l'endroit de villé
giature par excellence à des dizaines
de milles à la ronde avec une centaine
de chalets. un terrain de camping,
plage publique, salle de danse à l'épo
que des années' 50 et '60.

Léopold prend sa retraite en 1975
et vient s'établir dans une petite
maison située dans le village même de
Saiot-Augusrin.
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Accompagné de ses garçons. Denis demeure toujours ambitieux de conlinuer son rêve

d a formé un projet de construction
d'environ J 500 maisons en banlieue
de Mon tréal avec d'autres construc
teurs. Il réalise aussi en même temps
un autre projet d'environ 300 maisons
à Saint-Janvier sur le Domaine des
Villas Mirabel.

Toujours rempli de désir et de
passion pour ce métier, Denis prévoit
poursuivre son oeuvre dans ce do
maine dans les années à venir et sou
haite transmettre cette oeuvre il ses fils
s'ils le désirent.

Aujourd'hui, Denis habite Saint
Janvier, ce qui lui permet en même
temps d'offrir à sa clientèle le meilleur
service possible avec les meilleures
conditions de vie possible.

FT1lflcis eL Miguel Guilbault

En 1975, il crée sa propre compa
gnie d'entrepreneur général dans le
secteur de la construction résidentielle
sous le nom de "Les Habitations D.
Guilbault Ltée" et construit sa propre
maison sur la rue Maurice à Saint
Augustin.

A cette époque, il a déjà constntit
des dizaines de maisons, Depuis 1983,

Manage de Denis GuiJbaul! e( d'Huguelte PTUd'hon1111', le 22 févri.er
1975

Né à Saint-Augustin le 07 juillet
1943, Denis Guilbault est le fds de
Léopold Guilbault et d'Anita Lalande.

Il épouse Huguette Prud 'bomme le
22 février 1975. Huguette est la fille
de Marcel Prud'homme et de Thérèse
RlCARD.

De cene union, naissent deux fils:
Francis (Il juin 1979) er Miguel (16
octobre 1982).

Dès son jeune âge, il réalise qu'il a
une passion, celle de la menuiserie. 11
adore travailler avec les marteaux, les
scies, les clous et fabrique toutes
sortes de petites choses. Il espère
qu'un jour il travaillera dans une usine
de meubles.

Après ses études primaires, il
apprend et participe à toutes sortes de
travaux sur le domaine de son père à
l'époque où tout est en expamion. Dès
l'adolescence, il réalise avec lui [a
construction de chalets et devient de
plus en plus ambitieux de pratiquer ce
mélier. A 18 ans, il prend ses premiers
contrats, il s'engage dans l'industrie
de la consrruction et apprend à fond ce
métier el. devient alors entrepreneur
spécialisé en menuiserie.
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famille Gabrielle VERMETTE et Georges GUILBAULT

Serge Guilbault. lils de Georges
Guilbault

Lucie décédée à l'âge de 23 mois
en 1956

Mario GuilbauII, fils de Georges
GuitbaultMariage de Gabrielle el Georges GuilbaulL. le 07 septembre 1953

Né à Saint-Augustin en 1923, Geor
ges Guilbault est le flls de Hormidas
Guilbault et de Blanche Donalda
Maisonneuve. JI est le huitième d'une
famille de douze enfants dont neuf sont
toujours vivants.

Le 07 septembre 1953, il épouse
Gabrielle Vermette, fj Ile de Victor

Vermette et de Bertha Jérôme. De
leur union, naissent trois enfants:
Lucie (1954-1956), Mario (1957) et
Serge (1958-1977). Gablielle décède
en 1982 suite à une longue maladie.

En 1961, Georges construit un ga
rage sur la rue Saint-Jacques, près de
la résidence familiale. Infatigable et

soucieux de servir ses clients avec le
sourire qu'on lui connaît, il exploite ce
commerce florissant depuis 29 ans. Il
est secondé par Mario depuis quelques
années.

La pêche, la chasse, la danse et les
voyages font partie des loisirs de
Georges.

La ré,idenee familiale Le garage de M. GUllbault. sur la rue Saint-Jacques
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25 ans de mariilge.
M. el Mme Lucien Ouilbault, en 1981

Nous sommes heureux de parti
ciper au 15üe Anniversaire de notre
paroisse.

le secondaire, elle obtient un emploi à
la Commission scolaire régionale
Blainville Deux-Montagnes et y tra
vaille pendant 17 ans.

Manage de Lucelle et Lucien Guilbault,
Je 08 septembre 1956

Famille de M. el Mme Lucien GUJJbaull: (De g. à dL) Sandra. Maryse, Lucelle ct Lucien Pholo prise
il l'occaSIon du mariage de Sandra el de Yves Charlebois, le 0:1 iloûl 1985

Lucien, fils de Hormidas Guilbault
et de Blanche Donalda Maisonneuve,
est né le 03 décembre 1927 à Saint
Augustin. Le 08 septembre 1956, il
épouse Lucelle Dupras. Née le 02 août
1936 à Sainte-Scholastique, elle est la
fille de Lionel Dupras et de Lucienne
Grave!.

De celte union, sont nées deux
filles qui ont su égayer leur maison
par le chant et la musique.

Sandra, née le 09 juillet 1961, est
graduée de l'Académie Sainte-Anne à
Rawdon et occupe un poste de secré
taire à la Ville de Mirabel. Le 03 août
1985, elle épouse Yves Charlebois,
camionneur et pompier volontaire à
Saint-Augustin.

Maryse, née le 20 octobre 1962, a
gradué en technique d'éducation d'en
fants et occupe le poste de coordonna-

falnille Lucette et Lucien GUILBAULT

Maison familiale, ph(110 prise en 1985

trice dans une garderie à Saint-Eus
tache. Elle s'est impliquée au sein du
Comité des Loisirs et a été élue Fée
des Étoiles au carnaval de 1979. Elle
a fait partie de la chorale de la pa
roisse et chante à plusieurs mariages
célébrés dans la région.

Lucien, menuisier depuis 35 ans, a
construit plusieurs résidences à Saint
Augustin dont la résidence familiale
en 1956. Il a participé à la vie parois
siale en tant que marguillier et cumule
les fonctions d'administrateur à la
Caisse Populaire depuis de nom
breuses années, el de président de ce
15üe Anniversaire.

Lucette a pris soin de sa petite
famille avec beaucoup d'amour. Lors
que les enfants quittent la maison pour
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famille Juliette et Alphonse GUINDON

Mariage de Juliclle et d'Alphonse Guindon, le 02 aoûl 1947 Quaranle ans après ...

Enfants et petits-enfants de M, el Mme Alphonse Guindon: (De g. il dr.) Assis: Marie-Eve. Malle·
Lyne, Lise el Diane, Arrière·plan: Ghislaine, Marcel, François, Normand, Nathalie et Brigille

Né le 19 mars 1921 à Saint-Joseph
du-Lac, Alphonse Guindon est le fils
d'Arthur Guindon et cl' Alice Renaud.

Le 02 août 1947, il se marie avec
Juliette Savard. Née le 16 novembre
1923, Juliette est la fille de feu Joseph
Savard et Marie-Rose Maisonneuve,

De cette union, naissent trois en
fants: Diane, Marcel et Ghislaine.

Diane, née le 19 mai 1949; épouse
Normand Dufresne le 1er septembre
1969 Ils ont deux filles: Nathalie et
Brigitte (nées le 10 mars 1974).

Né le t 1 août 1953, Marcel se ma
rie avec Lise Leduc le 07 mai 1977.
De leur union, naissent deux filles:
Marie-Eve (12 avril 1981) et Marie
Lyne (l8 mai 1988).

Née le 21 août 1961, Ghislaine
prend comme époux François Gascon
le 15juin 1985.

Alphonse a participé à la vie pa
roissiale comme conseiller du village,
marguillier et président du Club de
J'Age d'Or. Son travail a toujours été
accompli. 11 quitte les siens le 05 avril
1987 à l'âge de 66 ans.

164

Nous, la famille Guindon, rendons
hommage aux organisateurs de la Fête

du 150' AImi versaire de la paroisse et
félicitons leur travail.



famille Clément et Ginette JETTÉ

La famille Jellé: Ginette. Clémenl, Mary"" el Judith

Clément el Ginette se rencontrent
en 1970; et c'est Je 08 juillet 1972 que
leur mariage est célébré par M. Mario
Foucault (prêtre), frère de GineLte.

De ce mariage. sonl nées deux
filles: Maryse, le Jer juillet 1981 et,
Judith. le 08 décembre 1982. Toutes
deux fréquentent présentement l'école
primaire de notre paroisse.

Clément est né le 08 juin 1950 à
Sainte-Scholastique. Ii est le neu
vième des 13 enfants de Joseph Jetté
et de Jeannette Thibodeau. Après
avoir complété ses études primaires et
secondaires, Clément s'achemine vers
l'École Automobile de Montréal
pendant deux années pour se spécia
liser en mécanique industrielle. Il a
travaillé dans ce domaine durant neuf
ans.

Ginett.e naît à Saint-Hermas le 19
mars 1951 et. est la cadett.e des huit
enfants d' Al11land Foucault et Yvonne
Robert. Ayant tel11liné ses études pri
maires et secondaires, elle poursuit
pendant 2 ans à Sain le-Rose en
sciences commerciales et, durant 8

années, eIle travaille en informatique
et en compmbilité.

Après avoir exercé nos métiers
jusqu'en 1978, nous décidons de louer
une terre expropriée de la Route 148 à
Saint-Augustin pour y cultiver des

Notre nouvelle résidence principale

fraises et des framboises; 10 ans plus
tard, nous devenons propriétaires des
lieux loués.

Devant l'ampleur de la culture, un
entrepôt réfrigéré est bâti en 1987
pour faciliter le travail. Deux ans plus
t.ard, une nouvelle demeure est cons
truite à côté de l'entrepôt. L'emplace
ment est maintenant situé sur le boule
vard Industriel.

De plus, Clément et trois de ses
frères s'affairent à la production du
sirop d'érable. Les érablières qu'ils
exploitent dans la région totalisent
30,000 ent.ailles. La sève d'érable est
acheminée à la cabane à sucre sit.uée
également sur le boulevard Industriel.

Nous sommes fiers d'êt.re résidents
de la paroisse de Saim-Augustin et
profitOns de ['occasion qui nous est
offerte pour souhaiter à tous un heu
reux 150' Anniversaire.

VOici quelques produit, de l'érable que nous
préparons
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famille Ulric et Aidas LABELLE

166

Ulric Labelle et OiJvine Char
trand, après 40 ans de mariage

Ma.riage d'Aidas Labelle el de
Thérèse Quevillon, en 1932

Famille d'UI·ric et Olivine Labelle

Descendant du curé Labelle "Roi
du Nord", Ulric Labelle est né à Saint
Janvier en 1870. Il décide de s'établi.r
à Saint-Augustin dans le rang Petit
Saint-Charles en [893.

En 1894, il épouse Olivine Char
trand de Sainte-Anne-des-Plaines. De
cette union, sont nés onze enfants.

Par la suite, il prend possession de
toutes les terres du Saint-Charles pour
établir un bon nombre de ses enfants.

II décède il l'âge de 73 ans en 1942.
A Saint-Augustin le 08 août [909,

est né AIdas Labelle. Fils d'Ulric
Labelle, il est le dixième d'une famille
de onze enfants.

Par la suite, en 1932, il épouse
Thérèse Quevillon de Terrebonne.
Pour fonder sa famille, il s'établit sur
une des teITes que son père possédait
depuis 1915.

De celle union, sont nés quinze
enfants. Sur ce nombre, douze sont
établis à Saint-Augustin.

Enfants de la Camille Labelle el leurs parent.s:
(De g. il dL) (!' rangée) Rolland (Agathe
L'Écuyer),Suzunne (Yvon Gingras) el Robert
(Biblane Alien'S) (2' rangée) Anne-Marie (Guy
Lorrain), Jacques (Claudelle Lufrance), les
parents AIdas el Thérèse. el Aline (Henn
Lupien). (3' rongée) Roger (Alma OUlmet).
Armand (Lauretle Grauon). Marcel (Llse
Desjardins), Rila (Ferdmand Bélisle), Raoul
(Monique ConstantIn), Guy, Adflen (Madeleine
Paquette), Jean-Claude (Céline Léonard) el
René (Cécile Desjardins)



La ferme que possédait Aidas et
Thérèse contenait un peu de tout.
Pour ne pas les citer, nous y retrou
vions plus de 24 espèces d'arbres
allant au bois de chauffage et services,
aux arbres fruitiers et à l'érablière.
Une certaine quantité de bois a servi à
construire sept maisons sur la fenne.

Aldas et Thérèse commencent leur
saison en faisant les sucres, avec leurs
vieux chaudrQns de fonte.

Maintenant que le temps des
récoltes est arri vé, on yoiL AIdas et
Thérèse prêts à partir pour le marché
avec fruits et légumes.

Avec ces années de labeur, AIdas et
Thérèse clôturent leur-; belles années
en fêtant leur 50' Anniversaire de M. el Mme Alda~ Labelle. au Temps des sucres

Plein de labeurs. voici le temps des semences et des foins amvé

Aidas el Thérèse, sur le point de partir au marché avec fllJirs el légumes

mariage avec une famille composée de
15 enfants, 45 petits-enfants et 15
anière-peri ts-enfants.

"JE REMERCIE LE SEIGNEUR
ET LUI REND GRACE"

M. el Mme Aidas Labelle, à leur 50' Anniversaire de maIiage
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famille Monique et Raoul LABELLE

Les noces

Manon et son ami François SaInt-louis

La résidenee fu 1lliale

Raoul Labelle. fUs d'AIdas LabeHe
et de Thérèse Quevillon, est né à Saint
Augustin le 24 juin 1938. Il a uni sa
destinée à celle de Monique Constantin
le 15 juin 1963 dans la paroisse Sainte
Marcelle de Saint-Jérôme,

Il demeure toujours dans le Petit
Saint-Charles, sur une partie de la
terre paternelle. JI a travaillé presque
toute sa vie chez Dion & Frères, au
jourd 'hui mieux connu sous le nom de
B.et R. Choinière Ltée. Trois beaux
enfants sont nés de leur union.

Née le 04 avri 1 1964, Manon est
programmeur-analyste. Elle demeure
à Boisbriand et travaille à Montréal.

Né le 23 décembre 1966, Mario est
électricien et demeure à Ville Lor
raine.

Guylaine est née le 11 mars 1968.
Elle est étudiante à l'Université de
Montréal en psycho-éducation.

Mario et Nalhalie Fug Je

Guylaine el Sléphane Feeleau
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Les J mousses avec Tina, la maman Sainl
Bemard el ses bébés<hiens Les plaislrs de l'hiver, la famille en sk.i-doo



famille Cécile et René LABELLE

Les quatre enfants de Cécile et René Labelle: 1re rangée:
ALain et Julie. 2e rangée: JacinÙle et Sylvie

Mariage de Cécile el René Labelle, en 1963

Né à Saint-Augustin en 1940, René
Labelle est le fils d'Aidas Labelle et

Maison qu'habiLe la p'lile famjl1e Labelle

Thérèse Quevillon. Il est le sixième
d'une famille de quinze enfants. Il se

construit une maLson sur la terre
paternelle en 1962. En 1963, il épouse
Cécile Desjardins de Saint-Janvier.
Quatre enfants sont nés de cette union.

René fait ses études à l'école du
rang pour se diriger par la suite
pendant 2 ans à "Académie de Sainte
Thérèse. Il tra vai Ile pendam 13 anS
chez Dion & Frères, ensuite 6 ans
dans la construction, et enfin à son
compte comme paysagiste depuis
1975.

En plus de son commerce, il achète
la terre paternelle en 1981. Fai t im
portant dans cette famille: c'est la
troisième génération et la seule qui
reste en opération agricole de toute~

les terres du Saint-Charles que possé
dait le grand-père Ulrico

Il administre depuis 1969 une acti
vité sportive en plein air pour le bien
être de tous les enfants sous le nom
de: "Les Loisirs CHARLEBEL lnc."

Maison palemelle où habiLe eneore Mme Aldas L2belle Vne vue de l'él.ahle qUI démonl.re qu'elle est toujours en opéraLIon ct les
rtnoval.ions vonl bon train
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famille Laurent et Élizabeth LABELLE

Mariage de Laurent Labelle el d'ÉlizabeLh Lavallée le 09 juin 1951

La famille Labelle: (De g. à dr.) Jacques, Jean-Guy, Élizabeth, Laurenl. Lorraine. son époux Roben.
Nonnande, Adéline el Adéodal

Après Il ans, ils ont vendu la
fenne à leur fils Adéodat alors qu'ils
ont bâti sur le terrain à côté. Laurent
pratique toujours le métier de me
nuisier depuis déjà 34 ans.

Dans leurs loisirs, tous deux sont
amateurs de la pêche. Laurent aime
aussi la pratique de la chasse.

En 1969, ils ont été expropriés par
l'aéroport de Mirabel. Ils se sont donc
établis dans la paroisse de Saint
Augustin le Il juillet J 972 dans le
rang Côte des Corbei1s sur une fenne
qu'ils ont rénovée pour y faire l'éle
vage de porc. Élizabeth continua à
gérer la fenne pendant que Laurent
lIavailla comme menuisier.

Laurent Labelle, fils de François
Xavier et Marie-Anna Chaumont est
né à Saint-Canut le 02 février 1926. Il
est le troisième d'une famille de sept
enfants. Il a fréquenté l'école jusqu'à
sa sixième année. Il a commencé à
travailler à 17 ans à la mine de Saint
Canut pendant sept ans. Il s'est acheté
une fem1e à Saint-Canut dans le rang
de Saint-Dominique à l'âge de 22 ans.
Il s'est marié le 09 juin en 1951 dans
la paroisse de Saint-Augustin avec
Élizabeth Lavallée, tille de David
Lavallée et Virginia L'Écuyer.

Élizabetb est née à Saint-Augustin
le 15 octobre 1933. Elle est la sixième
d'une famille de huit enfants. Elle a
fréquenté l'école jusqu'à sa sixième
année. Elle a passé sa jeunesse à
travailler sur la felme patemelle.

De cette union, naissent six en
[ants:

- Le premier se nomme Jean-Guy,
né le 13 mai 1952.

- Le deuxième se nomme Jacques,
né le 22 avril 1953.

- Le troisième se nomme Adéodat,
né le 10 avril 1962.

- La quatrième se nomme Lorraine,
née le 22 juin 1964.

- La cinquième se nomme Nor
mande, née le 03 mai 1966.

- La sixième se nomme Adéline,
née le 05 décembre 1968.

Ils demeurèrent sur la fenne pen
dant 21 ans. Ils avaient des animaux
tels que des porcs, des vaches et
des volailles. Au printemps, ils em
ployaient beaucoup de temps dans
leur cabane à sucre qu'ils possédaient
sur leur terre. Après 5 ans de mariage,
il retouma travailler dans la construc
tion pendant que son épouse adminis
tra la fenne.

NoIre maison bilLlè en 1983 Noue maison en 1982
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famille Sylvie et Jacques LABELLE

Jacques et Sylvie, 26 novembre 1977 à leur mariage La maison el la ferme, 1988

Jacques est né le 22 avril 1953, à
Sainl-Canut. Il est le fils de Laurent
Labelle el d'Élizabeth Lavallée. Il est
le deuxième d'une famille de six
enfants. En printemps 1972, ses
parents viennent s'établir sur une
ferme à Saint-Augustin. Après de
courtes études, Jacques pratique le
métier de camionneur.

Le 26 novem bre 1977, il épouse
Sylvie Labelle, fille d'Adélard Labelle
et de Géraldine Dé50nneaux. Sylvie
esl née le 10 novembre 1959 à Sainte
Thérèse. Elle est la troi&ième d'une
famille de cinq enfants.

En 1981, Sylvie et Jacques achète
la ferme lailière du père de Sylvie.
Sur la ferme laitière, Jacques est
secondé par son épouse il l"admi
niSlration el aux travaux.

Intérieure de l'étable construiLe en 1981

Je souhaite longue vie et prospérité
aux résidents de Saint-Augustin à
l'occasion de notre 150' anniversaire
de la paroisse.

Jacques el son beau-frère Yves aux champs. lfiiVaitlam avec allention aux lIavau.' de la renne Sylvie s'occupam des génIsses
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famille Lisa et Adéodat LABELLE

Né le 10 avril 1962 à Saint-Canut
et le troisième de six enfants, moi,
Adéodat, suis le fils de Laurent
Labelle de Saint-Canul et d'Élizabeth
Lavallée de Saint-Augustin. Je vis

Not$e maison en 1982
Adéodat el Lisa Labelle, à notre mariage Je 30
avril 1983

une partie de mon enfance sur la
ferme familiale.

En 1972, suite à l'expropriation de
l'aéroport de Mirabel, mes parents
déménagent à Saint-Augustin dans Je
rang Côte des Corbeil. Ils se portent
acquéreurs d'une fenne non habitée,
négligée par les années, pour la
remettre en opération avec un élevage
de matemité porcine.

Je prends la relève le 21 septembre
1982. Le 30 avril J983, j'épouse à
l'église Saint-Augustin Lisa Forcillo.
Née le 10 avril 1964 à Montréal et
"ainée d'une famille de quatre enfants,
Lisa est la fille de Mike Forcillo de
Montréal et de Lise Gauthier du Lac
Saint-Jean. Ses parents demeurent à
Saint-Augustin dans le rang Saint
Augustin depuis le 05 mai 1968. Sonia et Mélissa à la Noël 1989 Sonia et Mélissa avec Belly

Grand-Papa Labelle, Sonia, Mélissa et "Nany"
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Du fruit de notre amour, sont nées
deux jolies filles Mélissa le 28 mai
1986 et Sonia le 08 mai 1988.

Notre objectif présent est de con
tinuer l'expansion de notre entreprise
et de rénover notre maison afin de lui
donner une apparence nouvelle et
coquette.

Nous sommes fiers et heureux
d 'habjter la paroisse de Saint
Augustin.



famille Gisèle LAJEUNESSE et Claude LABüNTÉ

M~riage de Gisèle LaJcunesse ~ de Claude Labomê, en 1966

fins de semaine, Evelyne poursuit ses
études universitaires; Claudel, ses
études collégiales; Jocelyn commence
ses études collégiales sous peu et
Brigitte, son Secondaire. Et, la vie
continue.

Nous sommes heureux de parti
ciper à la vie paroissiale et de vivre le
lSOe Anniversaire de la paroisse.

Face à l'expansion du commerce et
depuis r acquisition de l'entreprise, il
y a eu agrandissement. en prenant le
logis arrière. aupa.ravant occupé par la
famille. La chance nous a souri en
ayant la possibilité d'acheter la mai
son voisine du magasin.

Depuis déjà huit ans, chaque mem
bre de la famille participe aux opéra
tions de l'épicerie. En y travaillant les

Famille de Claude Labonlé: (De g. 11 dr.) (Assis): Brigiue. Gisèle el
Claude. (Deboul): Évelyne, Jocelyn el Claudel

Au début de l'été 1966, Gisèle La
jeunesse, née à Saint-Canut et Claude
Labonté, natif de Saint-Placide, pren
nent ensemble la route de la vie. Au
début, ils s'installent à Chomedey et
la petite famille commence par une
petite fille, Évelyne. Puis, ils demeu
rent à Saint-Eustache durant les 13
années suivantes. La famille grandit,
Claudel anive, puis, Jocelyn et enfin
BrigÎtte.

Voulant réaliser deux rêves: celui
de devenir propriétaire de sa propre
épicerie et de vivre à la campagne, ils
achètent une épicerie à la campagne
après avoir travaillé plusieurs années
pour les magasins Dominion. Située
sur la route 148, autrefois appelée
Chemin du Petit Brûlé, l'épicerie est à
l'intersection du rang Saint-Étienne.
Le nom choisi de l'épicerie est ('Mar
ché du Petil Brûlé Inc." Ce nom com
mémore un peu l'histoire de ce petit
patelin de terre.

Vue aérienne de la maison familiale et de l'épicerie "Marché du Petil Brûlé Ine"
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famille Gédéon LACHANCE et Francaise RÜCHüN
"

Le ISO' anniversaire de la paroisse
de Saint-Augustin nous amène à se
remémorer tous ces beaux souvenirs
emprisonnés dans nos coeurs.

Nous profitons de cette occasion
pour présenter la famWe de Gédéon
Lachance et de Françoise Rochon.

Gédéon Lachance, fils de Zéphir
Lachance et Aglaé Aubin, est né le 17
juillet 1913 dans la paroisse de Saint
Augustin. Françoise Rochon, fille
d'Émile Rochon et Benhe Binette est
également née dans la paroisse de
Saint-Augustin le 14 octobre 1914.

Mariés le 29 octobre 1936, à l'égli
se de Saint-Augustin, ils décident de
s'installer dans cette paroisse, sachant
qu'ils y trouveraient joie et bonjeur.
De cette union, sont nés: Gilles, Denj
se, Gaétan (décédé en 1972), Ray
mond, Monique, André, Michel et
Pierre. A leur tour, ils ont agrandi la
famiUe en y ajoutant quatorze petits
enfants et trois arrière-petits-enfants.

Gédéon, très bien secondé de son
épou se Françoi se, ex ploi tent 1eur
ferme en plus de s'adonner à l'élevage
des chevaux, Celte passion pour les
chevaux, ils ont su nous la transmettre
dès notre jeune âge.

Ce n'est ni les longues heures de
travai.! ni les nombreux déplacements
les amenant sur divers tracés de course
qui leur enlevaient leur entrain et leur
persévérance. Les victoires remportées
avec leurs chevaux leur donnaient
l'énergie pour continuer et les défaites,
la détermination pour s'améliorer.

Gédéon el Françuise Lachance accompagné, de six de leurs huil enl'an[s 11
Jeur SOe anniversaire de mariage en 1986. Gilles. Raymund, Monique.
Michel, Pierre. Denise. ainsi que M. el Mme LaclJance.

Gaétan Lachan<.:·. gagnant une course en 1962 à Blue Banner avec son
cheval "Admirai Herben·'.

Gédéon Lachance est décédé le 11
août 1989. Il a laissé il notre famille
un héritage rempli de souvenirs, tous
empreints d'amour et d'affectjon.

La fam ille Lachance est heureuse
de se joindre aux citoyens de Saint
Augustin pour célébrer ce IS0e anni
versaire.

André Lachanee gagnant une course en 1974 à Sherbrooke avec "Sawmill
Goa e". cheval qui appanenail à Franç{lise Lachance.
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famille Fernand LADülJCElJR et Carmelle BÉLANGER

Venant de Sainte-Scholastique,
nous sommes arrivés à Saint-Augustin
en décembre 1979. Nous avons
construit notre demeure sur le Chemin
Côte Nord.

Trois de nos six enfants habitent
aussi Saint-Augustin.

Micheline nous a précédés sur la
route 148 en 1973, lors de son
mariage avec Daniel Villeneuve. Ils y
vivent toujours avec leurs trois filles
Isabelle, Marie-Jasée et Julie.

En 1984. Carole s'est établie sur [a
Côte des Corbeil avec son conjoint
Luc Primeau et leurs enfants Caroline
et Kristophe.

En [986, ce fut au tour de Jacques
à emménager sur la rue Brière avec sa
conjointe Lynda Saint-Onge et leurs
fils Francis et Maxime. Quelques
mois plus tard, Marie-Eve est venue
compléter la famille.

(l' rangée):Maxime. Marie-Eve. Fernand. Cannelle. Marie-Anne, Kristophe el Simon. (2' rangée):
Junalhan. Francis. GUlllaume. Caroline, Mane-Josée et Julie. (3' rangée): DIane R.. Alexandre, Diane
P.. Lynda. Rachel, Carole el Isabelle. (4' rangée): Jean-Marie, Sylvain L. Jacques. Sylvain M., Luc.
Micheline el Daniel

Rachel el SylvUin

Une maison est présentement en
construction sur la rue Jonathan pour
y loger Rachel et son conjoint Sylvain
Moneue.

Jean-Marie. son épouse Diane
Renaud et leurs enfants Alexandre,
Guillaume, Simon et Marie-Anne
demeurent à Saint-Joseph-du-Lac.

Notre fïls Sylvain n'a jamais quitté
Sainte-Scholastique. Il y vit avec son
fils Jonathan et sa conjointe Diane
Poirier.

Un nouveau noyau familial s'est
formé à Saint-Augustin car nous
avons trouvé ici le calme et la qualité
de vie que nous avions connus avant
l'expropriation à Sainte-Scholastique.

Luc. Knslophe, Caroline el Carole

Jacques. Marie-Eve, Maxime, Francis el l.ynda
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famille Diane et Georges LADOUCEUR

La maison familiale de M. Georges el Diane Ladouceur

La résidence aCluelJe de Francine el de Mario Lallemand. 11 Saint
Auguslin

Georges Ladouceur et Diane Desjardins

Nés à Sainte-Scholastique, Georges
Ladouceur el Diane Desjardins se ma
rient en mai 1955 et donnent nais
sance à une fille Francine en décem
bre 1962. Expropriée de leur ferme
agricole de la Côte Saint-Louis en
1969, la famille Ladouceur fait acqui
sition d'un terrain longeant la montée
Villeneuve à Saint-Augustin pour bâtir
un duplex terminé en décembre 1970.

Mme veuve Laura Desjardins.
mère de Diane occupe l'autre loge
ment jusqu'en 1985 et décède en
1986.

Nous avons oeuvré dans différents
organismes d'entraide, d'ordre social
et culturel au sein de la communauté
paroissiale.

Notre fille Francine, infirmière
graduée en ]983, et Mario Lallemand
de Saint-Placide érigent leur maison
sur la rue Jean-Maurice en 1987. Ils
célèbrent leur mariage le ] 1 août
1990.

Leur fille Francine el Mario Lallemand
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famille Pamela et Mathias LAFüND

Viateur el Lucienne accompagnés des enfant, el de leur conjoint en 1985 Lor, de la célébralion du mariage en 1987,
Via leur el Jeannine

Mathias Lafond de la paroisse de
Saint-Augustin (Côte-des-Anges) a
épousé Pomela Ouellette, nalive éga
lement de Saint-Augustin.

De cette union, naquirent cinq
filles el trois garçons: Florentine et
Omer Carrières, Albertine et Napo
léon Laviolette, Marie-Jeanne el Ar
thur Bayeur, Marie-Jeanne et Léonce
Thibeauh, Exilia et Ferdinand Gau
thier, Flore et Alfred Bernard, Arthur
et Berthe Léonard, Léonard et Floren
tine Bélisle et enfin Jérémie el Rose
Bouchard.

La ferme de Mathias Lafond fut
laissée à Léonard Lafond et Florentine
BélisJe où ils ont fait leur vie. Ils eu
rent huit enfants: Azélie, Noëlla, Ma
thias, Jacqueline, Rollande, Gaston,
Marie-Claire et Pierre. Ils sont tous
nés à Saint-Augustin. La ferme fut
vendue suite au décès de son épouse
Florentine.

Fils de Exilia Lafond et Ferdinand
Gauthier, Viateur Gauthier marie Lu
cienne Prud'homme en 1945. De ce
mariage, nous avons eu deux filles et
trois garçons: Ghislaine el Réal Locas,
Micheline et Laurent Locas, Jacques
et Jeannine Paquin, Guy et Gisèle
Taillefer, François et Lyne Aubry.

Nous avons maintenant treize
petits-enfants: Mathieu, Yanick, Do
minic. Frédéric, Richard, Stéphane,
Olivier, Sébastien, Philippe, Marc-

André, Julien, Véronique et Alexan
dre.

rai pris possession de la ferme pa
ternelle en 1945. J'ai cultivé cette
terre avec la collaboration de mon
épouse et de mes enfants pendant en
viron 25 ans. Par la suite, ceUe terre
est vendue à mon garçon Jacques et
son épouse Jeannine. Ils sont proprié
taires et ils y cultivent encore aujour
d'hui.

Jac<.jues et Jeannine ont deux en
fants. Peut-être qu'un des deux pren
dra la relève et suivra les traces de son
père, grand-père et arrière-grand-père.

En voyage, ViateuJ el Jeannine

Je le souhaite bien mais l'avenir le
dira !!!

Après le décès de mon épouse en
1985, je me suis m<Hié à Jeannine
Larose en 1987. Jeannine a deux fils:
Michel et Paul; el cinq petits-enfanLs:
Sylvie, Marc-André, Serge, Josée et
Julie.

J'ai aimé parliciper à l'album-sou
venir du 150""" Anniversaire de Saint
Augustin.

C'EST LA PAROISSE
DE MES ANCÊTRES
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famille Edmond LALANDE et Marie-Jeanne OUELLETTE

La maison palernell . résidenl~ ancestrale de la famille Lalande

MÉMOIRES DE
LA FAMILLE LALANDE

Edmond Lalande et Marie-Jeanne
Ouellette découvrent entre eux des
affinités pour un projet de mariage qui
se concrétise le 19 août 1919 à Saint
Augustin.

Le travail du nouvel époux comme
policier se faisait à Montréal: ils éli
rent domicile à la paroisse Saint
Édouard, puis Saint-Vincent-Fenier.
La guerre de l'an 1939 éclata: "La
Conscription". Pour protéger leurs
fils, ils vinrent s'installer sur cette
terre à Saint-Augustin pour y de
meurer.

De cette union, naissent douze en
fants dont cinq filles et sept garçons.
Les filles se prénomment Jeannette,
Madeleine, Aline, Yolande et Claire.
Les garçons sont André, Philippe,
Raymond, Gérard, Marcel, Henri et
Roland. La photo familiale illustre
toute la famille.

La maison paternelle a à son tour
une h.istoire unique. En l'an 1840, soit
au début de la fondation de la paroisse

de Sai nI-Augustin. une terre longeant
la montée Charbonneau appartenait à
Monsieur Joseph Charbonneau, lieu
où la résidence fut construite. Pour la
famille d'Edmond et Marie-Jeanne

Lalande et leurs enfants, ils en prirent
possession en l'an 1940. Leur fils,
Roland Lalande y demeure encore.

Famille d'Edmond Lalande el de Marie-Jeanne Ouellcne: (De g. 11 dL) (Assis): .kann,me. Madeleine. Edmond père, Marie-Jeanne mère. Aline el Yolande.
(DeboUl): André, Philippe, Raymond. Gérard, ClaIre, Marcel. Henri el Roland
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famille Charlotte MASSON et Rémi LALAN"DE

Les grands-parents de Rémi: M. Honoré Lalande et Césarine Rocl1on

M. AgapJt Lalande et SOli épouse Marie-Anne, à lew' 25e Anniversaire de
mariage

HOMMAGE A
NOS GRANDS-PARENTS

En 1903, venant de Sainte-Scho
lastique, Honoré Lalande et Césarine
Rochon achètent une ferme au Petit
Brûlé à Saint-Augustin. Mme Césa
rine Rochon est la soeur de l'Abbé C.
Rochon, un des curés de Saint-Augus
tin. Avec l'aide de leurs enfants, ils
font le commerce du foin et l'industrie
laitière et, par la suite, chacun prend
une vocal ion di fférente.

De cette union, six enfants nais
sent: Donat (Cordélia Parent), Lionel
(Edmondine Clément), Henri (Jean
nette Rochon), Charles (Laurence
Presseau), Marguerite décédée en
1931, et Agapit (Marie-Anne Caron).

Oljvle.r. tils de Rémi et Charlotte
Lalande

En 1924, Agapit prend comme
épouse Marie-Anne Caron. Prenant la
relève des parents, ils achètent la
fenne familiale et poursu ivent le tra
vail à la fe1l11e. De leur union, ils ont
trois enfants: Antoinette (Robert
Bibeau, Simone (Sime Barbarosa), et
Rémi (Charlotte Masson).

A son tour, Rémi se marie avec
Charlotte Masson en 1962. Malheu-

reusement, ils cessent l'exploitation de
la ferme à la suite de l'accident de
ferme survenu à Rémi en 1972. Ils ont
un fils prénommé Olivier. Poursuivant
ses études universicaires, Olivier est
accepté au Barreau du Québec en
1986.
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La maison anc ·trale de M. Félix L'Allier où mon père (Zénon L'ADieU
est né dans le rang L'Allier ave.; tante Elvina L'Allier, ma nièee Mareelie
el son mari

Adélard L'Allier, oncle d'Éliane, en train de U'llvaiUer dans son champ
avec ses beaux ehevaux el Arthur. Je plus jeune de la famille Félix
L'Allier

Première boulangerie que M. Zénon L'Allier a
élablie dans le village de Saint-Auguslin. La
jeune tille est Jacqueline, tille de Ubald

Maison sur la rue Saint-Jacques, construite par mon père (M. Zénon
L'Allier) à sa retraire car la boulangerie est cédé~ à son fils Ubald. M.
Zénon L'Allier, accompagné de ses tilles: Irène et Eliane

Je viens rappeler le souvenir de
l'une des plus anciennes familles de
Saint-Augustin.

L'ancêtre Jean L'Allier, originaire
de Bourges en France Cl 728-1800),
épousa Marguerite Paquin à Des
chambault en 1750. Jérôme L'Allier,
son fils, est marié à Louise Beau
champ en 1800, à Saint-Eustache.

Jérôme L'Allier, fils de Jérôme
L'Allier, s'est marié à Saint-Jérôme à
Théeotes Bénèche en 1840. Son fils,
Octave, était médecin au Wisconsin
quand il vint prendre femme, Marie
Longpré, au pays, en 1863.

Mon grand-père, M. Félix L'Allier
épousa Marceline Labelle en 1871 à
Saint-Augustin. Ils eurent douze en
fants dont mon père l'aîné, Zénon,
marié en 1895 à Sant-Hermas à
Marie-Louise Guilbault décédée en
1919.

Mon père, M. Zénon L'Allier a
ou ven la première boulangerie au
village et il a passé sa vie là où il a
travaillé très fort pour réussir à élever
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ses six enfants (deux filles et quatre
garçons).

Les deux aînés, Albert et Amand,
sont devenus deux médecins qui ont
laissé d'excellents souvenirs à tous les
malades de Saint-André Avellin et
Saint-André Est. Troisième génération
de pratique médicale, André, fils
d'Armand, conlinue à soigner les
malades.

Ubald et Paul L'Allier ont suivi les
traces de leur père et ont fait un des
meilleurs pains pour régaler les gens
de Saint-Augustin et de Sainte-Scho
lastique. Ubald a élevé trois filles.
Paul a quatre fils dont Jean-Paul,
maire de la ville de Québec; Claude,
dentiste à Sainte-Thérèse; Pierre,
orienteur; et François, notaire, décédé
en 1972.

Les deux filles sont Éliane et Irène.
Celte dernière, épouse de Fabien
Labelle, est décédée en 1987 el a
laissé un bon souvenir à t.ous ceux ou
celles qui l'ont connue.

Quatre générations de la famille d'Éliane
L'Allier. Ma grand-mère. Mme Félix L'Allier
déeédée à 93 ans; mon père, M. Zénon L'A Il ier
décédé en 1946; mon frère, Albert décédé en
1939 et ma nièce Marcelle

Je rends hommage à tous les
L'Allier qui ont vécu dans ce beau
coin de pays et qui reposent dans le
cimetière et à tous ceux qui demeurent
encore à Saint-Augustin, endroit privi
légié pour vivre et continuer le travail
commencé par nos ancêtres.

Éliane L'Allier



famille Emmaüs L)ALLIER

A l'un de, dîners chez Je~ cousInes Desj<l!d.ins: (De g. à dr.) CA l'avaOl): Reine,
Annie et Th~rèse. (A J'arrière): George~ el Edouard

sinière qui aime donner à manger.
Emma, c'est la femme forte de l'évan
gile.

Mariée à trente-trois ans, Emma
donnera le jour à neuf enfants. Edgar
(bébé) (1896-1929) s'installe sur la
terre à la Petite Côte-des-Anges;
Charles (Charlot) (1897 -J971) exerce
le métier de boulanger à Saint-Phi
lippe. Georges (1898-1982) devient
ingénieur pour le Canadien Pacifique;
Reine (1899), la reine-couturière, chef
de file irremplaçable gouverne,
Édouard (1900) garde avec amour ce
coin de chez-nous; Annie (1902) se
fait religieuse de Sainte-Croix et la
discrète benjamine, Thérèse (1906),
épouse Gustave Filion. Deux jeunes,
Georges-Henri et Marie-Jeanne, meu
rent en bas âge.

Que) le vie d ébordan te chez ces
L'Allier où "les gens de la ville" sont
chez eux! Aldéo et Romain en savent
quelque chose ...

Le 12 juin 1893, Emmaüs, fils de
John L'Allier et d'Adélaïde Morand,
épouse à Sainte-Thérèse-de-B lainville,
Emma Desjard ins (1859-1956), fille
d'Esther Duquette et de Joseph Des
jardins, Dès lors, le couple L'Allier
s'installe sur la terre de l'oncle
Charles, célibataire, terre qui borde la
montée.

Emmaüs (1863-1925), c'est l'hom
me fier, à l'allure sévère, l'homme
conciliant même avec ses adversaires
politiques: Pierre Desjardins et Philo
mire Filion, C'est l'ami de tout le
monde; c'est l'homme hospitalier qui
ouvre sa porte aux quéteux qu'il hé
berge. Emmaüs, c'est le marguillier,
le commissaire d'école, le maire de
Saint-Augustin, le "libéral-né".

Emma, c'est la femme qui tempère
J'austérité du père; c'est l'épouse
affable, accueillante, économe. C'est
la mère travailleuse, levée tôt au ser
vice des siens, c'est l'excellente cui-

Edgar L AilIer

EmmaiJs L'Allier

Charles L'Allier

Emma Desjardins L'AJlier
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famille Édouard L'ALLIER

Rang L'Allier ... Filez, filez ... à
votre gauche, au bout du rang, arrêtez
vous ... Entrez "la porte est grande ou
verte". Édouard, le nonagénaire, vous
accueille à bras ouverts. Le travail, le
(ravail de la terre, il la connaît si bien
cette terre qu'il aime, qu'il ameublit
chaque printemps, pour avoir le "plus
beau jardin".

Fils d'Emmaüs L'Allier et d'Emma
Desjardins, Édouard épouse, le 21
septembre 1925, Marie-Laure Cha
rette, fille de Théophile Charette et de
Germaine Théorêt. Travailleurs achar
nés, fidèles croyan ts, honnêtes ci
toyens, ils triment dur durant la crise.

Tantôt commissaire d'école, tantôt
conseiller, tantôt marguillier, tantôt
agent pour l'assurance de paroisse,
Édouard trouve du temps pour la vie
sociale. Marie-Laure, décédée en mai
1988, a largement contribué par son
inlassable travail. sa simplicité, son
sens rare de l'économie, son amour
des enfants (treize naissances dont
quatre vivants), à ta réussite d'aujour
d'hui.

Pierrette, l'aînée. religieuse de
Sainte-Croix, diplômée de l'École
Normale de Mont-Laurier, a exercé
celte profession d'enseignante pen
dant plus de quarante ans.

Gilles, ami de la terre et de la forêt,
connaît la réussite de l'infatigable tra
vailleur et de l'administrateur vigilant.

Lorraine, étudiante de l'école
ménagère de Nominingue, poursuit
ses études d'infirmière, profession
qu'elle exerce depuis 1956, tantôt à
l'Hôpital Notre-Dame, tantôt à l'Hô-

Le jour de leur mariage, Édouard L'Allier. Marie-Laure Charelle et Monsieur l'Abbé Pierre-DamIen
Filion. curé de Saint-Adolphe

,(De g. à dr.) Céline, Lo ,me, Pierrdte, Mane-Laure et Édouard, Gilles, le 05 août 1975, jour de leurs
noees d'or

pital de la Miséricorde, tantôt au sein
de la famille.

Céline, la douce benjamine, étudie
il l'École supérieure de Sainte-Croix
où elle devient secrétaire. Mère de
Dominique, Marie-Claude et Gilles,
elle assure une présence unique au
milieu des siens.

La vie jaillit encore chez Les
L'Allier puisque Jean-François, fils de
Yves, assure la quatrième génération.

(De g. à dr.) Yves, Édouard el Jean-François, Gilles, les quatre générations
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famille Gilles L'ALLIER et Geneviève LAMOTHE

Yves et Diane L'Allier accompagnés de Jeur fils Jean·
Françoi,

Gilles L'ADjer

Christian L'Allier et Chantal

Geneviève L'Ailier

D'une étoile à l'Hutre, c'est la traite des
vaches, la culture des tenes el comme
"hobby", le bois. la coupe du bois de
chauffage et de charpente. Vie simple,
active et pétillante de projets! La vie
n'est pas prête de s'éteindre el le rang
L'Allier vit toujours ...

Celte terre ancestrale de Jérôme
L'Allier, premier des ancêtres à
s'établir à Saint-Augustin, retourne à
Gilles, fils d'Édouard et de Marie
Laure Charette. Marié le 30 mai 1953
à Geneviève Lamothe, fille d'Anthime
Lamothe et de Claire Forget de Sainte
Thérèse, soutenu par son épouse, Gilles
voit grand et loin. En bon intend,mt, il
allie méthodes nouvelles el anciennes,
assure à cette terre nourricière le
meilleur rendement possible et va de
l'avant.

Trois enfants agrémentent la vie.
L'aîné, Yves, père de Jean-François,
travaille comme assembleur, depuis
quatorze ans, à la G.M. Un moteur,
c'est sa vie!

France, secrétaire chez Calelli,
donne le meilleur d'elle-même à ses
deux belles filles. Geneviève et Jo
lianne.

Le cadet. Christian, marche dans les
traces de ces L'Allier, professionnels
de la terre.

Ici, encore, on a du travail et des
ambitions pour trois vies. Pas de cho
mâge chez ces infatigables paysans 1
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famille Cécile et Gaétan LAVALLÉE

Ga~lan el Cécile Lavallée le 1J septembre 1965

La faITIllle Lavallée: (De g. à Ur.) Les parents Gaétan et Cécile, Colelte,
I"inda el Michel

Patricia Dagenais

Tout cela pour ses clients, le personnel
ainsi que ses patrons.

Fermier de son métier, Gaétan
l'exerce depuis 25 ans et adore ce
qu'iL fail.

Cécile, barmaid, aime beélucoup ce
métier qu'elle pratique depuis 5 ans,

Quaire générations: (De g. à Ur.) Colerte Lavallée, Marie·Rose Gravel,
grand-mère, el Bébé Patricia Dagenais, el Cécile Lavallée Maxime Lavallée

Gaétan, fils de David Lavallée et
Virginia Lécuyer. est né le 03 mai
1944. Le IL septembre 1965, il a
épousé Cécile Turcôt. Née le 25 août
1944, elle est la fille de Paul Turcôt et
de Milrie-Rose n·avel.

De ce mariage, ils donnent naissan
ce à trois enfants: Colette, Michel et
Linda.

L'aînée de la famille, Colette est
coiffeuse et se marie avec François
Dagenais le 22 août 1987. De cette
union, le 07 octobre 1989, naît une
belle petite fille prénommée Patricia.

Michel est célibataire et travaille à
la ferme avec son père.

La cadette, Linda est célibataire et
exerce ('emploi d'assistante-dentaire
et donne naissance à un enfant en mai
1990.

MaIson farnJiiale Ferme de M. Gaétan Lavallée
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famille Daniel et Jocelyne LAvorE

!"amille Lavoie: (De g. à dr.) (Assis): Bruno. Jocelyne el Joelle. (Debout): Daniel et Jean-François

C'est avec plaisir que je me joins à
nos concitoyens pour souligner le 150·
Anniversaire de fondation de la pa
roisse de Saint-Augustin.

Souligner cet anniversaire, c'est
aussi reconnaîlre le mérite de ces fa
milles fondatrices pour ne nommer
que les Filion, les Vermette, les Ville
neuve, les Paiement, les L'Allier, les
OuelleUe ... qui ont su bâtir autour du
clocher les fondations d'une commu
nauté dorénavant immortelle.

Que dire de ces hommes du Clergé;
les Decelle, les Éthier, les Maison
neuve qui ont su orchestrer le déve
lopppement spirituel et corporel de
cette communaut.é.

Ma famille et moi nous sommes
joints à cette communauté en 1978.
Natif du village voisin, de Saint-Eus
tache et descendant de la famille
Charlebois de Saint-Benoit (Grand
père Nelsoll Charlebois, grand-mère
Virginia Girard, mère Carmel le
Charlebois), ce milieu n'était pas
austère à mes origines, état de fait qui
a sûrement joué en faveur de notre
décision de s'implanter à Saint
Augustin.

Jocelyne et moi nous unirent en
l'église de Sainte-Geneviève de
Pierrefonds le 21 juin 1975. Elle est
la fille aînée de Gilles Legault et
Yolande Trépanier. Finissante en
orthopédagogie à l'Université du Qué-

bec à Montréal, elle a oeuvré au sei n
de la Commission scolaire des Ma
noirs durant deux ons avant que nous
nous établîmes à Saint-Augustin.

De notre union, sont nés deux gar
çons et une fille. Né le 28 avril 1977,
Jean-François est notre fils aîné. Il fut
baptisé à la paroisse Saint-Martin à
Laval, lieu même où naquit son grand
père GaëUln Lavoie. Natifs de Saint
Augustin, notre fille Joëlle vit le jour
le 16 juillet f 978 et notre fils cadet
Bruno, le 06 août 1981.

Diplômé d'un doctorat en méde
cine de l'Université de Montréal en
1977, j'ouvris donc: un cabinet privé

Daniel Lavoie

en 1978 sur la rue Maurice à Saint
Augustin et pratiquai en parallèle à
l'Urgence, au service de Médecine et
à l'Unité coronarienne du Centre hos
pitalier Saint-Eustache. Les besoins
locaux en santé, grandissant au rythme
du développement domiciliaire, m'a
mènent à concentrer progressivement
la majeure partie de mes activités
professionnelles dans notre milieu.

Nous souhaitons vivement que ce
milieu conserve son ry[hme de vie
confortable et que ce soit la priorité de
chacun d'agir pour le bien-être com
munautaire.
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famille Gilles MAISONNEUVE et Denise CORBEIL

Le grand-père Jean-Baptiste, Gilles (6 ans) el la
grand·mère Alexine Rochon ~ leur SOe
anniversaire de mariage

mémoire de ceux qui les ont connus et
aimés.

Famille du facleur Donat à MonlItal

Albert et du facteur de Montréal,
Donat?

Gilles (1927), fils de Donat Mai
sonneuve (1897-1973) et d'Azéla
Leclair (1897-1972), appartient à cette
famille de "bonnes gens". Marié le 07
février 1953 à la travailleuse Denise
Co rbeil (1932), fi lie de Ch arles
Corbeil (1887-1955) et d'Adèle Pépin
(1895), Gllles le cultivateur et l'opéra
teur de machineries lourdes, continue
cette lignée dans ses cinq enfants qui
reflètent la bonhomie des ancêtres:
Alain, le conteur d 'histoires. (Nicole
Mainville): Carole, la bonne vivante,
(Mathieu Coletta); Daniel, le sportif,
(Danièle Bourbonnais); Lyse, la
grande sensible, (Pascal Forcillo); et
la discrète Jasée (Jean-Marc Joly).
Deux petits-fils, Mathieu, fils d'Alain,
et Carl, fils de Carole. des amours
d'enfants l

Demain se nourrira à la sève de ces
ancêtres qui vivent encore dans la

Donal et Azéla Maisonneuve, à leur 40' aoni
versalre de mariage

Originaire de Nolre-Dame-de
Bonsecours du diocèse d'Agen en
Guyenne (France), Pierre Maison
neuve arrive en 1667, à Montréal,
comme soldat de la compagnie de
Monsieu r des Bergères. Le 17 no
vembre 1698, il épouse Anne Grenier
Nadeau en l'église Notre-Dame.

Vers les années 1825, les Maison
neuve s'installent au Petit Lac, à
Saint-Augustin. Encore aujourd'hui,
la vieille maison de bois blanche, plus
que centenaire, rappelle cette lignée
de bons vivants qui prennent le temps
de vivre: les Maisonneuve. Taquins,
farceurs, fins conteurs, spirituels,
pleins d'humour, "histoireux", ces
doux paysans n'om pas d'ennemis.
La porte est toujours ouverte; on ne
dérange jamais. Qui ne se rappelle
pas du célibataire Toussaint, de Jean
Baptiste, le cultivateur, de l'aimable

Ut maison ancestrale des M,üsooneuve 1re rangée: Deni,e el Gilles. 2e rangée: Daniel, Carole.
Lyse. Ajain el Josée
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famille Hormisdas MAYER et Philomène PILlON

Hormisdas Mayer est né Je 1" avril
1857 du mariage de Jean-Baptiste
Mayer et d 'Eusébie Gravelle.

Philomène Filion vit le jour le 04
juin 1867 du mariage de Joseph Filion
et de Gertrude Gratton. Elle a été
baptisée à Sainte-Scholastique le OS
juin 1867.

Hormisdas Mayer et Philomène
Filjon se sont mariés en 1897. De
cette union, naquirent quatre enfants:

Joseph, l'aîné, né If lcr décembre
1898, fréquenta le Séminaire de
Sainte-Thérèse pour ses études classi
ques. Il s'inscrivit ensuite à l'École
Polytechnique de Montréal d' où il
sortit ingénieur professionnel. II
épousa Rose-Anne Gasse, qui était

infirmière, à la chapelle du Sacré
Coeur de l'église Notre-Dame de
Montréal, le OS novembre 1932. Il
décéda le 04 janvier 1980.

Benjamin, le second, né le 13 sep
tembre 1900, a travai lié toute sa vie
pour le Canadien Pacifique. Le 12
novembre 1927, il épousait Rose-Alba
(Blanche) Bourdon dans l'église de
Lavaltrie. De cette union, sont nés
deux fils: Jacques et Guy. Benjamin
mourut le 12 janvier 1978.

Thérèse, la troisième du couple
Hormisdas-Philomène, est née le 10
août 1902. Pendant trois ans, elle
étudia au pensionnat de la Congré
gation NOlre-Dame à Sainte-Thérèse,
d'où elle sorld avec son diplôme-

modèle. Elle enseigna quelques
années. Ensuite, elle s'inscrivit au
cours d'infmnière à l'Hôpital Sainte
Jeanne-D'arc à Montréal. Après ces
études, elle a travaillé comme infir
mière à l 'Hôpi tal Sainte-J ustine et à
l 'Hôpital Pasteur. Elle demeure lOu
jours dans la maison patemeJ]e.

Lucienne, la cadette, naquit le 25
juin 1904. Elle est allée à l'École
Normale de la Congrégation N otre
Dame ~l Montréal. Elle obtint son
diplôme-modèle et enseigna quelques
années dans les écoles de la région.
Elle est décédée le 22 février 1980.

La maison familiale du couple HormIsdas et Philomène Mayer
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fan1ille Emmanuel MEILLEUR et Marie-Rose GRAVEL

Famtlle Hormidas Meilleur. (De g. il dr.) (le rangée); Hormidas.
Emmanuel. Malvina (le rangée); Wilfrid el Gennaine Mariage d'Emmanuei Meilleur el de Marie-Rose Gravel, le 30 mars [921

Maison familiale d'Emmanuel Meilleur el de Marie-Ro~ Gravel, SItuée
dans la Monlée Charbonneau

Issu du mariage d'Honnidas MeiJ
leur et de Malvina Lapointe, culti
vateur de la paroise, Emmanuel voit le
jour le 13 juin 1900 d'une famille de
six enfants. Il occupe le sixième rang
dans la hiérarchie familiale.

Le 30 mars 1921, il épouse Marie
Rose, née le 15 février 1900. Elle est
la fille de William Grave! et d'Alice
Desjardins de la même paroisse.

Il héIire de la terre achetée en 1910
de Monsieur Ubald Fifion, située dans
la Montée Charbonneau appartenant à
la Côte des Corbeil. De cette union,
sont nés trois filles et un garçon dé
cédé à sa naissance.

Née le 12 juin 1922, Réjane épouse
Henri Wilsey à l'été 1949. De cette
union, sont nés un fils et une fille.
Son époux décède à l'automne 1976.
Elle se remarie à Roger Gauthier à
l'hiver 1984.

Thérèse, née le 24 juin 1928,
épouse Marcel Laframboise à l'été
1947. De cette union, sont nés trois
fils et deux. filles. Marcel décède à
l'hiver 1990.

Jeannine, née le 17 octobre 1931,
épouse Yvon Laframboise à l'automne
1954. De cette union, sont nés trois
fils. Décédé à l'hiver 1972, Jeannine
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se remarie à Lucien Leduc au prin
temps 1985.

Aujourd'hui, 10 petits enfants et II
anière-petits-enfants assurent la con
tinuité de la descendance.

En 1960, M. el Mme Emmanuel
Meilleur quittent la fenne pour s'éta
blir au village. Marie-Rose décède le
16 août 1984 et Emmanuel habite tou
jours au vi liage.

Nous remercions ceux. et celles qui
ont contribué à la réussite de cet
album-souvenir, et souhaitons l 'har
monie au sein de notre belle paroisse.

Réjane, Thérèse el Jeannine, filles d'Emmanuel
et Marie-Rosc Meilleur



famille Bernard MEILLEUR et Gilberte LAFLEUR

Manage de Bernard et Gilberte le 22 juilleL
1944

sent une maison sur un terrain de la
ferme.

Ils ont eu sept enfants: Lise (Robert
Samson), ils demeurent à Sainte-Scho
lastique et ils ont trois filles. Guy
(Thérèse Lanoville), ils demeurent à
Montréal, ils ont un garçon. Nicole
(Jean Laporte), ils demeurent à
Tingwick, en Estrie, ils ont un garçon
et une fille. Marcel est soudeur el de
meure à Saint-Joseph-du-Lac. Fran
cine (André Roy), ils demeurent à
Saint-Augustin, ils ont une fille.
Pierre (Sylvie Monfette), ils demeu
rent à Saint-Augustin. ils ont un
garçon. Guylaine (Michel Laporte),
ils demeurent à Bellefeuille et ils ont
une fille.

Arthur Meilleul' et Rooc·Oellllla Gauthl r
(Parents de Bemard MeIlleur). Celle photo fut
pnse Je 07 oClObre 1950

à l'Hôtel-Dieu de Montréal et fut
inhumé à Saint-Augustin.

ArThur Meilleur, cultivateur de père
en fils, naquit à Saint-Augustin en
J878. de Joseph Meilleur et de Marie
Charbonneau. fi épousa Rose-Délima
Gauthier, née en 1880, de Théodule
Gauthier et de Célina Clément. Ils
eurent douze enfants dont dix fi Iles et
deux garçons.

Bernard Meilleur, né le 02 mai
1916 d'Arthur Mei lieur et de Rose
Délima Gauthier. épouse Gilberte
Lafieur, fille d'Édouard et de Léona
Levert de Saint-Benoit, le 22 juillet
1944. Ils exploitent la ferme laitière
paternelle du Petit-Brûlé jusqu'en
1967. A leur retraite. ils se contrui-

L'ab . Exilius Meilleur (oncle de Bernard
MeilleuJI

L'abbé Exilius Meilleur naquit à
Saint-Augustin le 25 juillet 1884. de
Joseph Meilleur et de Marie Char
bonneau. Il fit ses études au Petit
Séminaire de Sainte-Thérèse et au
Grand Séminaire de Montréal. En
1925, il devient aumonier à l'Hôpital
de Montréal-Est et puis vicaire à
Saint-Eusèbe. En 1933, il est nommé
curé à Saint-Mathieu de Laprairie. En
1938, il est transféré à la cure de
Saint-Édouard de NapierviUe. Il
décéda en mars 1941 à l'âge de 57 ans

Lors de leur 45' ~nniversaire de mariage: (De g. à dr,) (J re rangée): Lise, Bernard. Gilberte el Guylnine.
(2' rangée): NIcole, Marcel, Pierre, Guy eL FrancÎne
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famille Jacques MEILLEUR

M. Joseph Meilleur, père de M. Jacques Meilleur

Jacques Meilleur travailla comme
fonctionnaire pour la ville de Montréal
pendant 31 ans. Demeurant à Montréal
pendant toutes ces années, Saint
Augustin demeura son port d'attache.
Lors de sa retraite en [981, Jacques et
Solange reviennent s'établir dans leur
village nataL Jacques vit seul, son
épouse décéda le 05 juin [984.

Présentement, deux de ses enfants
vivent à Saint-Augustin: Michel et
Lise.

Mme Adrienne Régimbald,
mère de M. Jacques Meilleur

Jacques et Jacqueline Meilleur sont
issus de l'union de Joseph Meilleur,
ex-beurrier à Saint-Augustin et d'A
drienne Régimbald de Sainte-Mo
nique.

Jacques, né en ]925, épousa en
195 [ Solange Paiement, fille d'Albert
Paiement et de Régina Renaud. Quatre
enfants naquirent de cette union:
Mjchel, Johanne, Lise d Denise.

Michel, marié à Louise Douville,
ont deux enfants: Jean-François et
Amélie. Johanne demeure avec Robert
Saint-Jean. Lise est mariée à Yvon
Carreau. lis ont deux enfants: Cynthia
et Pier Charles. Denise est la ben
jamine.

Solange Paiement,
épo use de Jacques Pajemenc

]90

La famille Meilleur: (De g. à dr.) Jacques, Johanne, Lise, Denise el Michel



famille Jean-Baptiste Meilleur

L'écu est Limbré d'un masque de protil

ARRIÈRE-GRAND-PÈRE ET
GRAND-PÈRE DE
M. LUCIEN MEILLEUR

Jean-Baptiste Meilleur, né en 1810
à Sault-aux Récollets vint s'établir à
Saint-Augustin dans le rang Côte-des
Corbeils. Il se made à Adélaïde Proulx
dit Clément en 1834.

La principale profession de M.
Meilleur est cultivaleur. voiturier agri
cole et forgeron.

Ses descendants sont

Jean-Baptiste, Honnidas, Émerie.
Joseph, Adélaïde, Aglaé, Mathilda et
Octave.

Jean-Baptiste Meilleur, fils de Jean
Baptiste Meilleur, est né le 28 mars
1839 à Saint-Augustin. Marié en pre
mières noces à Philomène Rodligue le
09 janvier 1871 à Sainte-Scholastique,
Marié en secondes noces à Phi lomène
Charbonneau le 14 octobre 1879 à
Saint-Benoit. M. Meilleur décède le 05
juin 1905.

Sous les mêmes pas que son père,
M. Jean-Baptiste Meilleur exploita la
ferme paternelle ainsi que les com
merces de voitu.rier el de forgeron.

Modeste, né le 10 juillet 1880;
Marie, née le 04 août 1881; et Abélina,
née le 17 octobre 1883.

Jean-Baptiste Meilleur el Philomène Charbonneau le 14oClobre 1879

Les enfanls de Jean-Baptisle Meilleur, le grand-père de M. Lucien
Meilleur, Modeste. accompagné de ses soeurs Marie el Abélina
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famille Modeste IVIEILLEUR

Mocleste Meilleur, fils de Jean
Baptiste, est né le 10 jui11et l880 et
décédé le 07 janvier 1935. Il s'est
marié à Lachute le 10 février 1910 à
Rosima Larose née le 04 août 1882 et
décédée le Il décembre 1938.

Sa profession a été l'exploitation de
la ferme paternelle. Il pri t une part
active au sein de la communauté pa
roissiale car il fut choisi marguillier
par les paroissiens et conseiller pour la
municipalité.

Ses descendants sont:
Yvonne, (04 mai 19l2) mariée à

Ernest Leroux le 21 décembre 1939.
(8 enfants).

Lucien, (27 août (913) marié à
Thérèse Bélisle le 29 avril 1939 et à
Marie-Ange Fortier le 14 juin 1941.
(10 enfants).

Reine-Aimée, (14 octobre 1915)
mariée à Rosario Fortier le 03 mai
1941. (4 enfants).

Charles-Auguste, (26 décembre
19l6) marié à Laurence Dufresne le
02 octobre 1943. (4 enfants).

Louis-Marie, (01 avril 19l9) marié
à Yvonne Lalonde le 18 octobre 1941.
(l enfant).

Régina, (1 J juillet 1921) mariée à
Léo Saint-Denis le 12 juin 1943.
(1 enfant).

Paul-'Ëmile, (l0 mars 1924) marié à
Alice Vermetle le 10 octobre 1949
(6 enfants).

M. Luci~n Meilleur accompagné de ses frères ~1 soeur: (2e rongée J...ouis-Marie, Charles-Auguste el Paul-Emile) (1 ère rangée. Yvonne.
Régina et Reine-Aimée)
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famille Lucien MEILLEUR

Au 25 ~nniyersaire de mariage, M. el Mme Lueien Meilleur. açcompagnés de leurs
enfants

Lucien Meilleur, fils de Modeste
Meilleur et de Rosima Larose. né le
27 août 1913. Marié en premières
noces à Thérèse Bélis le le 29 avri 1
1939. Elle est décédée le 09 décem
bre 1940 à la suite de son premier
accouchement ainsi que son enfant.
Marié en secondes noces à Marie
Ange Fortier le 14 juin 1941 à Saim
Augustin.

De cette union, sont nés:
Anatole: (22 juin 1944) Épousa

Cécile Carbonneau le 15 août 1970.
Contracteur. Demeure à Saint
Augustin. (3 enfants)

Gaétan: (23 juin 1945) Célibataire.
Agent d'assurance. Demeure à Saint
Augustin.

Anne-Marie: (17 juin 1946)
Épousa Yves Bourgeois le 08 avril
1967. Enseignante. Demeure à Saint
Augustin. (2 enfants).

Julienne: (07 mai 1947) Épousa
Jean-Guy Connier le 20 octobre 1973.
Gesrionnaire à la Fonction Publique et
infirmière. Demeure à Vimont, Laval.
(1 enfant).

Hubert: (09 mai 1948) Épousa
Ritha Cossette le 28 avril 1978.
Maire, ville de Mirabel. Demeure à
Saint-Augustin. (2 eufants).

Françoise: (21 juillet 1949) Épousa
André Dureue le 20 juillet 1969.
Entrepreneuse. Demeure à Saint
Augustin. (2 enfants).

Lucienne: (08 septembre 1950)
Épousa Euclide Gareau le 15 août
1970. Gestionnaire et coiffeuse. De
meure à Bellevue eu Saskatchewan. (3
enfants).

Hélène: (18 août 1951) Vit conjoin
tement avec Marc Genest. Secrétaire.
Demeure à Mascouche. (1 enfant).

Colette: (20 juillet 1953) Épousa
Christian Levasseur le 02 août 1975.
Enseignante. Demeure à Québec. (3
enfants).

Lou ise: (28 juillet 1958) Épousa
Jean-René Durand le 08 juillet 1989.
Représentante. Demeure à Saint
Augustin.

Dès ses vingt-cinq ans, il prit la
relève de la terre paternelle dans la
Côle-des-CorbeiJs. En 1943, il vendit
sa ferme pour raison de santé et acheta
une maison au village Saiut-Augustin.

Un des fondateurs de la Caisse
Populaire de Saint-Augustin ainsi que

Lucien Meilleur et son épouse

directeur el président de 1944 à 1960.
Il fut aussi conseiller du village de
Saint-Augustin.

En 1952, il esl retourné sur une
ferme dans la Côte-des-Anges sud
comme cultivateur. En 1958, il a
cadastré une partie de la terre pour la
vendre en lots et y fit creuser un lac
artificiel el le nomma "Lac Meilleur",
population actuelle 167 familles
résidentielles.

En 1967, il fut couseiller de la
paroisse de Saint-Augustin, c'est en
1969 qu'il y a eu la fusion des 14

municipalités appelée aujourd 'hui
"Ville de Mirabel".

Le 14 juin 1981, ils fêtaient leur
quarantième anniversaire de mariage.
Le 09 décembre 1982, il perdi[ sa
femme qui avait partagé les grands
moments de sa vie.

Maintenant retraité depuis 1978.
M. Lucien Meilleur vit avec son fils
Gaétan à Saint-Augustin.

"Je suis très heureux de me joindre
à vous pour la réalisation de ce
magnifique album qui sera pour nous
un souvenir des plus chers".

M. el Mme Luçien Meilleur il leur '25' anni
versaire de mariage
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famille Claude MELOCHE

L~ famille Claude Meloche, 3ccompagnée de leurs petits-enfaJ1lS

Claude, fils d'Alfred Meloche et de
Cécile Désonneaux, naît le 31 janvier
1931 à Saint-Hermas. Son père est
cultivateur.

C'est en octobre 1953 qu'il épouse
Denise Lauzon, fille de Ferdinand

Lauzon et de Marie-Rose Binette de
Saint-Joseph-du-Lac. Ils s'établissent
à Sainte-Scholastique, d'abord sur la
Côte Saint-Louis, pour ensuite s'ins
taller au village de cette même mu
nicipalité jusqu'en 1976. Au cours de

ces années, naissent quatre enfants:
Jean-Pierre (1955) l'aîné, Louis
(1956), Lorraine (J961) et Lyne
Cl 963).

Suite à l'expropriation fédérale en
1969, la famille choisit d'aller s'ins
taller dans la paroisse voisine, soit à
Saint-Augustin, lieu de leurs ancêtres.

En effet, la famille Claude Meloche
compte pour la sixième génération; il
suffit de remonter ft l'année 1849 pour
faire revivre l'histoire des Meloche
dans la paroisse Saint-Augustin, déjà,
vieille de 141 ans.

Claude a principalement rravaillé
dans le domaine du camionnage.
C'esl en 1957 qu'il achète son premier
camion. En 1981, il achète, conjoin
tement avec ses deux fils, une com
pagnie oeuvrant dans le transport du
bois. Il transfère son siège social à
Saint-Eustache puis à Saint-Augustin.

Tout en poursuivant ce type de
transport, il développe un marché de
distribution de ciment en sacs dans la
région de l'Abitibi. Aujourd'hui, son
réseau de transport s'étend du Nord du
Québec en passant par Montréal
jusqu'aux Maritimes.

M. Claude Mclochc prêt ~ pill111' pour Une ~uJre deSlination
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famille Rita et Gérard MONDOU

FrdIlcine, Sylvie el Nicole, accompagnées de leurs parents, Rita el Gérnrd Mondou

Fils de Lucien Mondou et Floren
tine Gauthier, tous deux natifs de
Saint-Augustin, Gérard voit le jour le
Il août 1930. Il est le troisième d'une
famille de six enfants.

Sa jeunesse se passe à la fenne de
ses parents sur la roULe l48. Dès l'âge
de 17 ans, il devient opératem de ma
chinerie pour la compagnie H.J.
O'Connell.

Le 07 mai 1955, il convoile en
justes noces avec Rita Mallette, fille
d'André Mallette el de Lucienne
Lauzon de Saint-Placide.

Les an nées .50 formen 1 une pé
riode impor1ante de leur vie. Us s' ins
tRUent à l'angle du rang Saint-Étienne

et de la route 148, où sera construite
leur station de service. 1naugu rée en
juillet 1959, ils conserveront ce com
merce pendant 25 ans.

Au cou rs des années 1970, la res
ponsabilité de l'entretien des chemins
leur incombe pour le territoire de
Saint-Augustin. Les hivers durs du
début de celle décennie laisseront
toutefois de bons sou venirs.

De celte union, sont nées trois
filles: Nicole, Francine et Sylvie. Ni
cole oeuvre aujourd'hui dans le do
maine de l'assurance. Francine fut
organiste de notre paroisse pendant 8
ans et est propriétaire d'u n centre de
musique. Sylvie, bachelière en musi-

que, enseigne le piano classique. Ils
affectionnent aussi deux petits-en
fants.

Gérard S' im pliqua dans divers or
ganismes pour la paroisse. Entre au
tres, il a été marguillier et il est aussi
membre des Chevaliers de Colomb.

Son épouse fut active au niveau
scolaire et paroissial. Elle fut secré
taire du Cercle de fermières et mem
bre de la chorale depuis maintenant 25
ans. Présentement. elle est membre
du conseil d'administration à la Caisse
Populaire Mirabel.

Ils sont fiers de Saint-Augustin et
tl'ès heureux d'y vivre.

mplacemenl de la stalion de service, coin Route 148 CI rang Saint
Érienne

Mai,on familiale. située près du eornmerce
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famille Amédée BÉLISLE et Yvon MONDOU

Mariage d'Amédée Bélisle el de Yvon Mondou, le 1Bsep
lembre 1951

C'est le 22 mars J927 que Yvon
Mondou voit Je jour à Saint-Augustin.
Aîné d'une famille de quatre enfants, il
est le fils de Charlemagne Mondou et
de Béatrice Meilleur.

En (950, il décide d'acheter la
fenne de Théogène Carrière. située sur
le rang Saint-Joachim à Saint-Benoit.
Ayant loujours beaucoup d'ambition,
Yvon Mondou travaille du lever du
jour au coucher du soleil.

Par une belle journée du mois de
septembre, le 18 septembre 1951, il
prend pour épouse Amédée Bélisle,
fille de Donat Bélisle et de Marie
Louise Constantin. Neuvième d'une
famille de douze enfants, Amédée voit
le jour le 23 décembre (922 à Saint
Eustache. De cette union, naissent
quatre enfants: Nicole, Denise,
Nonnand et François.

En décembre 1955, nous quittons
Saint-Benoit et achetons la fenne de

Vue aérienne de t'exploitation agricole de la famille Yvon Mondou, en aonl 1975
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Germain Duquette. Après quelques
rénovations, nous aménageons en mars
1956. En mai 1961, nous achetons
l'école du "Chicot Sud". En mai 1967,
nous achetons les terres de Messieurs
Henri Meloche et Antonio Roy.

Devant l'expansion toujours crois
sante, une société est formée entre le
père, Yvon Mondou et ses deux gar
çons Normand et François en sep
tembre J979. Ensemble, ils achètent la
terre d'Achille Duquette. En 1990, il
exploitent une superficie de 350
arpents.

C'est avec fiené que notre famille
s'associe aux organisateurs de cette
Fête afin de souligner ce grand
événement du 150· Anniversaire de
notre paroisse.



Famille de Lueie Leroux et de François
Mondou. Mélanie et Dominic accompagnés de
leurs parenls Lucie el François

Famille de Nicole Mondou el de Mario Lmnontagne. Eve
el Yann, accompagnés de leurs parems Nicole el Mario

Denise Mondou, r1lle de Yvon
Mondou el d'Amédée Bélisle

Née le 09 mai 1953, Nicole est in
firmière et épouse Mario Lamontagne
le 23 août 1975. Il est professeur à
l'Université d'Ottawa en Bio-méca
nique. Ils ont deux enfants: Yann et
Eve.

Née le 11 juin 1954, Denise est
célibataire et est secrétaire-adminis
trative.

Producteur laitier, Normand est né
le 18 avril 1955 et épouse Chantal
Lapierre le 18 septembre 1976. Elle
est secrétaire. De leur union. deux
enfants sont nés: Valérie et Jonathan.

Né le 08 septembre 1956, François
est producteur laitier et épouse Lucie
Leroux le 20 mai 1978. Elle est
commis-comptable et ils ont deux
enfants: Mélanie et Dominic.

bmille de Chanlal Lapierre el de Normand Mondou. Valérie el Jonathan, accompagnés de leurs
parenls Chaulai el Normand
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famille Fortunat OUELLETTE

Fortunat Ouellette, né le 21 janvier
1889, épousa Reine-Aimée Limoges
en 19l4. Issue de leur union, ils
eurenr dix garçons.

Fortunat acheta la ferme de M.
Oct.ave Filion le Il décembre 1913 à
Saint-Augustin. Beaucoup de travail
l'attendait au cours de sa vie. Il eut un
cont.rôle laitier dont il expédiait son
lait chez. 1.J. Joubert pendant 22 ans. Il
reçut pour sa ferme le Mérite Agricole
en 1931. Malgré cette besogne, il
occupa le poste de président des
Concours de Labours pendant 10 ans;
et à plusieurs reprises, il fut juge.

Fortunat tit entrer les Religieuses
de Sainte-Croix dans la paroisse en
1933. M. Fortunat Ouellette avait une
vie sociale très active: il fut commis
saire d'école, conseiller et marguillier;
facteur rural pendant 35 ans, maire du
village et préfet du comté.

Une retraite bien méritée, Fortunat
laissa la terre paternelle à son fils
Jacques en 1962. A son tour, Jacques
a suivi les traces de son père, il l'a
remplacé comme Président de l'Asso
ciation des Laboureurs du comté pen
dant 10 ans. Jacques fut Champion
Laboureur en octobre 1949. Il con
sacra sa vie à ['industrie laitière jus
qu'au moment où une incendie vint
détruire ses bâtiments, c'est alors qu'il
se vit dans l'obligation de vendre son
troupeau.

Loin de se décourager, il orienta sa
vie dans une nouvelle direction, ceBe
de l'élevage et de l'ent.raÎnement des

chevaux de courses ainsi que celle de
l'élevage des Bovins de Boucherie.

M. el Mme Fortunat Ouellelle à leur 50' anniversaire de mariage

Jacques Ouellene. à j'oeuvre lors du concours de labours du comlé le 25 oclobre 1949
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Une dernière louche, oeuvre terminée' Jacques
est champion laboureur lors du concours de
labours du comlé le 25 octobre 1949. Bravo!



Famille Fortunat OuelJene: (De g. à dr.) (l' rangée)'. Genllain. Bernard. M. et Mme Fortunat Ouelletle Gérard el PiCJTe-Palll. (2e rangée): Yvon. Jean
Jaeques. Eugëne, Jean·Mare et Raymond

Raymond, sixième enfant d 'une
famille de dix garçons, est né le 02
mars 1924, fait ses études à l'école du
village el est diplômé de la ge Année.
Après avoir laissé l'école, il a travaillé
à la culture de la terre chez son père
jusqu'à ce qu'il s'oriente dans la
construction en 1948.

Quelques années plus tard, Ray
mond épouse Suzanne Prud 'homme le
28 aoul 1954. En 1963, ils viennent
s'établir au village lorsque Raymond
se construit une maison dans laquelle
ils demeurent toujours. Après 42 ans
dans le métier de menuisier, c'est le
temps de prendre un peu de loisirs.

Durant sa jeunesse, il aimait tous
les sports surtout la balle-molle, le
hockey et la pratique des quilles. Les
deux acti vités favorites sont la pêche
et la chasse; se sont les deux princi
paux sports qu'il affectionne et qu'il
pratique déjà depuis pl usieurs années.

Suzanne el Raymond Ouellette La résidence de Suzanne el R~ymond OuelkHc
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famille Élizabeth et Bernard OUELLETTE

Bernard el Élizabeth OlJeJlelle, à Noël 1984

HISTOIRE VÉCUE
D'HIER À AUJOURD'HUI

Né à Saint-Augustin le 29 mars
1916, moi, Bernard Ouellelte, deux
ième d'une f<lmille de dix garçons,
élevé et grandi sur la ferme de mes
parems Fortunat Ouellette et Reine
Aimée Limoges. J'ai tOujours travaillé
sur la ferme avec eux.

Un bon malin, en 1937, je vise,
d'un coup d'oeil la ferme voisine ap
partenant à la famille Fortier et en fail
l'acquisition en vue de m'établir.

Et, de fait, me voilà en amour avec
Élizabeth Desjardins, née le la février
1919, deuxième d'une famille de six
filles, issue de Joseph Desjardins et
Florestine Bélisle résidant, eux aussi,
dans la même paroisse.

Nous avons uni notre amour par
nOlIe mariage le 05 octobre 1939 qui
fût béni par l'Abbé Alphonse Ver
mette, alors curé de notre paroisse.

Nous nous sommes installés chez
nous pour en faire une ferme familiale
avec le désir ardent de travailler main
dans la main avec mon épouse Éliza
beth.

De cette union, sont nés six en
fants: Jean-Guy. Denise, Pierre, Lucie,
Marcel, Claire qui ont fail notre bon
heur. Ils ont grandi si viœ, qu'en 1962,
il a fallu une autre ferme pour occuper
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Loul le monde, celle de Monsieur
Lahaie.

C'est alors que j'ai pu me libérer
un peu à de bonnes C<luses.

Étant nommé commissaire d'école
de 1955 à 1973, j'ai participé à la cen
tralisation des écoles de rang, à la
construction, en 1960, d'une nouvelle
école actueIJe, à la régionalisation du
secondaire et du transport.

Nommé président de la Commis
sion Scolaire de Saint-Augustin de
1963 à 1968, j'ai participé au regrou
pement de cinq commissions scolaires
en 1968 pour une seule, celle qui
existe aujourd'hui (Saint-Eustache).

J'ai oeuvré aussi comme conseiller
municipal de 1963 à 1967. Durant
mon terme de conseiller, je fais la pro
position de donner [es numéros civi
ques; il y a eu contre-proposition. Le
vote est pris et ma proposition de
donner les numéros de portes aux pro
priétaires J'emporte.

J'accepte d'être directeur de l' As
surance-Mutuelle de la paroisse Sainr
Augustin de 1966 à 1981 m' impli
quant au regroupement de plusieurs
mutuelles de paroisse pour une seule:
La Mutuelle Assurance de Comté
Deux-Montagnes, qui existe aujour
d'hui.

En 1968, comme partout d'ailleurs,
les enfants, un jour, volant de leurs
propres ailes, nous avons, avec regret,
quitté la ferme familiale pour se cons
truire une maison au village, rue
Filion, à côté de l'église. C'est devenu
presqu'une nouvelle vie avec mon
épouse que j'aime qui CL toujours su
partager mon bonheur.

De 1969 à 1983, je deviens chauf
feur d'autobus d'écoliers, Que de
nombreux souvenirs après avoir vécu
69 ans à Saint-A ugusrjn.

En 1985, nous quittons ce village
pour aller demeurer à Saint-Eustache,
plus près des services. y prendre une
retraite bien méritée.

Comme Je temps passe vite, nous
voilà à 50 ans de mariage. NOLIS re
mercions nos enfants de nous avoir
fai,t, vivre une si beJle fête pour notre
50leme Anniversaire en ce 07 octobre
1989. "Journée qui ne s'oubliera
jamais".

Que l'union soi t toujours parmi
nous; peu importe le temps qui nous a
rendus vieux, ne change pas notre
amour et nos coeurs.

Nous remercions le Seigneur pOUl'
toutes ses bontés et faveurs. Qu'II
nous protège, ainsi que notre famille
et nous garde encore.



famille Germain OUELLETIE

A l'occasion de leur 4Ü" annlversair~ de mariage. M. eL Mme Germaiu OuellelLe, accompagnés de leurs enfanlS: Jean-Claude, Lise.
Diane et Huguette

Les petits-enfanLs: (A l'avanL): Amélie. (2' rangée): Jean-François, Annick eL Christian. (3' rangée):
Josianne, Chantal et SLeve

Germain Ouellette né le 24 août
1920 à Saint-Augustin, est le fils de
Fortunat Ouelletle et de Reine Aimée
Limoges de Saint-Augustin. Dans ma
jeunesse, j'ai travaillé sur la ferme de
mon père durant quelques années.

En 1946, j'ai épousé Georgette
Mitchell. Née le 23 av,il 1921 à Port
Daniel en Gaspésie. elle est la fille de
Jean Mitchell et de Madeleine
Langlois tous deux natifs de Port
Daniel. De cette union, nous avons eu
quatre enfants: Lise, Huguette, Jean
Claude, Diane. Sept perits-enfants
font partie maintenant de notre
famille: Chantal, Annick, Steve,
Josianne, Jean-François, Christian et
AméIie.

J'ai travaillé comme camionneur,
ensuite menuisier aux Shops Angus
Pacifique à Montréal, concierge à
l'école Saint-lean-Baptiste de Saint
Augustin el chauffeur au Ministère
des Transports du Québec.

Après toutes ces années de labeur,
en 1968, j'ai acheté une maison sur la
rue Saint-Jacques à Saint-Augustin. Je
prends ma retraite en 1986. Mainte
nant, j'oeuvre dans plusieurs activités

telles que conseiller municipal du
village à cette époque; nous avions
deux consei ls incorporés Paroisse et
Village, marguillier, directeur à la

Caisse Populaire Mirabel Saint
Augusrin, directeur à la Résidence
Mirabon.
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famille John MORRIN

La maison de pierre en 1970 La maison de pierre en 1923

En 1828, WiJJiam Monin avec son
épouse Mary Davidson et leurs deux
jeunes fils, William et John, sont
an-ivés au Canada de J'Écosse. Ils ont
acheté une ferme au Petit Brûlé au
coin de la montée Villeneuve entre les
fermes de M. Charbonneau et M.
Snowdon. Il y avait une petite maison
et quelques bâtiments pour les ani
maux sur cette terre.

Vers 1840. la maison de pierre, qui
existe à présent, fut construite car ils
avaient déjà quatre fils et six filles
ainsi que les cinq enfants de leur
beau-frère John Davidson. A son ma
riage, leur fils John Morrin a acheté
une ferme à côté de la ferme de M.
Oswald où il a fait construire une

maison de brique. Il a demeuré avec
sa femme et ses huit enfants jusqu'à
l'année 1914, année à laquelle Samuel
(Fils de John) a hérité de la propriété.

Les trois autres fils de WiJliam et
Mary sont allés en Nouvelle Zélande
où se trouvent plusieurs familles
Morrin aujourd'hui. Les membres de
ces familles reviennent souvent visiter
la maison de leurs ancêtres.

Leurs deux tïlles, Mesdemoiselles
Maria el Amy Morrin ont passé toute
leur vie dans la maison de pierre avec
leur cousine Mademoiselle Susan
Davidson.

Quand Mademoiselle Amy Morrin
est décédée en 1923, ses deux nièces
Mary Morrin Ross et Mademoiselle

Agnès Morrin ont hérité de la pro
priété. Elles ont fait faire beaucoup de
réparations à la maison et en même
temps elles l'ont modernisée surtout
avec l'arrivée du pouvoir électrique de
Gatineau Power- Elles ont toujours
cultivé un grand jardin de légumes et
de belles fleurs.

Mme Ross a vécu à trois mois de
son quatre-vingt-dix-neuvième anni
versaire. Chaque année, elle passait
six mois au Petit Brûlé. Ses enfants
Ivan Ross et Mary Ross Hendry ont
continué à demeurer dans la maison.
Ivan esl décédé en 1982. Pendant les
années, depuis le début, cette vieille
maison de pierre a toujours été la
maison familiale.

Famille MorTin en 1905: (Assise): Mme Maria Morrin. (Arrière-plan): John Momn. Amy Morrin el TI\Omas
Morrin
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famille Yvon PAIEJVIENT et Anita PROULX

Vue exléneure du magasin général el de la meunene "Purim", vers les années 1915. (Côlé gauche de
la phOIO, au premier et deuxiè.me plan)

Yvon Paiement est né à Saint
Augustin le 28 décembre 1921. Ses
parents étaient Régina Renaud et
Albert Paiement.

Yvon a fait ses études primaires à
l'école du village et a poursuivi des
études supérieures au Séminaire de
Sainte-Thérèse.

Yvon s'est marié le 06 septembre
1947 avec Anita Proulx, Native de
Sainte-Thérèse, Anita est née le 28
juillet 1926, Ce couple heureux a
donné vie à six enfams dont cinq sont
encore vivants: Pierre, Luce, Yves,
Chrisüan et Guylaine.

Mariage de Anita Proulx et de Yvon Paiemem,
le 06 seplembre 1947

Au début de cette vie nouvelle.
Yvon s'installe au centre du vi lIage et
dev jent propriétaire de 1a meunerie
"Puriml" vers les années '46, '47.

En 1954, soit à l'âge de 33 ans.
Yvon réalise un rêve depuis longtemps
convoité par l'achat du Magasin Gé
néral des frères Rochon: Georges et
Gaétan. Pendant 27 ans, Yvon impli
que peu à peu toute sa famille à servir
la clientèle de Saint-Augustin et des
alentours, d'une façon amicale et fra
ternelle.

Vers les années' 55 aimant le SpOI1,
pratiqué depuis sa jeunesse, Yvon de
vient "Directeur des Loisirs". Sa vie
était partagée entre sa famille, le com
merce et le sport.

Avec l'usure des années, "Le
Grand Yvon", généreux et ambitieux,
vend à regret son magasi n en 1981.

Retraité, il profite peu de ses der
nières années à cause d'une santé
chancelante, rI quitte les siens Je 14
novembre 1986, à l'âge de 64 ans.

"Que de souvenirs. il laisse der
rière lui. que ce soit au tennis, à la
balle, au hockey ou "Au Coin chez
Yvon".

Sa famille er le monde du sport ont
été lOule sa vie."

Au llI~gasin général. Yvon remet le prix à Mme
Aimé Ouellelle, gagrl~nle de limbres Gold Slar.
Serail-ce "un million de rimbres"?

Équipe gagnante menant au championnat, soirée mémorable pour l'équipe "Hole) Paiement, Sainl
Augustin"; .mage du succès du eapilaine
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famille Jacques PAIEMENT

Famille Jacques Paiement: (De g. à dr.) (A l'avant): Julie. Sébastien.
Jacques, Gisèle. David el Olivier. (A l'arrière): Carole, Mario el Johanue

Mariage de Jacques Paiement et de Gisèle Picard le 31
octobre 1953

Quatrième d'une famille de neuf
enfants, Jacques Paiement fils
d'Albert Paiement et de Régina
Renaud est né le 03 décembre 1922 en
la paroisse de Saint-Augustin.

Cultivateur de père en fils, il fré
quente l'école du village mais renonce
tôt aux études pour aider son père aux
travaux de la ferme.

En avril 1949, il devient pro
priétaire d'une ferme ayant appartenue
à son père et voisine cie la terre pater
nelle.

Le 31 octobre 1953, en l'église de
Saint-Augusün, il unit sa destinée à
celle de Gisèle Picarel. Gisèle est la
fille aînée de Roméo Picard et de
Rose Marchand, hôteliers de Saint
Augustin. De cette union, deux en-

fants sont nés: Carole le 12 mars 1955
et Mario le 22 mai 1957.

Au mois de décembre 1955, en
plus de travailler sur la ferme, il de
vient acquéreur de l'hôtel de son
beau-père qu'il opèrera avec son
épouse jusqu'en [973.

Pendant ces années, il s'occupe
activement de balle-molle en tant que
joueur el commanditaire du club de
1'hôtel Paiement. Certains se souv ien
dront des soirées organisées aux
Mardi-Gras.

Après la venle de l'hôtel, il se
consacre entièrement à l'agriculture
secondé de son fils Mario qui, depuis
sa plus tendre enfance, s'est joint
graduellement aux travaux de la ferme
et aujourd'hui il travaille à temps plein.

Plusieurs années, Gisèle participe
pleinement à la besogne de 1'hôtel.
En 1973, elle fait partie de l'organisa
tion du Cercle de Fermières de Saint
Augustin. Au fil des ans, Gisèle a
occupé le poste de secrétaire pendant
Il ans, vice-présidente pendant 5 ans,
présidente pendant 4 ans el, elle fait
du bénévolat..

Carole travaille comme secrétaire
médicale. De son mariage en 1977,
elle a eu deux enfants: Julie née le 17
octobre 1979 et David né le 07 juillet
1983.

Mario et Johanne ont deux fils:
Olivier né le 26 août 1983 et Sébastien
né le 26 janvier 1986. La relève peut
être? C'est ce que Jacques et Mario
souhaitent de tout coeur. Johanne tra
vaille conune comptable pour une im
portante compagnie.

La lTIalRon actuelle de la farnHle Jacques Paiement
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Vue aérienne de la maison familiale, des bâuments et d'uue pa.rue de la
ferme



famille Jean-Guy PAIEMENT

M. el Mme Alben Paiement, parents de Jean
Guy P~iemenr

Manage de Jean-Guy Paiement el dc Marguerile B,neLte le
19sepLembre 1953

Né le 29 décembre 1931 à Saint
Augustin, M. Jean-Guy Paiement est
le fils d'Albert Paiement et de Régina
Renaud.

Un événement douloureux est
survenu le 12 septembre 1953: la perte
totale de leur étable par le feu.
Beaucoup de gens san( venus les aider
dans leur malchance. Au mois de
décembre, la nouvelle étable était
rebâtie. Elle fut bénite par le Curé
Éthier.

Cette ferme était la propriété
d'Albert Paiement jusqu'à son décès
le [0 août 1966 à l'âge de 76 ans.
Jean-Guy et Marguerite onl continué
la tradition de cultivateur de père en
fils. Mme Régina Renaud Paiement
est décédée le 05 octobre 1948 à l'âge
de 58 ans.

Le 19 septembre 1953. Jean-Guy
épouse Marguerite Binette de Sainl
Eustache. De celte union, sont nés
quatre enfants: France, Robert, Dan iel
et Michel. Ils ont cinq petits-enfants
qui font la joie des grands-parents.

Avant que la municipalité du
village devienne ville de Mirabel,
Jean-Guy était conseiller du village
jusqu'en 1969.

Marguerite Paiement aidée de
Denise Charbonneau ont fondé le
cercle de fermières de Saint-Augustin
le 04 novembre 1970.

Pendant 26 ans. le reposoir de la
Fête-Dieu s'est fait à l'avant de la
maison paternelle.

Famille Jean-Guv Paiement: (De g. à dl'.) (Assisl:Jean-Guy el Marguerite. (Debour): Roben. Michel,
France er Daniel'

Remarque7 la décoraLion magnifique du reposoir
de ta Fêle-Dieu chez M. Jean-Guy Paiemem
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Ghislain Perreallil et Céline Gaulhier

Nathalie Perreallil et Danny ProulA

Coeur de Saint-Janv ier maintenant le
Centre Culturel. Elle enseigne depuis
maintenam Il ans pour la Commission
Scolaire de Saint-Eustache.

En 1971, une belle tille arrive. EUe
se nomme Nathalie. Elle poursuit ses
études en photolithographie au
CEGEP Ahuntsic de Montréal. Le 06
janvier dernier, elle a épousé Danny
Proulx, un beau jeune homme de
Blainville.

En 1973, un tout petit garçon vient
se joindre ~ la famille. Francis est
pensionnaire au Mont La-Mennais à
Oka en Secondaire Y. Il se dirige en
aérospatial ou en aéronautique.

Dans quelques années, nous serons,
si Dieu le veut. des grands-parents
comblés.

Ghislain Perreault, natif de Sainte
Irène dans la vallée de Matapédia eSl
venu s'installer au Lac Meilleur en
1965. Possédant d'abord un chalet, il
le transforma rapidement en résidence
permanente puisque le 26 décembre
1967, il épouse Céline Gauthier, une
jeune fLlle de Sainl-Janvier.

Menuisier de son métier, il travaille
et se perfectionne dans son domaine
tant el si bien qu'il est devenu contrac
teur en construction et ce, depuis 1970.

Encore étudiante à l'École Normale
de Sant-Jérôme lors de leur mariage,
Céline termine ses études en 1969 et
devient professeure à l'École Sacré-
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famille Roland RENAUD et Eugénie GAUTHIER

Ferme de M. Roland Renaud. apP,ulenam malmenant ~ Luc

fils Pascal à participer aux activités
sportives de son école.

Accompagné de son épouse, il
participe aux réunions syndicales de
J'U.P.A.; aux séances d'informations
et directives, techniques nouvelles
inhérentes à la culture qu'il pratique.

Roland et son épouse résident
maintenant dans leur nouvelle maison
bâtie aux abords de la route 148, sur
un terrain réservé à droite de l'éra
blière familiale.

Roland prend encore le temps de
faire la mise en marché des produits
de la ferme rendant ainsi un précieux
service à Luc que celui-ci apprécie
grandement.

Les enfanls de Roland el F:ugénle Renaud: (De g. il dr.) (Assis}:GineLLe et Pierrelte. (Debout):Ghjslain,
Yves, Luc el Dems-Charles

Roland Cl Eugénie Renaud

rifique. D'autres projets seront bientôt
élaborés.

Tout comme son père, Luc est un
fervent du hockey et encourage son

Edgar eL Ëlodla Ren~ud

En 1902, Théophile Renaud
achetait une ferme de Benjamin
Laurin. au Petit-Brûlé Saim-Augustin.

En 1910, il vendait sa fenne à son
fils Edgar l'année même où il épousait
sa cousine Élodia Renaud. Ils eurent
sept enfants.

En décembre 1930, Edgar décédait
laissant la succession à son fils aîné
Gaston, alors âgé de dix-neuf ans.

En avril 1942, douze ans plus tard,
Gaston marié à Annette Meilleur
mourait aussi. Il n'avait que trente
ans. La renne a été cédée à son frère
Roland lui-même âgé de dix-neuf ans.

En août 1945, Roland épousait
Eugénie Gauthier, professeur.
Naquirent sept enfants: Ginette, Denis
décédé, Denis Charles, Yves,
Ghislain, Pierrette et Luc.

Roland s'adonna à la production
laitière durant douze ans. Il opta par la
suite pour la culture maraîchère. Avec
son épouse et ses enfants. il en aniva
à une spécialisation dans la culture du
chou-fleur.

Vie sociale toujours active, Roland
occupa le poste de conseiller mu
nicipal pendant hui t ans. Il fut aussi
marguillier pour un terme. Sportif
acharné. il fut très actif au sein
d' éq u ipes locales de hockey el ce,
jusqu'à l'an dernier.

Luc prend maintenant la relève
agricole ayant pris part au succès de
l'entreprise depuis plus de treize ans.
Aujourd'hui, il opère à son compte
avec l'aide de son épouse Michelle.
Ils ont deux enfants Pascal et CyntJ1ia.

Ils procèdent maintenant à de
nombreuses rénovations incluant la
co ns truct ion d' une n trepôt t'ri go-
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famille Hervé RENAUD et Ada LEMAY

Alexime Lanlhier Renaud, mère de Monsieur
Hervé Renaud

Ada eL Hervé Renaud

Né à Saint-Eustache le t9 octobre
1885, Hervé Renaud est le fils de feu
Alexime Lanthier el de feu Théophile
Renaud.

Il a épousé Ada Lemay de Saint
Philippe d'Argenteuil, le 29 janvier
1930. Ils om donné vie à un seul en
fant, Jeanne-Louise, née le 24 janvier
1931. Leur fille est maintenant reli
gieuse dans la communauté de:;
Soeurs de Sainle-Croix.

Hervé a gardé chez-lui sa mère.
Alexime Lanthier jusqu'à ses lO3 ans.
Avec quel respect, il a entouré sa
mère.

Fils de cultivateurs, Hervé continua
la tradition jusqu'en mai 1939. Dé
ménagé à Saint-Augustin, il devient
"sellier, cordonnier" selon ses apti
tudes naturelles. Quelques années
plus t.ard, il a servi à la Commission
Scolaire du Village, comme conseiller.
Ensuite, il a accepté d'être concierge
du Couvent des Soeurs de Sainte
Croix, autour des années 1947-52. A
la suite d'une longue maladie, il quitte
les siens, le 24 juillet] 963, à l'âge de
77 ans et 9 mois.

Alexime Lanthier est née à Saint
Eustache le 28 mai 1856. Elle épouse
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Théoph ile Renaud vers 1878. Les
deux donnent vie à treize enfants dont
trois garçons et quatre filles survivent.
Avec son fils, Hervé, elle s'occupe de
deux petites-filles; Cécile et Germaine
Leroux, qui en bas âge ont perdu leur
père.

A 80 ans, elle voyait la quatrième
génération. A 100 ans, toute la famille
l'a fêtée grandiosement. Le 07 mai
1959, elle quittait les siens en laissant
quels souvenirs!! !



Ada Lemay Renaud el Jeanue-Louise Renaud. c.s.c.• à l'anniversaire de ses 90 ans.
le 06 ocrobre 1986

Ada Lemay, l'épouse de feu Hervé
Renaud est née Je 06 octobre 1896, à
Sainl-Philippe d 'Argenteuil.

Ada s'es! adaptée aux diverses cir
constances de la vie. Patiente, ai
mante, souriante. positive, femme de
foi, elte a su par sa finesse d'esprit,
adoucir la longue maladie de son
époux. Femme des bonnes oeuvres,
Ada Lemay Renaud a arpenté pendant
près de 20 ans, le village de Saint
Augustin pour l'oeuvre de la Terre
Sainte. Malgré sa timidité, elle a
tendu la main à la sortie de l'église,
pour J'Oeuvre sacerdotale du diocèse
de Montréal. Qui ne j'a pas entendue
inviter les amis(es) à s'affilier à la
Pieuse Ligue en faveur des âmes du
purgatoire? Depuis sa jeunesse, le
Tiers-ordre a eu sa large part: réci
tation des Pater et des Ave. Devenue
tour à tour secrétaire, assistante, prési
dente du Mouvement, elle demeure
fidèle aujourd'hui à ses engagements.
Journaliste au régional "La Victoire".
elle aimait relater des nouvelles fraî
ches.

A 93 ans, Ada occupe son temps à
peindre des toiles à lluméros. Ses
motifs préférés sont la nature, les ani
maux, les fleurs, les oiseaux, les
paysages campagnards. Quand les
peintures tardent à venir, elle fait des
mots croisés, des mots cachés, sans
oublier ses prières pour les personnes
qui en ont besoin.

Jeanne-Louise Renaud est née à
Saint-Eustache. Déménagée à Saint
Augustin, en 1939, elle fait ses études
primaires à l'école du village, dirigée
par les Soeurs de Sainte-Croix. De

1947 à 1950, elle fait ses études
supérieures à l'École Normale de
Mont-Laurier, tenue par les Soeurs de
Sainte-Croix. En 1950-51, Jeanne
Louise, diplômée, enseigne aux 4e, Se,
6e et 7e années de l'École du Chicot, à
Saint-Augustin. En 1951, à 20 ans,
elle entre en conUTIunauté des Soeurs
de Sainte-Croix, à Ville Saint-Laurent.
Après le postulat et le noviciat,
Jeanne-Louise enseigne pendant 30
ans, aux jeunes du primaire et du
Secondaire I, des villes et villages
d'alentour: Sainte-Rose, Sainte
Monique. Vimont, Lachute (Saint
Julien), Saint-Philippe, Brownsburg et
Lachute (Saint-Anastilsie).

Pendant cette période d'enseigne
ment, elle se perfectionne par des
études universitaires et pastorales. En
1971, avec un groupe de religieuses et
religieux, inter-communautaires, de

laïques et de couples, elle fonde les
camps de formation chrétienne,
humaine, sociale et fraternelle pour les
filles, chez les Frères de l'Instruction
Chrétienne à Oka. Depuis 20 ans,
Jeanne-Louise va à ces camps el fa
vorise beaucoup de jeunes, filles et
garçons, il vivre une semaine de camp
selon leur âge entre Il et 15 ans.

A la suite de cette carrière bien
remplie, Jeanne-Louise refait ses for
ces avec un an de repos et de per
fectionnement. En 1983, elle s'oriente
en Pastorale des personnes âgées dans
un Foyer à Hull. En \ 984, elle est
demandée en Pastorale paroissiale et
Pastorale scolaire primaire, à Saint
Jean-Bosco de Hull. Malgré l'éloi
gnement, elte visite sa mère, 93 ans et
sa t.:1.nte Emestine Lemay, soeur de sa
mère. d'une façon régulière.

Jeanne-LOUise Renaud. c.s.e., accompagnée d. sa 111ère Ada Lemay Renaud eu 1958
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famille RENAUD-THÉÜRET

A leur 35' anniversaire de mariage, Georgette el André Renaud. accompagnés de leurs enf,ulls: (au
centre il l'avant): Lyne. (Debout): Yve~ el Sylvie son épouse; Pierre el Francine son épouse; Roben et
Johanne son épouse

De leur union, sont nés huit enfants:
Georges, (né le 17-11-1912) épousa

Cannelle Vézina le 21 juin 1942. Os
ont trois enfants.

Jean-Paul, (né le (12-11-1914)
épotlsa Juliette Lafleur le 17 juin 1944.
Ils ont huit enfants.

Bérengère, (née le (29-11-1915)
épotlsa Omer Lachance le 12 octobre
1935. Il ont tJois enfant"

Gabrielle. (née le (26-04-1917) est
célibataire.

Charles. (né le (18-07-1918) épousa
Yvette Auclair le 16 juillet 1942. Ils
ont deux enfants.

Marie-Reine, (née le (22-11-1919)
épousa Maurice Chaurette le 25 mai
1944. Ils n'ont pas d'enfants.

André, (né le (10-04-192]) épousa
Georgette Théorêt le 04 juillet 1953.
JJs ont quatre enfants.

Marie-Marthe, (née le (05-02-1927)
épousa Alfred Charbonneau le 2] mai
1949. Ils ont trois enfants.

J'ai travai lIé plusieurs années dans
la construction et je fus 22 ans à la
maintenance de l'établissement de la
Laiterie Léveillé à Sainte-Thérèse. Je
suis maintenant à ma retraite.

Voici mes descendants:
Pierre, (07-06-1954) épousa Fran

cine Lafrance le 17 juin 1978. Deux:
enfants. Représentant au serv ice à la
clientèle à l'Hydro-Québec à Laval.

Yves, (27-06-1957) épousa Sylvie
David le 14 aoû[ 1982. Deux enfants.
Technicien en électronique ~ Digital
(Ville de Saint-Laurent).

Pemlettez-nous de vous présenter
les familles Renaud et Théorêt.

Moi, André, je suis le fils d'Ed
monel Renaud né le 19 décembre] 895
qui épousa à Saint-Eustache Félixine
Bélanger née le 04 août 1897.

Mon père fut secrétaire municipal
pour les deux municipalités de Saint
Augustin ainsi que secrétaire pour la
Commission Scolaire de Saint-Au
gustin pendant 30 ans environ. Il fut
aussi sacristain et maÎlre chanteur à la
Fabrique de la même paroisse pendant
une vingtaine d'années. Il cultivait
aussi une fenne dans le Rang Côte des
Corbeils. Mon père et mes [Tères furent
champions dans plusieurs concours de
labours et gagnèrent plusieurs trophés.

M. et Mme Ed ond Renaud el leurs enfants, devant la maison familiale il la Cole des Corbeils. (De g.
àa d.) assis: Ga\>rieJle. Edmond, Felixine et Jean-Paul. Debout: Andr<'. Bérangèere, Georges. Marie
Reine. Charles-Edouard et Marie Marthe.

M. Mme Edmond Renaud,
parents d'André Renaud

GeorgL'lle el André \lOUS présentent leurs quarre
pelits-enfanls dom Ils sont les grands-parents
"Amolll": (à J'extrême droite): Pler-André et
Marylèn<, enfants de Pierre et Francine. (à
l'extrême g~u<;he): Franeis et Magali, enfanlS
d'Yves el de Sylvie
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filles de M. el Mme Edmond l'Morêl: (De g. à
dr.) Georgelte, Pierrelle, Aline e[ Hélène

M. et Mme Edmond Théorêt, maire de Sa;nt
AuguSlln

Au reSlaurant.: Snack Bar Au vieux frêne

vie, l'amour a toujours primé dans
toutes les occasions.

Étant natifs tous les deux de Saint
Augustin et le fait d'y demeurer en
core, cela nOLIs a pennis de cOIUlaÎtre
beaucoup de gens de norre place.

Nous vous souhaitons une belle fête
du 150" et félicitations à ceux et celles
qui travaillent à sa réussite. Nous
désirons vivre encore de belles années
dans ce Saint-Augustin qui nous remé
more tant de beaux souvenirs.

Anne-Mmie Meilleu(,
finissante au Couvant
à Sainl-Jé(ôme, pro
fesseur. Elle vécut
chez M. el Mme
Théorêl où elle fUI
Irès c!loyée

breuses années. Cultivateur de pro
fession, il cultivait avec amour et fierté
sa terre située sur la rOllte 148. Son
épouse le soutenait dans toutes ses
u1ches de façon remarquable.

Mes parents ont eu quatre filles:
Georgette, (née le 03-04-1927)

épousa André Renaud le 04 juillet
1953. Ils ont quatre enfants.

Pierrette. (née Je (15-01-1929)
épousa Jean Dicaire le 15 août 1952.

Ils ont quatre enfants: Normand, Alain,
Claude et Stéphane. Pien'ette et Jean
sont décédés.

Aline, (née lc (06-08- 1932) épousa
Georges-Aimé Foumier le 13 septem
bre 1958. Un enfant: Josée. Georges
Aimé est décédé.

Hélène, (née le (26-09-1936) épou
sa Marcel Lalande le 25 juillet 1959,
Ils ont deux enfants: Yvon et Denis.

En 1947, mes parents donnent
amour et éducation à une cinquième
fille âgée de 13 mois appelée Anne
Marie Meilleur. Elle vit avec eux
jusqu'à l'âge de vingt ans. Enseignante
de profession, elle épousa Yves
Bourgeois le 08 avril 1967 et eut 2
enfants: Sylvain et Élyse.

Depuis 21 ans. je suis propriétaire
d'un restaurant situé sur un lot de 8
arpents de la terre de mes parents.
J'opère avec tïerté ce commerce estival
qui se veut une entreprise familiale. Je
fais panie de ta Chambre de Com
merce de Mirabel.

Voilà, nous vous avons présenté nos
familles respectives. Nous gardons un
bon souvenir de notre enfance_ Nous
avons connu des moments très heureux
et malgré les difficultés nOImales de la

Robert, (19-04-] 960) épousa
Johanne Prévost le 14 octobre 1989.
Pas d'enfants. Technicien en élec
tronique à Bell Canada à Momréal.

Lyne, (16-03-68) est célibataire.
Technicienne en Gestion de bureau à
la Corporation Financière Télétech à
Ville Saint-Laurent.

Moi, George tte, je suis 1a fi Ile
d'Edmond Théorêt né le 28 février
1897 et décédé le 08 septembre 1973.

Aline mie de M. el Mme Edmond l'héQrêt devant la maison paternelle

Il épousa à Montréal le 24 janvier
1926 Florentine Cyr née le 06 octobre
1898.

Mon père est le fils d'Odilon
Théorêt, maire de Saint-Augustin et
préfet du comté durant plu5ieurs
années, et d'Anna Lanthier. Ses frères
et soeurs sont: Année, Almand, Blan
che et Yvonne, tous décédés.

Ma mère Florentine est la fille
d'Émile Cyr et de Marie Paiement de
Saint-Hermas. Ses frères et soeurs
sont: Étiennette, Charlemagne, Ger
maine, Émilien, Aurèle, Lucien,
Dorina et Éva, tous décédés. Maman
est âgée de 92 ans et depuis environ
trois ans, elle est au Centre d'Accueil à
Saint-Benoit. Pour mes soeurs et moi,
elle toujours notre rayon de soleil,
nous l'aimons beaucoup, nous ailons la
visiter très souvent. Florentine nous
donne beaucoup de courage et son
sourire nous procure une grande joie.

Mon père Edmond fut échevin et
maire de la paroisse de Saint-Augustin
pendant 22 ans environ. Il fut aussi
préfet pour le comté des Deux-Mon
tagnes. Il a fait partie de la Com
mission de crédit à la Caisse Populaire
de Saint-Augustin pendant de nom-
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Accompa~né~ de leurs parcnL~, voici les enfants el leur conjoint: Thérèse et Marcel Bélec; l.iett· el
Marcel Ioron: Denis el Huguette Gagnoo: el Michel et Sylvlt: Locus

M. el Mme Rhéaume son! élus "père el mère de l'année 19R7"

M' lage de Rollande et Eugène Rhéaume, le 07
oClobre 1939

Tous deux natifs de Sainte-Moni
que, Rollande el Eugène Rhéaume se
sont mariés Je 07 octobre 1939 à
Sainte-Monique. Dès 1939, ils se sont
instaUés à Saint-Augustin sur une
ferme située au Chicot Sud. Prenant
continuellement de l'expansion, ils
achètent une autre femle 11 Saint-Au
gustin en 1951.

Ils exploitent l'entreprise agricole
jusqu'en 1980, année durant laquelle
ils vendent leur première fenne à leur
fils cadet Michel. Ils demeurent dans
le villag: de SailH-Augustin depuis
1980.

Rollande et Eugène Rhéaume ont
quatre enfants et tous mariés: Thé
rèse, mariée le 26 août 1961 à Marcel
Bélec; Liette, mariée le 27 juin 1964 à
Marcel loran; Denis, marié le 21 sep
tembre 1968 à Huguette Gagnon;
Michel, marié le 20 septembre 1980 à
Sylvie Locas.

Neuf petits-enfant~ font pal1ie déjà
de la famille Rhéaume: Brigiue Bélec,
Diane Bélec, Manon Bélec, Sylvie
Bélec; Luc loran, Lyne Rhéaume,
Sylvain Rhéaume, Isabelle Rhéaume
et Annie Rlléaume.

Rollande et Eugène Rhéaume ont
été élus père et mère de l'année 1987,
"Club de l'Age d'Or de Saint-Au
gustin".

Une cérémonie fut organisée en oc
tobre 1989 pour souligner le 50' Anni
versaire de mariage de Rollande et
Eugène Rhéaume.

2)2

Accompagnés des grands-parents. voici les
petits-enfants: Diane Bèlec, Manon Bélec.
Sylvie Bélt-c, Luc Joron, Lyne Rhéaume, Syl.
vain Rhéaum.', Brigi!le Bélec. tsabelle Rhéau·
me, Annie Rhé;)ume et Philippe Bélee Prévosl

50 ans de mariage de Rollande et Eugène
Rhéaume, lors de la c~rémonie du 07 oeLOlJre
1989 à la SUrlie de l'églisede SalOl-Auguslin



famille Jeanne ÉTHIER et Gustave RHÉAUME

GuSlave Rhéaume el Jeanne ÉLhler, lor:; de leur
40' Anni versaire de mariage

Les enfanL~ de Guswve eL de Jeanne: (De g. à dr.) (le rangée): Micheline, Sylvie, Pauhne et Marielle.
(2e rangée): Nicole, Jean-Jacques el Claude

Fils d'Arthur et Ada Bélisle, Gus
tave Rhéaume naquit Je 16 mai 1914 à
Saint-Augustin. II épousa Jeanne
Éthier le 05 octobre 1943. Née le 28
octobre 1920, Jeanne est la fille d' Al
bondius et Léontine Lebeau de Saint
Janvier.

Ils s'établirent sur une ferme du
rang Chicot Nord à Saint-Augustin.
Ils ont cultivé pendant 40 ans. Voyant
venir t'âge de la retraite, Gustave vend
sa ferme à son fils Jean-Jacques en
1982. Toujours actif, Gustave de
meure tout près de la ferme afin de
pouvoir aider son fils. Réussir un
grand jardin est toujours leur passe
temps favori durant la période estivale,

De cette union, sont nés deux
garçons et cinq filles.

Jean-Jacques est né le le< mai 1945
et il épousa Agathe Gagnon le 29 juin
1968. Ils ont deux enfants: Carofe et
Stéphane. Stéph,me prend la relève en
agriculrure.

Née le 30 juin 1946, Nicole a é
pousé Bemard Sauvé le 24 août 1968,
Ils ont trois en fan ts: Ma rie-J osée,
Isabel et Danny. Ils dirigent ensemble
une compagnie d'excavation à Saint
Augustin.

Né le 19 novembre 1948, Claude
est technicien en électronique et épou
sa Lise Aubin le 05 décembre 1970.
Ils ont trois enfants: Nathal ie, Francis
et Linda.

Née le 23 mars 1951, Marielle est
secrétaire à l'école Saint-Augu~tin et
mariée à Pierre Prévost de Sainl-

Eustache le 30 juillet 1977,
Née le 24 septembre 1953, Pauline

épousa Marcel Robinson le 19 mai
1975 ct ont deux enfants: Fanny et
Valérie.

Née le 24 juillet 1958, Micheline
est mariée à Michel LaJumière le 23
août 1980. Deux enfants sont nés:
Mylène el Hugo.

Née le 12 septembre 1962, Sylvie
est commis comptable el mariée à Syl
vain Filion le 25 août 1984.

Le jour de la Saint-Jean-Baptiste
1985, Gustave quittait subitement sa
famille pour lin autre monde il l'âge
de 71 ans. A lors, étant seule, Jeanne
laissa sa maison de campagne pour se
retirer à la Vitla du Village de Saint
Augustin.

I.e~ pettlS-Cflfanls d-: la faillille GUSlave Rhé.HJllle: (De . il dr.)
(1 r3Jlb<é~): Valérie, Fanny, Marie-Jasée, Hugo, ISil d, Mylène Cl Danny.
(2<' r.mgé~l: Nalhalic, Linda. Carole, Sté,phane el Frarn:i'
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Gi~èle Dion. à sa gradualion il l'Institut
Pédagogique de Montréal, en 1957

La ratnille Roberge. Les enfants: Alain. Stéphane el Éric. A J'arrière-plan: leur père Michel Roberge

Je me présente, Gisèle Dion
Roberge, fille de Carmelle Gratton et
Arthur Dion. J'ai grandi à LaSalle
avec mes frères Yvon, Jean-Marie et
mes parents. Durant mon adoles
cence, j' ai participé au mouvement
guidiste, fait du théâtre et de la
musique. Diplômée de l'Institut Péda
gogique de Montréal en ] 957, j'ai
oeuvré dans l'enseignement à LaSnlle,
en Afrique, en Asie, et à Sherbrooke.

En 1963, je me suis mariée à
Michel Roberge. De 1965 à 1969,
nous partions pour enseigner à l'é
tranger soit en Afrique, et en Asie.
Pendant les vacances, nous visitions
l'Europe. Ce furent des expériences
enrichissantes et inoubliables. En
1968, naissait notre charmant fils
Alain.

En 1969, nous nous établissons à
S herb rooke pou r pou rs u ivre des
études universitaires. En 1974, nous
achetions une ferme où nous avons

exercé tous les métiers. En 1979, nous
adoptions deux magnifiques garçons,
Eric et Stéphane, âgés de 6 et 8 ans.
Présentement, nos trois fils poursui
vent des études. Michel et moi, noUs

exploitons une framboisière dans un
magnifique décor à Saint-Élie d'Or
ford.

La maison ralnil,a1e ~ Saint-Élie d'Orford

214

[ ,. parenl.s: Gll\GI~ el Michel Roberge



«Au coin chez ROCHON»

Vue de la beurrerie en sepœmbre 1942 Vue de la station de gazoline el une partie du reSlilurant

Arthur, fils de Maxime Rochon et
de Célina Gratton, est né le 13 no
vembre 1878. Dans sa jeunesse. il
apprend le métier de beurrier. Il
épouse en premières noces, Malvina
Charbonneau (décédée en mai 1914).
En août 19J5, il épouse en secondes
noces Bernadene Charbonneau. De ce
mariage, naquirent trois enfants:
Gérard, Simonne et Thérèse.

Bien connu dans la région, comme
beurrier et marchand général du Petit
Brûlé, le "Coin chez ROCHON" fut
très populaire. On y venai t pour
acheter, prendre l'autobus ou télé
phoner. A l'époque, il était le seul du
rang, à avoir le téléphone. Les hivers
étaient rigoureux. Dans ce temps-là,
les passants venaient s'y réfugier, lors
des tempêtes de neige, qui fermaient
les routes pour quelques jours.

Outre le beurre, il a fabriqué pen
dant quelque temps, le fromage. II
approvisionnait les fermiers qui lui
livraient la crème et le surplus de
beurre était vendu à Montréal d'où il
rapportait les denrées nécessaires au
magasin. Entre la beurrerie et le ma
gasin, il y avait une station de gazo
line qui accommodait les fermiers et
les touristes. Aussi, un petit restaurant,
ouverll'été seulement, où l'on vendait

M. el Mme Arthur Rochon

crème glacée, chocolat, liqueurs et
cigarettes. Arthur a été très bien se
condé dans son travail, par son épouse
et ses enfants.

Dans les années 1932, Arthur il été
commissaire d'écoles. C'est durant
son règne que les religieuses Sainte
Croix s'établirent au village. En 1946,
sa santé l'empêchant de continuer, il
vendit sa beurrerie. En 1950, la station
d'essence et le magasin général fUrent
achetés par sa fille Thérèse el son

gendre AJcide Renaud. Ce dernier,
bien connu pour avoir travaillé à la
construction des routes et au drainage
des terres de la région.

Arthur nous a quitté trop vire. Il est
décédé le 27 décembre 1957 à l'âge de
79 ans. Bernadette y survécut jusqu'en
mars 1972, à l'âge de 93 ans.

Nous sommes heureux d'en faire le
récit, car de Lous ces précieux souve
nirs, il ne reste que cendres et pous
sières, le tout fut incendié le 08 avril
1968.

Merci de nous avoir permis de
raconter son histoire. Bon 150' Annj
versaire à la paroisse.

Vue du magasi Il général
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famille Gisèle MAISONNElNE et Jacques ROCHON

Mariage de Gisèle MaJsonneuve el de Jacques Rochon. Je 15 seplembre 1945

Maison familiale de M. el Mme Jacques Rochon

Jacques est le fils d'Emile Rochon
et de Berthe Binette. Gisèle est la fille
de Donat Maisonneuve et d' Azella
Leclair. Ils se sont mariés le 15 sep
tembre 1945.

Jacques possédait une ferme dans
le rang Chicot Sud de Saint-Augustin,
(autrefois. ferme de Monsieur Octave
Filion). Ils se sont installés dans la
maison de pierre.

De leur union, sont nés trois en
fants. maintenant tous mariés: Ginette
à Claude Leclerc, Pierre à Renée
Dumont et Guy à Carelle Gladu. Par
la suite, sept petits-enfants se sont
ajoutés à la famille: Denis, Sylvie,
Martin, Nathalie, Stéphane, Karine et
Guylaine.

En 1983, ils vendent leur ferme
pour prendre leur retraite bien méritée
tout en conservant leur belle maison
de pierre datant de 1810, rénovée tout

lariage de Ginette Ruchon et de Claude
Leclerc
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dernièrement, où il fait bon vivre dans
la tranquililé ei la paIx. Quel beau
décor entouré d'arbres, d'arbustes, de
fleurs et d'une rivière! Oui, il fait bon

vivre à Saint-Augustin. Nous sommes
fiers de participer au ISOe Anniver
saire de la paroisse.



famille Antonio ROY

M. Antonio Roy MaÎson familiale de M. Aldar Roy. aClueilement résidence de M. Antonio Roy

Famille d'Anlonio Roy lor~ du 45.e anOlversaire de manage. (De g. à d.): Ire rangée: Denis. Lucie, M.
el Mme Anlonio Roy. 2e rangée: André. Fernand el Yvon

Antonio Roy est né le 04 novembre
1916 à Saint-Augustin. Commissaire
d'école durant neuf ans, conseiller du
village pendant une décennie et aussi
actif jusqu'à ce jour sur la commision
de crédit de la Caisse Populaire depuis
vingt ans, il a toujours été un homme
présent dans la petite communauté de
Saint-Augustin. Lors de sa retraite à

Mariage de Marie Bélisle el d'AntoniO Roy le
25 octobre 194 1

['âge de 64 ans, il agissait comme
concierge à l'école Saint-Jean
Baptiste.

C'est dans cette maison construite
en 1922 que l'on devait retrouver
deux générations de la famille Roy.
Feu Aldas Roy (1889-1968), marié à

Aline Bergeron, y éleva une famille de
onze enfants dont 7 vivants: Roland,
Antonio, Françoise, Cannelle, Cécile,
Candide et Rita. Quelques anJlées plus
tard, Amonio devait prendre la relève
sur la terre paternelle de 60 arpents
pour y élever à son tour sa fam iIle.
Bien que la ferme ait été vendue en
1968 à Yvon Mondou, il garda la
maison qui a été rénovée depuis, tout
en conservant son cachet ancestral.

Marie Bélisle (née le l2 novembre
1916) et Antonio Roy se sont mariés
le 25 octobre 1941 à l'église de
Sainte-Thérèse. Cinq enfants devaient
naître de cette union.

La famille Antonio Roy et Marie
Bélisle regroupe cinq enfants: Denis
(né en 1962) est marié à Manon
Bélisle; Lucie (née en 1955) est
mariée à Pierre Janel; Fernand (né en
1949) est marié à Agathe Saint-Denis;
André (né en 1943) est marié à
Suzanne Maltais; et Yvon (né en
(942) est marié à Pierrette Désor
meaux. Les grands-parents sont aussi
très heureux ct· avoir neuf petits-en
fants: Chantal, Josée, Isabelle, fré
déric, Mathieu, Simon, Stéphanie ainsi
que des jumeaux identiques Alexandre
et Guillaume.
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M. Arthur Roy, père de Mme
Lucille Tapp Yvonne Bouchard

Un moment de détente devant. le restaurant
situé à la Côte des Anges. Moïse Bouchard et
son neveu Adélard Tupp

Yvonne Bouchard et Arthur Roy il leur mariage

contremaître. Son loisir favori était la
pêche. Vous pouvez le conswter sur
cette photo lors d'un voyage en
Gaspésie en 1975. n était accompa
gné de ses petits-enfants de sa fille
Lucille.

Son épouse est décédée à Montréal
le 14 décembre 1958 à ['âge de 61 ans
et il est décédé le 04 juin 1989 à l'âge
de 90 ans.

La famille Hilaire Bouchard de
Sainte-Monique vint s'établir à Saint
Augustin, Côte-des-Anges en 1922.
De ce mariage. sont nés sept enfants.

Un de ses flls Moïse Bouchard
construisit un restaurant sur la Côte
des-Anges en 1930.

Sa fille, Yvonne Bouchard épousa
AJthur Royen 1922. De celte union,
naquirent cinq enfants dont Thérèse
Beaupré, Jeannine Desmarais, Lucille
Tapp, Raymond Roy et Jean-Claude
Roy.

Lor!> du décès de son père, Yvonne
hérita d'un lot situé sur la Petite Côte
des-Anges. En 1948. Hs bâtirent une
résidence saisonnière.

Arthur Roy travailla pendant 30
ans à la Compagnie Wilsil comme

Une excur,ion de pêche des plus agréable, el chanceuses
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famille Jérémie et Camille SAINT-JACQUES /

Jérémie SalUt-Jacques Angèle Lefebvre,
épouse de Jérémie Salol-Jacques

Cécile SalOl-Jacques (l'lIe de Camille) el SOli époux Florian Péloqull1

Le 1" ancêtre Joseph Saint-Jacques,
originaire de la paroisse Saint-Ni
cholas, Ville de Tournay en FJandres,
Commune de Belgique, est arrivé à
Sainte-Scholastique vers 1725. Son
fils. Michel s'est établi à Saint-Au
gustin (Petil-Brûlé) en 1790; bien
transmis de père en fus jllSqU'~ grand
père Jérémie en 1875.

Jérémie Saint-Jacques épousa
Célina Waddell. Ils eurent quatre
enfants: deux ont survécu, Joseph,
prêtre (1876-1950) et Marie-Louise
(1878-1946). Grand -pè re, devenu
veuf, s'est remarié à Rose-Délima
Lefebvre et ils ont eu une fille, mais la

Camille Salnl-Jacques (fils de Jérémie) el son
épouse Oliva Raymood

mère et leur fille sont toutes deux.
décédées. Un troisième mariage avec
Angèle Lefebvre, ils eurent quatre
enfants: Camille (1886-1888), Léo
poldine (1889-1920), Camille (t 890
1975) et Rose (1892-]972).

Camille a pris possession de la
terre en 1916, il épousa Oliva Ray
mond, fis eurent une fille: Cécile qui
a épousé Florian Péloquin en 1952.
Nous demeurons à Coati cook, je suis

la 7' génération. Nous avons deux
enfants: François et Céline; et deux
petites-filles,

Merci à mes parents pour la joie et
le bonheur d'avoir vécu une enfance
heureuse et la possibilité de pour
suivre mes études.

Hommage aux bénévoles qui se
dévouent pour le succès du 150e An
niversaire de Saint-Augustin.
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famille Wilfrid SAINT-JACQUES

Wilfrid Cl son épouse, Théodora

Jean-B~pliste el Eugène SaU1l-Jacques, les deux
fils

Natif de Saint-Augustin, Wilfrid,
fils de Jean-Baptiste Saint-Jacques et
de Poméla Paquette, habite cette
coquette maison à contrevents vens.
Combien de fois, cette vieille maison
de chez. nous, centenaire cette année,
n'a-t-elle pas accueilli Jésus-Hostie
lors de la Fête-Dieu! En 1901, Wilfrid
épouse Théodora Duquetle. Fidèle et
ponctuel maître-chantre pendant
quarante-cinq ans, il reçoilla médaille
d'argent de Monseigneur Fréneue
pour ce service quotidien. Secrétaire
de la commission scolaire, secrétaire
fondateur de l'assurance de paroisse,
Wil frid allie sa profession de culti
vateur à ses multiples responsabilités.

Sa douce et travailleuse épouse,
Théodora. ouvre grande sa porte à la
visite nombreuse. Souriante, profon-

Wilfrid Saint-Jacques, il l'âge de 25 ans

220

Germaine Sai ni-Jacques

Le sergent Jeun Saint-Jacques,
(Pill)

dément croyante, dame de Sainte
Anne pendant soix.ante ans, elle pro
cure soins et attentions à la grand
mère et au graJ1d-père Saint-Jacques el
à sa propre mère qui mourront sous
son toit.

Cloilliide Saim-Jacques

L'aîné de la famille, Jean-Baptiste
(1901-L976) fonde la Caisse Populaire
et en demeure le gérant pendant dix
ans.

Germaine (1904-1980), organiste,
s'installe à Sainte-Scholastique.

Clothilde naît en L905. Diplômée
de l'École Normale des Soeurs de la
Congrégation Notre-Darne, elle prend
soin de ses chers parents jusqu'en
1965 (30 septembre, mon de Wilfrid),
1966 (L 1 Inars, décès de Théodora).

Eugène (l913), fidèle postillon de
la campagne, employé à la voirie.
agent de bureau à Lachute, vit encore
avec Clothilde.

Présenter la famille Saint-Jacques
sans rappeler le souvenir du sergent
Jean Saint-Jacques (pitt) mort le 15
septembre 1916, à J'âge de 37 ans, à la
bataille de Courcelette, serait in
complet.



Léa et Rosa Sanseanier, le jour de leur mariage, le 1"
septembre 19 [)

famille Léo SANSCARTIER et Rosa BEAULNE

ces humbles gens rebâtissent la
maison, l'année suivante!

La famille augmente toujours: huit
garçons, huit filles. De quelle affec
tion, ces simples cultivaleurs entou
rent leurs enfants! Un lravail de t.outes
les heures leur permet de nourrir touf
ce petit monde. El par-dessus tout. de
grands croyants! Le 23 juillet 1953,
Léa s'endort paisiblement; Rosa le
rejoiut le 13 avril 1971.

Cinquante-deux petits-enfants et
quarante-deux arrière-peti ts-enfanls
couronnent cette famille de chez nous.

couple s'installe à Montréal où Léa
travaille dans lin magasin de fer. En
1922, ils reviennent à Saint-Augustin
avec leurs sept enfants. A Chicot
Nord, ils "tiennent grocerie"; en 1926,
ils achètent une terre à la Petite Côte
des Anges. La même année, le feu
dévore la maison. Avec quel courage,

Léa Sanscartier, né le 28 juin 1893,
à Saint-Elzéar, fils de François
Sanscartier et de Marie Bisson, épouse
Rosa Beaulne née le 10 octobre) 892,
à Saint-Augustin, fi \le d'Isaïe Beaulne
et de Mercédes Labelle.

Ils se marient à l'église de Saint
Augusün, le l''septembre 1913. Le

(De g. à dr.) (l' rangée): Roger (Jeannelle) Archambaulr). Denis (Alice) LeQuc), Laurent (Huguelle TheJTien),
Jean (Marie-Rose Leduc), René (Jeanne-D'Arc Saint-Jean), Cécile (Réal Dufresne). er Lucien (Aline LacrOIX)
(2e rangée):Yvene,célibalaire, Georgelle (Raymond Duplessis), Pauline, célibataire. Béatrice (Marcel
Duplessis), Jeanne (Roger Therrien), MadelelIle (Roméo Cloutier), Paul (Rollande Archambeaull), Gabrielle
(Georges Cloutier) et Maulice (Marie Saint-Louis)
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famille Claire-Éva et Richard SANSCARTIER

Mariage de Manine el de Dame.! Lé<lnard, le \1 octobre 1986. (De g. à dI.) Guy, Natllalie. Claire.
Richard, Claire, Martine, Damel. Louise, Michel el Ajain

Manage de Lucie Bertrand el Alain Sanscartier.
le 13 août 1988

Richard est né à Montréal le 29
janvier 1932. Il est le fils de feu
Odilas Sanscartier et de Germaine
Mayer.

En 1932, sa famille s'établit à
Saint-Augustin dans le rang du Chicot
Nord. En 1940, son père achète une
ferme dans Je rang de la Côte-des
Anges Nord. Richard y travaille du
rant quelques années.

Par la suite, tout en étant opérateur
de machinerie lourde, il s'initie au
métier de carreleur dans l'entreprise
de son père, "Saint-Jérôme - marbre,
terrazo, tuile". En 1970, il part à son
compte sous le nom de Richard Céra
mique Enr.

Le 11 aoOt 1956. en ['église de
Saint-Benoit, Richard unit sa destinée
à Claire-Éva Pilon. Née le 06 sep-

Richard Sanscartier el Claire-Eva Pilon, accom
pagnés des parents de Richard: Odidas
Sanscanier et Gennai ne Mayer

tembre [935, Claire-Eva est institu
trice. Elle s'implique sérieusement
dans l'entreprise de son époux. De
leur union, sont nés cinq enfants:
Louise, Guy, Alain, Martine et Na
thalie.

Louise, née le 30 novembre 1957,
est mariée à Michel Meilleur depuis le
06 septembre 1980 Ils ont un fils.

Né le 13 juin J 959, Cuy est or
donné prêtre le 15 août 1986 à l'église
Saint-Pierre à Saint-Jérôme par Mgr
Charles Valois. évêque du diocèse.

Alain est né le 22 juin 1960 et se
marie avec Lucie Bertrand le 13 août
1988.

Née le J« juillet 1963, Martine est
mariée depuis le 11 octobre 1986 à
Daniel Léonard. Ils ont deux fils.

Narhalie est née le 1" mars 1969.

Mariage de Richard Sanscartier el C1aire-éva Pilon. le 11 août 1956
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Jean-Louis el Pauline, lors de leur 35' Anniversaire de mariage

Sont venus s'ajouter à notre plus
grande joie douze petits-enfants.

Une vue des serres de lomales el de concombres

Aujourd 'hui. nous comptons sept
enfants: Nicole, Richard. Ginette.
Ronald, Jean-Marc, Liliane et Isabelle.

Lors du 25' Anniversauc de mariage de M. el Mme Jean-Louis Sauriol: (De g. à dr.) (A>sis): L,liane,
Jean-Louis, Richard, Pauline el Isabelle. (Debout): Ronald, Ginelie, N,cole el Jean-Marc

famille Jean-Louis SAURIOL

Lihane, lors de ~on mariage. A ('arrière-plan, nous apercevons la maison
familiale

Jean-Louis Sauriol acheta la ferme
de Monsieur Maurice Paiement en
1965. Il s'y installe avec sa famille:
son épouse Pauline Locas et six de
leurs enfants.

Ils vécurent des produits de la
ferme. Jardinier-maraîcher était leur
principale occupation. Des serres de
tomates et de concombres venaient
s'ajouter aux autres travaux, tels que
la production de l'érable, le bûchage
de bois de foyer comblaient les
besoins de toute sa famille.

En honne femme courageuse et
dévouée, son épouse participait à lous
Jes travaux. Avec la participai ion de
tous leurs enfants, ils réussirent à faire
l'élevage de taures et de taureaux pour
vendre pour la production.

En 1967, pour comb1er aux besoins
de notre famille, on entreprit J'élevage
de truies et de porcs. Ce nouveau
projet nous a permis malgré les années
souvent difficiles à mener à bien tous
nos enfants. Une maternité de 80
uuies avec tous ses porcelets à vendre
demandait beaucoup de travaiJ et
d'effoI1S.

En 1970, un septième enfant est né
Isabelle. Malgré la besogne, Pauline
continue à appuyer son époux dans
tout ce qu'i! entreprend.



famille Bernard SAUVÉ et Nicole RHÉAUME

Le Garage Chemin Chicôt Nord

Implanté à Sainl-Augustin depuis
1976, l'entreprise a érigé ses garages
et bureaux sur une partie de la terre
familiale des Rhéaume, soit la famille
de Nicole.

L'enlTeprise réalise des contrats en
excavation dans le domaine commer
cial et industriel, ainsi que la cons
truction d'infrastructures municipales,

dans la région de Mirabel et les ré
gions avoisinantes. Elle effectue éga
Iement l'entretien des chemins
d'hiver. Elle compte à son service une
vingtaine d'employés dont certains
ont plus de 12 ans de service.

Famille de Bemard Sauvé el Nicole Rhéaume. Leurs enf:mls: lsabel, Marie-Josée el Danny
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famille Omer MAISONNEUVE et Marie-Rose SAVARD

L',UlCIC(lne maison des Maisonneuve, siruée au Pet.it-Lac Mariage de Déba Gratlon el d'Omer MaIson
neuve, en mai 1877

Né le 22 août 1853, Orner Maison
neuve épousa Delia Gratton en mai
1877. Elle est née le 16 mai 1856. De
cene union, naissent huit enfants.
Trois filles demeurèrent à Saint
Augustin.

Monsieur Orner Maisonneuve fut
cultivateur au Petit-Lac de la paroisse
de Saim-Augustin. Cette terre a ap
pa.rtenu aux Maisonneuve plus de 100
ans. Son fils, Henri prit possession de
la telTe en 1923. Étam devenu veuf et
sans enfant, il vendit la telTe en 1943.
Après le départ des Maisonneuve,
plusieurs propriétaires se sont suc
cédés dont nous pouvons compter,
panni le nombre, l'artiste bien con
nue: Marthe Fleurant.

Née le 03 novembre 1895, Marie
Rose Maisonneuve se marie avec
Joseph Savard le 08 février J921. De
cette union, naquit Juliette Je 16 no
vembre 1923. Le 15 décembre 1925,
Monsieur Joseph Savard décède à
l'âge de 31 ans.

Les grands-parents Maisonneuve
habitaient le village de Saint-Augustin
depuis 1923. Étant veuve, leur fille
Marie-Rose vient habiter <\vec eux
pour prendre soin d'eux. A l'âge de
91 ans, soit 62 ans plus tard du décès
de son mari, Marie-Rose rendit ['âme
le 21 février [987.

Madame Marie-Rose Maisonneuve Savard Monsieur Joseph Savard
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famille Louise PICHETTE et Richard TANGUAY

Depuis maintenant près de JO ans.
nous sommes résidents de la paroisse
Saint-Augustin.

Nous avons choisi d'y construire
notre résidence et d'y vivre après
avoir succombé aux charmes cham
pêtres du secteur.

A la fois loin et tout près de la
rurbulence et de l'agitation de la ville,
nous y avons retrouvé le calme et la
quiétude.

Nos enfams, Mathieu et Annie, y
sont nés respecti vement en 1982 et
1984. Cette joie contribue à raffermir
notre sentiment d'appanenance.

Nous nous unissons pour rendre un
hommage sincère aux pionniers et à
tous ceux qui, de par leur labeur et leurs
convictions, ont contribué à faire de la
paroisse ce qu'elle est aujourd 'hui.

NOIre havre en 1988

La famille Tanguay: Richard. Louise. Malhieu e, Annie
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_fa_ffi_i_ue_A_d_é_la_rd_T_A_P_P ------:it

La famille Tapp: (De g. à dr.) (Assis):Lucil!e er Adélard Tapp. (DeboUl):Yvon, Réal, Paul-Émile el
Gilles

Lucille Roy épousa Adélard Tapp
le 2] octobre 1944. De cette union,
sont nés 4 garçons: Gilles, Paul
Émile, Réal et Yvon.

Gilles, (19 février 1946) épousa
Lise Campeau le 05 juî Ilet 1969 fi
est opérateur el demeure à Saint
Augustin. Un enfant est né.

Paul-Émile, (22 octobre 1948)
prend comme épouse Carmen Lavigne
le 29 av ril 1972. Opérate ur, il de
meure à Saint·Placide. De cette
union, naissent trois enfants.

Réal, (31 mars 1953) se marie avec
Ginette Campeau le 31 août 1974. Son
métier est opérateur. Ils demeurent à
Montréal et ont trois 3 enfants.

Yvon, (26 mai 1958) épousa
Lysanne Vallée le 26 jui llet ]980. Il

Gilles el Lise Tapp

Paul el Carmen Tapp à Saint-Placide

est aussi opérateur. Leur résidence est
à l'Ile Perrot et ont deux enfants.

Pour subvenir au besoin familial,
Adélard travailla à Montréal pendant
35 ans à la compagnie Mont-Royal
Paving (Francon Lafarge) comme
opérateur d'équipement lourd.

En 1960, ils se bâtirent une rési
dence saisonnière afin cle profiter des
bienfaits de la nature durant la saison

Réal el Gincllc Tapp

estivale. Ils vinrent s'établir en per
manence en Janvier 1983 lors
qu'Adélard prit sa retraite si bien
mét1tée.

Maintenant retraité, il fut l'un des
fondateurs du Conseil 9954 des Che
valiers de Colomb de Saint-Augustin.
Ils sont membres également du Club
de l'Age d'Orde Saint-Augustin.

Yvon et Lysannc Tapp
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famille Rachel et Aimé THÉRIEN

Photo du "Garage Thérien", entreprise effecluam travaux de mécanique,
de peinture et de débosselage

Résidence familiale

Aimé Thérien est né à Saint
Janvier le 12 novembre 1918. Il est
l'aîné d'une famille de huit enfants. Il
est le fils de Édouard Thérien et de
Irène Thérien.

Aimé travaille sur la fenne avec
ses parents jusqu'en 1944. C'est alors
qu'il décida d'aller suivre des cours de
mécanique à l'École Aviron à Mont
réal.

Et, le 05 mai 1947, il fit à Saint
Augustin l'acquisition d'un garage
pour les travaux de mécanique, de
peinture et de débosselage. Cinq ans
après, il vendit son premier garage
pour en acheter un autre.

En 1948, il épousa Rachel Cham
pagne, institutrice, née à Saint-Zénon,
fille de Wilfrid Champagne et de
Brigitte LongvaL De cette union,
naissent cinq enfants: Micheline,
Sylvain, Robert, Ginette, Francine. Ils
ont sept petits-enfants.

En 1961, il s'impliqua dans le
transport d'écoliers.

En 1968, il obtient un pennis de la
Régie de l'Assurance Automobile du
Québec pour la vente de voitures
d'occasions. Le commerce devient de
plus en pl us florissant, à tel point que
le nombre d'employés devint à douze
dont une de ses filles, Francine tra
vailla pour l'entreprise de son père du-

ran t quelques années. En 1981, il
vendit son entreprise.

Ayant toujours une vie sociale très
active, il fut à tow' de rôle marguillier,
vice-président de la résidence Vi lla
Mirabon, président de l'Age d'Or,
membre de la Chambre de Commerce
de Mirabel, directeur de la Fédération
de Camping et Caravaning du Québec.

Il occupe maintenant ses loisirs à
bricoler pour ses enfants et à l'occa
sion faire du bénévolat.

Aimé et Rachel Thérien vivent de
puis quarante ans dans la même
maison et sont heureux d 'apparten ir à
la paroisse Saint-Augustin.

PhOlo de la famille Thérien. (Debout): Micheline. Sylvain. Robert el Ginetle. (Assis): Francine, Rachel et Aimé
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famille Robert et Denise TOUCHETTE

Charles-Édouard el AnlOinene Touchette Robert el Denise Touchette

La famille Touchette est établie
dans la paroisse de Saint-Augustin
depuis huit générations. Mon père, né
en 1895, étant le septième de dix
enfants, épousa Antoinette Labonté de
Sainte-Thérèse en 1923. Il s'impliqua
dans diŒérentes organisations pour 1a
paroisse et ma mère le secondait. De
leur union, naquirent six enfants dont
je suis le cadet.

Agé de 26 ans, le 20 août 1966, j'ai
uni ma destinée à Denise Paquette,
fille de Gérard Paquette et Simone

Gravel d'Auteuil. Depuis 24 ans,
j'exploite, avec mon épouse, la fenne
paternelle et je me spécial ise dans la
culture maraîchère et horticole.

En plus, depuis une quinzaine
d'années, je suis directeur à la Mu
tuelle (compagnie d'assurance pa
roisse) qui s'appelle maintenant la
Pro-Mutuelle el je m'intéresse depuis
plus d'un an à la vie paroissiale en
tant que marguillier.

De notre mariage, sont nés un
garçon et deux filles: Yves le 23 juillet
1967, qu i travaille sur la fenne pater
nelle; Isabelle le 07 mai 1970 et Julie
le 20 avril 1974, tous deux étudiantes.

En conclusion, installer à Saint
Augustin depuis toujours et pour
longtemps, la famille Touchette s'y
plaît bien et nous sommes très fiers de
faire partie de cette paroisse.

MaIson ancestrale datant de 1792
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famille Roland VERMET'I'E

Roland Vennelte. fils de Victor el
de Berthe Jérôme est né le 16 juillet
1930. Comme le veut alors la coutu
me de l'époque, c'est très tôt qu'il
s'affaire aux travaux de la fenne, Les
exigences sont grandes pour une
famille de treize enfants.

Le 29 septembre 1956, il épouse
Lise Drapeau, native de Sainte-Scho
lastique. De ce mariage, naquirent
quatre enfants: Daniel, Yves, Benoit et
Martin.

La même année, il fait l'acquisition
de la ferme familiale et de l'érablière.
Il devient ainsi le troisième de la
génération Vermelle à poursuivre
l'ex pl oitation.

L'expropriation de mars 1969
viendra menacer l'avenir de ce bel
héritage familial. Le temps aura dé-

montré cependant que la persévérance,
le courage et la confi ance sont les
meilleurs gages de la réussite.

Les grands-pareol s, Albondius el Zéoni"de
Gaulhier

Victor Vermelle el Benhe Jérôme Je 21 février
t924 La maison familiale de la famille Velmelle. Photo prise en I~OO

La famille de ViClor et Benhe. Pholo prise en 1948. (De g. à dr.) (Assis);Marie-Mathe, Marie
Louise, les parenls Vielor el Benhe, Fernande et PauJme. (De.bout): Floriam, GabrieUe. Pierre-Paul,
YveLLe, Yvon, Aline, RoJand, Alice el Jean-Louis
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famille Daniel et Yves VERMETIE

indu Renaud. Simon 3 ans el .Ioelle, "unique pelite-fille âgée de 19 mOIS

Roland Vermene el Use Dr~peall. Leurs quatre f!.arçon~. Benoît. Yves, Daniel et Martin

viennent cependant sOLivent aux
sources pour aider aux travaux de la
fenne et de l'érablière.

Martin, ils ont choisi un travilil à
l'extérieur. Les deux oeuvrent dans le
domaine de la construction. Ils re-

Daniel el son épouse Hélène MeIlleur. Les
Juu1eauJ( Nico)as et MaIc-Antome âgés de 16
mois

Avec quatre garçons, la relève était
bien assurée. Daniel et Yves ont ainsi
pris en charge la ferme fami 1iale en
1983. L'entente en tre Je gouverne
ment fédéral et le ClAC leur permeua
de récupérer Je fond de telTe en 1988.
Comme leurs parents, ils se spécia
lisent dans la production laitière et de
céréales eL foin.

L'érablière est toujours exploitée
par Roland et Lise. Quant à Benoît et

Roland Vermelle et Lise Drapeau le 29
seplem bre 1956



famille Lucille BLAIS et Florian VERMETTE

ariage de Florian Vellnelle er de Lucill Blais Florian Venneue et Lucille BlaIS

Notre grand-père était Victor, le
"peri'! Victor" cOmme J'appelaient ses
amis. Il a aimé deux femmes dans sa
vie, la douce Marguerite Gladu et la
rendre Berthe Jérôme.

De son premier mariage li Margue
rite, naquit notre père. Florian sur
nommé "Le Mousse". Il vit le jour en
juillet 1920. Il passa son enfance et
son adolescence sur la ferme fami
liale. n aimait rire, jouer des tours et
profiter doucement de la vie à la cam
pagne.

Il fît la rencontre de celle gui devait
devenir notre mère lors d'une soirée à
Saint-Jérôme. Elle se nommait Lucille
Blais, son village natal est Chénévilie.
Ses beaux yeux bleus accrochèrent le
coeur de Florian et ils décidèrent de
faire un bout de chemin ensemble.

Cette complicité dura plus de 30 a.ns.
De cette union, quatre enf<mts sont
nés: Jacques, J'aîné; Gilles et Ginette,
les jumeaux; et Guy. le cadet.

Les e[Jfanls de M. et Mme Florian Vermelle.
(De g. à dr.) (Assis): Jacques, Gilles el Guy.
(Deboul): Ginette

Nous avons partagé une enfance
heureuse dans la chaleur et la sim
plicité sur la "Petite Côte des Anges".

A notre tour, nous avons été séduits
par de beaux yeux. Jacques a trouvé
ceux de Huguette; Gilles, ceux de
Diane et ensuite ceux de Gaérane; et,
Guy, ceux de Claudine. Ils ont donné
naissance à Steve et Josianne, Francis
et Julie, Émilie et Julien.

Ginette vit paisiblement sur L1ne pe
tite ferme du Nord où les six neveux
et nièces vont joyeusement passer
leurs vacances. Et voilà!

Le village de Saint-Augustin est
demeuré important dans nos coeurs.
Bien sûr, nos racines y sont solides et
nous souhaitons continuer d 'y voir
grandir nos enfants dans un environ
nement sain.
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famille Micheline et Pierre-Paul VERMETIE

Maison paternelle de la famille Vemlelle Mariage de Mieheline DelasabJonnière el de Pierre-Paul Vemlel1e, le 31
aoûl 1957

Maison paternelle sise au 358,
Côte-des-Anges Sud à Saint-Augustin
où Pierre-Paul Vermelle a grandit et
où il a vu grandir ses enfants.

Le 31 août 1957, les cloches son
naient et les coeurs battaient à Sainte
Scholastique lors du mariage de
Micheline Delasablonnière et de
Pierre-Paul Vennette. Les parents des
mariés sont M. et Mme Aurèle Dela
sablonnière de Sainte-Scholastique et,
M. et Mme Victor Vermette de Saint
Augustin.

Famille respectant coutumes el
traditions, la bénédiction pacemelle est
traditionnelle chez les Vermelle et,
c'est avec un coeur plein d'émotions
que Pierre-Paul bénit ses enfants.

De leur union, sont nés cinq en
fants: François (juin 1958), Monique

Coeur plein d'émolions, M. Pierre-Paul Ver
mel1e bénH ses enfanls lors de la bénédiction
paternelle le 1" janvier 1968

(mai 1959), Manon (septembre 1961),
Robert (août 1962) et Nathalie (juin
1967).

Mariés le 07 juin 1980, François et

Francine Parent ont deux enfants:
Victor (19 mars 1983), Félix (06
février 1985) et Hugo (07 août 1990).

Monique et Gilles Lavoie se ma
rient le 08 décembre 1984 et ont une
fille, Joanie (13 décembre 1988).

Unis par le mariage le 19 novembre
1983, Manon et Michel Labelle ont
trois enfants: Andrée-Anne (13 février
1986), Pierre-Alexandre (15 juin
1987) et Sara (18 avril 1989).

Mariés le 22 juin 1985, Robert et
Janet Deboer ont un garçon, Jonathan
(12 août 1989).

Nathalie et Stéphane Bélanger se
sont mariés le 10 décembre 1988.

Tous demeurent dans la région de
Mirabel sauf Robert, Janet et leur fils
Jonathan qui eux demeurenl à Water
loo en Ontario.

Mariage de Nathalie el Sléphane Bélilnger. le 10 décembre 1988. (De g. à dr.): Janet Deboer el Robert, Francine
·Parent et François, Pierre-Paul, les mariés, MICheline. Gilles Lavoie el Monique, Michel Li>belle el Manon
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famille Georges VERMETTE

MonsIeur Albert Vermelle

NOS DÉBUTS ...
Antoine Vermet est Je premier an

cêtre au pays et celui des familles
Vermet el Vermette. Il était originaire
de Pas-de-Calais, région du Nord de la
France.

La première trace lrouvée d'An
toine Vermet dans les archives du pays
est inscrile à la date du 26 août 1669,
dans les registres de la paroisse
Sainte-Famille de l'Ile d'Orléans.
C'est au début des années 1800 que le
nom de Vermet changea pour Ver
mette. Octave, le grand-père d'Albert
Vermette fut le premier à écrire son
nom de cette façon. Depuis l'arrivée
au pays, sept générations se sont
succédées avant la naissance d'Albert
Vermelte.

Marie-Anne Fortier el Georges Vemlene

Albert Vermette, né à Saint
Augustin le 31 octobre 1892, a épousé
Laura Jérôme le 25 septembre 19] 8 à
Saint-Jérôme; ils s'installèrent sur la
Côte des Corbeil. Il était le fils d'AI
bundius Vermerte et de Zénaïde
Gauthier. Ils eurent quatre enfants:
Georges, Thérèse, Oscar et Laurent.

Tou t en s' occ upan t de sa ferme,
Monsieur Albert Vermette a oeuvré
pour le développement de sa paroisse
t.ant au niveau municipal, scolaire el
religieux. Il a été membre fondateur
de la Caisse Populaire de Saint
Augusti n, marguillier, comm issaire
d'école et évaluateur pour la paroisse.

Son fils Georges, né le 1H décem
bre 1919, a épousé Marie-Anne
Fortier, fi]Je de Mathias Fortier et

Manage de Laura Jérôme et Albert Vermelle, le
25 ~epœmbre 1918

d'Amanda Raymond, également de
celte paroisse. Ils s'établirent sur la
Côte-des-Anges Nord. De cette
union, sont nés sept enfants.

Georges a su iv i les traces de son
père en exerçant le même métier. De
plus. il a été conseiller municipat, mar
guillier et participa à différentes
constructions dont la Polyvalente Deux
Montagnes et l'aéroport de Mirabel.
Suüe à J'expropriation de sa ferme, il se
retrouva chauffeur d'autobus pour le
personnel des services d'Air Canada à
l'aéroport de Mirabel. Maintenant
retraité, il s'implique toujours dans
diverses activités communautaires.
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famille Simonne et Claude AMYOT VILLENEUVE

Monsieur el Madame Claude Villeneuve, lors du mariage d'un de ses
petits-fils

Les enfants de M. el Mme Claude Villeneuve: Madeleine, Pierre et Denis

La maIson de M. el Mme Claude Villeneuve, à la COle Sainl-Louis des Corbeil

Claude Amyot Villeneuve, est le
tits de Joseph Amyot Villeneuve et de
Sara Chartrand, tous trois natifs de
Saint-Augustin. Né le 27 mars 1912,
durant toute sa jeunesse, il a travaillé
sur la terre paterneJJe. En octobre
1940, il acheta la ferme que possédait
son père dans le rang Côte Saint-Louis
des Corbeil à Saint-Augustin.

Le 29 mai 194], il épollsa Simonne
Rochon, fille d'Arthur Rochon et de
Bernadette Charbonneau, aussi de
Saint-Augustin. De ce mariage, sont
nés trois enfants: Madeleine, Pierre et
Denjs.

Claude a toujours aimé sa paroisse
puisqu'il y est demeuré 76 ans: c'est
pourquoi il lui a consacré beaucoup de
son temps comme bénévole. Il fuI
nommé conseiller de surveillance de
ta Caisse Populaire dès sa fondation
en 1943 jusqu'en 1951. En 1958, il
fut membre fondateur et président des
Loisirs.

En 1959, en reconnaissance de son
dévouement au diocèse et en témoi
gnage d'estime et d'affection, on lui a
décerné la médaille d'argent de l'Or
dre du Mérite Diocésain. De plus, le
05 février 1961, il fut proclamé Bien
faiteur, insigne du diocèse de Saint
Jérôme. Il a été marguillier de 1960 à

1963 et, durant cette période, il a
co(]aboré à la rénovation du presby
tère.

En 1961, il vendit sa ferme pour
aller demeurer au Petit-Brûlé où il se
fil connaître comme menuisier durant
25 ans.

Son épouse Simonne a aussi beau
coup travaillé pour les oeuvres pa
roissiales bénévolement ce qu'elle l'ail
encore d'ailleurs. En 1986, lors de la

retraite, Claude et Simonne préférè
rent demeurer dans leur paroisse
natale, ils se retirèrent au village où ils
vécurent d'heureux jours.

En novembre 1988, Claude fut sou
dain frappé d'une grave maladie. Il
décéda Je 05 janvier 1989 laissant
derrière lui le souvenir d'Un époux,
d'un père qui a beaucoup aimé les
siens.
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famille Ludovic VILLENEUVE et Valentine BÉLANGER

Ludovic Amyot "dit Villeneuve"
fait partie des familles souches de la
paroisse de Saint-Augustin. Son père
s'appelait Adolphis (Delph.is) Amyot,
né le 02 septembre 1838 et marié
d'abord à Célanire Corbeille en 1863
puis à Lucie Gauthier le 10 août 1873.
De ces mariages naissent treize
enfants.

Le grand-père de Ludovic se
nommait Lambert Amyot, il est né le
06 mars 1812. II a épousé Valérie
Meilleur le 06 février 1837, à Saint
Jérôme. Quelques années plus tard,
ils vinrent s'établir ri Saint-Augustin
dans la montée Lambert, aujourd'hui
montée Villeneuve, à l'endroit même
où résidaient J. Ludovic et Raoul
Villeneuve, il y a quelques années.
Déjà, quatre des frères de Lambert
demeuraient dans la paroisse, Jean
Baptiste, Benjamin, Maxime et
Sévère. Leurs parents, François et
Magdeleine Chamaillarcl, mariés en
1803. demeuraient à Saint-Jérôme.

Ludovic est né le 28 mai 188], sur
la "Côte Saint-Louis-des-Corbeilles".
Ils étaient huit enfants issus du
"deuxième lit", il avait déjà cinq
demi-frères et soeurs. En 1882, ses
parents ont déménagé le roulant de la
fenne sur la "Côte du Petit-Brûlé". Le
28 juin 1909, Ludovic s'est marié à
Valentine Bélanger, fille de Pierre
Bélanger et d' Azél ine Touchette de
Saint-Jérôme. Ils se sont établis sur
une fenne près de la fenne paternelle.

Ludovic et Valentine ont élevé
treize enfants, dont onze sont encore
vivants. Régina est décédée en 1935,

Mariage de Ludov;c el de VaJenline Je 29 juin
1909

Les bâtiments de fenne du Petit-Brûlé en 1933

et Robert en 1973. PannÎ eux, neuf se
sont établis sur des fermes à Saint
Augustin. En 1939, c'est leur fils
Rolland qui prend définitivement la
relève à cet endroit. Quelques années
auparavant, Ludovic avait acheté une
autre fenne sur la "Côte Saint-Louis
des-Corbeilles" et s'y était installé
pour y demeurer une quinzaine
d'années et la laisser à Annand.

Dans le but d'établir Lionel, Robert
et Gilles-Marc, Ludovic avait pris soin
d'acheter trois autres fermes en 1939,
1942 et 1943, au "Petit-Brûlé".
Laurette, Éliane, Berthe et Thérèse ont
aussi marié des agriculteurs. Flore a
épousé un aviculteur el Réjeanne, un
entrepreneur en excavation. Tandis
que Blanche est devenue religieuse.

En 195J, ils ont pris leur retraite à
Laval-Ouest. Ludovic est décédé, à
l'âge de 92 ans en 1973 et Valentine à
96 ans en 1983.

Lors du 60e anniversaire de manage: (De g. à dr.) (l~ rangée); Armand, Rolland, Ludovic, Valentine,
Réjeanne e[ Robert. (2e rangée): Blanche, Thérèse, Eliane, Laurene, Flore, Lionel, Beme et Gilles
Marc
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famille Lionel VILLENEUVE et de Malvina PILON

Mariage de LIOnel el Malvina Villeneuve le 06
septembre 1939

Farl1llle de Lionel et Malvina Villeneuve: (De g. il dr.) (assis): LIOnel. (le rangee): Régina, Gabrielle,
RacheUe et Louise. (2e rangée): Rosaire, Jean-Pierre. Jean-Luc, 1...<'.0, Jean-Jacques el Andre

Lionel, fils de Ludovic Villeneuve
et de Valentine Bélanger, né à Saint
Augustin le 25 juillet 1915, est le
sixième d'une famille de douze
enfants. Malvina, fille d'Edmond
Pilon et d'Anna Sigoin de Saint
Benoit, née le 24 septembre 1918 et
décédée le 22 septembre 1956, est la
huitième d'une famille de dix enfants,
Ils s'épousent le 3 J mars 1940 à
Saint-Benoit. De cette union, sont nés
six garçons et quatre fiUes. La famille
compte aujourd 'hui 42 petits-enfants
et onze anière-petits-enfants.

Cultivateur de père en fils, il
achète. en 1937. la ferme voisine de la
ferme paternelle qui appartenait à Jean
Saint-Jacques à ce moment-là. Il en
fit une ferme laitière qu'il cuHiva
pendant 38 ans. En 1976, il la céda à
Jean-Luc, le plus jeune garçon, pour
prendre une retraite bien méritée. Il se
bâtit une maison sur un coin de sa
ten'c, où il vit maintenant depuis 16
ans.

Parmi ses enfants, cinq sont
producteurs agricoles, ce sont André à
Sainte-Marthe de Vaudreuil, Jean-

Jacques, Rosaire et Jean-Luc à
Gentilly et Rachel à Sainte-Justine.
Régina travaille comme préposée aux
malades et demeure à Sainl-Benoit.
Louise demeure dans la maison
paternelle et travaiUe comme préposée
aux personnes âgées et à l'entretien.
Jean-Pierre est camionneur et demeure
à Oka. Léa habite en Californie depuis
une quinzaine d'années, il y travaille
comme peintre. Gabrielle demeure à
Sainte-Rose et est couturière.

Ferme fami!Jale telic qu'ellc: élan au momenl de l'achal en 1937. Maintenant. parmi les bâlimenls, il n'existe
plus que la maison, Vieille de J50 ans. conmlliœ par le grand-père de Jean Sainl-Jacques, l'ancien propnétaire
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famille Rolland VlLLENEUVE et Cécile AUBIN

Issu d'une famille terrienne, établie
dans la paroisse de Saint-Augustin
depuis son origine, je suis Je fils de
Ludovic Villeneuve et de Valentine
Bélanger. Avec mon épouse, nous
avons exploité la ferme paternelle sur
le Petit-Brûlé. Aujourd 'hui, deux de
nos fils en sont propriétaires.

Je suis né sur cette ferme en avril
1913, j'y ai grandi et beaucoup
tra vai lié. Étant l'aîné des garçons,
d'une famille de treize enfants, j'ai dû
abandonner l'école en 3e année pour
aider mon père. C'est en 1939 que
j'ai épousé Cécile Aubin, fille d'AI
cide Aubin et d'Élizabeth Lachaîne,
de Saint-Benoit. Nous avons élevé six
filles et neuf garçons encore tous
vivants; pour nous encourager, on
nous disait parfois qu'une "belle
courorme de Heurs" nous attendrait au
ciel.

C'est avec 5 vaches, 1 taureau, 3
taures et quelques petits cochons, en
plus de la vache et des 12 poules
apportées en dot de mariage, que nous
avons débuté. En 1944 la construc
tion de 3 poulaillers nous apporte un
revenu supplémentaire. Cinq ans plus
tard, le marché des oeufs et des coqs
ayant tombé, nOUS achelons une autTe
terre afin d'augmenter la superficie
cultivable. En 1951. une troisième
ferme avec troupeau s'ajoute, de
même qu'une érablière que nous ex
ploitons jusqu'en 1971. Trois ans plus

tard, une porcherie fail place aux
poulaillers. Finalement. c'est en 1973
que nous faisons nos derniers change
ments avec la construction d'une
nouvelle étable.

En 1980, soit 41 ans plus tard nous
nous sommes retirés à Saint-Eustache.
Nous sommes fiers de notre famille et
de ce qu'on a pu leur laisser, malgré
tout le travail et les sacrifices néces
saires. Prétendre qu'en se mariant
nous voulions quinze enfants serait
mentir mais comme ça se faisait en ce
temps-là, nous prenions les enfants
que "Dieu nous donnait". Nous ne
regretlOns rien et si c'était à refaire ...
on referait exactement la même chose.

Notre fem1e ell 1972

Mariage de Rolland cl Cécile le 21 septembre
1939

Elé 19 '). (De g. à dr.) (le rangée):Diane (Vimont), Claudette (Saint-Eu;tache). Cécile CI Rolland (Sainl
Eustache). Louiselle (Saint-Marc sur Richelieu). Sylvie (Drunllnondville) el Mirielle (Sainr-Eustaehe). (2e
rangée):Solange (Bellcfeuilie), Raynald (Saint-Jovüe) cl Sylvain (Monlréal). (3e rangée):Ghislain (Sainl
Hyacinthe), Florian (Saint-Germain de GraMharn) el Serge (Oka). (4e rangée):AlaÎJl (Sainte-Julie), Daniel
(Saint-Augustin), Femand (Sainl-Augustin) et Manin (Montréal)
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famille Fernand VlLLENElNE et Irenea MANILA

Mariage de Femand el lrenea ~ l'église de Talisay, le 21 Janvier 1990: (De g. à dr.) Basilio, Andrès
(père). Trenea et Jonathan. Fel11and, Felix.berto, Arthuro

dans plusieurs pays à travers le
monde.

Parmi mes quelques séjours dans
des pays étrangers, l'Asie me frappa
tout particu lièrement. J'étais fasciné
par la philosophie de ces orientaux qui
me plaisail à travers laquelle je dé
sirais en apprendre bien clavanlage.

Donnant suite à cela, c'est avec un
cheminement bien prémédité. que je
me rendis clans un cie ces pays
d'Orient, les Philippines, au début de
1989, pour approfondir mes décou
vertes et faire plus ample connais
sance avec une personne du pays que
je connaissais déjà un peu. C'est à la
suite de cette expérience promelteuse
que J'année su ivan te, je retournais
dans la même région pour rencontrer à
nouveau Irenea qui devenait ma clouce
moitié Je 21 janvier 1990 dans l'Église
de Talisay, petit village sur l'île de
Cebu aux Philippines. Née d'une
famille de fermier du nom de Andres
Manda et Lilia Hemandez, Irenea est
l'aînée d' une famille de quatre enfants
dont trois garçons.

C'est accompagné du petit Jonathan,
4 ans, qu 'Irenea quiuera sa chaude île
natale, pour venir s'établir ici, dans un
coin de pays bien différent du sien et
mêlera sa culture à la mienne.

A l'eté 1988. de la ferme située au 13331 Roule 148

Etant attiré par un besoin de découvrir
le vrai visage des gens des pays
souvent mal connus, j'entrepris à ma
première expérience, en 1977, cie
visiter l'U.R.S.S. Ce fut très enri
chissant pour moi, et ceci devint une
véritable passion qui me conduisit

Né le 23 septembre 1941 sur la
ferme parternelle, je suis le deuxième
d'une famille de quinze enfants. Mon
père, Rolland, y a vu le jour en 1913,
tandis que ma mère Cécile Aubin est
native de la paroisse voisine, Saint
Benoit.

Dès l'âge de 12 ans, je commençai
à travailler avec mon père sur la
ferme. Nous possédions deux trou
peaux de vaches, situés à 3 milles l'un
de l'autre. Je me suis occupé de celui
du haut du Petit-Brûlé durant 20 ans.
En 1973, mon père fut forcé, par
t'expropriation de Mirabel, de vendre
cette ferme. Les bâtiments de la
ferme paternelle ne suffisant plus.
nous avons dû construire une nouvelle
étable, beaucoup plus grande, pour y
loger les deux troupeaux sur la fenne.

Durant cette période de grancls
changements. ~ la fin de l'année 1973,
mon frère Daniel et moi, achetions
"entreprise de nos parents. La fenne,
par la suite, fut agrandie par l'acqui
sition de la terre voisine qui avait
appartenue au frère de mon père,
Lionel. Nous sommes la troisième
génération à exploiter celte même
ferme située au 13331 Route 148.

Mieux connaître les gens, pour les
comprendre et les aimer clavantage.
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famille Daniel VILLENEUVE et Micheline LADOUCEUR

Mariage de Micheline el Daniel, le 28 juillet 1973 Marie-Josée, Julie, Micheline, Isabelle et Daniel

DESCENDANCE GÉNÉALOGIQUE: AMYOT dit VILLENEUVE

provenaient de la Picardie, au Nord de
la France. Ils sont parmi les 16 pre
miers colçms défricheurs de la "Nou
velle-France".

Donc, cette fierté, je la dois à tous
mes ancêtres qui ont su par leur ardeur
et leur tenacité, prolonger la descen
dance fam iJîale jusqu'à nous.

Ce n'est certes pas la seule famille
qui s'est acharnée pour faire du "Bas
Canada", le Québec français d'au
jourd'hui, mais pour moi, c'est la plus
importante.

Je suis né à Saint-Augustin en
1950, de Rolland Villeneuve et Cécile
Aubin, le septième d'une famille de
quinze enfants. Micheline, fille de
Fernand Ladouceur et Carmelle
Bélanger est née en ] 952. Elle est
l'aînée d'une famille de six enfants.
Son père était producteur laitier à
Sainte-Scholastique. Elle travaille en
comptabilité depuis déjà plusieurs
années et durant l'été, aide aux tra
vaux de la fenne.

Nous nous sommes épousés le 28
juillet 1973. Deux ans plus tard,
naissait Isabelle (21-10-1975), puis
Marie-Josée (l5-09-1977), notre petite
rousse, toutes les deux étudient
présentemen t à l'École Secondaire
d'Oka. Notre plus jeune, Julie, (05
06-1980) va à Prés Fleuris, l'école
primaire de la paroisse. Nous pro
fitons de nos quelques temps libres
pour faire des activités familiales
pendant que nos filles sont encore
jeunes, puisque le travail à la ferme
esr très accaparant.

C'est en 1973 que je me suis établi,
avec mon frère Fernand, sur la ferme
où nous sommes nés et avons grandi.
Nous avons alors formé une société
agricole afin de continuer l'exploita
tion de la ferme paternelle. Aujour
d'hui, nous possédons 100 hectares
pour alimenter nos 60 vaches et 25
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taures en élevage. Notre production
annuelle atteint maintenant 440,000
litres de lail.

Conscient de l'importance vitale et
essentielle du rôle de l'agriculteur
dans la société, c'est avec un sen
timent de fierté que je fais partie d'une
famille agricole de père en fils depuis
1J générations. A l'arrivée de notre
ancêtre Philippe Amyot, "dit Ville
neuve" Il J'été 1635, il était accom
pagné de sa femme, Anne Convent eL
de leurs deux fds Jean et Mathieu. Ils

Philippe Amyot

Mathieu Amyot

Étienne Amyot

Étienne Amyot

Augustin Amyot

François-Xavier Amyot

Lambert Amyot

Adolphis Amyot

Ludovic Amyot dit Villeneuve

Rolland Vifleneuvc

Daniel Villeneuve

1627

1650

1708

1731

1760

1803
H~37

1873

1909

1939

1973

Anne Convent

Marie Miville

Jeanne Campagna 1

Marie-Anne Poitras

Marguerite Brazeau

Magdeleine Charnaillard

Valérie Meilleur

Lucie Gauthier

Valentine Bélanger

Cécile Aubin

Micheline Ladouceur



famille Madeleine LOCAS et Léopold VILLENEUVE

La résidence à la renne de la Côte des Corbeils

Madeleme et Léopold ViJleneuve

Léopold Villeneuve, né le 10
janvier 19 J5, fils d'Ernest Villeneuve
et d'Éméla Nepveu de Saint-Augustin,
épousa Je 14 juillet 1940 Madeleine
Locas, fille d'Avila Locas et de
Marie-Rose Nadon de Sainte-Rose.
De leur mariage, sont nés sept enfants:
Rita (1942) a été institutrice pendant 5
ans à Saint-Augustin et est maintenant
comptable agréé, Yvon (1943) est
agriculteur et exploite la ferme pater
nelle, Marie-Claire (1945) a été insti
tutrice pendant 5 ans à Saint-Augustin
et enseigne encore aujow'd'hui, Fran
çois (1946) et Raymond (1948) ont
étudié comme machinistes et travail
lent toujours dans le domaine techni-

que, Marie-Rose (1950) est devenue
secrétaire légale et aujourd 'hui est co
administratrice et Rosaire (195 J) est
décédé en bas âge.

Sur leur ferme située dans le rang
Côte des Corbeils, ils ont construù
eux-mêmes leur maison (Voir photo)
et firent d'abord l'élevage de porcs,
J'industrie laitière, certaines cultures
maraîchères telles que patates et
fraises pour ensuite se spécialiser dans
J'industrie laitière en augmentant le
cheptel et en achetant en 1950 la fer
me où naquit Léopold, située au Petit
Brûlé (route 148). Leur exploitation
agricole était des plus enviables et
avant-gardistes pour le temps.

Léopold s'impliqua socialement
dans la paroisse en acceptant plusieurs
charges telles que: inspecteur agraire,
directeur de la compagnie mutuelle
d'incendie de Saint-Augustin, conseil-

1er et évaluateur municipaux, marguil
lier et directeur-président de la compa
gnie mutuelle d'assurance de Sainte
Scholastique. Également, il exerçait
plusieurs métiers: menuisier, mécani
cien, bricoleur, "patenteux", etc....

Quant à Madeleine, tout au long de
ces années, elle a contribué très large
ment au succès de la ferme en partici
pant activement aux travaux extérieurs
tout en s'occupant de l'éducation des
enfants et en privilégiant l'instruction.
Également, elle excellait dans la
coutu re, le tricot et les conserves et
elle s'intéressait aux activités sociales
de son mari.

En 1964, ils s'installaient sur la
ferme du Petit-Brûlé (route 148) et fai
saient la culture des céréales. Ensuite
en J 972, ils se retiraient à Saînt
Eustache en se remémorant les belles
années passées à Saint-Augustin.

Ré~idenee paternelle située au Petit-Brûlé
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Yvon et Ghyslaine, accompagnés de leurs enfants

La femle VlIlyvon, tierté de la famille Villeneuve

Yvon Villeneuve lors d'un "Concours de labours"

Médaille de bronze lors du
ConcUlus du Mérite Agricole en
1985

Yvon Villeneuve, né à Saint
Auguslin le Il juin 1943, est le fils de
Léopold Villeneuve et de Madeleine
Locas. Yvon fit ses études à la petite
école du rang. Les études tenninées,
il demeure avec ses parents sur la
fenne. Yvon prend beaucoup d'expé
riences avec son père. car son père est
"bon patenleux" et bricole de tout.

Le 24 octobre 1964, Yvon épouse
Ghyslaine Saint-Onge, fille de Lucien
Saint-Onge et de Lucie-Anna Hébert
de Saint-Hennas.

Ensemble, ils se formulent de
nouveaux projets. Le 16 juin 1965.
Yvon achète la fenne de son père. Au
fil des années, Yvon el Ghyslaine
travaillent dur pour améliorer la ferme
et monter un troupeau pur-sang. Ils
réussissent à faire de celte fenne, une
entreprise familiale.

De cette union. sont nés de beaux
enfants: Josée, Lyne, Maryse, Richard,
Marie-France, Patrick et le petit
Danny. cadeau-surprise.

Yvon a participé à plusieurs con
cours. Lors du concours de labours en
1963. il se classa le premier dans le
champion du comté. En 1985. il part
icipa au Concours du Mérite Agricole.
il remporta la Médaille de Bronze.

En 1986, une Journée Champêtre
de la Société d'Agriculture des Deux
Montagnes s'organise chez la famille
Yvon et Ghyslaine Villeneuve, ce fut
un vrai beau succès!

Et la vie continue!l En 1989, on
décide d'effectuer de nouvelles
rénovations: une grange, une étable et
la laiterie est reconstruite à neuf.

Toute la famille est heureuse
d'avoir réalisé tous ces projets et lrès
fiers d'habiter Saint-Augustin.

Yvon eL Ghyslaio~ Villeneuve

famille Ghyslaine SAINT-ONGE et Yvon VILLEl'TEUVE
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famille Juliette LAPIERRE et Raymond VILLENEUVE

Julielle et Raynlond le Il juillel 1970, LOfS de
leur mariage

La l'amiBe de Raymond Villeneuve en 1987: (De g. à dr.) (A l'avam): DanieL Su:1.ie
el Joé (A l'arrière): Raymond el Julielle

Cinquième d'une famille de six
enfants, moi Raymond. je suis né te 11
septembre 1948 à Saint-Augustin, fils
de Léopold Villeneuve et de Made
leine Locas.

Je fis mes études primaires à la
petite école du rang Côte des Corbeil.
Le secondaire se continua à l'École
Saint-Jean-Baptiste, aujourd'hui Prés
Fleuris, pour se poursuivre à l'École
Sauvé de Deux-Montagnes et à l'école
Saint-Gabriel de Sainte-Thérèse. J'ai

La résidenee en 1990

appris mon métier de machiniste à
l'école des Métiers de l'Est de
Montréal.

Le 30 avril 1967, j'entrai sur le
marché du tra va iJ à 1a corn pagnie
International Shoes Machines, fabri
quant d'équipements pour la confec
tion de la chaussure. Dans mes temps
libres, je collaborais à l'exploitation
de la ferme familiale. Puis, à l'été
1969, débuta la construction de ma
maison avec l'aide de ma fami1\e.

Le Il juillet 1970, mon rêve se
réalisa en épousant Juliette Lapierre,
l'aînée, avec son frère, d'une famille
de sept enfants dont les parents sont
Paul-Émile Lapierre et Lucille
Carrière de Saint-Hennas.

Tout comme moi, elle fréquenta la
petite école de rang, celle du village,
puis celle de Lachute. Elle termina
ses études, comme institutrice, à
l'École Normale Esther-Blondin à
Rigaud. En 1965, elle débuta l'ensei
gnement à Bois-des-Filion. En J966,
elle continua à exercer sa profession à
Lachute jusqu'à la naissance des
enfants.

Depuis ce temps, elle s'occupe de
notre foyer el de J'éducation de nos
enfants tout en m'épaulant dans la vie.

Daniel (13 mai 1973), Suzie (05
mai 1977) et Joé (25 janvier 1979)
sont la joie et la fierté de notre union.

Depuis le 04 septembre 1973, je
travaille à la compagnie Crown Cork
& Seal, de Montréal, fabriquant de
bouchons et de cannelles de liqueur.
Dans mes temps libres. j'aide mon
frère et beaux-frères sur leur ferme.

Nous sommes heureux de demeurer
à Saint-Augustin et de collaborer aux
festivités du 150".
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famille Marguerite et Georges VILLENEUVE

Famille de Marguerite et Georges Vïlleneuve: (Assis): Réal, Suzanne. CieDrges, Marguerite. Hélène el Jean
Yves. (2' rangée): Pierrelle, Nicole. Francine et Monique. (3' rangée): Roger, Michel, François el Gabriel

Le premier ancêtre, Philippe
Amiot, natif de Chartes en France
arrive à Québec en 1626. Son descen
dant de la septième génération, Lam
ben Amyot épouse Valérie Meilleur à
Saint-Eustache le 06 février 1837. Il
s'établit dans la Montée Villeneuve.
Nous le comptons parmi les pionniers
de Saint-Augustin.

Son fils, Delphis (Adolphis)
Amiotte ViLleneuve, veuf de Célanire
Corbeil, épouse en deuxième noce
Lucie Gauthier, fille de Jean-Baptiste
et Lucie Bouchard, à Saint-Augustin
le 10 août 1873. Il s'établit sur la
route 148. Les enfants du premier
mariage sont: Ovila, Emma, Cléophas,
Hector, ZénaYde et du deuxième
mariage: Malvina, Victoria, Mélina,
Dalphé, Ernes!, Ludovic, Joseph,
Azéla.

Le descendant de la neuvième gé
nération, Ernest Amiot- Villeneuve,
épouse Éméla Nepveu, fille d'Al
phonse et Célina Lacroix de Sainte
Scholastique, le 12 février 1907. Il
s'établit sur le lot voisin. Ils ont neuf
enfants: Charlolte, Émérentienne,
Léopold, Georges, Carme Ile, Gisèle,
Marcel, Emmanuel, Jean-Guy.
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Le 12 septembre 1942 à Saint
Hermas, Georges Villeneuve épouse
Marguerite Franche, fille de Louis et
Rosa Larose. fi achète la terre de
Joseph Corbeil dans la Côte des
Corbeil, rang paraLlèle à la route 148.
En plus d'être agriculteur, Georges
participe à la fondation de la Caisse
Populaire en 1944. Il devient con
seiller de la paroisse de 1951 à 1964 et
maire de 1965 à 1967. Marguerite,
pour sa part, ne ménage pas ses
énergies pour assurer le bien-être de la
famille et, en plus, elle apporte une
ajde précieuse à la ferme. Ils onl six
enfants: Jean-Yves, Réal, Roger,
Michel, Gabriel et Francine. Après 25
ans, ils vendent leur ferme à leur tï.1s
aîné en mai 1967.

Par la suite, ils déménagent à
Sainte-Thérèse, ils assument la con
ciergeri e du centre d'Achat Sainte
Thérèse-en-Haut pendant 15 ans. On
ne peut passer près de 50 ans dans
l'accueillant village de Saint-Augustin
sans y laisser une partie de soi-même
et c'est donc avec plaisir que Georges
el Marguerite y reviennent en 1982.
Toujours prêts à rendre service à la
communauté, Georges n'hésite pas à

être marguiller et administrateur à
Mirabon. Marguerite s'implique
comme conseillère, vice-présidente et
présidente de l'Age d'Or de Sainr-Au
gu&lin.

Majntenant leurs enfants ont choisi
chacun leur voie:

Jean-Yves, producteur laitier, époux
d' Hélène Di on, leurs enfan ts: Sté
phane, Johanne el Nonnand.

Réal, camionneur, époux de Su
zanne Sabourin, ils ont deux enfants:
Sylvain et Chantal.

Roger, contremaître, époux de Pier
rette Girard, les enfants sont Nancy,
Richard et Dominic.

Michel, enseignant, époux de Ni
cole Girard, leurs enfants: Francis et
Hugo.

Gabriel, grutier. compagnon de
Monique Laforest, ils ont deux en
fants: Viviane et Simon.

Francine, agente au foyer, épouse
de François Huot, leurs enfants sont:
Julien et Olivier.

Marguerite et Georges, tiers de leur
patrimoine, sont heureux de participer
au ISO,·me Anniversaire de Saint
Augustin.



famille Hélène et Jean-Yves VILLENElNE

Hélène el Yves Ville.ltr~uve Les enfants: Johanne. Normand el Sréphane

Vue aénenne de l'exploitatIon de la famiHe Villeneuve

L'aventure débute à la paroisse
Coeur Immaculé de Marie de Sainte
Thérèse le 09 septembre 1967.
Hélène Dion, fille de Philippe et
Thérèse Lauzon de Boi~briand,

épouse Jean-Yves Villeneuve, fils de
Georges et Marguerite Franche de
Saint-Augustin.

Hélène travaille trois ans comme
secrétaire à la BMK. manufacture de
tapis de Sainte-Thérèse, avant son
mariage. Jean-Yves est un an camion
neur à la meunerie Réal Mondou. dix
huit mois livreur de viande en gros
pour son oncle Magloire Paiement et
un an manoeuvre sur la construction.

Par la sui te, ils achètent la ferme
paternelle, située sur la Côte des
Corbeil, en mai 1967. Comme il s'agit
d'un bien d'une valeur inestimable el
que les parents la quiltent après vingt
cinq ans de travail pour la meUre en
valeur, Hélène et Jean-Yves n'hésitent
pas à poursuivre le même bUL

Ils débutent par le draînage pour
améliorer les rendements du fond de
tene. Durant cette période, ils passent
d'un troupeau croisé à un troupeau à
95% pur-sang. Quelques têles leur
font honneur à la soirée sociale du
Club Holstein. Présentement, le trou
peau se compose de 36 vaches lai
tières avec une moyenne de 9370 kg
de lait et de 30 sujets de remplace
ment. La construction de l'étable, en

1981, améliore de beaucoup les con
ditions de travail et d'hébergement du
troupeau. Ils participent au concours
du Mérite Agricole en 1985, ils se
classent deuxième pour la région
numéro un.

Ils ont trois enfants:
- Stéphane, né le 13 mars 1969, est

technicien en équipement de bureau à
Saint-Jérôme.

- Johanne, née le 21 janvier 1972,
est étudiante au CEGEP de Saint
Jérôme en Science de l'Éducation.

- Normand, né le 02 février 1975,
est étudianr à la Polyvalente Deux
Montagnes.

Pendant ces années, Jean-Yves est
directeur de la société d'Agriculture,
directeur et vice-président du CAB de
Saint-Hermas. marguillier et présente
ment, délégué de la Fédération des
Producteurs de lait et directeur du
Club Holstein des Laurentides. De
puis trois ans, Hélène s'implique
comme conseillère et maintenant, eUe
est secrétaire du CercJe de Fermières
de Saint-Augustin.

Merci aux générations qui nous ont
précédés, leurs labeurs nous ont mé
rité une qualité de vie enviable.
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famille Robert VILLENEUVE et Thérèse PAIEMENT

l(obert, l(éjean, Monique et Lise (1962) Thérèse avec les en[anls de Réjean: Audrée el Robin (1987)

Robert, natif de Saint-Augustin, est
le fils de Ludovic Villeneuve et de
Valentine Bélanger. Quant à Thérèse,
aussi native de Saint-Augustin. elle est
la tille aînée de Joseph Paiement et de
Fabiola Marineau.

Robert et Thérèse unissent leur
destinée le J2 juin 1948. Robert
exploite déjà une ferme achetée par
son père lors de son union avec
Thérèse. Cette dernière lui prête une
solide assistance dans J'exploitation
de cette fenne mi-laitière, mi-porcine.

Avec le temps, naissent trois
enfants: Lise voit Le jour le 27 sep
tembre 195 J, Réjean le 20 mai J954 et
enfin Monique le 27 juin 1958.

La ferme s'oriente de plus en plus
vers la production laitière et les
enfants qui grandissent, participent

eux. aussi à l'essor de la ferme
familiale.

Le 02 avril 1973, Robert décède à
l'âge de 54 ans emporté par une
maladie pernicieuse. Dans la même
année, Lise se marie avec Claude
Proulx.; ensemble ils exploitent une
ferme laitière dans Saint-Benoit. De
cette union, naquirenl 2 enfants:
Ghislain et Sébastien.

Malgré tout ce branle-bas, la ferme
continue de vivre. De ce pas, débute
une réorganisation complète des
infrastructures de l'entreprise. Grâce
à Thérèse, Réjean et Monique, Ja
ferme reprend un second souffle.

En 1979, Réjean devient action
naire majoritaire, mais Thérèse n'en
demeure pas moins toujours aussi
active au sein de l'entreprise familiale

en secondant fortemenl son fils de par
son expérience irremplaçable. Moni
que, malgré son emploi au Centre
d'Accueil à Saint-Benoi t, prête tou
jours une main inlassable dans
l'opération de la machinerie. Entre
temps, Réjean a deux enfants résultant
d'une union déchue: Audrée et Robin.

Le 06 janvier 1990, Thérèse décède
subitement à l'âge de 63 ans, c'est le
chaos émotionnel pour nous tes
enfants. surtout pour moi ton fils, car
la ferme ne serait pas ce qu'elle est
aujourd'hui sans ton aide acharnée
que tu m'as apporté au til des ans.

Je te dédie cette page, chère mère,
et je te remercie pour tout]' amour que
tu m'as donné.

Vue d..: la ferme de Réjean (1989)
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Club de l'Âge drOr de Saint-Augustin ine.

membre de la Fédération de l'Age d'Or
du Québec.

Lors du lOe Anniversaire, en 1984,
une plaque souvenir fut remise à
chaque président(e) en gage d'appré
ciation pour le travail de leur équipe.

En décembre 1988, la Ville de
Mirabel remettait au Club, une portion
du "Centre de l'Harmonie", désignée
comme local et située au 8469 rue
Saint-Jacques. Le 24 avril 1989, la
ViJle confirmait au Club, la jouissance
pennanente de ce local pour les mem
bres de l'Âge d'Or.

Le 04 novembre 1989, un souper
était organisé pour souligner le 15e
anniversaire de fondation. Une magni
fique mosaïque ét.ait dévoilée en hom
mage aux présidentes et présidents qui
se sont succédés depuis le début ..

Le Club compte actuellement 272
membres. Plusieurs activités sont
organisées: pétanque, cartes, quilles,
fêtes d'amitié, soirées, voyages, ren
contres, etc. Grâce à nos autorités
gouvernementales et municipales qui
ont soutenu le Club dans son travail,
nous sommes tous heureux et fiers
d'appartenir à notTe organisme.

Club de l'Âge d'Or
de Saint-Augustin

par Jeanne Brière, présidente

t%t cJg. "'" d{}z ,A' l' . f. ~
~~~~_~"~è/t~l~lu
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1976 sous le nom de "CLUB DE
L'ÂGE D'OR DE SAlNT-AUGUSTIN
/Ne."

En 1981, le 18 septem bre, le Clu b
adoptait une résolution en vue de faire
les démarches nécessaires pour être
affilié au Conseil de l'Âge d'or de la
Région des Laurentides et devenir

PRÉSIDENTS ET PRÉSIDENTES
Arrière-plan (de g. à d.): Mme Marie Roy (1978), Mme Jeanne Brière (1974) (1989), Mme Ida Filion,
fondmrice (974), Mme Cannelle Grollon (l975) el M. Alphonse Guindon (1978). Avant-plan: Mme
Marguente Villeneuve (1985), M. Bernard Ouelletle absenl (1979), Mme Noélla leut (1986) el M.
Aimé Therien (1981 )

CONSEIL D'ADMINlSTRATION
Assise (de g. à d.): MUle Madeleine Lapone. trésorière; Mme Jeanne Brière, présidenLe; Mme Denise
Breault, vlce-présidenle el Mme Réjeanne Giroux, secrétaire. Debout: M. Anlonio Roy. di.recleur:
Mme Georgene Ouellene. direclrice: Mme Thérèse LabeUe, direclrice; Mme Lucille Tapp, directriee
el M. Georges Vermelle, directeur

À l'occasion du l50e anniversaire
de la paroisse de Saint-Augustin, le
Club de l'Âge d'Or est heureux de
rendre hommage aux pionniers et bâ
tisseurs de Saint-Augustin, Félicita
tions au Comité organisateur de ces
fêtes.

Pour cette occasion, nous avons
dressé un bref historique de notre
organisme. Notre Club a été fondé le
27 mai 1974, lors d'une assemblée
présidée par M. le curé Jean-Paul
Maisonneuve. Huit personnes étaient
présentes. Un Conseil provisoire fuI
formé sous la présidence de Mme Ida
Roy Filion.

Le 27 septembre 1974 avait lieu à
Saint-Janvier, une rencontre de tous
les Clubs de Mirabel afin de former
un Comité Central. M. Luc Saint-Jean
a signé le procès-verbal au nom du
Comité des Loisirs de la Ville de Mi
rabel et Mme Jeanne Brière a été
disignée pour représenter le Clu b par
la suite.

Le Club a obtenu ses lettres pa
tentes le 15 avril 1976 par l'inter
médiaire des signataires: Mesdames
Jeanne Brière, C31meUe Gratton et M.
Laurent Gratlon. O. a été incorporé et
sa Charte a été enregistrée le 13 mai

.....m·
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Association des Propriétaires du Lac Meilleur Mirabel Inc.

L'Association des Propriétaires du
Lac Meilleur a pris naissance dans un
développement domiciliaire dont en
voici un bref historique.

C'est en 1958 que se concrétise les
débuts d'un projet de centre de villé
giature siwé en plein coeur d'un boisé
sur une terre de la Côte-des-Anges
sud, devenue aujourd'hui Rue des
Bouleaux.

En effet, M. Lucien Mei lieur dé
cide de creuser un lac artificiel à l'en
droit où de nombreuses sources jaillis
sent naturellement du sol. Par la suite,
il recou vre cette sutface de sable, ins
talle une «dame» pour retenir l'eau et
alimente davantage le lac à J'aide d'un
système de pompage.

Des gens des environs et de l'exté
rieur achètent des terrains en bordure
du lac et par la suite le développement
s'étend de plus en plus sur les terrains
adjacents.

Chaque propriétaire a accès au lac.
M. Meilleur fournit le service d'aque
duc et il demande à l'Hydro de des
servir l'électricité. Tout au long des
années, la populat.ion augmente et cer
tains osent même construire des rési
dences permanentes parmi les chalets
d'été puisque le plan de cadastre of
frait un aménagement propice à·la ré
sidence privée. Graduellement, le cen
tre de villégiature se transforme en
centre domiciliaire.

Même au tout début, les gens se
renconlTaient régulièrement pour dia
loguer, se récreer voire même danser

M. Luclw Me.illeur

dans une petite salle de danse aména
gée sur la rue Marsan. Annuellement.,
une épluchelle de blé d'Inde s'organi
sait et la tâche était panagée par les
résidents et le propirétaire du si te.

De là, jaillit l'idée d'une association
de propriétaires qui verrait à promou
voir les activit.és sociales et culwrellcs
auprès des jeunes et des moins jeunes.
Les gens acquiescent à cette idée. Des
démarches régulières et soutenues de
tous et chacun permettent l'obtention
d'une charte en \976. L'Association
des Propriétaires du Lac Meilleur
Mirabel se voit reconnaître officielle
ment comme organisme à but non lu
cratif.

À tour de rôle, les gens s'impli-

quent dans l'exécutif de cet organisme.
Certains y travaillent quelques années
tandis que d'autres y oeuvrent plus
longtemps.

Par la suite, cette association s'im
plique davantage dans diverses acti
vités et voit même à prendre la relève
du propriétaire pour l'entretien du lac
artificiel qui se veut un point d'eau
fon apprécié en période estivale.

Finalement, en date du jeudi 22
mars 1990 à 19h00, ['Association des
Propriétaires du Lac Meilleur-Mirabel
est représentée par: M. André Lagacé,
président; M. Raynald Bouchard,
vice-président; M. Benoît Therrien,
secrétaire-trésorier et M. Charles
Leblanc, directeur, devant le notaire
M. Michel Binette en présence de M.
Lucien Meilleur qui est à ce jour le
seul et légitime propriétaire de cet
ensemble de terrains récréatifs du Lac
Meilleur.

Cette association a permis et per
mettra sûrement aux 170 familles du
Lac Meilleur de s'unifier, de créer des
liens et de se recréer entre eux avec
les gens des environs lors des activités
telles le «hot dog party», la Saint
Jean, la parade du Père Noël et le
souper-rencontre.

L'Association des Propriétaires du
Lac Meilleur-Mirabel éprouve un vif
plaisir à organiser de telles activités
pour procurer à tous et chacun une
qualité de vie respectable et une fierté
d'appartenance à un site qui nous tient
beaucoup à coeur.
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La Caisse Populaire Mirabel

Fondée le 12 décembre 1943. Sous
le nom de La Caisse populaire
Desjardins de Saint-Augustin, lequel
nom a été changé le 10 février 1976
pour celui de La Célise populaire
Mirabel.

LISTE DES DIRIGEANTS
de la Caisse populaire Mirabel
(par ordre alphabétique)

Prelnier siège social de la C~isse populaire Mirabel. Maison de Monsieur Jeàn·Baptiste Saint-Jacques

Deuxième siège soeial inauguré le 18 juillet )965 +

CONSEIL DE SURVEILLANCE
Bélisle, Edgar
Binette, Gérard
Bouchard, Camille
Bouchard, Emmanuel
Bouchard, Stanislas
Charbonneau, Guy
Charbonneau. Josaphat
Chaurelte, Gabriel
Coursol, Gaston

Gauthier, Lucien Sanscartier, Jean-Marc
Guay, Donal + St-Jacques. Jean Bap,tiste "
Guilbault, Léopold Touchette, Charles Edouard '"
Guilbault. Lucien + Vermette, Albert
Gratton, Gérard Vennette. Victor *
Larose, Pierre Émile
Maisonneuve, Gilles + COMMISSION DE CRF.:DIT
Meilleur, Bernard Binette, Gérard
Meilleur, Lucien '" Chmtrand, Joseph
Meilleur, Roger Duquette, Georges
Mondou, Florian Duquette, Léopold
Mondou, Rita + Filion, Philomire *
Ouellette, Bernélrd Gauthier, Alphonse
Parenteau, Robert Giroux, Doris
Renaud, Edmond '" Giroux, Réjeanne
Rhéaume, Michel + Giroux, Roland

Godin, Armand '"
Guindon, Alphonse
Huot, Jean Arthur
Laframboise. Gaslon
Paiement. Yvon
Pilon, Paul-Émile +
Roy, Antonio +
Théorêt, Edmond "
Verrnette, Georges +

*

*

+

+

Légende:
Dirigeants fondateurs *
Dirigeants en posle actuellement +

ADMINISTRATION
Bélisle, Florent
Be\lerose. Jacques
Bouchard, Roland
Castonguay, Emmanuel
Charbonneélu, Benoit
Charbonneau, Josaphat
Corbeil, Philippe
Desrosiers, Jean-Claude
Duquette, Achille
Fi!ion, Léo

SAINTe.
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LISTE DES
EMPLOYÉS ACTUELS

Ladouceur, Jocelyn
Chaurelle, Suzanne

LISTE DES DIRECTEURS
GÉNÉRAUX DE LA
CAISSE POPULAIRE MIRABEL
DEPUIS SES DÉBUTS

1eL Saint-Jacques, Jean Baptiste
2e: Corbeil, Philippe
3e: Beaudoin, Yvon
4e : Lupien, Mario
Se: Ladouceur. Jocelyn

Jocelyn Ladouceur
Directeur général

Laroche, Diane
Lavoie, Lorraine
Martin, Francine
Sauvé, Pierrette
Taillefer, Murielle
Comme on l'a souvent répété: Les

caisses populaires ont grandi à l'om
bre des clochers des ég~ises, Pour la
Caisse populaire Mirabel, celte phrase
s'apptique dans tous les sens du rnot.

Marie-France
Francine
Sylvie
Monique
Francine
Sylvie
Suzanne
Diane
Diane
Huguette

Cyr,
Bertrand,
Bouchard,
Brunet,
Coutu,
Desrochers,
Duburre.
Giguère,
Laframboise,
Lalonde,

Gilles Maisollneuve
Présidem du Conseil d'adminisLration

*

*
+

Roland
Claude
Gérard
Georges
Ernest
Pascal
Germain
René
Marc
Albert
Édouard
Claude

Giroux,
Gratton,
Gralton,
Guilbault,
Leroux,
Marcotte,
Ouellette,
Rhéaume,
Touchette,
Vennette,
Vermene,
Villeneuve,

Troisième et actuel siège soeial de la Calss populaire Mirabel inauguré le 24 novembre 1986
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Le Cercle de Fermières

Le groupe du Cercle de felmi-rr, à sa fondation, le 04 novembre 1970

L'exposil.Jon artisanale annuelle lors de j'inau
guration du nouveau tocal en novembre 1988

Depuis la fondation. se sont suc
cédées à la présidence, Mesdames
Denise Larose, Charlotte Lalande, De
nise Bouchard, Rachel Therrien,
Gisèle Paiement, H 'lène Bélanger
BouvreLLe. Sept fennières siègent de
vant l'assemblée. Cinq d'entre elles
animent un comité différent.

Le 18 novembre 1988, nous inau
gurons notre nouveau local "Le centre
de l'Harmonie". Local fourni par la
ville de Mirabel. la première activité
importante est notre exposition arti
sanale annuelle. L'alU1ée 1990 est une
année de festivités; nous fêtons à la
fois notre 20e Anniversaire de fon
dation et celui du 75e Anniversaire
des cercles de la province de Québec.

Le cercle de fermières de Saint
Augustin est fondé le 04 novembre
1970 par Marguerite Paiement ,wec le
support de Mme Rolande Vaillancoul1
de Deux-Montagnes, conseillère ré
gionale.

A la première assemblée, une cin
quantaine de dames sont réunies ù
l'école Saint-J'ean-Baptiste. Un con
sei! est fonné et la première présidente
est Madame Denise Larose.

Cherchant un local meublé, Mon
sieur le Curé Maisonneuve nous offre
le sous-sol de la sacristie. Tout le
monde met main â la besogne, notre
local est vite décoré. C'est 1'hiver et le
chauffage est partois inadéquat, nous
compensons par de petits radiateurs.
La patience vient à bout de tout, notre
local est de pl us en plus coquet. Nous
utilisons ce local jusqu'en novembre
1988.

Le cercle de fennières est un orga
nisme autonome sans but lucratif, apo
litique. Cette organisme groupe les
femmes et les jeunes filles tant du
milieu rural qu'urbain, sans distinc
tion de condition sociale.

Le Conseil en J980: (De g. à dr.) Françoise Champagne, Raymonde
Gagnon, Gisèle Paiement, Denise Bouchard. Rachel Therrien. Hélène
Bouvretle et Mireille Ladouceur

Le Conseil actuel du cercle de fennières de SI-Augustin: (De g. à dr.)
(Assis): Charlolle Lalande. vice-présidente. Hélène Bélanger, présidente
el Hélène Villeneuve. secrétaire. (Debout): Les conseillères Pauline
Bé:l:mger. RéJeanne Sima(d, Yvelle Faubert et Marthe Charest
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Chevaliers de Colomb, Conseil 9954

SAINT-AUGUSTIN-MIRABEL
1840-1990

Le Conseil Saint-Augustin-Mirabel
9954, fondé en 1988 veut s'associer
très intensément aux Fêtes du
150ième Anniversaire de la Paroisse
Saint-Augustin. Élant partie prenante
aux organisations paroissiales el com
munautaires. ce jeune Conseil dé
montre son dynamisme et ses grands
objectifs qui sont axés sur les oeuvres
paroissiales. Selon le Fondateur des
Chevaliers de Colomb, l'abbé Michael
McGivney, qui, en 1882 fondait les
Chevaliers de Colomb, toute activité
est orientée vers les grandes aspira
lions du clergé, des prêtres et des
pasteurs de paroisses. Ces derniers
ressentent le besoin d'impliquer toutes

les bonnes volontés pour maintenir la
foi, l'espérance et la charité dans la
Communauté.

C'est le 04 juillet 1988, chez
Lionel Le Bouthillier, que le jeune
Conseil prit naissance. S'associant un
groupe de fondateurs, il convoque une
deuxième réunion le 24 août 1988, au

sous-sol de l'égl ise Sai nt-A ugustin.
Le 28 septembre, il fOlme un comité
provisoire donl il devint le président.
Le 26 octobre, le nombre requis pour
la fondation est atteint (35). Alors, le
nouveau Conseil prend fonne sous le
nom de Saint-Augustin-Mirabel 9954,
voulant démontrer clairement son
association au 'travail paroissial et
local.

Le 30 novembre 1988, enfin, le
premier Exécutif est élu sous la pré~

siJence du Député de District Jean-R.
Pel1etier, de Greenv j lie. Depuis. le
Conseil progresse de plus en plus dans
la région et participe activement aux
activités du 150'ème anniversaire à qui il
souhaite succès dans toutes les festi
vités.

Le Conseil 9954 de Saint-Augustin: (ASSIS, de g. 11 dr.): Roland Lalande, Secrétaire-Financier; Jean-Paul Maisonneuve. Prêtre-curé, aumônier; Lionel Le
Boulh.iJlier, Grand Chevalier; André Ferro, Député Grand Chevalier; Cyril Bernier. SecrétaÎre-Archiviste. (Debout. de g. à dr.): Gérard Granon, Secrétaire
Trésorier; Rosaire Laroche, Sentinelle; Raymoud Villeneuve, Chancelier; Jean-Marie Saint-Marlln, [nlendant; Yves Leduc, Cérélnoniaire; Paul-Henri
TurcoL1e Senllnellc; Gilles TAPP, Sentinelle; Adélard TAPP, Senlinelle; ct Dellis Carrier. Membre
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Église Catholique Charismatique du Canada

LA MERVEILLEUSE STE
ÉGLISE CATHOLIQUE CHARIS
MATIQUE DU CANADA ... se veut
une ramification de l'Unique Église
fondée par Jésus-Christ, de tout coeur
avec le Saint Père, lui offrant sans
cesse officiellement son allégeance
comme tel, par correspondance cer
tifiée. depuis le déput de son éta
blissement, soit depuis le 15 août
1968, par Mgr André Barbeau. D.D.
Primat.

Ce "nouveau Rite" dont s'est doré
notre portion de l'Église Universelle

est, en quelque sorte assimilable aux
Patriarcats-Uniates, se veut UNIE
SANS POUR AUTANT ETRE AB
SORBÉE par l'Évêque d'un diocèse
particulier.

Attendu que "LA OU LE BESOIN
SE FAIT SENTIR DE NOUVEAUX
PATRIARCATS PEUVENT ETRE
ÉRIGÉS" selon les magnifiques pro
messes de Vatican II.

Attendu que "la variété des Rites,
des disciplines, des liturgies. - l'unité
dans l'essentiel étant sauvegardée 
loin d'être nuisible, manifeste plutôt un
réel enrichissement". (paul VI)

Attendu que les Patriarches avec
leur Synode constituent l'Autorité
Suprême pour les affaires de leur Rite,
sans exclure le droil de nommer leurs
propres Évêques. - Le Pape n'ayant
droit de nommer leurs propres Évêque,
- Le Pape n'ayant droit d'intervenir que
pour des cas particuliers". (Vatican II)

Tl nOUS a donc été loisible de vivre
paisiblement le Rite de nos aspirations

sm,
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religieuses plus mystiques, sans
craindre pour autant d'être molestés
par quelque'autorité que ce soit et
contraints cont.re notre droit. d'ac
cepter un genre de rel igion heurtant
nos convictions les plus intimes, En
fait, c'est bien Jean Paul II qui avouait
que "s'impose,' à une âme était
J'équivalent de la tuer!", précisant que
la Ste Église de Dieu n'a jamais eu le
droit de S'IMPOSER à qui que ce
soit' Son devoir étant plutôt de

PROPOSER avec douceur et bonté, el
de laisser à chacun le temps d'assi
miler la vérité exposée clairement!

Voilà pourquoi notre Portion de
l'Église charismat.ique du Canada
entend tout bonnement figurer dans la
Vigne du Seigneu r, comme un
nouveau rameau charismatique, ne
suivant pas toujours les sentiers
classiques, mais s'autorisant le plus
légitimement du monde de choisir "son
propre style de christianisme",

Nos prêtres, assurant à la S. Paul
leur propre subsist.ance peuvent se
marier librement à l'instar des premiers
Apôtres, chacun suivant sa grâce'

Déjà, à l'heure actuelle, nous comp
tons bon nombre de prêtres, à travers
l'Amérique du Nord, qui même privé
ment exercent un ministère à échelle
mondiale, chaque fois qu'ils célèbrent
l'Eucharistie!

------1LA\
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Les Loisirs Charlebel Ine.

Vue de la palinoire extérieure actuelle des Loisirs Charlebel Inc

L'association "Les Loisirs Charle
bel Inc.", mieux connue sous le nom
de "Loisirs Saint-Charles", est fondée
en 1969-70 sous la présidence de M.
René Labelle. A ce moment-là, il
n'a vait rien en leur possession: aucun
bien, pas de local et surtout pas de
tetTain.

II fallait donc faire vite pour se
trouver un terrain car le premier ob
jecüf était d'avoir une patinoire pour
amuser les jeunes et le reste s'en sui
vra. Pour se faire, René en parle à son
comité et le comité décide de négocier
avec M. Aidas Labelle (Père de René)
pour défrichEr Je bois enfin de cons
truire une patinoire. Cela n'a pas été
facile à obtenir car Aidas ne croyait
pas aux loisirs. Il disait que René était
"tombé sur le couvert", il ne croyait
pas qu'une patinoire aurait attiré tant
de personnes dans un petit coin de
Saint-Augustin qui comptait 130
familles environ.

Le terrain est déboisé sans même
avoir le consentement d'AIdas. Notre
président ne perd pas courage. 11
prend le "taureau par les cornes" et
fonce malgré l'opposition de son père.
Face à un hiver hatif, la première
glace se fait tôt à l'automne 1969. Eh
oui, notre président était sûr de ce qui
entreprenait puisqu'à la fin du premier
hiver, le taux de parÜcipation de la
popularion est impressionnant.

Puisqu'il faut croire pour le voir,
René passe de nouveau à l'action et
retourne voir son père pour acheter
ledit terrain. Aidas était très surpris
de voir que tout s'était bien déroulé au
cours du premier hiver. Il lui dit:
"Continue, lâche pas et quand t'auras
assez d'argent, on y verra."

Toujours plein d'espoir, René con
tinue ainsi. A la même période, il y a
formation de la ville de Mirabel
prenant vite ampleur. Deux construc
tions se succèdent: Un premier local
de 12' x 12' environ, bâti presqu'en
carton; et un deuxième local construit
uniquement en bois de grange autant à
l'intérieur qu'à l'extérieur. Le tout se
fait avec la participation de bénévoles
qui croyaient aux loisirs et qui y
croient encore. Face ~ cet enthou
siasme, la ville négocie avec M. AIdas
Labelle et ce dernier accepte de
vendre en 1978.

Récemment, avec la collaboration
du conseil, particulièrement celle de
Guy Fortin, échevin du secteur, le
local a été rénové. MERCI Guy!! 1

De la part du Comité.

MûT DU PRESIDENT
Déjà 20 ans, que le temps passe

vite' Je vois les choses comme si
c'était hier!

Dans un premier temps, Je voudrais
remercier mon père, aujourd'hui dé
cédé, et ma mère parmi nous. Ces
derniers ont montré beaucoup de con
fiance envers notre comité en nous
la issant faire à notre guise nos acti
vités sur leur Lerrain.

Dans un deuxième temps, j'adresse
mes remerciements à tous ceux et à
toutes celles qui ont accepté cie tra
vailler avec moi, qui m'onl apporté un
grand support quelle que soit l'acti
vité, Comme vous pouvez le cons
taler, les loisirs de chez-nous nOLIS
tiennent à coeur. Merci aux personnes
qui se sont occupées à organiser les
activités favorites des jeunes.

Pour terminer, je ne voudrais pas
passer sous silence l'appréciation de
nos jeunes qu'ils nous onl toujours té
moignée. Moi et le comité Se joignent
à eux pour saluer et clire en marque
d'appréciation un grand merci à toutes
les personnes du petit coin du Saint
Charles. Toute cette réussite fait l'en
vie de plusieurs. Bra'r'o! et Merci!

sm-
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(le rangée): André Rhéaume (jugc) Cl Jean-Luc Pageau (paniclpant). (2e
rangée): Robert Leduc, André Leduc (directeur). René Labelle
(président), M. De,gagné (juge), Raymond Leduc (directeur) el Gaé.l~n

Dicaire (directeur) (3e rangée): Michcl Meunier (juge) el Léo Chartrand
(Vice-président)

Lors de l'inauguration du nouveau local en 1978, étaient présent~ M.
Rolland Desjardins, maire; M. Yves Lacroix, gérant de la Ville de
Mirabel; Messieurs les échevins André Castonguay, Jcan Laurin. Jacques
Laurin et Jean-Paul Raymond; M. Luc Salnl-Jean, directeur des Loisirs; et
M. André Leduc. directeur, accompagné de son épouse

L'inauguration du nouveau local du
Saint-Charles en 1978 est une étape
importante dans la réalisation des
objectifs de l'Association.

La participation inattendue et le

travail déployé pour la réalisation des
monuments de glace lors du Carnaval
démontrent bien à quel point les gens
participent et en font leur succès.

C'était tellement impressionnant

qu'il a fallu se choisir des juges venant
de l'extérieur pour en détenniner leur
vraie valeur. Les monuments de glace
ont été clnssés selon J'importance du
travail déployé.

Monumcnt de glace "L'Éléphant" fait par Robert Leduc.
ayant comme dimension: 8' (long.) x 3' (larg.) x 5' (haUl.)
sans compter la trompe de 3 pieds de iongueur

Monument de glace" Le Bonhomme Carnaval" fait par
Raymond Leduc, mesurant 8' de hauteur

Monument de gl"ce "La baleine" fait par Marc-André
Pageau, ayant comme dimension: 15' (long.) x 5' (hauL.)

Monument de glace "La boulne" fait par Jean-Luc Pageau,
ayant comme dimenslon: 14' (long.) x 4' (Iarg.) x 6'
(haut.)
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Les activités reliées à la célébration des Fêtes de la Saint
Jean démontrent là aussi une grande participation locale.
Tout éwit permis: Originalité, créativité, imagination,
plaisirs et joies,

Quant aux activités sportives, même les équipes fémi
nines se faisaient valoir dans les compétitions.

Phom prise à l'occasion de la Saint-Jean. Remarquez M.
Raymond Leduc en train d'ajusJer unc bfiche de 4 pieds de
diamètre prêt pour le sciage. On aperçoit un mécanique.
mieux connu sous le nom de "godendard", mis en fonction
par un bicycle à pedale. Gracieuseté de René Labelle

Char allégoriquc ayant le ilième: "Le bûcheron". conduit par le directeur
M. Paul Lefebvre

Une équipe de jeunes accompagnés de leur enlraîneur. M. Robert Leduc

Char allégorique à l'occasion d'un défilé de la Saint·Jean

Le, hommes panicipelll pleinement aux activités sportives

Nos jeunes filles en pleine funne. prêles à affronler le (i1ahte

SAINT-
;:a··~=GU""'-ST"""'IN-=------ _

258



Pompiers de Saint-Augustin

La pru-oisse de Saint-Augustin a été
desservie par les pompiers volontaires
de Sainte-Scholastique pendant de
nombreuses années. Puis, le 20 avril
1976, le conseil municipal de la ville
de Mirabel adopte un règlement d'em
prunt de 1.200,000.$ pour l'achat de
camions et la construction de postes
de pompiers dans la Ville. Concernée
pa.r ce règlement, la paroisse de Saint
Augustin acquiert, à l'été 1978, deux
camions pour son premier poste de
pompiers, bâtiment loué de Monsieur
Gérald Dupl'as et situé sur la rue
Saint-Augustin. En octobre 1978,
après de multiples heures d'entraÎne- Poslede pompiers construit en 19H7. ,ur la Tne Saint-Jacques

La brigade de pompiers yololllaires de Sainl-Augustin. en service en 1987

Équipemenl rOUlier acquis en 1978 pour le
Service de préveulion des incendies

Guy Plaurde
Christian Bouchard
Stéphane Villeneuve
Christian Charrette
Luc Modérie
Dominique Laporte

En serv ice depuis 1978:
Marcel Brousseau, chef
Yves Charlebois, lieutenant
Yves LacaiIle, lieutenant
Guy Mandou
Gabriel Villeneuve
Réal Piché
Jean-Louis Saurial.

En plus des fonclions se rapportant
aLl service des incendies, les pompiers
s'impliquent au sein de la paroisse. En
effet, depuis quelques années, ils orga
nisent annuellement une journée "spa
ghetti" dont une partie des recettes est
versée à divers organismes, ainsi
qu'une journée "Portes ouvertes" afin
de sensibiliser les citoyens à la pré
vention des incendies.

André Feno
Robert Bélanger
Alain COLisineau
Alain Saint-Pien'e
Jacques Soulières
Michel Champagne
Michel Collin

Équipement routier acquis en 1978 pour le
Service de prévention des incendies

ment, une vingtaine de pompiers vo
lontaires, citoyens de Saint-Augustin,
prennent l<l relève.

Leur premier feu majeur a lieu le
06 novembre 1978, à la cabane à sucre
de Monsieur Roland Vennette, siruée
sur le chemin Côte des Anges.

En 1987, la ville de Mirabel auto
rise la construction d'un nouveau
poste d'incendie sur la rue Sainl
Jacques.

Au cours des années, plusieurs
citoyens de la paroisse se sont dé
voués en tant que pompier volontaire
et nous les remercions.

La brigade de pompiers volomaires
de Saint-Augustin est actuellement
composée de 23 citoyens, soit:

Richard Danis, lieutenant
Richard Bujold
Pien'e Mondou
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Société Mutuelle assurance générale de Deux-Montagnes

La compagnie ct'Assurance Mu
tuelle contre le Feu de la Paroisse de
Saint-Augustin a vu le jour le 11 no
vembre 1897 sous la présidence de
Monsieur Joseph Marcotte, des direc
teurs Mesieurs Hormidas Renaud, Da
masse Bouvrelte, f.-H. Daoust., Ex
cluus Lanthier, Salomon Brunet,
Nephtalie Robin et Wilfrid Saint
Jacques secrétaire-trésorier. Le dépar
tement du tTésor à Québec a signé leur
charte le 1er mars 1898.

Durant leur premier mois d'exis
tence, soit décembre 1897, quatre
vingt-huit membres étaient inscrits au
registre. Au fil des ans. le nombre n'a
pas ces!>é d'augmenter jusqu'en 1969.
L'expropria/ion a diminué considéra
blement le nombre d'assurés de la
mutuelle. Le destin a voulu qu'avec la
cessation cles activités de la mutuelle
de Saint-Eustache, plusieurs résidents
de cette paroi sse se sont joints à la
mutuelle de SainL-Augustin. Le nom
bre de membres de celte dernière est
redevenu sensiblement le même, si
bien, qu'au 18 octobre 1978, cinq cent
vingt membres étaient inscrits dans le
registre de la mutuelle.

Les administrateurs au nombre de
sept étaient Messieurs Maurice Locas,
président; Marce! Lanthier, vice-pré
sident; Rémi Lalancle, Édouard Ver
mette, Bernard Ouellette, Robel1 Tou-

~,,)

Compagnie d'Assurance Mutuelle

Contre le Feu

De la Paroisse de St-Augustin

Police d'assurance IlW8
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chette, Rosaire Leblanc er André
Castonguay. Ce dernier a été tantôt
directeur, président, secrétaire et em
ployé de 1946 à 1986.

En 1978, afin de donner plus de
protections à ses membres, le serv ice
des assurances suggérait aux mutuelles
de paroisse de se fusionner en une
société muruelle d'assurance incendie.
Une fusion est clonc intervenue entre la
Compagnie d'Assurance Mutuelle de
Saint-Augustin et la compagnie cI'As
surance Mutuelle cie Saint-Hermas le
LO février 1979.

Suite à cette fusion, la Société Mu
tuelle d'Assurance contre l'Incendie de
Deux-Montagnes débutait ses opéra
tions en ilcquérant une maison en mai
1980 pour y aménager son siège
social. Les bureaux éraient situés au



sous-sol avec le directeur général
actuel et deux employés.

En 1982, le nombre d'employés
ayant augmenté à cinq, dans un espace
restreint, le conseil d'administration
faisait l'acguisition d'un terrain sur la
rue Saint-Etienne à Saint-Benoit pour
la construction de nouveaux locaux.

En 1984, la Mutuelle contre Je Feu
de la Paroisse de Sainte-Scholastique
se fusionnait avec la Société Mutuelle
d'Assurance contre J'Incendie de Deux
Montagnes pour pouvoir offrir à ses
membres les nouveaux services
disponibles. Aujourd'hui, avec dix-huit
employés et quatre agents, il a fallu
penser à un agrandissement. Les tra
vaux se sont tenninés au mois d'octo
bre 1989.

Le 10 décembre 1985, la Société
Mutuelle d'Assurance contre l'Incendie
de Deux-Montagnes suite à réfOT1Tle de
la Loi des Assurances, demande de
changer sa raison sociale pour la
"Société Mutuelle d'Assurance Géné
rale de Deux-Montagnes".

Depuis la fusion de 1979, la Société
Mutuelle d'Assurance contre l'Incendie
de Deux-Montagnes a connu une évo
lution constante. De J979 à 1989,
les primes souscrites sont passées de

Vue extérieure du siège soeial 1990

365 000$ à 3 500 000$, les excédents
accumulés ont augmenté de 390 000$
à 2 800 000$ et l'actif actuel de la So
ciété a atteint dix fois J'actif original
passant de 480 000$ et 4 800 000$.

Le conseil d'adminJslration actuel est composé: (De g. à dr.): (le rangée): Messieurs Yvon Bélair, Rosaire Leblane, Andre Desjardins, direcleuf
général, Marcel Lamh.ier, président, Gille Labonlé. (2e rrlIlgée): Messieurs Doris Ladouceuf, Pierre Rochon. Robert Toucheue. Jean Dagen81s,
Norbert Loca>, Raymond Lacroix, Rémi Lalande el Michel Raymond. absent
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Les religieuses de Sainte-Croix

L'ÉCOLE DU VILLAGE
En 1932, Monsieur le Curé Joseph

Eudore Charbonneau demande aux
religieuses de Saime-Croix de prendre
la direction de l'école de Saint
Augustin.

Le 26 août de la même année. deux
religieuses arrivent. Ce sont Soeur
Marie de Saint-Gérard de Venise et
Soeur Marie de Saint-Bernard du
Sacré-Coeur.

Le vendredi 03 février 1933, Mon
sieur Je Curé passe dans les classes
avec quatre commissaires. en tournée
d'examens. Ils constatent les progrès
obtenus et en sont des pJus heureux.
Les commissaires se félicitent d'avoir
secondé le dévouement clairvoyant de
leur curé, qui voulait mettre la jeu
nesse écolière de Ja paroisse, sous la
direction d'éducatrices par vocation.

Depuis, beaucoup de religieuses
sont venues s'ajouter aux devancières
ou prendre la relève. La communauté
était généreuse en reconnaissance des
nombreuses recrues [oumes à Sainte
Croix par la paroisse de Saint-Au
gustin.

Puisse le Maître bénir cet apostolat
et faire que la semence jetée en terre,
par ces éducatrices, produise à cent

Ancienne école du Village

pour un, dans la si belle paroisse de
Saint-Augustin et bien, au-delà.

Ecole actuelle du Vi.lIage maÎntenanl sous le nom de: Pré., Fleuri,

:S~T'
L~~=GU~ST..!!..!IN _

262



Table des matières

Messages 3

Petite histoire de Saint-Augustin 9

Avant-propos. 10

Liste des propriétaires] 888.................... 39

Nos curés................................................. 70

Religieux et religieuses........................... 78

L'héritage familial.......................................... 79

Dynamisme communautaire.......................... 247

~63



DÉJÀ PARUS

Associauon du Transporl Ecolier du Québec 1962-1987
Ayer's Cliff L909-1984
Bcdford 1890- [990
Bccbe 1985
Bonsecours 1840-1990
Chambly 1665-1(j90
Côteau-Slation 1887-1987
Durham-SSud 1865-1990
East Angus 1912-1987
Easlman J888-1988
E~pos d'HIer et d'Aujourd'hui 1883-1983
Fleurimonl 1937-1987
Grand-Saim-Espl'it 1938-1988
HiSloire d'une paroisse Sainl-Cajelnn.

d'un village Mansonville, d'une municipalité Panon
Kingsey-Falls 1886-J986
Lac-Méganlic 1885-1985
La Durantaye 1910-1985
Lanoraie
La"lrencevillc 1836-1986
Nol re- Da me-de-S Ianbridge 1889- 1989
NOlre-Dame-du-Bon-ConseiJ. Carmel, Blake. Mitchell
Norre-Dame-du-Monl-Carmel 1859-1984
Nou-e-Dame-du-Saint-Rosaire 1985
Omlslown 1898-l989
Paroisse Chrisl-Roi (Saml-Eustaehe) 1964-1989
ParoIsse Immaculée-Conception (Sherbrooke) 1909-[984
Paroisse Notre-Dame-de-la-Sagesse, lac-des-Seize-Îles 1937-1987
Paroisse Sainl-lean-BapriSle (Sherbrooke) L884- 1984
Paroisse Sainle-Suzanne-de-Slanhope 1889-1989
Paroisse Sain te-M arie-d 'Ely, Maricourt 1889-1989
Roberlsonv,llc 1909-1984
Roxlon Pond 1886-1986
Saint-An tome-Abbé 1860-19B5
Saim-Bamabé Sud
Sainl-Bemard-dc-Michaudville 1908-1983
Saim-Blaise 1887-1987
Sainl Canur 1887-1987
Saint-CéleSlin 1864-1989
SainL-Claude 1913-1988
Sainl-Denis-sur-Richelieu 1740-1990

EN PRÉPARATION

Saim-Alphonse de Granby 1890-1990
Sainl-Bonaventure 1867-1992
Saint-Camille J867-1992
Saint-Joseph-de-Coleraine 1892-1992

Sainl-Édouard 1833-1983
Saint-Elzéar (Beauce) 1835-1985
Sai.nl-Étjerme-de-Lauzon 1861-1986
SaUll-François-Xavler-de-BromplOn 1885-1985
Saint-Georges-de-Windsor 1861-1986
Saint-Gérard 1886-1986
Saint-Hubert 1860-1985
Saim-lgnace-de-Slanbridge 1889-1989
Sainl-Jacques-le-Mine;:ur
Saml-Joachim-de-Sh<;rford 1858-1983, 1884-1984
Saint-1ulien 1863-1988
Saim-Luc-de-Dljon 1912-1987
Saint-Malo l863-1988
Saint-Marc-du-Lac-Long 1938-198~

Saint-Mélhode 1888-1988
SaIlli-Nérée J886-1986
S:unl-Oc!ave-de-Dosquet 1912-[987
Sainl-Pierre-de-Véronne-à-Pike-River 1912·1987
Saim-Sébaslien 1864-1989
Sai nl-Stanisla; 1833-1983
Saim-Sylvère 1887-1987
Satnl-Angèle-de-Monnoir 1862-1987
Sainle-Anne-de-Sabrevois 1884-1984
Sainle-Chrisline 1888-1988
Suil1le-Clotllde (Beauce) 193~-1988

Sainle-Genevière-de-Batiscan 1833- J983
Sainle-Hélène-de-Chesler 1860-1985
Sainte-Marguente (Beauee) 1840-1990
Silinle-Marie-Salomé 1888-1988
Sainte-Sabine 1888-1988
Slanbridge-Easl 1890-1990
Stilnbndge-Sralion 1889-1989
Slomo"lay 1858-1983
SlOke 1864-1989
Srralford 1857-1982
Vtlle de Lach ute 1885 -1985
Vj Ile des La uremides 1883-1983
Ville Saint-Pierre 1908-1983
Ville de Salllt-Léonard 1886· J986
Verchères 1710-1985
Wesrbury \858-1983

Samt-Nicéphore 1916-1991
Sainte-Scholasuque 1791-1991
Sainle- Viuoire-de-Sorel 1842-1992

Dans le but. de préserver le earaclère d'authenticité de cet album.
la révision des lextes a été liUlilée aux erreur; de frappe ainsi

qu'à l'onhographe des mOLS.

Éditions Louis Bilodeau & Fils Ltée
399. rue Pasteur, Sherbrooke (Québec) JU 2T5

(819) 569-8631


